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Manuel de la faune de Belgique
Cet ouvrage a été conçu, autant qu’il était possible, sur le plan du Manuel de la Flore de Belgique par M. F. Crépin.
Il ne pouvait être question de réaliser une œuvre tout à fait comparable à celle du savant Directeur du Jardin botanique : son manuel énumère 1250 espèces de Plantes environ, et le nombre dos Végétaux non Phanérogames qui n’y sont pas traités s’élève au plus à 6000. Nous avons dans nos régions approximativement 15000 espèces d’Animaux ! Personne ne pourrait arriver aujourd’hui à on dresser la liste complète ; en supposant d’ailleurs ce prodige accompli, un ouvrage qui les décrirait tous n’aurait pas la valeur pratique d’un manuel. Ce à quoi il importe en effet surtout d’arriver, c’est de pouvoir s’orienter parmi les espèces que l’on rencontre plus ou moins fréquemment, qui donnent à la faune sa physionomie particulière, qui servent de types pour l’étude de la Zoologie et qui peuvent, le cas échéant, être le point de départ de travaux scientifiques. Il fallait donc écarter toutes les raretés assez nombreuses dont la découverte à de longs intervalles ou dans une localité déterminée fait seulement la joie de quelques amateurs, sauf à mentionner celles qui offrent de l’intérêt à un titre quelconque.
A part l’importante modification que nous venons d’indiquer, nous avons suivi l’exemple de M. Crépin en employant le procédé des tables dichotomiques; seulement nous avons dû combiner celles-ci de manière à ne pas amener de confusions avec les types rares qui sont volontairement passés sous silence. Nous avons aussi préféré donner plus d’extension à la description des espèces, supprimant par contre la répétition des
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caractères des familles et des genres, renfermés explicitement dans les tables. Tous les termes techniques ou rébarbatifs ont été en général évités : l’explication de ceux dont l’emploi était indispensable se trouve dans la diagnose des groupes pour lesquels ils sont en usage.
Nous avons considéré comme superflu de traduire les dénominations latines qui désignent les genres et les espèces, ces dénominations ou ne différant souvent que peu du français, ou n ayant point de signification précise, ou bien encore n’ayant même aucun rapport avec les caractères des organismes auxquels elles s’appliquent : cette traduction est d’ailleurs complètement inusitée, et il n’est pas à souhaiter qu’elle se propage. Toutefois noos avons indiqué les noms qu’un petit nombre d Animaux portent dans la littérature ou dans le langage populaire, soit en français, soit en wallon, soit en flamand.
Nous avons aussi mentionné les principaux ouvrages auxquels nous avons fait nécessairement des emprunts, et que Ton pourra consulter pour approfondir l’étude de notre faune ou pour en perfectionner la connaissance : nous manquons en effet de données sur la répartition d’une foule d’espèces dans nos diverses régions, et il est certains groupes qui n’ont pas encore ete l’objet de recherches particulières.
Les nombreuses figures qui étaient indispensables pour l’intelligence du texte ont été dessinées en partie d’après nature en partie d’après les meilleures planches des travauxcités dans la bibliographie : elles sont l’œuvre de M. G. Soverin, aide-naturaliste au Musée d’Histoire naturelle, à qui nous savons particulièrement gre de l’habileté et de la patience qu’il a mises à les exécuter sous notre direction.
Bibliothèques et collections, tant publiques que privées on Belgique et ailleurs, nous ont été largement ouvertes, et’ un grand nombre de naturalistes nous ont fourni de précieux renseignements : puissent ceux qui auront entre les mains ce manuel se joindre à nous dans un même sentiment de reconnaissance envers tous ceux qui nous ont aidé.
Knocke-sur*Mer, le 7 octobre 1895.
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r. — BUT DE L'OÜVRAGE.
Ce livre permettra de se faire une idée de l’ensemble de la faune d’une région et de la proportion numérique relative des dittéronts groupes qui s’y rencontrent ; il est en outre principalement destiné à faciliter la détermination de nos Animaux en vue de leur étude scientifique, et à fournir des renseignements sur leurs caractères, leur habitat et leur répartition dans le pays.
Il contribuera peut être à développer le goût pour l’Histoire naturelle, car il s’adresse aux étudiants, aux instituteurs, aux élèves de l’Enseignement moyen et en général à tous les débutants et amateuivs (jui peuvent, sans beaucoup de peine, rendre à la Science des services, et qui trop souvent, faute d’être soutenus, se découragent et abandonnent les études qu’ils ont commencées, ou bien, manquant de méthode, se livrent à des recherches vaines et n’aboutissent qu’à un résultat stérile.
Celui qui voudra se consacrer à la Zoologie commencera par feuilleter cet ouvrage afin de se rendre compte, ne fût ce que par l’inspection des figures, de la physionomie des divers types qu’il aura l’occasion d’observer. Il ira ensuite à la campagne pour capturer un petit nombre d’Animaux vulgaires appartenant aux groupes les plus variés, et il cherchera à les déterminer. Qu’il ne se laisse pas rebuter par les difficultés qu’il éprouvera au commencement : celles-ci s’applaniront peu à peu par l’exercice.
Quand le débutant aura fait ainsi connaissance avec les principales formes caractéristiques, il devra, afin d’avoir une conception générale du grand ensemble dans lequel graviteront ses futures recherches, faire une étude sommaire mais sérieuse de la Zoologie ; c’est pour lui une nécessité absolue d’acquérir une base qui lui i)ermette de juger exactement de l’importance
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et de Tutilité des investigations qu’il se propose d’entreprendre, et sans laquelle il risquerait souvent de faire fausse route. Cela ne lui sera d’ailleurs pas bien dilBcile : il commencera par se procurer la Zoologie élémentaire par F. Plateau (Mous, Manceaux, 5 <r,), et travaillera ce livre inestimable qui est essentiellement pratique. Il consultera ensuite les Éléments de Zoologie par C. Claus (Paris, Savy, 12 fr.), ouvrage analytique, et il pourra lire enfin V Esquisse de la Zoologie par A . Lameere (Bruxelles, Rosez, 2,50 fr.), conçue dans un esprit synthétique.
En meme temps il continuera à déterminer le plus d’ Animaux possible, et il les collectionnera, afin d’avoir toujours sous la main des termes de comparaison. Il aura également soin d’apprendre à dessiner, non pas avec art, mais avec exactitude et précision, les caractères des organismes qu’il aura sous les yeux; de la volonté et un peu de persévérance suffisent pour arriver au but désiré.
Maintenant, s’il peut le faire, le zoologiste se rendra dans l’une de nos Universités, et il acquerra dans un laboratoire les notions teclinifjiues qui lui permettront d’aborder, sous la direction d’un maître expérimente, les jiroblèmes supérieurs de l’Ethologie, de la Morphologie et de la Physiologie animales.
S’il est livré à lui-même, et s’il a à sa disposition un bon microscope, à l’aide du Manuel de technique microsconique par P. Francotte (Bruxelles, Lebègue, 10 fr.), il s’initiera sans professeur à des méthodes délicates et compliquées.
Mais l’immense majorité des amateurs d’Histoire naturelle ne disposant que de peu de loisirs et n’ayant que des ressources restreintes à consacrer à leurs études, ne peuvent ni se rendre à l’Université nis’adonner à des travaux microscopiques assidus ; il leur est néanmoins possible, sans grandes difficultés, d’entreprendre des recherches attrayantes pour eux et utiles à la Science, à conditon de suivre une bonne voie.
Ils commenceront par étudier ijuelque peu la Botanique, dont le domaine est beaucoup moins étendu que celui de la Zoologie, et ils mèneront de front avec la détermination des Animaux celle des Plantes, au moyen du Manuel de la Flore de Belqique par i?". Crépin (Bruxelles, Mayolez, 5 fr.).
Nous insistons à cet égard, imrce que c’est principalement sur l’Ethologie animale, la connaissance des mœurs des Animaux et des relations qu’ils offrent entre eux, avec les Végétaux et en général avec toutes les circonstances de leur milieu, que les amateurs peuvent le plus aisément et le plus utilement exercer leur sagacité.
A cet effet ils doivent se spécialiser, c’est-à-dire limiter le cadre de leurs recherches.
Ils peuvent, et c’est ce qu’il y a de plus facile, se contenter de collectionner les formes d’un groupe ou d’une famille. La collection ne doit évidemment pas_ être le but à atteindre, mais bien un moyen d’arriver à compléter la connaissance de la faune. Le naturaliste aura donc soin de faire un choix judicieux: qu’il s’attaque hardiment à une catégorie d’Animaux que la bibliographie lui montrera avoir encore été peu étudiés dans notre pays. De plus, à moins que Ton ait l’occasion de faire de nombreuses excursions en Belgkjue, Ton doit se restreindre à une région, ii une zone, voire même à la localité qu’on habite, quitte à aborder l’étude d’un autre groupe si l’on arrive à trouver que Ton a poussé trop loin la spécialisation.
Mais ce n’est pas à établir exactement la répartition géographique ou l’habitat que los amateurs borneront leurs recherolies ; les Animaux que To» aura choisis comme objet de ses investigations devront être étudiés dans leurs mœurs et dans leurs métamorphoses : il faut les regarder vivre, soit dans leur milieu naturel, soit en les élevant à domicile. Comment naissent-ils, quels sont les changements qu’ils subissent avec l’âge, comment meurent-ils et quelle est la durée normale de leur existenoeV Quels sont leurs ennemis, leurs parasites, leurs victimes, quel est exactement leur genre de nourriture? S’ils s'attaquent à des Plantes do dilTérentos espèces, y-a- t-il dans ces Végétaux une même substance qu’ils affectionnent et trouve-t-on dans ceux auxquels ils ne veulent pas toucher des particularités de structure ou des essences qui les en éloignent? Comment se reproduisent-ils, quelle est leur fécondité et quelle est la proportion numérique des sexes? Jusqu’à quel point leurs différents sens sont-ils développés? Ont-ils des instincts spéciaux et offrent-ils de l'intelligence? .A quel moment du jour entrent-ils en activilé, et quelle est la date de leur apparition? Leur degré de rareté ou de vulgarité varie-t-il d’une année à l’autre? Existe-l-il des relations sociales entre les individus de même espèce ou entre espèces différentes? Quels sont leurs rapports avec les fleurs? Sonb-ils utiles ou nuisibles?
Voilà toutes questions qu’il y aura lieu d'envisager en ne perdant pas de vue les causes naturelles qui sont en connexion avec les phénomènes observés et qui les déterminent, et autant que possible en faisant varier les conditions dans lesquelles ils se présentent afin de vérifier expérimentalement la valeur des différentes influences que les Animaux subissent.
C’est aussi en étudiant les organismes à l’état de vie que Ton pourra le mieux apprécier les caractères des espèces, car il ne suffit pas de se borner â constater ces caractères, à en découvrir de nouveaux ou à suivre leurs variations, il faut chercher à se
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rendre compte de leur raison d’être et de leur utilité pour l’Animal. Il y a notamment toute une catégorie de caractères de sculpture et de coloration qui sont pour beaucoup d’espèces un moyen de protection contre leurs ennemis en les faisant ressembler à des objets sur les(iuels elles se trouvent fréquemment et en les rendant ainsi plus ou moins invisibles dans leur milieu naturel. On recherchera soigneusement les particularités de ce genre, et toutes les fois qu’on aura reconnu qu’un type n’est pas protégé par son aspect, on tâchera de découvrir s’il n’offre pas d’autres caractères, tels que des armes, une mauvaise odeur ou un goût désagréable, qui lui permettent de vivre avec sécurité. Beaucoup d’espèces mal protégées ressemblent souvent à des espèces très bien protégées : on fixera son attention sur ce fait afin de découvrir des cas encore inconnus, et l’on aura toujours soin de vérifier par des expériences, quel que soit le mode de protection, si cette protection est réellement efficace
Ces divers points de vue peuvent servir de base à un second genre de spécialisation qui s'offre aux naturalistes et qui est très recommandable : au lieu de se restreindre à un groupe ou à une famille, ils envisageront l’ensemble des Animaux, soit en poursuivant chez tous la résolution de l’une des questions énumérées plus haut, soit en étudiant ceux qui vivent dans des conditions déterminées. Et l’amour que beaucoup de personnes professent pour les collections no perdra pas ses droits, car elles pourront réunir par exemple toutes les formes qui ressemblent à des écorces, toutes celles qui habitent une mare, un bois ou leur jardin, ou encore toute la population parasite d’une même espèce de Végétal.
Dans ce vaste champ d’exploration, accessible à tous, le travailleur le plus modeste peut faire des découvertes intéressantes qu’il ne doit pas laisser se perdre ni disparaître dans l’oubli ; pour se mettre en rapport avec des confrères, pour avoir à sa disposition chez lui les livres spéciaux nécessaires à ses etudes, et pour publier le cas échéant les résultats de ses rechercUes, il trouvera de grands avantages à faire partie de l’une des trois principales sociétés qui s’occupent de Zoologie en Belgique : celles-ci accueillent tous tes hommes de bonne volonté, et il suffit de s’adresser par lettre au Secrétaire à Bruxelles, pour en devenir membre. Ce sont : la Société entomologique de Belgique, la Société royale Malacologique de Belgique et la Société belge de Microscopie.
_ L’on visitera le Musée royal d' Histoire naturelle de Belgique ou 1 on trouvera des types de comparaison pour la détermination des espèces, et où nous espérons voir un jour réunie dans une grande salle toute la faune du pays.
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IT. — EMPLOI DE L’OUVRAGE
Il faudra d’abord se familiariser avec le maniement du manuel qui est avant tout un outil.
Du commeueement à In fin, jusqu’aux noms des espèces, il y a un système de tables dichotomiques qui renvoie de l’une à l’autre pour la détermination.
En tête de chacun des groupes supérieurs aux familles, l’on trouvera une description des caractères particuliers à chaque groupe; tout ce qui est dit d'un groupe quelconque, ainsi que la bibliographie qui l’accompagne, s'applique à tous les groupes qui lui sont subordonnés et n’est naturellement pas répété dans la définition do ceux-ci. Si l’on ne comprend pas d’abord complètement ces descriptions, qui ont été rendues aussi simples que possible, mais qui ont dû rester scientifiques, il no faut nullement s’en inquiéter, car les tables dichotomiques en sont indépendantes et sont au contraire basées sur des caractères souvent empiriques et faciles à saisir. L’on aura cependant soin de faire attention aux mots imprimés en caractères italiques dans les définitions : ce sont des termes dont la signification est donnée et dont il est fait souvent usage dans les tables.
Il est nécessaire de préciser le sens de certaines expressions.
Les termes en avant et en arrière, antérieur et postérieur, quelle que soit la manière dont ils sont employés, sont toujours relatifs au corps entier de l’organisme : ainsi une rangée d’yeux est courbée en avant lorsqu’elle forme une convexité du côté de la tête et une concavité du côté opposé, et un organe est postérieur à un autre lorsqu’il est plus près de la queue.
Ce qui est qualifié d'interne est plus près de la ligne médiane que ce qui est appelé externe.
La base ou le premier article d’un organe est la partie qui touche au corps, l’extrémité ou le dernier article celle qui en est le plus loin.
Les dimensions des Animaux sont données conformément au système métrique, le zéro se rapportant toujours à l’unité citée : ainsi 0,5 cm. signifie un demi-centimètre. Ces dimensions sont naturellement pour beaucoup d’espèces très relatives : nous avons indiqué en général la taille moyenne de l’adulte, mais, sauf pour les Insectes, il ne faudra pas attacher trop d’importance à ce caractère.
La longueur d’un Animal est la distance en ligne droite entre l’extrémité antérieure et l’extrémité postérieure, les appendices latéraux n’entrant pas en ligne de compte dans cette mensuration.
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Nous nous sommes conformé dans la nomenclature des genres et des espèces aux règles actuellement adoptées, et notamment à la loi de priorité, d’après laquelle un Animal doit porter le nom spécifique sous lequel il a été décrit pour la première fois. Ce nom est suivi de celui du naturaliste qui l’a imposé, et assez souvent d’un ou plusieurs synonymes, c’est-à-dire de noms donnés par dos auteurs qui n’ont pas connu ou qui ont mal interprète les descriptions de leurs devanciers.
L’analyse dichotomique des espèces est suivie de leur catalogue raisonne; on y trouvera d’abord la nomenclature, savoir : 1" après un numéro d’ordre, l’initiale rappelant le nom du genre; 2“ le premier nom de l’espèce et parfois entre parenthèses un nom de sous-genre; 3» le nom de l’auteur en abrégé; 4° le ou les synonymes s'il y a lieu; les noms vulgaires, français,^ wallons, flamands. Un mot à propos de ceux-ci : nous avons dû évidemment être très sobre de ces appellations qui varient souvent suivant les localités; en général nous avons choisi les plus répandues, les plus pittoresques ou celles qui diffèrent le plus d’un idiome à l’autre. Outre celles que nous ayons pu recueillir nous même, nous avons emprunté des dénominations flamandes aux auteurs néerlandais et aux ouvrages de P. J. Van Beneden, et des dénominations wallonnes au Vocabulaire des noms wallons d' Animaux par J. Defrecheux.
_ Vient ensuite pour chaque espèce son habitat, sa répartition dans les diverses régions lorsque celle-ci est connue, et le genre de vie sous les divers états s’il y a lieu. En eo qui concerne l’époque d’apparition, il faut noter que c’esttoqjours celle de l’adulte qui est mentionnée ; l’on ne perdra pas non plus de vue que les indications concernant la vulgarité ou la rareté des espèces s’appliquent aux zones, aux régions ou au pays dans leur ensemble, de sorte que ce qui est vrai pour cet ensemble peutne pas l’être pour l’une ou pour l’autre partie de celui-ci.
Passons à la détermination.
Il est d’abord indispensable d’être parfaitement sûr que l’on a affaire à un Animal ; la confusion est quelquefois possible au bord de la mer ou dans l’eau douce avec des Végétaux, les Eponges, les Polypes et les Bryozoaires ressemblant de prime abord à certaines .Algues et réciproquement, mais l’on saura que les Algues sont toujours vertes, d’un brun verdâtre ou rouges, ce qui n’est pas le cas pour ces Animaux. De plus, beaucoup de Protistes peuvent être pris pour des Animaux microscopiques jeunes ou adultes, pour des larves ou pour des Rotifères : il s’agit surtout de ces Protistes que l’on réunit presque toujours aux Animaux sous le nom de Protozoaires, les Infusoires
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par exemple, mais qui ne sont pas des Animaux véritables. Ces Protistes, qui sont aquatiques et la plupart du temps extrêmement petits, sont formés en général d’une seule cellule et ne montrent pas d’organes compliqués dans leur intérieur. Nous donnons ici laflgure d’un typede chacune des catégories d’êtres vivants autres que celle des Animaux.
I. Sarcodé : l’olyitameUa orispa. — II. Sporoioilre ; CUpaiiHna hhttM-m. — ni. nir. cetozoaire : | V. FlapeUate : Tranhelomonaa hinpida^ — V.
Schizopbyte ; fliwufoHa ra.-liana. — VI. Péridinîen : SVociilma mitiarin, prodoiaant la phospboreacetice de la mer. — TH. Diatomée : Rhipidiphora nubaoula. — vm. Infasoire : CarcAaaiwm polypinum. — IX. Végétal j Corallina officinaU»
Pour déterminer un Animal, on doit poursuivre l’analyse de ses caractères en allant do table dichotomique en table dicliotomique, jusqu'à ce que l’on arrive à un nom d’espèce. On se trouvera toujours en présence de deux phrases entre lesquelles il faudra choisir celle qui s’applique à l’organisme considéré ; la phrase choisie renvoie à deux nouvelles phra.ses entre lesquelles il faut encore choisir celle qui convient, et ainsi de suite, de dichotomie en dichotomie. Chemin faisant, l’on devra lire la
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description des groupes auxquels renverra l'analyse, afin d’ap- ;
prendre à connaître les termes dont la signification est néoes- i
saire pour aller au delà.
Le débutant fera bien, pour s’exercer, de commencer par un Animal très commun dont il connaît parfaitement le nom vul- i
gaire, l’Escargot de Bourgogne, par exemple. Il prendra la
firemière table dichotomique, celle des embranchements, page 2, ira le n" 1 de cette table et se verra amené à choisir la seconde ''
phrase, celle qui mène au n“ 2 ; du n" 2 il passera au n” 4 et trouvera que l’Escargot est nn Eelminthonoaire, ce qui le conduit à la page 181. Là il pourra lire la définition des Helminthozomres : il ne verra sur son Escargot aucun des caractères énumérés dans celle-ci, car ce sont des caractères anatomiques ou embryogéniques auxquels il ne comprendra même pas grand chose s’il n’a pas une certaine instruction zoologique, mais cela ne fait rien, vu qu’il n’en a pas besoin pour continuer son ana- !
lyse. Nous passons en effet directement à une nouvelle table dichotomique, et l’examen de l’Escargot nous montre que cet Animal est un Trochophore, groupe dont nous trouvons la définition à la page 182. Poursuivons toujours: à la page 183, nouvelle table qui nous amène au mot Mollusques, page 225.
Nouvelle définition, nouvelle table : l'Escargot est un Oastéropode, page 226; c’est un J m'sopleure, page 227 ; ici nous voyons plusieurs termes en caractères italiques dans la description des Anisopleuros; ils sont relatifs aux diverses parties de la coquille, et nous devons les comprendre pour j'ious tirer d’affaire. Une table dichotomique qui suit la définition des Anisopleures nous envoie aux Euthyneures, page 241 ; de là nous sautons aux Pulmonds, page 248, où un nouveau tableau, dans lequel entrent en jeu les caractères de la coquille que nous avons appris à connaître, nous conduit aux Slylommatophores, page 253.
Nous passons à la famille des Büicides, puis au genre Hélix-, enfin une dernière table nous arrête au mot Hélix pomatia à côté duquel nous voyons figurer dans lé catalogue des espèces du genre Hélix le nom d’Escargot de Bourgogne.
Inversement, connaissant un Animal, si l’on veut recueillir la somme de scs caractères, il faudra procéder à rebours, chercher dans la table alphabétique la page à laquelle il est mentionné, et remonter de dichotomie en dichotomie, de table en table et '
de définition en définition, le manuel étant disposé pour être ])arcouru dans l’un et l’autre sens. On devra consulter aussi dans ce cas la table sommaire placée à la fin do chaque volume.
Nous avons choisi à dessein un exemple très compliqué, mais que l’on ne s’effraye pas de cette longue analyse : on n’aura presque jamais à la faire, car on arrivera bien vite, si on n’a pas
INTRODUCTION
déjà cette notion, à reconnaître directement à quel groupe, à quelle famille, voire à quel genre, appartient un Animal, et il ne sera par conséquent plus nécessaire de procéder à un travail aussi laborieux.
Il ne faut pas cependant se dissimuler que l’on est obligé d’acquérir une certaine haliitudeet de montrer une attention soutenue pour ne pas faire fausse route eninterprétant les caractères décrits dans les tables dichotomiques. Les débutants commenceront par s’égarer souvent de la manière la plus décevante dans les groupes difficiles, mais ils n’en éprouveront qu’une joie plus grande lorsque, avec un peu d’application, ils auront surmonté les premières épreuves. Us devront surtout procéder par comparaison et recueillir un certain nombre d’espèces d’un même groupe afin de les déterminer ensemble. Qu’ils no s’imaginent pas surtout que les Animaux qu’ils auront rencontrés ne se trouvent pas dans le manuel : les grandes raretés tombent entre les mains du premier venu, mais c’est toujours une exception; si l’on est certain d’en avoir réellement trouvé une, on aura recours aux ouvrages cités dans la bibliographie.
Cette détermination ne peut, dans la plupart des cas, se faire à l’œil nu ; elle réclame tout au moins l’emploi d’une loupe, instrument dont ne peut se passer un naturaliste. La loupe doit être bien choisie, et il no faut pas hésiter à la payer un prix convenable, 5 fr. au moins. On peut prendre une loupe à trois lentilles munies de diaphragmes, mais il est beaucoup plus commode de se servir d’une loupe dite Stanhope ouCoddington formée d'un cylindre taillé dans une sphère de verre, monté dans un anneau et à champ rétréci par un diaphragme. Le grossissement devra être de 10 diamètres.
Pour un certain nombre de groupes, quelques Polypes, beaucoup de Vers, les Bryozoaires, les Araignées, les Acariens, les petits Crustacés, les Collemboles et les très petits Insectes, il est souvent indispensable d’avoir recours au microscope simple. On nomme ainsi un système de lentilles pouvant donner un grossissement allant jusqu’à 100 diamètres, monté sur un bras à crémaillère qui est mobile au dessus d’une platine sur laquelle est déposé l’objet à examiner. Le prix de cet instrument est d’une centaine de francs.
Enfin pour les Animaux de taille très_ exiguë, tels que les Rotifères et les Anguilluliforraes, il est nécessaire d’avoir à sa disposition un microscope composé donnant un grossissement allant jusqu’à 400 diamètres et d’un prix de 150 fr. minimum.
Le microscope composé ne peut pas remplacer le microscope simple, car il est surtout fait pour observer des objets transparents .
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Quel que soit l’instrument d’optique dont on ait besoin, on aura soin de ne pas l’acheter chez un opticien quelconque, mais on s’adressera à un constructeur spécial de France ou d’Allem^ne, Nachet ou Prazmowsky à Paris, Zeiss à lena, Seibert ou Leitz à Wotzlar, qui tous envoient leur catalogue gratuitement à ceux qui en font la demande. Il y a à Bruxelles un dépôt de la maison Zeiss, chez M. Drosten, rue du Marais, 49, et un dépôt de la maison Leitz, chez M. Fisch, rue de la Madeleine, 10, où l’on pourra aussi se procurer de bonnes loupes et en général tout ce qui est nécessaire aux manipulations microscopiques.
Les déterminations se feront autant que possible sur des spécimens vivants; si les individus sont morts et conservés dans un liquide, on devra au préalable les en retirer, les essuyer ou même les sécher extérieurement avec du papier buvard, à condition de ne pas laisser la dessiccation gagner l’intérieur du corps s’il s’agit d’échantillons qui doivent dans la suite être replacés dans le liquide conservateur.
Cette observation ne s’applique pas aux organismes dont l’étude ne peut se faire qu’au microscope : à moins qu’ils ne soient déjà desséchés ou qu’il no soient pas du tout transparents, on les examinera dans un liquide, dans de l’eau s’ils sont aquatiques ou terrestres, dans les humeurs de leurs hôtes s’ils sont parasites, dans un mélange à volume égal de glycérine, d’eau distillée et d’ncide acétique si l'on a affaire à des types qui, comme les Anguilluliformes, doivent être éclaircis pour bien montrer leur structure interne.
Les êtres microscopiques seront mis dans une goutte du liquide approprié entre deux plaques de verre : une grande et assez épaisse qui sert de support, que l’on dépose sur la platine du microscope et qu’on appelle lame ou porte-objet; une petite et extrêmement mince qui se place en dessus et qu’on nomme lamelle ou couvre-objet. Si l’organisme est un peu épais, pour que la lamelle reste parallèle à la lame, on interpose entre celles-ci une cellule, c’est-à-dire un anneau si la lamelle est ronde ou bien une plaque percée d’une ouverture circulaire si la lamelle est carrée. Il vaut mieux prendre des lamelles carrées de 18 millimètres de côté: on découpe dans des feuilles de caoutchouc ou de carton do diverses épaisseurs des carrés ayant la grandeur des lamelles et dans lesquels on enlève un cercle au moyen d’un emporte-pièce qui peut consister tout simplement en un bout métallique de parapluie.
Pour mesurer la longueur des petits Animaux, l’on se sert d’un conipas que l’on porte sur un double-décimètre, et la mensuration des cganismes microscopiques se fait au moyen d’un micromètre.
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III. —, CHASSE ET PÊCHE
En se bornant à récolter les Animaux qui se rencontrent au hasard des promenades, on est certain de laisser échopper la majorité des espèces ; c’est ce qui fait que peu de personnes se doutent de l’énorme quantité de bêtes de toutes sortes qui pullulent partout mais qui vivent plus ou moins cachées. Il faut donc aller à la recherche des Animaux et s’ingénier à les découvrir dans leurs retraites soit terrestres soit aquatiques ; ^ chasse comme la pêclie, exigent beaucoup d’habileté et de patience, en même temps qu’une bonne dose d’attention : certaines personnes y déploient un talent extraordinaire auquel il n’est souvent possible d’arriver qu’après un long apprenti.ssage.
Un précepte qu’il ne faudra jamais perdre de vue, c’est de limiter le but de ses recherches ; ne vous livrez dans une excursion qu’à un seul genre de chasse et ne poursuivez qu’une catégorie restreinte d’ Animaux. Vous éviterez ainsi d’emporter avec vous à la fois plusieurs instruments de capture disparates et encombr.ants, et ensuite, ce qui est beaucoup plus important, de disperser votre attention sur un nombre trop considérable d’organismes. Un bon chasseur en campagne ramasse tout ce que le hasard peut lui apporter d’intéressant, mais il ne cherche qu’un petit nombre d’ Animaux ayant le même genre de vie.
Il faut bien se garder aussi de croire qu’il soit nécessaire d'explorer de vastes étendues pour obtenir des résultats fructueux ; une mare d’un mètre cube ou un mètre carré de forêt peuvent occuper l’attention du zoologiste pendant plusieurs jours, et il faut des années de recherches en toutes saisons pour arriver à connaître la population animale d’un petit bois ou même de son jardin.
La découverte des sujets d’étude exige des procédés spéciaux d’après la nature des habitats.
On aura quelque peine à se procurer les Animaux marins : notre côte sablonneuse est en effet très pauvre, et il n’y a qu’un nombre minime d’espèces qui se rencontrent vivantes sur l’estran. On bêchera le sable ou la vase pour déterrer des Vers, on explorera les flaques et on longera les flots à maree basse pour y trouver quelques types qui ne se laissent exonder que penda,nt de courts instants. Pour peu cependant que la mer ait été agitée, elle apporte sur la plage des paquets roulés de Polypes, de Bryozoaires et d’ Algues qu’il faudra examiner minutieusement : il s’y montre fréquemment mainte chose intéressante. C’est surtout après les tempêtes que les récoltes seront fructueuses.
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Les brise-lames qui ont été construits de Heyst à Wenduyne et qui existent aussi à Ostende, constituent un refuge pour beaucoup d’ Animaux que l’on n’observe qu’accidentellement ou pas du tout sur le sable : on les fouillera dans toutes leurs excavations, principalement à la limite du reflux, entre les pierres qui les terminent, et l’on ne manquera pas de saisir l’occasion des fortesmaréespour en explorer l’extrémité rarement découverte.
Ainsi livré à lui-même, le zoologiste risquerait cependant de se donner beaucoup do peines sans grand succès, s’il ne trouvait de précieux auxiliaires parmi les pêcheurs dont il doit s’efforcer de se faire l’ami. Il y a d’abord le simple pêcheur de Crevettes qui entre dans l’eau jusqu’à la ceinture à marée basse, et dont le filet renferme presque toujours une faune variée et différente suivant les saisons. Le contenu du filet est versé dans un panier, et l’on aidera le pêcheur à en retirer ce qu'il appelle les saletés, saletés qui feront la joie du naturaliste. Puis il y a la pêche en bateau au moyen du chalut : il n’est pas difficile d’obtenir une place à bord; l’on choisira de préférence les petites chaloupes qui servent à prendre les Crevettes, les filets employés ayant des mailles plus étroites et retenant par conséquent mieux les petits Animaux que ceux qui servent dans les grands bateaux à capturer le poisson. Il faut aussi se faire apporter par les pêcheurs les organismes singuliers qu’ils trouveraient dans leurs filets ainsi que les pierres ou les morceaux de bois qu’ils ramènent du fond : on récolte souvent sur ces objets des formes qu’il est difficile de se procurer autrement.
Si l’on dispose d’un bateau, on se servira de la drague, filet que l’on traîne sur le fond ; son ouverture est constituée par un puissant cadre en fer ayant la forme d’un rectangle d’un mètre de largeur sur trente centimètres do hauteur environ, et sa base est taillée en biseau de manière à arracher ce qui se trouve sur son passage. Mais cet instrument n’est vraiment utile qu’à la condition d’être employé à une certaine distance de la côte et sur un bateau à vapeur. Les essais que nous en avons fait sur le yacht à voiles de M. Solvay ne nous ont pas donné de meilleurs résultats que ceux que nous avons obtenus au moyen du chalut.
Soit qu’il se trouve en canot, soit qu’il entre dans la mer à marée basse, principalement le .soir et lorsqu’il aura fait très chaud dans la journée, le zoologiste pêchera aussi en jiromenant à la surface un petit filet de mousseline de la forme d’un filet à papillons; il en retournera l’étoffe dans un vase plein d’eau de mer pour recueillir ce que les mailles auraient retenu, et il examinera chez lui son butin qui consistera principalement en Animaux très transparents et malaisés à apercevoir.
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Enfin on ne négligera pas non plus de rapporter chez soi les paquets de détritus, d’Algucs, de Polypes ou de Bryozoaires que l’on trouvera sur l’estran ou dans les flaques de la plage, et de les mettre dans des bocaux pleins d’eau de mer ; on sera souvent surpris du nombre d’Animaux de petite taille qu’on en verra sortir.
Le littoral nous offre encore à explorer l’embouchure des cours d’eau, les ports, les huîtrières, les mares où se fait un mélange d’eau de mer et d’eau douce, et d’une façon générale tout ce que l’on appelle les eaux saumâtres : celles-ci possèdent une faune particulière.
La pêche s’y fera comme dans les eaux douces, c’est-à-dire en promenant dansla vase et parmi les plantes aquatiques un filet de la forme d’un flletà papillons, munid’im manche très solide, d’un cercle de métal très résistant ayant trente centimètres de diamètre, et d’une poche d’un tissu serré mais laissant passer l’eau facilement. L’étamine dont les ménagères se servent pour passer les confitures est encore ce qu’il y a de meilleur.
Les Animaux minuscules se capturent au moyen d’un petit filet de mousseline avec lequel on agit comme pourles Animaux marins délicats, et l'on recueillera également do nombreux échantillons en ramenant à domicile de l’eau des mares et des ruisseaux avec des touffes de plantes, des Algues surtout, de la vase et des détritus, que l’on mettra en observation dans des aquariums. Ce n’est quo do cette manière que l’on se procurera les formes microscopiques. On peut aussi prendre une croix de St André en bois, aux quatre extrémités de laquelle on attache des paquets d’étouppe ; on descend cet appareil au fond d’un étang par exemple, en y fixant une grosse pierre : au bout de quelques jours, rétoup2)e est remplie de petits Animaux qui sont venus s’y enchevêtrer, et on la rapporte chez soi dans un bocal pour l’inspecter à loisir.
La découverte des types terrestres est souvent beaucoup plus compliquée que celle dos formes aqu.atiques, car la plupart vivent très cachés, et ce n’est généralement que par un fort beau temps ou à l’approche d’un orage qu’on les voit sortir de leurs retraites.
On récolte un grand nombre d’Animaux dans les prairies, sur les haies ou sur les buissons en manoeuvrant vivement, par un mouvement alternatif comparable à celui d’un faucheur, un filet semblable à celui qui sert à la pêche dans les eaux douces; on secouera aussi les arbustes et les branches au dessus d’un parapluie pour y faire tomber les espèces qui se cachent entre les feuilles, et l’on pourra ébranler les troncs au moyen d’un maillet afin de so procurer des types qui vivent trop haut pour
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qu’il soit possible de les atteindre. Ces procédés ne doivent pas cependant faire négliger d’examiner les plantes de toutes sortes dans toutes leurs parties: l’on inspectera surtout les fleurs et l’on recueillera les excroissances ou galles que l’on ouvrira ou que l’on essaiera de cultiver chez soi pour en obtenir les habitants.
Comme il y a des Animaux partout, il faut gratter le sol, soulever la mousse au pied des arbres, retourner les pierres ainsi que les écorces, visiter les cadavres dans les champs et dans les bois, fouiller les amas de feuilles sèches, les vieilles souches, les troncs abattus, les champignons, le fumier, les excréments, explorer les caves et les greniers, inspecter les anfractuosités des rochers et des murailles,en un mot s’habituer à passer des journées entières sur un espace très restreint, souvent dans une position accroupie ou à plat ventre, et au besoin la loupe à la main.
Deux instruments sont nécessaires dans ce genre de recherches : une pince que l’on peut fabriquer soi-même au moyen d’un ressort de pendule ployé en deux, et disposée de manière à ne pas écraser les Animaux délicats, et une petite truelle de jardinier assez tranchante pour entamer les écorces et pouvant souvent être avantageusement remplacée par un fort couteau de poche.
Les Animaux très petits seront capturés au moyen du doigt légèrement mouillé, et immédiatement roulés dans du papier à cigarettes.
Les feuilles sèches, les mousses et les détritus de tout genre doivent être l’objet d’une exploration spéciale : en chasse on les secouera au dessus d’une nappe blanche ou bien au fond d’un parapluie que l’on aura doublé d’une étoffe claire, mais il est bien préférable de les ramener chez soi dans des sacs. Il n’est même pas nécessaire de procéder immédiatement à l’examen de ce qu’ils peuvent renfermer : on distribue sa récolte dans des boîtes bien closes, et tous les jours on n’a qu’à recueillir les spécimens de toute espèce qui seront sortis des détritus et auront été se loger dans les angles de leur prison.
Pour se procurer les nombreux Animaux qui sont les hôtes des Fourmis, on prend un tamis à mailles fines en dessous duquel on attache un sac d’étoffe blanehe.Toute la fourmilière est jetée sur le tamis : les Fourmis et les brindilles restent dessus, les très petites bestioles que l’on cherche tombent dans le sac dont on trie lo contenu chez soi.
On peut aussi capturer pas mal d’espèces au moyen de pièges : sans parler des pièges à Souris et des filets qui servent à prendre les Oiseaux, des pots au fond desquels on met de la viande ou des excréments et que l'on enfonce dans le sol des
forêts, attirent une foule d’insectes qui ne peuvent plus en sortir. L’on prendra pas mal de Mollusques en disposant sur les pelouses ou dans les prairies des planches en dessous desquelles ces organismes se réfugient. Beaucoup de types nocturnes, et principalement les Noctuelles, viennent avidement sucer la confiture ou la mélasse dont l'on badigeonne les arbres an bord des routes ou dans les clairières des bois. L’on se servira d’une lanterne à réflecteur |iour s’éclairer dans leur recherche, et cette lanterne elle-même constitue un excellent appareil pour attirer beaucoup d’insectes qui sont en activité la nuit.
Tous les Insectes qui volent se prennent au moyen d’un filet à papillons solide mais léger; le cercle doit avoir trente centimètres de diamètre; la poche sera faite de préférence en gaze de soie blanche.
Voyons maintenant les procédés à employer pour ramener ses captures à domicile.
Si l’on désire avoir les Animaux vivants, on se servira pour les formes aquatiques de tubes en verre de divers calibres ou de flacons à large goulot qu’il n’y a guère d’inconvénient à boucher pendant le voyage de retour; on aura aussi un sceau en toile à voile ou une de ces casseroles en fer blanc que les pêcheurs emploient pour mettre les poissons vivants qui servent d’appât pour le Brochet : on y mettra le gros butin ainsi que les paquets de détritus que l’on se promet d’explorer dans ses a()uariums. Il faudra éviter que les récipients ne soient soumis à une chaleur même légère.
Pour les Animaux qui vivent dans l’air, on prendra également de larges tubes, des flacons, ou bien des boîtes dont une partie du couvercle sera en toile métallique.
Si l’on ne se propose pas de procéder à des élevages, ou si la conservation dos sujets n’exige pas des procédés spéciaux, on tuera les Animaux à la chasse au fur et à mesure de leur capture.
Toutes les formes que l’alcool ne détériore pas, notamment les Vertébrés, certains Trochophoros et tous les Arthropodes, sauf ceux dont il va être question immédiatement, pourront être jetés dans un flacon en verre à large goulot fermé par un bouchon en liège ou en caoutchouc et renfermant de l’alcool faible.
Les Insectes autres que les Orthoptères, les Hémiptères et les Coléoptères seront tués au moyen du flacon àcyanure. On prend un flacon en verre à large goulot, dans le bouchon en liège duquel on introduit un petit tube renfermant du cyanure de potassium; l’ouverture du tube, disposée vers l’intérieur du flacon, est fermée au moyen d’un tampon d’ouate; dans le flacon on met des tortillons de papier afin d’empêcher les prisonniers de se toucher. La mort est très prompte, et un flacon ainsi préparé
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peut servir pendant un an. Malheureusement le cyanure de potassium est une substance très dangereuse; son introduction dans une plaie est souvent fatale. Il est possible de le remplacer par du chloroforme ou par de la benzine ; dans ce cas on met dans le bouchon une petite éponge que l’on imbibe de temps en temps pondant lâchasse au moyen de l’un de ces liquides.
Pour les grands Lépidoptères et pour les Libellules, il est plus commode de procéder autrement ; on les tue en leur pressant légèrement le thorax entre le pouce et l'index. Alors on les pique au moyen d’une épingle dans une boîte que l’on porte en bandoulière et dont le fond est recouvert de liège, ou bien on les met on papillottes. c’est-à-dire qu’on les enferme dans un morceau de papier plié en triangle.
Les Insectes pomTont encore être tués en les plaçant dans un flacon qui renferme des feuilles do laurier-cerise hachées : l’avantage de ce procédé l’éside surtout dans le fait qu’il permet de laisser ses captures dans le flacon pendant des mois après la chasse sans crainte de les voir se dessécher.
Tous les Animaux de nos régions peuvent être pris impunément en main ; il faut en excepter les Vives et la Vipère. L’on doit aussi apprendre à manier adroitement certaines Araignées, les Abeilles et les Guêpes : les unes sont saisies au moyen de la pince, les autres sont introduites directement dans le flacon à cyanure quand elles se trouvent dans le filet.
Les jiarasites devront être recherchés avec des soins minutieux : ceux qui vivent extérieurement à leur hôte se tiennent en général sur les parties du corps que celui-ci ne peut atteindre pour s’en débarrasser, le dessus do la tête, la base du bec chez les Oiseaux notamment; après la mort de l’organisme qui les héberge, ils se répandent souvent un peu partout, et il devient parfois plus ditlicile de les trouver. Quant aux Animaux qui sont des parasites internes, il faut, pour se les procurer intacts, ouvrir les hôtes qui les renferment et surtout le tube digestif de ceux-ci, dans un liquide qui n’altère point leur forme ; on se servira du sérum artificiel de Kronecker dont la composition est ; eau distillée, 1000 grammes; chlorure de sodium, 6 grammes; soude caustique, 6 centigrammes. On pourra ajouter avec avantageà ce mélange une certaine quantité de blancd’œuf.
Au retour d’une excursion ou à la suite de l’inspection d’un Animal en vue do la recherche de ses parasites, on dressera sur l’heure un procès-verbal de sos observations dans un carnet où l’on notera soigneusement toutes les circonstances des captures : ces_ renseignements seront utilisés plus tard, et l’on désignera simplement par un numéro les espèces dont la détermination ne pourrait être faite immédiatement.
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IV. — OBSERVATION ET ÉLEVAGE
Pour élever les Animaux à domicile, pour observer leurs mœurs et procéder à des expériences sur leur genre de vie et leurs facultés, on se servira d’aquariums s’ils sont aquatiques, de terrariums s’ils passent toute leur existence dans l’air ; on aura soin d’avoir autant d’installations que d’espèces ou tout au moins de ne pas mettre ensemble plusieurs types disparates.
Un récipient quelconque plein d’eau de mer ou d’eau douce est un aquarium. II n’est en effet pas du tout nécessaire d’avoir à sa disposition un de cos coûteux parallélipipèdes qui sont souvent très peu commodes : il vaut mieux disposer d’un grand nombre de petits vases ou bocaux en verre qui ne soient pas trop profonds, et l'on choisira de préférence des cristalli soirs de différentes grandeurs ou bien de simples cloches à fromage que l’on retournera sur des pots à fleurs. 11 faut s’ingénier à rendre les conditions d’existence aussi semblables que possible au milieu naturel en garnissant le fond de vase ou de sable suivant le cas, on ajoutant des Végétaux et en n’employant que l’eau dans laquelle les êtres ont vécu antérieurement. A défaut de l’eau même des ruisseaux on des mares, on se servira d’eau de pluie ; on ira chercher l’eau de mer le plus loin possible de l’estran afin qu’elle soit bien fraîche, et au besoin on pourra quelquefois la remplacer par la composition que voici : dans 4 litres d’eau distillée faire fondre 81 grammes de chlorure de sodium, 7 grammes de sulfate de magnésium, 10 grammes de chlorure demagnésium et 2 grammes de chlorure de potassium; filtrer le mélange après dissolution complète des sels.
Il y a divers écueils à éviter. Les aquariums doivent être placés dans un endroit froid et néanmoins suffisamment éclairé pour que les plantes qui s’y trouvent puissent dégager de l’oxygène et entretenir un milieu respirable pour les Animaux. L’eau qui se sera évaporée sera remplacée au fur et à mesure par de l’eau de pluie afin d’éviter la concentration ; il ne faut renouveler entièrement le liquide qu’en cas de nécessité absolue si les Végétaux fonctionnent bien, et dans ce cas on ernployera un siphon qui consistera en un tube do caoutchouc ou simplement en un lil de laine si l’aquarium est petit. Il est évident, quand la chose est possible, qu’il y a un grand avantage à établir un renouvellement continu au moyen d’une conduite d’eau, et dans bien des cas l’on se verra obligé, pour assurer aux Ani-
INTRODUCTION
maux une quantité d’oxygéne suffisante, d’avoir recours au procédé suivant décrit par M. Francotte.
On prend un tube de verre d’un mètre de longueur ; à trente centimètres de l’une des extrémités, on le courbe de manière à former un œillet ou boucle après l’avoir chauffé et ramolli sur une assez grande étendue. Le tube est ainsi partagé en deux parties inégales entre lesquelles se trouve la boucle : l’une plus longue, que nous appellerons inférieure, l’autre plus courte, que nous appellerons supérieure.
A sept ou huit centimètres au dessus de l’œillet, sur la partie supérieure, on dirige la flamme d’un chalumeau de manière à ramollir le verre en un point, et au moyen d’un morceau de tube de verre on étire la petite perle qui s’est produite en un mince tube capillaire que l’on courbe à angle droit vers le haut et dont on brise la pointe pour l’ouvrir. L’extrémité supérieure du tube ainsi préparé est mise en communication avec un bac plein d’eau que l’on place au dessus de l’aquarium, par un tube en caoutchouc remplissant le rôle de siphon : on aspire par l’extrémité inférieure que l’on plonge dans l’aquarium, l’eau du bac descend par le tube, mais arrivée au niveau du tube capillaire, elle se remplit de bulles d’air qui viennent barboter dans l’aquarium et par conséquent l’aérer. Pour éviter que le réservoir ne se vide trop rapidement, on comprimera le tube de caoutchouc au moyen d’une pince jusqu’à ce que l’on puisse compter facilement le nombre des bulles d’air entraînées.
Si l’on veut se faire construire un aquarium de grandes dimensions, il devra être peu profond, l’éclairage ne pourra venir que d’en haut, la face antérieure seule sera en verre, toutes les autres^ étant en marbre comme le fond, et l’aquarium même sera divisé en deux compartiments par une paroi de marbre verticale percée de trous et isolant une chambre obscure postérieure dans laquelle on ne laissera pas pénétrer les Animaux mais qui constituera une sorte de cave destinée à empêcher l’échautfement du liquide.
Quand on a affaire à des Animaux qui sont amphibies ou qui, comme certains Insectes, sortent de l'eau pour se métamorphoser, l’on disposera une petite terrasse dans l’un des coins de l’aquarium, et l’on recouvrira celui-ci d’une toile métallique.
Les types herbivores brouteront les plantes aquatiques que l’on aura soin do mettre à leur disposition ; la nourriture des Animaux carnassiers consistera soit en proies vivantes. Vers de terre, têtards de Grenouilles, petits Crustacés, larves de Diptères, soit en jaune d’œuf cuit ou on morceaux de viande crue que l’on suspendra avec un lil afin de pouvoir les retirer avant qu’ils se corrompent. Il faut on olfot toujours veiller à ce qu’il
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ne se produise pas de foyer de décomposition dans l’aquarium : si l’un des hôtes vient à mourir, on doit le retirer immédiatement, et il ne faut pas non plus laisser séjourner dans l’eau des substances putrescibles. Cette observation est surtout importante au bord de la mer ; la plupart des Animaux qui viennent échouer sur le sable sont mourants, et si on les introduits dans l’aquarium, celui-ci ne tarde ças à dégager une odeur insupportable, tous les habitants périssant par suite des fermentations qui s’établissent dans l’eau.
Pour transporter les Animaux d’un récipient dans un autre, on se servira d’une cuiller, d’une faible pince en bois très légère ou d’une pipette s’ils sont petits. La pipette est simplement un tube de verre ouvert aux deux bouts : on ferme l’une des extrémités avec le pouce, on plonge l’autre dans 1 eau de manière à ce qu’elle arrive au dessus de l’organisme, on écarte le pouce, de l’eau monte dans le tube avec l’Animal, on referme l’orifice supérieur avec le pouce, et on peut ainsi enlever le prisonnier ; il suffit alors do tenir le tube à une petite distance au dessus d’un vase et d’enlever le pouce pour faire tomber l’Animal. On peut perfectionner l’appareil en rendant l’extrémité qui plonge dans le liquide conique et en adaptant à l’autre ouverture un petit tube de caoutchouc fermé à l’un des bouts.
Le terrarium peut aussi être un récipient quelconque : une simple boîte ou un bocal fermés par une toile métallique suffisent pour élever ou observer beaucoup d’ Animaux qui vivent à l’air libre. On peut également employer de petites cages dont toutes les parois latérales sont en toile métallique, et les gardemanger dont l’on se sert dans les cuisines sont très recommandables pour cet usage. On disposera le fond avec art et d’une manière très variable suivant la nature des espèces, afin de leur donner tout le confort désirable et autant que possible les placer dans des conditions comparables à leur milieu habituel.
L’on pourra ainsi posséder chez, soi une petite ménagerie de Mollusques, de Crustacés, d’Arai^ées et d’insectes dont il sera plus ou moins aisé d'étudier le développement et les mceurs. 11 est évident que l’on se heurtera parfois à certaines difficultés, mais on s’efforcera de les surmonter en inventant des dispositifs habiles, tels que des baguettes auxquelles les Araignées pourront lixer leur toile, des rocailles pour servir d’abri aux Insectes qui aiment l’obscurité, etc.
Les Animaux cîirnassiers seront nourris avec des Mouches, des Vers de terre, des larves d’insectes ou de la viande; ceux qui, comme les Blattes, sont omnivores, se contenteront de mie de pain, et les Escargots ou certaines larves qui vivent de racines dévoreront des rondelles de carottes, de pommes de terre ou de
INTRODUCTION
navets. Les larves d’insectes aevront naturellement recevoir souvent des aliments très spéciaux, mais l’on tâchera de les habituer à manger des substances faciles à se procurer.
Lorsqu’il s’iigira de chenilles ou d’autres espèces végétariennes, les plantes dont elles se nourrissent devront être renouvelées le plus souvent possible : on se contente généralement de quelques rameaux dont on fait plonger l’extrémité dans un flacon à étroite ouverture rempli d’eau très légèrement salée, et ces rameaux se faneront beaucoup moins vite si l’on a soin do les détacher de la plante en les coupant sous l’eau, de manière à empêcher l’engouffrement de l’air dans leurs vaisseaux. Le flacon devra être enterré afin d'éviter que les chenilles qui tombent des plantes aient des difficultés pour y remonter, de sorte que pour ce genre d’élevage on prendra un pot à fleurs surmonté d’un dôme en toile métallique, et il sera encore beaucoup plus commode de cultiver dans le pot la plante que mangent les Animaux. Si l’on a un jardin à sa disposition, on y plantera les Végétaux nourriciers et l’on emprisonnera les chenilles en enfermant les rameaux sur lesquels elles se trouvent dans des sacs à raisins ou dans de la mousseline.
Pour les nombreux Animaux qui vivent sous les écorces, il faut procéder de la manière suivante : on découpe deux plaques d’écorce de même grandeur que l’on applique fortement l’une contre l'autre par leur face interne, en les serrant fortement au moyen d’un fil de fer, après avoir placé entre elles les organismes dans une petite logette que l’on creuse à cet effet. Ce système ne permet pas de suivre le travail des Animaux, mais on peut remplacer l’une dos plaques d’écorce par une plaque de verre que l’on couvre d’une planche mobile afin de ne laisser arriver la lumière qu’au moment des observations.
11 est nécessaire dans tous cos élevages d’éviter une trop grande humidité qui amène des moisissures, et surtout une trop grande sécheresse. On combattra l’une par un bon aérage, et l’autre en humectant les parois et le fond des terrariums ou en suspendant dans les cages des feuilles de papier buvard imbibées d’eau. Mais dans bien des cas on pourra éviter à la fois les deux inconvénients en employant en guise de terrarium un récipient formé d’une substance poreuse et conservant bien l’humidité voulue.
On prendra du plâtre en poudre auquel on ajoutera une petite quantité d’ocre rouge; en pétrissant le mélange avec de l’eau on obtient une pâte que l'on peut façonner de mille manières et en constituer des bacs ou des pots de formes variées qui durciront en séchant. Ces terrariums sont très avantageux, car il suffit de les mouiller extérieurement pour entretenir à
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l’intérieur une humidité convenable ; de plus on est prévenu du dessèchement par un changement dans la teinte rouge du plâtre.
C’est dans des récipients do ce genre que l’on placera les morceaux d'écorce dont il vient d’être question, les fragments do plantes, les détritus, les objets en décomposition à l’intérieur desquels vivent des Animaux, et l’on y aura toujours recours chaque fois uu’il s’agira de faire des élevages dans de bonnes conditions d’humidité.
Si l’on veut étudier par exemple les Animaux qui se nourrissent de racines, on plantera les Végétaux dans une boîte en plâtre rouge profonde et de plus en plus étroite à mesure que l’on s’approche du fond : l’une des grandes faces sera formée d’une plaque de verre recouverte elle-même d’une planche mobile que l’on n’enlèvera que pour observer ce qui se passe sous terre.
Les Animaux qui vivent sur ou dans la terre humide des forêts seront éleves dans des bassins en plâtre rouge peu profonds que l’on recouvrira d’une plaque de verre sur laquelle on déposera une planche mobile s’il s’agit d’espèces vivant à l’obscurité.
M. Janet, à qui l’on doit la découverte de cet excellent procédé, a décrit un dispositif très remarquable qui permettra à quiconque voudra s’en donner la peine, d’élever et d’observer dans son cabinet de travail toutes les espèces de Fourmis de nos régions (Annales de la Société entomologique de France, LXII, 1893, p. dei).
Avec du plâtre rouge on façonne une plaque do 3 centimètres d’épaisseur, large de 10 centimètres et d’une longueur qui ne doit pas être inférieure à 31 centimètres. On creuse ensuite dans cette plaque en allant d’une extrémité à l’autre : 1“ une cuve large de 8 centimètres, longue de 2 centimètres et profonde de 2 centimètres ; 2“ une série de chambres carrées, de 8 centimètres de côté et de 2 centimètres de profondeur, dont le nombre doit être de trois au minimum, et que nous appellerons première, deuxième et troisième chambres, la première étant près de la cuve, la troisième à l’autre bout de l’appareil. Les trois chambres sont mises en communiciition par une étroite galerie dont les dimensions ne peuvent pas être supérieures à colles des nymphes des Fourmis.
Dans la cuve on met une ou deux fois par semaine de l’eau qui imbibe graduellement toute la plaque, de manière à entretenir une humidité sufïlsante. Dans la première chambre, qui est très humide, on place un petit récipient en verre très bas rempli d'eau qui sert d’abreuvoir et dans lequel on ajoute uelques mignons cailloux pour que les Fourmis ne s’y noient
pas. Dans la deuxième chambre, qui est moins humide, on peut mettre de la terre ou dos brindilles, mais cela est inutile pour la majorité des espèces; dans la troisième chambre, qui est sèche, on dispose une rnanjfeoire. Pour construire cette dernière, on prend une rondelle en os de 3 centimètres de diamètre ; on en taille les bords obliquement pour qu’elle soit d’un accès facile, et on creuse sur tout son pourtour une rigole dans laquelle on met du miel ; enfin on fixe au centre de la rondelle une petite tige en fil do fer afin de pouvoir la retirer facilement du nid. Outre le miel, il faut encore donner aux Fourmis des Mouches, de petits morceaux de sucre et du jaune d’œuf que l’on place simplement dans la troisième chambre autour de la mangeoire.
Chacune^ des trois chambres est recouverte d’une plaque de verre carrée percée en son milieu d’une ouverture circulaire perniettant d enlever la mangeoire ou l’abreuvoir et de retirer du nid les individus que l’on veut mettre à part. Au dessus de chacune de ces plaques on en met une seconde non percée, pour empêcher les Fourmis de sortir.
La troisième chambre, qui est le jardin des Fourmis et qui représente pour elles le monde extérieur au nid, doit rester éclairée, et elle est suffisamment fermée par la double plaque de verre, mais les deuxième et première chambres, constituant le nid proprement dit, doivent être tenues à l'obscurité, et on les recouvre d’une plaque opaque en bois on eu plâtre que l’on n’enlève que pour les observations.
Les Fourmis peuvent ainsi passer, par les petites galeries de communication, des chambres obscures, qui sont d’autant moins huoiides qu’elles sont plus éloignées de la cuve, dans la chambre sèche et éclairée où elles viennent chercher leur nourriture.
Pour faire emménager les Fourmis dans cet appareil, on le trempe dans l’eau afin de le rendre entièrement humide, puis on fait communiquer la troisième chambre avec l’extérieur par un orifice provisoire et on la recouvre momentanément d’une plaque opaque ; ainsi disposé, le nid artificiel est placé sur une planche que l’on entoure d’un rempart formé de plâtre en poudre très fine comprimé entre les doigts.
La fourmilière, que l’on a rapportée chez soi dans un bocal, après l’avoir récoltée au moyen de la truelle, est versée sur la planche : le rempart de plâtre empêche les Insectes de s’échapper. On a soin d’écarter du nid artificiel toutes les brindilles et les détritus afin qu’ils ne puissent se maintenir humides à son contact ; bientôt tous les abris que pourraient trouver les Fourmis sur la planche se dessèchent : ces dernières, qui ont abso-
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lument besoin d’bumidité, découvrent bientôt la porte de l’appareil et y pénètrent avec leurs œufs, leurs larves et leurs nymphes. On bouche alors la porte d’entrée avec du plâtre, on découvre la troisième chambre, et la fourmilière, désormais captive dans ce nid artificiel que l’on n’aura qu’à déposer n’importe où sur une plaque de verre, est capable de vivre et de prospérer pendant plusieurs années si elle est bien soignée.
On pourra évidemment construire des appareils plus grands, augmenter le nombre des chambres ou modifier leur disposition, et inventer aussi des installations spéciales pour élever beaucoup d’autres Animaux vivant dans la terre humide et dont les mœurs sont encore peu connues.
^es Abeilles doivent s’observer dans des ruches pourvues de fenêtres en verre recouvertes de volets opaques mobiles; pour les Guêpes on fait communiquer une caisse en bois à volet, qui constitue un nid artificiel, avec une grande cage en toile métallique qui représente pour elles le monde extérieur.
Comme pour les hôtes de l’aquarium, l'on fera en sorte de toucher le moins possible avec les doigts les Animaux du terrarium et de ne pas non plus les blesser avec des instruments trop durs ; on se servira d’un pinceau, d’une pince à branches longues et fines ou simplement d’une baguette de bois.
Les organismes extrêmement petits devront être élevés et observés sous le microscope: pour ceux qui sont aquatiques, on se sert d’une lame creusée au centre d’une concavité arrondie, et l’on recouvrira d’une lamelle cet aquarium en miniature, en ayant soin d’ajouter de temps en temps une goutte d’eau au bord de la lamelle pour éviter l’évaporation. Comme nourriture on emploiera les Infusoires que l’on obtient nombreux en faisant infuser du foin dans do l’eau. Les types terrestres seront placés entre une lame et une lamelle séparées par une cellule formée d’une substance que l’organisme ne peut ronger, un anneau de verre ou une bague d’os ou de métal par exemple. Un morceau de papier buvard mouillé est mis au fond de la préparation : si l’humidité est trop forte, il sufllt d’enlever la lamelle pendant quelques instants. On peut ainsi entretenir pendant des mois de très petits Animaux, tels que des Acariens de la famille des Oribatides, et assister à toutes leurs métamorphoses, en les nourrissant de petits fragments de fromage, de lichens ou de champignons.
De même que pour la chasse, on aura un carnet dans lequel on notera au jour le jour toutes les circonstances des élevages et les observations que l’on aura pu faire sur la manière de vivre des Animaux.
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V. — CONSERVATION ET COLLECTIONS
On conserve les Animaux dans l’alcool ou en préparations microscopiques, on les pique ou bien on les met en peau.
Les formes de tous les groupes peuvent être confiées à l’alcool, même les Oiseaux ; il faut en excepter seulement les Insectes à couleurs tendres ou à revêtement poilu, notamment les Libellules, les Névroptères, les Diptères, les Hyménoptères et les Lépidoptères.
On emploie l’alcool éthylique rectifie bon goût du commerce qui renferme environ 95 “/o d’alcool pur : on y ajoutera un tiers de son volume d’eau distillée pour la conservation définitive, et l’on aura soin même de ne jamais mettre les objets directement dans ce liquide qui étant très avide d’eau, les ratatine.
Il y a d’abord un certain nombre d’Animaux qui sont très mous et qui se contractent énormément quand ils meurent de mort violente, les Polypes, les Méduses, les Échinodermes, les Bryozoaires, beaucoup de Mollusques et de Vers. L’on devra s’efforcer de les faire périr dans une position étalée pour que dans la collection ils conservent plus ou moins l’aspect qu’ils offrent lorsqu’ils sont en vie : on peut à cet effet les foudroyer ou bien les endormir avant de les tuer.
On foudroie les Hydroïdesenles plongeant brusquement et en les laissant pendant un instant très court dans de l’acide acétique glacial ; pour les Échinodermes on peut se servir d’eau bouillante; avec les Plathelminthes on emploie une solution concentrée et bouillante do sublimé corrosif qu’on leur verse sur le dos après les avoir laissés s’étendre dans un verre de montre ou un cristallisoir renfermant une petite quantité d’eau, ou de sérum de Kronecker s’ils sont parasites.
On endortles Anémonesde mer etlesMéduses en faisant passer un courant d’anhydride carbonique dans l’eau qui les renferme : on prend un vase dans lequel on met de la craie et du vinaigre, et l'on fait barboter le gaz qui se dégage, au moyen d’un tube de verre courbé, dans le récipient où sont les organismes.
Pour les Bryozoaires, on laisse fondre des cristaux d’hydrate de chloral à côté des colonies épanouies.
On mettra les Mollusques aquatiques et différentes catégories de Vers dans une certaine quantité d’eau; après les avoir laisses s’étaler, on versera avec do grandes précautions un peu d alcool à 95<>lo dans la récipient de manière à ce que l’alcool surnage. L’alcool dilîuse peu à jiou dans le liquide et les Animaux
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s’engourdissent. Quant aux Mollusques terrestres qui respirent par des poumons, on les enfermera dans un flacon absolument plein d’eau bouillie tiède et hermétiquement bouché, de manière
a les priver complètement d’air. ^
Qu’ils aient été foudroyés ou qu’ils aient été rendus insensibles, ce dont on s’assurera en ne les voyant plus se rétracter lorsqu’on les touche, on portera les Animaux dans de l’alcool auquel on aura lyouté les deux tiei’S de son volume d’eau distillée, et c’est aussi dans ce liquide que l’on plongera directement à la chasse ou àdomicile ceux qui ne sont pas contractiles.
On laissera pendant un jour au moins les Animaux dans l’alcool faible, puis on les passera dans de l'alcool auquel on aura ajouté la moitié de son volume d’eau distillée, et on ne les mettra dans de l’alcool fort que lorsqu’il no se produira plus aucun trouble ni coloration.
Les objets à conserver seront renfermes dans des bocaux, dans des flacons à large goulot ou dans des tubes, suivant leur grosseur. L’on doit veiller à ce que la fermeture soit bien hermétique ; les bocaux seront recouverts d’une vessie do porc mouillée au préalable, ou mieux d’une plaiiue de verre que l’on colle fortement soit avec du collodion soit simplement avec de la gomme arabique. Quant aux flacons ou aux tubes, on leur mettra un bouchon de liège et on trempera leur extrémité ainsi bouchée dans de la paraffine fondue afln d’éviter toute évaporation. Cependant pour les tubes, il vaut mieux, s’il s’agit d’une collection d' Araignées ou de larves d’insectes destinée à être consultée fréquemment, les boucher avec de l’ouate et les mettre tous ensemble dans un grand bocal d’alcool fermé à l’émeri.
Quand les collections sont destinées à l’enseignement, il est nécessaire de mettre les échantillons bien en évidence dans les flacons qui les renferment : à cet effet on les collera sur une plaque de verre au moyen de collodion ou mieux de pho-
toxyline. . , ■
Une pince à longues branches servira à retirer les Animaux ou les tubes de leurs bocaux.
L’alcool offre deux inconvénients : il coûte cher et il détruit plus ou moins les couleurs. On a propose entres derniers temps de le remplacer par le formol qui s’emploie en ajoutant 10 à 20 o/o d’eau au formol du commerce. Ce liquide, qui rend les objets très durs et absolument impropres à des recherches microscopiques, est d’un prix minime et conserve assez bien les couleurs, mais il faut absolument en éviter le contact avec la peau et ne pas s’exposer les yeux à ses vapeurs. Les Animaux mous tels que les Mollusques et les Méduses peuvent aussi être
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parfaitement conservés avec leurs couleurs et leur structure anatomique dans une liqueur que l’on composera de la manière suivante : faire dissoudre dans 1 150 grammes d’eau distillée 100 grammes de sel marin brut et 50 grammes d’alun ammoniacal ; bien mélanger et filtrer ; ajouter 10 centigrammes d iodure de potassium^ et une solation de 5 centigrammes de sublimé corrosif dans 50 gi’ammes d’eau distillée.
^ Il y a des Animaux tels que lesRotifères <|ui ne peuvent guère etre conservés en collection, d’autres, comme les Hydroïdes. divers Trochophores, Plathelmintlies et Nématlielminthes, et les très petits Arthropodes, qui doivent être montés en préparations microscopiques.
Voici la méthode à suivre : on mettra les spécimens successivement dans des verres de montre renfermant : 1® de l’acide acétique çlus ou moins étendu d'eau distillée : 2» de l’eau distillée : 3“ del alcool faible; 4® de l’alcool intermédiaire; 5® de l’alcool très fort; 6® de l'alcool absolu; 7® de l’essence de girofle ou de preferenee de la créosote.
L acide acétique doit être d’autant plus fort que les téguments des Animaux sont plus durs; on l’emploiera à 1 ®/o pour les type.s mous et jusqu'à 50 ®/o pour divers Arthropodes; c’est aussi d apres la résistance plus ou moins grande des téguments que 1 on sa guidera pour évaluer le temps nécessaire à une pénétration complète des différents liquides précités et leur remplacement successif : ce temps varie d’un quart d'heure à trois heures.
.Lorsque les organismes sont bien imbibés d’essence de girofle ou de créosote, le moment est venu de faire la préparation.
Le milieu conservateur à employer est le b.aume de Canada, résiné très tr.ansparente que l’on vend plus ou moins liquide dans le commerce. On commencera par le dessécher doucement au feu jusqu au moment où il sera devenu dur et cassant, et on le dissoudra ou dans de la térébenthine, ou dans du chloroforme, ou mieux encore dans du xylol, de manière à ce qu’il ait une consistance sirupeuse.
On place une goutte du baume de Can.ada ainsi préparé au milieu d’une lame en se servant à cet effet d’un bâton de verre, et au moyen d’une soie de porc on transporte l’Animal dans la goutte en l’orientant convenablement: on recouvre alors d’une lamelle. Au bout de quelques jours le baume est devenu solide, la lamelle est collée à la lame, et la préparation se conserve indéfiniment.
Si l’organisme est un peu épais, il faut ajouter un poil de brosse a dents à la préparation, ou bien placer entre la lame et la lamelle une cellule de carton ou de caoutchouc.
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L’on disposera les préparations microscopiques sur des plaques de carton en les séparant par des bandelettes qui les empêcheront de chevaucher les unes sur les autres.
Les Insectes à l’état parfait sont les seuls d’entre les Animaux qui doivent se piquer. On se sert à cet effet d’épingles de difléréntes grosseurs dont les meilleures sont de fabrication autrichienne. Il faut faire en sorte de piquer toujours les sujets à la même hauteur sur l’épingle, do ne pas enlever do pattes dans cette opération et de proportionner la grosseur de 1 epingle à la taille do l’Animal. _ , i
L’épingle s’enfonce dans le thorax, sauf pour les Coleopteres
qui se piquent sur l’élytre droit. .
^ Les Insectes dont la taille ne dépasse pas six millimétrés, ceux dont le corps est très mince et ceux qui longues et très fragiles seront collés sur un rectangle de canton bristol que l'on monte lui-même sur une epingle; la coiie a employer est simplement de la gomme arabique très pure dissoute dans de l’eau distillée. 1„„
Parfois, pour les formes très délicates, telles que les Microlépidoptères, on se sert de quelques millimètres de til d argent extrêmement mince dont on passe une extrémité dans le thorax par dessous, et dont on fixe l’autre extrémité sur un morceau
de moelle do sureau fixé lui-même à une épingle.
Les Insectes qui ont de grandes ailes, les Libellules el les Lépidoptères par exemple, seront étalés. Pour subir cette operation ils doivent être encore mous, et s’ils sont déjà desseches, on les ramollit en les mettant dans un vase renfermant du sable
™On\^es dispose dans un appareil nommé étaloir qui est formé de deux planchettes très lisses et séparées par une rainure au fond de laquelle se trouve une bande do liège dans laquelle on pique l’Insecte de manière à ce que les ailes do ce dernier arrivent au niveau dos planchettes. Au moyen do ünes épingles on étend aloîries ailes sur les deux côtés de loir dans la portion qu’on veut leur faire prendre, et on les cette situation au moyen de lames
de toile-calque attachées par des epmgles à giosse tete . au bout de six à douze jours, l’Animal est sec et conserve 1 allure
qu’on lui a donnée. ,, . , ,
Les Insectes piqués se rangent au moyen cl une pince à bouts recourbes avec laquelle on saisit coiiiniodcmont les ep.ngles par en dessous, dans des boîtes à tond de_ liege, de simples boîtes en carton ou en bois fermant le mieux possible Les spécimens devront être bien desseches avant d’etre introduits dans la collection qui sera tenue soigneusement a 1 abri de
l'humidité et de la lumière, les boîtes étant disposées de préférence à plat, et non comme des livres dans une bibliothèque. On se servira de naphtaline ou de créosote pour écarter les Animaux destructeurs en plaçant dans l’un des coins des boîtes un petit tube renfermant Tune de cos substances et bouché au moyen d’ouate ; si des dégâts, décelés par la présence d'une line poussière au bas des épingles, venaient à être constatés, il faudrait inonder le fond des boîtes avec de l’ammoniaque.
On met en peau les chenilles, les Insectes à corps très gros ou qui en se décomposant perdent leurs couleurs, les Oiseaux et les Mammifères.
Pour conserver aux chenilles l’aspect qu’elles offrent pendant la vie, il faut commencer par les vider : avec des ciseaux fins on leur fait une incision à l’extrémité postérieure du corps et on les presse doucement entre deux feuilles de papier buvard de manière à faire sortir les viscères et en ayant soin de ne pas les salir. On fixe alors au moyen d’un fll une Une paille à Torifico ainsi produit, et Ton gonile la chenille on soufflant dans la paille à une certaine distance an dessus d’une plaque de tôle que Ton fait rougir sur une lampe : on fait tourner l’Animal pendant cette opération jusqu’à ce qu’il soit bien sec. Si la chenille est verte, elle ne garde pas sa couleur, mais on peut la lui rendre en lui insufflant de la poudre de lycopode à laquelle on ajoute un mélange de poudre d’indigo et de curcuma, mélange variable suivant la teinte que Ton veut obtenir. On coupe alors la paille, et dans l’extrémité restante on fixe une épingle qui sert à attacher le spécimen soit dans une boîte, soit, ce qui est préférable, dans un tube en verre.
Iæs gros Lépidoptères, les Sauterelles et les Libellules ont un abdomen qui se décompose facilement : on doit le fendre en dessous dans le sens de sa longueur, en extraire les viscères et les remplacer par de l’ouate en rapprochant les lèvres de l'ouverture que l’on a faite.
Pour les Oiseaux et les Mammifères, si Ton ne veut pas les conserver dans l’alcool, on leur fend la peau du ventre avec des ciseaux, et Ton fait sortir graduellement le corps de la peau comme on retire la main d’un gant. Au fur et à mesure de l’opération on met du plâtre en poudre sur les chairs afin d’empêcher les plumes ou les poils de s’y coller, et on poursuit l’extraction le plus loin possible d.ms les appendices en séparant avec des ciseaux ce qu: doit être enlevé de ce qui peut rester. On ôte les yeux, mais on laisse le crâne dont on retire la cervelle^parletrou occipital au moyen d’une petite spatule. Pour empêcher la jjeau d’ètro attaquée par les Animaux destructeurs, on l’enduit intérieurement de savon arsénical, dit savon de
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Bécœur, que l’on fabrique ainsi : faire fondre sur un feu doux dans une petite quantité d’eau 37 grammes de savon de Marseille ; la fusion opérée, additionner de 2 grammes de tartrate neutre de potassium; verser ensuite en agitant bien la masse 37 grammes d’acide arsénieux et 15 grammes de chaux en poudre; après refroidissement, ajouter 6 grammes de camphre pulvérisé, et conserver le mélange dans un vase en grès hermétiquement fermé. , , , .
Le plâtre et le savon de Becœur peuvent à la rigueur etre remplacés par de la cendre de bois. . ,
On empaille aussi les Oiseaux et les Mammifères en les montant sur une carcasse de tilde fer, en leur bourrant la peau d’étouppe et en leur mettant des yeux de verre dans les orbites. , . ,
Tous les spécimensdoscollections devront avoir leurs pajiiers en règle, c’est-à-dire posséder au moins deux étiquettes : 1 une qui indiquera la localité et la date de la capture ainsi qu un numéro renvoyant an carnet de chasse ou d’élevage, 1 autre qui portera le nom de l’organisme (genre et espècei. S’il s agit d’Animaiix conservés dans l’alcool, la première étiquette sera écrite au crayon et mise dans les bocaux ou les tubes avec les échantillons, la seconde collée à l’extérieur; les préparations microscopiques auront une étiquette aux deux extrémités de la lame; pour les Insectes, la première étiquette sera fixee a l’épingle et la seconde attachée au fond de la boîte, devant les espèces, au moyen de très courtes épingles appelées camions; enfin les Oiseaux et le Mammifères en peau porteront leur état civil à la patte.
On s’etlorcÆra autant que possible de fabriquer soi-meme une partiede ce dont on aura besoin pourlachasse,pour l’élevage ou pour les collections ; les produits chimiques s'achèteront chez le premier droguiste venu ; à défaut d’eau distillée ou prendra de l’eau de pluie ; chez les marchands de bric-à-brac on découvrira de vieux pots à moutarde ou à cornichons qui peuvent remplacer les flacons à large goulot; on recueillera les bouchons à champagne lesquels mis dans l’eau chaude reprennent leur forme primitive et sont excellents; pour les tubes et les autres ustensiles en verre on peut s’adresser a M. Bulïet, lueNavez, 22, à Schaorbeek, etpour des pinces de toute espèce à M. Bernacle, rue de l’Amigo, 3, à Bruxelles ; les instruments spéciaux, dont on trouvera un certain nombre chez M. Michels, rue d’Arenborg, 26. à Bruxelles, devront être commandés à Paris chez les fils d’Émile Deyrolle, rue du Bac, 46, ou chez M. Guyon , rue des Bourdonnais, 20, auxquels on commencera par demander leur catalogue.
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VI. — RÉGIONS BELGIQUES
Les limites politiques actuelles de la Belgique ne correspondent à aucune division de la géographie animale : elles sont tracées à travers quatre grandes contrées zoologiques de l’Europe moyenne qui viennent précisément se terminer dans notre pays; cela étant, nous avons pensé qu’il était plus logique d’associer sous la dénomination de régions belgiques, l'ensemble des zones naturelles qui entament notre territoire, et d’étendre en conséquence le cadre de cet ouvrage à une partie du Nord de la France, des Pays-Bas et de la Prusse rhénane, au Grand-Duché de Luxembourg et à la Lorraine.
Carrefour de quatre divisions primaires de l’Europe moyenne, la Belgique, si l’on y ajoute la partie de la mer du Nord qui la baigne, présente donc à considérer cinq régions très distinctes dont un certain nombre comprennent même dans notre patrie plusieurs zones (voir la carte).
Région maritime .
Basse Belgique. .
Moyenne Belgique
Haute Belgique .
Région jurassique.
Zone d’Ostende.
Zone campinienne.
Zone des Flandres.
Zone littorale.
Zone do Bruxelles.
Zone de Hesbaye.
Zone de Tournai.
Zone calcareuse.
Zone ardonnaise.
Zone subalpine.
Zone lorraine.
La Réoion maritime de la mer du Nord est représentée par la Zone d’Ostende qui s’étend du cap Blanc-Nez au Helder sur les côtes, et au largo jusqu’aux dépressions qui la séparent de la zone de Douvres et de la zone d’Héligoland.
La Basse Belgique appartient k la Jame haUique. Elle comprend toute la partie du pays dont le sol est formé de sable quaternaire ou de limon poldérien, et elle s’étend dans les Pavs- Bas jusqu’à la Meuse et dans les îles Zélandaises. Au Sud elle est limitée par le limon hesbayen.
liO. Zone campinienne constituée par la portion des deux Limbourgs, des deux Brabants et de la province d’Anvers recouverte de sable fiuaternaire.
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La Zom des Flandres est constituée par une partie des Flandres et parla Zélande : elle est en général recouverte de limon poldérien.
La Zone littorale est constituée par les bords de la mer, comprenant les dunes avec les prairies et les bas-fonds qui touchent à celles-ci, et elle s'étend du cap Blanc-Nez au Ileider.
La Moyenne Belgique appartient à la faune celto-hritannique. Elle est à peu près entièrement recouverte de limon hesbayen et elle entame une notable portion des départements du Nord et du Pas-de-Calais. Sa limite méridionale s’étend presque parallèlement à la Sambre et à la Meuse, à une petite distance au Nord de ces cours d’eau.
La Zone de Uruxelles comprend la partie méridionale des Flandres, y compris la Flandre française, le Nord du Hainaut, le Brabant jusqu’à la Dyle et une partie de la province de Namur.
La Zone de Eesbaye comprend la partie de la Moyenne Belgique située à l’Est de la Dyle, embrassant par conséquent une portion des provinces de Brabant, de Liège et de Limbourg. C’est une zone très cultivée dont la faune est assez appauvrie.
La Zone de Tournai comprend la partie du Hainaut et du Nord de la France dont le sous-sol est formé de terrains calcaires, c’est-à-dire la contrée comprise à peu près entre la Sambre, la Haine et la Scarpe.
La Haute Belgique appartient à la faune germanique. Elle embrasse toute l’étendue du pays située au Sud de la Sambre et de la Meuse, sauf la partie méridionale de la province de Luxembourg, et il faut y ajouter une portion des départements du Nord et des Ardennes d’une part, et d’autre part une petite portion du Limbourg néerlandais, la partie septentrion.alo du Grand-Duché de Luxembourg et presque toute la Prusse rhénane jusqu'au Rhin. Son sol, en grande partie rocailleux, est constitué par des terrains primaires, et sa limite méridionale est indiquée par l’apparition des dépôts jurassiques. , . , j
La Zone calcareuse, où se montrent des ■affleurements de terrains calcaires, comprend le bassin de la Samlire en France, la partie méridionale du Hainaut, presque toute la province de Namur, une notable portion tle la province de Liège, et elle entame légèrement la province de Luxembourg ainsi que le
Limbourg néerlandais et la Prusse rhénane.
La Zone ardennaise, dont tous les terrains sont siliceux, embrasse les Ardennes et l’Eifel.
Xio. Zone subalpine <isX\vax\tèo à la Baraque Michel et a ses environs ; son altitude lui donne sa physionomie particulière.
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La Région jURÂ.ssitJUB appartient à \s. faune bourguignonne. Elle ne comprend qu’une zone,\a.Zone lorraine f dont les terrains se rattachent presque tous aux étages secondaires jurassiques, et qui n’entame que la partie méridionale de la province de Luxembourg en Belgique; mais elle s’étend notablement en France, dans le Grand-Duché de Luxembourg et en Allemagne, à l’Ouest jusqu’aux terrains crétacés de la Champagne, au Sud et à l’Est jusqu’aux Monts Faucilles et aux Vosges.
Les limites entre les régions ou entre les zones ne sont nulle part nettement tranchées : il existe toujours à leur contact des bandes neutres plus ou moins larges dont la faune est mixte.
C. = commun
AC. = assez commun.
AR. = assez rare.
R. =: rare.
RR. = très rare.
(5^ = mâle.
Q = femelle.
Q = neutre.
M. = région maritime.
BB. = Basse Belgique.
Camp. = zone campinienne.
Fl. = zone des Flandres.
Litt. = zone littorale.
MB. = Moyenne Belgique.
Br. = zone de Bruxelles.
Hesb. = zone de Hesbaye.
Tourn. = zone de Tournai.
HB. = Haute Belgique.
Cale. = zone calcareuse.
Ard. = zone ardennaise.
Subalp. = zone subalpine.
Jur.= région urassique.
DES
régions belgiques.
ANIMAUX
rti-p-anismes pluricellulaires à cellules différenciées dépourvues de clilorophylle et de membrane de cellulose, à œufs se sAornentant en im embrvon constitué d une masse gélatineuse refoTiertfd-une couché de cellules dont une partie, refoulee vers l’intérieur, tapisse une cavité digestive.
de Selys-Longctiamps. — Discours sur lu faune de Belgique. Bull. Acad. Belg., r»8ér., XM. '*5^’
P. J. Van ■Benÿàen. — ^nima\txinférieur8,iiiins Van Scmmeî,ratria Baigtea. Mrmeh
Pelseneer.^- ^ur la Fa«n« Belgique. Ann. Soc. Malacol.
Belc 18S1, 1882, 1S9S.
Lameere. - «apport sur î'Eooursio» de la SoeUté royale Malaoologique de Belgigue au Zwyrt. Ann. Soc. Malacol. Ilelg.,
Maltland. - Sy.temalMl,, Beeehrÿvlng der Die, -en mlke infroord-Merland of aan
deazelfs KuBten voorkomen. Leydeoy 1851.
Hertlots. — Bouxestoffen voor eene Faunu «an ffederland. Lejden, 1851-59.
Id. - De Dieren van Nederland. Weekdieren en Lagere Dieren. Ilaarlem, 1859. i.— A dlanualofMarineZoologyfortU Briliah fsles. london, 1855-56.
ANIMAUX
Animaux aquatiques immobiles, ayant l’aspect de masses
généralement irrégulières renfermant îin squelette d’aiguilles enchevêtrées et présentant à leur surface de nombreux pores microscopiques entremêlés d’ouvertures plus grandes en petit nombre. porozoaiuss, p. 3.
Animaux mobiles libres, ou fixés et formant souvent des colonies, mais alors leur surface ne présente pas les deux genres (i’ouverturcs précités, et-leur corps ne renferme point do squelette formé d’aiguilies enchevêtrées. 2.
Animaux rayonnés, en forme do Üoule, d’étoile ou de con
combre, et alors opaques, de champignon, de cloche ou do parasol transparent (méduse), ou de fleur (polype) à tentacules flexibles et dépourvus de cils vibratiles, constituant fréquemment d.ans ce dernier cas des colonies arborescentes ou touffues, ou des masses charnues marines dont la surface ott're des cicatrices étoilées et dont l’intérieur ne ressemble pas à celui dhtne ligue. 3.
Animaux non rayormés, .ayant parfois la forme de polype, mais offrant alors des tentacules généralement raides et toujours couverts de cils vibratiles, ces polypes constituant fréquemment des colonies qui montrent des loges plus ou moins serrées, et qui ressemblent souvent à des lichens, à des paquets de cordes, à des mousses ou à des truffes sans quo la surface offre des cicatrices étoilées ; ou animaux ayant le corps soit globuleux soit étoilé, mais alors transparents; parfois ayant l’aspect d’une masse dont l’intérieur rempli de points jaunes ressemble à celui d’une figue. 4.
Animaux renfermant un squelette interne; sinon marins et
non parasites, fixés, à corps ayant l’aspect d’un sac à deux ouvertures, d’une masse dont l’interieur ressemble à celui d’une figue, ou d’une petite étoile gélatineuse; ou libres, à corps allongé, aplati sur les côtés et pointu aux deux bouts, ou encore renflé en avant et terminé par une queue comprimée. cuordozoaires, p. 38.
Animaux dépourvus de squelette interne et offrant tous les aspects possibles, sauf ceux énumérés ci-dessus quand ils sont marins et non parasites, ueluintiiozoaires, p. 181.
POROZO AIRES.
A. POLYSTOMES.
De nombreuses ouvertures servant d’orifice d’entrée aux aliments dans la cavité digestive.
I. PQROZOAIRBS
Colonies fixées, de /°™e généralement nee^s^liar
bourgeonnement et ^ Réseau de canaux, sont en
cavités digestives, d’ouver-
commiinication les unes Aig noWeux servant
tures à la surface, des pores mhalants nés excré-
d’oriflce d’entrée à l’eau et à la nourritui^, ' . '
tours, plus grands et en squel^^^^^^
niers correspondant a un ® " ,„guies eiichevê-
int^rieur formé de ipicuks, aiguilles ou coipuscuies eiicii Irés doriLnt au cm-ps une cerfojne consistance pmnt^ mouvements appréciables ; hermaplii odisme , , , . j. pg^j.
nant dans lestissuset évoluant en larves ciliees s échappant par la cavité digestive.
Bowerbank. — ^ Xonograph of lin BrilisH Spimjiado». London, 1861-13.
Tosmaer. - Porir.™, dons Broun’. «»d Oritinnj.» da« rAl.r-Koic).s.Leipnig,
n . . * 1, ««mmiift fossile du paniscUen, perforée par Cliona celairt.
1. CardifapIaniPo.?«aLmk., co^a spiculé interne. — IV. /d., spiculé des gem-
— II. SpnngiUa fluvtaiilis, 1 . . ’ yi. /j spiculé des gemmules. —
mules. — V. 5. IdonsiWs, spiculé du légumeiit. »i. i* e
Vil. Sipftoe/ifllina oculitfa.
Éponges constituées d’un
un grand oscule supérieur. calç/spov(îujbbs, p ■!.
Éponles constituées de nombreux
et offrant plusieurs oscules. biucispoxouiscs, p. i.
POROZOAIRES.
G. CLIGNA Grant
Colonie jaune, perforant les coquilles des Mollusques marins et remplissant dans leur intérieur un système de cavités ramitiées en communication avec l’extérieur par de petites ouvertures auxquelles correspondent les oscules. C. celata.
1. C. celata Grant. — M., s’attaque aussi bien aux coquilles dont l’habitant est vivant qu’à celles provenant d’un animal mort, ou mémo aux coquilles fossiles que la violence des flots arrache aux sédiments anciens étendus au fond de la mer; C., principalement sur les Huîtres.
G. SPONGILLA Lamarck
Masses irrégulières plus ou moins lobées, jaunâtres, blanchâtres ou verdâtres, à surface non hérissée, le tégument
POROZOAIRES.
ne renfermant pas de spiculés ; spiculés internes en forme d^aitinilles ; oscules grands et clairsemés; gemmules protégées par de gros spiculés on forme de haltère et perpendiculaires a la surface. S.fluviatilis.
Masses rameuses, ordinairement d’un brun ou d’un vert foncé, couvertes de pointes très apparentes, le tégument renfermant comme 1 intérieur des spiculés couverts d’épines ; oscilles jwtits et nombreux; gemmules protégées par do petits spiculés épineux courbés et parallèles à la surface. S. lacustris.
G. HALICHONDRIA Fleming
Masse généralement étendue à la surface de divers objets immergés, plus ou moins couverte de crêtes, plus ou moins découpée, ressemlilant comme consistance à du pain ; oscules visibles à l’œil nu ; coloration orangée sur le vivant; spiculés légèrement courbés. ü. panicea.
J. H. panicea Pall. — M., à une assez grande profondeur,
AC.; AR. sur l’estran. ^
G. SIPHOCHALINA Schmidt
Éventail à branches généralement bifurquées, cylindriques, arrondies au bout et plus ou moins nombreuses; oscules très visibles à l’œil nu; coloration jaunâtre: consistance ressemblant à celle de l’éponge usuelle; spiculés courts; de la grandeur de la main et plus. S. oculata.
J. S, oculata Linn. — M., à une certaine profondeur, CC. ; C. sur la plage après les tempêtes.
CNIDOZOAIRES.
B. MONOSTOMES.
Une seule ouverture ou bouche servant d’oriflce d’entrée aux aliments dans la cavité digestive.
Acœlomates.
Cavité digestive constituant l’unique cavité du corps; pasd’appareil circulatoire.
IL CNIDOZOAIRES.
Peau renfermant à&snimatocystes, appareils urticants produisant une brûlure comparable à celle de.s Orties; corps rayonne, consistant en un sac à une ouverture qui sert à la fois de bouche et d’anus, et affectant la forme de polype ou de meduse, mlyve ; cylindre surmonté do tentacules tlexibles entourant la boimhe; Inédnse : cloche, champignon ou parasol transparent Dortant à sa périphérie des tentacules et des organes divers dits et offrant au contre un battant ou manche, le manu- Irtuni. à rextrémité duquel s’ouvre la bouche donnant issue a la cavité dige.stive qui se ramifie dans l’ombrella sous terme de canaux gastrovascuUiires -, système nerveux diffus dans tolue la neau et formant en outre un collier plus condense autour de la bouche (polype), à la périphérie de l’ombrelle ou se trouvent des organes des sens (méduse); bourgeonnement frequent, don- (lant lieu à des colonies rendues souvent consistantes par la nrésence d’un squelette, et dans lesquelles les cavités digestives de tous les individus communiquent les unes avec les autres; sexes souvent séparés; œuts se développant aux dépens dos parois de la cavité digestive, expulsés par la bouche et évoluant fréquemment en larves ciliées émigrantes.
P J Van Benoden. — Rnhmhtt ta Faune lirrorale de (Polypes). Mém.
■ Acad. Belg., XXXVI, 1866.
Johnston. - A Itistoryofths irilM üoophytes. london, 1817.
Haeckel. — Dm System der iledaaen. .lena, 187'J.«1.
Pnlvnes minces et allongés, réunis en colonies souvent arborescentes, rarement isolés et alors de petite taille, Sfreplis longitudinaux internes et ne se divisant pas transversalement; ou petites méduses à bords de 1 ombrelle non festonnés et portant generalement à découvert des appareils des sens marginaux, soit sous forme de
sfese"- -rr».
HYDROCNIDAIRES.
Polypes marins de grande taille, épais et vivant isolés parfois petits, présentant alors des replis longitudinaux internes visibles par transparence et se divisant transversalement, ou constituant une colonie massive, charnue couverte de cicatrices étoilées; ou méduses pouvant acquérir une grande taille, à bords de l’ombrelle festonnes et portant des appareils des sens cachés par des lobes marginaux. scyphocnwaires, p. 24.
I. HYDROIDES
Petits polypes fixés, recouverts le plus souvent d’un squelette chitineiix flexible dit pérUarc, isolés ou plus généralement constituant des colonies qui peuvent comprendre deux sortes d individus : les uns, gaürotafKks, stériles et nouiTiciers ayant 1 aspect ordinaire de polypes: les autres, gonozoïdes, reproducteurs et sexués, affectant ou bien la forme de méduses à opertiire de la cloche rétrécie par un diaphragme (vélum) et dépourvues de lobes m.arginaux, mais porUant en général à découvert des organes des sens, lesquelles se détacbeut de la colonie pour aller disperser leurs œufs, ou him Ae sporosacs, glohes non libérables dans lesquels les œufs évoluent directement en larves émigrantes; génération alternante : le polvDe engendrant la medusopar bourgeonnement, l’œuf de la méduse reproduisant un polype; parfois méduses bourgeonneant, ou donnant des œufs d’ou sortent directement des méduses, kns phase de polype. ’
V-ltl<ikS.—Àni,U>ryBfthe Briim tt^drold Zoophylts. Lontlon, 18C8.
Polypes entièrement nus ou à perisarc ne recouvrant pas la tetedos gastrozoïdes lorsque ceux-ci sont rétractés; méduses à manubrium épais, les œufs se développant dans son intérieur, et à canaux gastrovasculaires minces offrant généralement des yeux au bord de l'ombrelle’ point <]q >e8icules auditives et n’a3’arit au maximum que nuit fâisceaux de tentacules marg’inaux.
, . gvhivoblàstiquës, p. 9
Polypes toujours revêtus d’un péri.sarc qui enveloppe les gonozoïdes et très généralement la tête des gastrozoïdes sous forme d’une dilatation, lorsque ceux-ci sont rétrac-
GYMNOBLASTIQUES.
tés ; méduses à manubrium mince et à canaux gastrovasculaires épais, les œufs se développant dans leur intérieur, offrant en général des vésicules auditives au bord de l’ombrelle, rarement des yeux, et alors de nombreux tentacules marginaux. CALrPTOBLASTiQOES, p. 15.
GYMNOBLASTIQUES
Périsarc réduit à la tige du polype et laissant la tête toujours libre, parfois absent; méduses (AnthomMuses) à tentacules marginaux creux, à manubrium épais, les œufs se développant dans son intérieur, à canaux gastrovasculaires minces, et offrant généralement des yeux au bord de l’ombrelle.
P. J. Van Bnnadsn. — Mémoiro sur les Tubulaires de la eàte d’OslendSt Hèm. Acad.
BeIe.,XVll. 1843.
Allman. — A Monoijraph of the Gymnoblastie or Tubularian UydroidSt London,
I. Cordylophora Irtcualrla.gaslroioïde — n. Ifydraetinta échinais. — ni. Vougainvillia ramosa, coloniea A rexlrémllô d’un rsmesu dUtoyonidium gelatinosum. — IV. /d,, déni gaalroaoïdea dont l’nn porto trola gonozuldea. — ï. Id,, gonozoïde derenu libre (méduse). — VI. Batopleuru DumortieH. — \li. Hydra grisea.
1. Méduses, ou polypes marins incapables de se déplacer, par-
fois d’eau douce, alors colonie rameuse recouverte d’un périsarc. 2.
Polypes d’eau douce, sans périsarc, très visibles à l'œil nu, donnant par bourgeonnement latéral des colonies temporaires peu fournies, et pouvant se déplacer sur les corps immergés ; un cercle de tentacules en forme de fils autour de la bouche. 8. Hydrides.
2. Polypes offrant une seule espèce de tentacules ; méduses à
quatre canaux gastrovasculaires non bifurqués et à tentacules marginaux non ramifiés. 3,
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Polypes offrant au dessus de la bouche quatre tentacules renflés au sommet, et beaucoup plus bas quatre tentacules en forme de fils; méduses à quatre canaux gastrovasculaires bifurques et à huit tentacules marginaux ramifiés. 4. Stauridiides.
Polypes offrant une seule couronne de tentacules, ou des
tentacules épars ; méduses non couvertes de côtes. 4. Polypes revêtus d’un périsarc, brusquement dilatés en tête au dessus d’un long pédoncule, offrant doux couronnes de tentacules en forme de fils, l’une placée près de la bouche, formée de tentacules courts, l’autre, plus bas, formée de tentacules longs, entre lesquelles naissent des sporosacs ou des méduses à quatre tentacules marginaux et couvertes décotes. 7. Tubulariides.
Polypes à tentacules épars; méduses offrant quatre ou au
moins douze tentacules marginaux non disposés en faisceaux. 5.
Polypes à tentacules formant une couronne: méduses offrant deux tentacules marginaux ou dos faisceaux de tentacules marginaux. 6.
5. Polypes fortement en massue, à tentacules en forme de fils;
méduses offrant au moins douze tentacules marginaux^
Tiaha
GYMNOBLASTIQUES .
2. Polypes presque nus, dressés isolément sur un réseau basilaire, à sporosacs disposés en couronne au dessous des tentacules. i- Clava.
Polypes revêtus d’un périsarc, formant une colonie dressée et ramiflée, les rameaux portant à leur extrémité soit un gastrozoïde, soit un gonozoide. 2. CoRDïLoraoaA.
G. CORDYLOPHORA Allman
Polypes offrant 12 à 14 tentacules, blanchâtres, à périsarc brunâtre; basa des rameaux légèrement annelée; sporosacs recouverts par le périsarc; colonie s'étendant a la surface dos corps immergés ; haut. : 5 cm. C. lacustris. ^
1. C. lacustris Allm. — Eaux saumâtres et eaux douces, canaux et rivières, sur Vreissensia polymorpha et sur divers autres objets, AC, AR.
F. HYDRACTINIIDES
Colonie entremêlée d’individus enroulés en spirale et entourée d’autres individus protecteurs ayant l’aspect d’un lilament. '*• Hïduaotinia.
1, G. HYDRACTINIA P. J. Vau Beneden.
Polypes d’un blanc de lait, de qq. mm. de haut. ; sporosacs portés par des individus sans bouche ; colonies q* à sporosacs jaunes au centre, Ç à sporosacs rougeâtres.
H.echinata.
1. H. echinata Flem. (Drap marin, Zeerasp). — M., étalé sur les coquilles de Buccimni et de Natka habitées par
GYMNOBLASTIQUES.
Etipagurus, et formant à leur surface une croûte brune rugueuse; CC.
Périsarc des polypes orné d’annulations; méduses offrant
quatre tentacules buccaux et quatre faisceaux de tentacules marginaux. Bocg.u.vvillia.
GYMNOBLASTIQUES.
Périsarc des polypes dépourvu d’annulations; méduses à bouche simple, et n’otfrant que deux tentacules marginaux bien développés. 2. Disema.
3. Yeux indistincts ; bouche offrant quatre tentacules simples.
G. BOUGAINVILLIA Lesson
Petites colonies jaunâtres de qq. cm. de haut., à rameaux dilatés au sommet ; méduse très petite, à manubrium et yeux rougeâtres, sphérique, offrant deux tentacules par faisceau marginal. ramosa.
\ 1. B. ramosa P. J. Y’an Ben. — M., colonies formant des touffes parfois épaisses et ressemblant à une chevelure sur les Crabes, les coquilles abandonnées, les Alcyonidium et en général sur tous les objets immergés à une certaine profondeur; C.
G. RATHKEA Brandt
Méduse ovoïde, incolore; yeux d’un noir brunâtre; trois tentacules marginaux dans chaque faisceau, quatre de ceux-ci n’en offrant que deux dans le jeune âge; manubrium brunâtre, produisant par bourgeonnement directement des méduses nouvelles ; diam. : 2 mm.
S. octopunctata.
1. E. octopunctata Sars. — M., à la surface, au printemps, AC.
G YMNOBL ASTIQUES.
G. EUDENDRIUM Ehrenberg
Colonie ressemblant à un arbre et comprenant un tronc et des branches principales formés de tiges accolées; périsarc d’un brun foncé, à peine annelé à la base des dernières ramifications ; haut. : 10 cm. E. rarmum.
Colonie ressemblant à une chevelure, à branches simples, minces et allongées; périsarc d’un brun clair, fortement annelé à la base des ramifications; haut. : 10 cm.
E. ramosum.
1. B. rameum Pall. — M., sur les pierres et les coquilles à une
grande profondeur, AR.
G. TUBULARIA Linné
Colonies jaunâtres, formées de polypes d’un rouge foncé dépassant 10 cm. de haut., à périsarc lisse, ressemblant à une paille d’avoine ; sporosacs portés en grappes sur de longs pédoncules, offrant quatre canaux gastrovasculaires et quatre tentacules marginaux. T. indimsa.
Colonies jaunâtres ou grisâtres, formées de polypes rougeâtres ne dépassant 23as 8 cm. de haut., à périsarc couvert
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en partie d’annulations et tortueux à sa base, ressemblant à du crin ; sporosacs portés en grappes sur d’assez longs pédoncules, dépourvus de canaux gasiro vasculaires et n’offrant que de très courts rudiments de tentacules marginaux* !
G. HYDRA Linné
Hydres d’eau douce, Armpolypen.
1. Tentacules plus longs que le corps qui n’est pas coloré en
vert. 2.
Tentacules moins longs que le corps qui est de couleur verte, par suite de la présence dans les tissus d’Algues microscopiques ; haut. : 8 mm. H. viridis.
2. Tentacules pas beaucoup plus longs que le corps qui est de
couleur grise, et cylindrique ; haut. : 1 2 mm. U. grisea. Tentacules énormément plus longs que le corps qui est de couleur brune, et très rétréci à sa base; haut. ; 20 mm.
H.fusca.
1 H. grisea Linn. — Eaux stagnantes, fixé aux végétaux, ’ sous les feuilles des Nénuphars, etc., C.
II. CALYPTOBL.4.STIQUES
Polypes offrant une couronne de tentacules en forme de fils, toujours revêtus d’un périsarc qui est très généralement dilaté en hydrothèque logeant la tête des gastrozoïdes lors de leur
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rétractation; gonozoïdes toujours recouverts d’une gonothèque ayant l’aspect d’un renflement ovoïde; méduses (Leptoméduses) à tentacules marginaux creux, à manubrium mince, à canaux gastTOvasculaires épais, les œufs se développant dans leur intérieur, offrant en générai des vésicules auditives pendantes au bord de l’ombrelle.
P. J.yanBenoden. — m'inoireaar («s Campanttlairts ie la cita d’Oêtende. Mém. Acad. Bcig., XVII, 1843.
J. Obelia gmiculafa, fragment de colonie avec nne gonothèqoo.— li. Trene viridula — III. Hatocium halecinum, rameaa aTec one gonothéqoe Ç, — IV. Sertularia abietina,— V, S.argentea^ fragment de rameau arec une gonolhèque. — VI. Àglaophenia pluma, corbeille protégeant les gonozoïiea. — VII. Uydrallmania falcata. — Vin. Anti?nnuUiria antenninct, rameau.
1. Polypes à tête entièrement rétractile dans une hydrothèque
ayant la forme d’une coupe à parois minces, et portée sur un pédoncule long ou court ; des sporosacs ou des méduses. 1. Campanulariides.
Polypes a hydrothèques n’ayant pas l’aspect d’une coupe a parois minces, et Axées directement aux branches du polypier, sans pédoncule, ou légèrement pédonculées et alors tête non entièrement rétractile; des sporosacs naissant à plusieurs dans une gonothèque. 2.
2. Hydrottièques placées à droite et à gauche des branches du
polypier, ou d’un seul côté, mais alors tige du polypier spiralée; colonies sans individus protecteurs. 3.
Hydrothèques placées d’un seul côté des branches du poly pier dont la tige n’est pas spiralée ; colonies entremêlées d’individus protecteurs en forme de doigt.
Pe&olonies
drosses à plusieurs polj p > . ■ . (jgg gporosacs ou des
se fermer ou vésicules au^ placées
méduses on forme de cloche, a vesicuie r ^
à côté des tentacules tugg et même rampan-
Grandes colonies dressés à plusieurs
tes. mais ‘^i®,^foùrs ouvertes, à pédoncule
polypes; ùon annotées;
au moins en ferme de champignon, à
SSL^ditives placées à la hase
tectrice qui peut so rabattre en forme couvercle quand le polype se retire dans sa loge ; nafs-
lées; des sporosacs ou des méduses o®a acnué-
sance deux très longs tentacules marginaux et en acque^
ram un grand nombre dans la suite. •
Pas de couvercle au sommet des liydrotheques q ,
larges ; gonothèques anneléos, donnant des l eldses ayant à leur naissance quatre tentacules ®^cgmaux, autres tentacules se montrant ultérieurement. 4. Ce ^ 4 Polypes à tentacules aussi longs que 1®, c?''P® ®‘, ^ „„t ^ à feiir base par une membrane; ffon®Cicqims donn naissance ibacdue
Polypes à une membrane; des sporosacs fav-
reunis a leur base P la Q. 5.
sant hernie hors "Ç » . annelée. 2. Ow.ar,iir.vKEU.4.
Go"°«l‘®‘l“®®®'^^®™gortent entièrement libres; grandes
meduses 1"' à hydroüièques toujours
colonies, ou petites commea « j
larges et à gonotheques med^ rétrécies à leur
Gonothèques oXisant que des sporosacs.
cXu^XcuKmfoiXl’a'sS^ de mé^duses non Itbérables
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et faisant hernie hors des gonothèques ; colonies petites ou médiocres, à hydrotUèques étroites et allongées, sinon à gonotliè(|iies très grandes. 7.
Sporosacs ne faisant pas hernie hors des gonothèques qui
sont très grandes ; hydrothèques presque aussi larges que longues, à bord entier. 6. CtupAsnmiu.
Sporosacs faisant hernie hors des gonothèques qui sont médiocres; hydrothèques bien plus longues que larges, à bord crénelé. 7. GowniraEA.
8. Méduses offrant quatre canaux gastroTasculaires ne descen-
dant pas le long du manubrium qui est court; pas de vésicules auditives; de nombreux tentacules marginaux à la base desquels se trouvent des yeux. 8. Tuaiixavtias.
Méduses offrant quatre canaux gastrovasculaires descendant le long du manubrium qui déjrasse plus ou moins l’ombrelle; de nombreuses vésicules auditives à la base de nombreux tentacules marginaux. 0. Irexe.
G. CAMPANULINA P. J. Van Beneden
Hydrothèques à couvercle longuement conique, à pédoncule très court et légèrement annelé; polype épanoui sortant do son hydrothèque d’une longueur égale à celle-ci ; méduse renfermée dans sa gonothèque, microscopique, d’un vert émeraude, grandissant et très variable de forme et de coloration à l’état adulte [Tkawmantias cymhaloMes P. J. Van Ben.); diam. : 10 mm. 0. tennis.
1. C. tenuis P. J. Van Ben. — M., formant un réseau très fin sur divers corps immergés; méduse à la surface en été ; AR.
G. OPERCULARELLA Hincks
Petites colonies un peu dressées et flexueuses ; hydrothèques à couvercle longuement conique, à pédoncule très court et nettement annelé ; polype épanoui sortant de son hydrothèque d’une longueur au moins égale à celle-ci.
O. lace rata.
1. O. laoerata Johnst. — M., sur divers corps immergés, à une minime profondeur, AR.
G. CLYTIA Lamouroux
Petites colonies généralement rampantes; hydrothèques à bord nettement crénelé, à pédoncule assez long, annele ordinairement à sa base et à son extrémité seulement ; méduse incolore, à canaux gastrovasculaires brunâtres ; diam. : 6 mm. , ’/oAmiom.
1. C. Johnstoni Aid., i-oluiilts Johnst. — M., étendu comme une mousse à la surface des Crabes, d autres Hydroïdes, etc., CC.
G. OBELTA Pérou et Lesueur
1. Petites colonies à liydrothèques naissant très régulièrement
alternativement à droite et à gauche des tiges d'il blanchâtres et nettement en^ z.ig-zag, les .
étant très courts et très rendes, au plus deux lois auss longs que larges ; méduses à tentacules marginaux de la longueur de la moitié du rayon de l’ombrelle, et en offrant 24 à leur naissance. . O- geniculata.
Entre-nœuds des tiges bien plus do deux fois aussi longs que larges et un peu renflés; colonies plus grandes, a tige principale brune ou noirâtre; méduses à tentacules marginaux plus longs ou plus courts que la moitié du rayon de l’ombrelle. ?"
2. Grandes colonies touffues dont la tige principale est formée
de plusieurs tubes accolés, les rameaux naissant par paires disposées alternativement do part et d’autre des tiges' méduses à tentacules marginaux delà longueur du ravon de l’ombrelle, et en offrant 24 à leur naissance.
• O. gelalinosa.
Tige nrincipale des colonies non formée do tubes accolés ; méduses à tentacules marginaux pluscourts ou plus longs que le rayon de l’ombrelle, en offrant plus ou moins de S4 à leur naissance. '
Très grandes colonies formées d’une tige Principale très allongée, un peu flexuouso et noirâtre, offrant des rameaux latéraux allongés alternant regulierement et portant des hydrothèques à pédoncule allonge disposées par paires assez irrégulièrement; médusas à tentacules plus courts que la moitié du rayon de l’ombrelle, et en offrant 48 à leur naissance. , O.lmgtsuma.
Colonies petites ou médiocres, formées de plusieurs tiges
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principales brunes, droites, peu allongées, à rameaux latéraux portant des hydrothèques disposées régulièrement à droite et à gauche, leur pédoncule étant court et dressé, les entre-nœuds étant droits et assez courts; méduses à tentacules marginaux plus longs que le rayon de l’ombrelle, et en offrant 16 à leur naissance.
O. dichotoma.
G. CAMPANULARIA Lamarck
Colonies petites ou médiocres à tiges flexueuses portant des rameaux tlexueux à hydrothèques disposées régulièrement à droite et à gauche, leur pédoncule étant assez long, courbé, les entre-nœuds étant assez longs, courbés et un pou renflés. C. flexuosa.
1. C. Rexuosa Hincks. — M., sur divers objets immergés à une minime profondeur, AC.
G. GONOTHYREA Allman
Petites colonies à rameaux dressés portant régulièrement alternativement à droite et à gauche des hydrothèques à pédoncule court, entièrement annelé, à bord offrant dix dents émoussées, et des gonothèques larges et tronquées à l’extrémité. <?• Loeeni.
1. G. Lovent Allm., dichotoma P. J. Van Ben. — M., sur les pilotis, dans les flaques des brise-lames et en général sur la côte à une minime profondeur, C.
G. HALECIUM Oken
Grandes colonies dressées ressemblant à des arêtes de poisson, formées de tiges iwiricipales allongées portant à droite et à gauche dans un seul plan des rameaux latéraux grêles non ramiliés dont les plus longs, portant seuls des gonothèques, se trouvent vers le milieu.
H. halecinum, X
1. H. haleoinum Linn. (Haringgraat). — M., à une certaine profondeur, rejeté sur la plage quand la mer a été agitée, CC.
F. SERTULARIIDES
Polypier à tige principale non disposée en spirale ; hydrothèques pdacées à droite et à gauche de ses branches.
i. Seutui.aru.
Polypier à tige principale spiralée, portant des appendices en forme de plumes constitués d’un rameau secondaire sur lequel se trouvent des gonothèques éparses et les
hydrothèquesplacées sur un seul rang. 2. UvoRiLLMAfiiA,
Hydrothèques ne naissant pas exactement en face les unes
des autres sur le polypier. , . , .
Hydrothèoues opposées, se faisant exactement vis à vis. 5.
2. Petites colonies rampantes à polypier armelé ; hydrothèques
et gonothèques pourvues d’un couvercle à quatre pans et ressemblant à des barillets à cause des côtes dont elles sont ornées. f’ugosa-
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Colonies dressées, de grande taille, à polypier non annelé; liydrotlièques et gonothèques à surface non couverte de cotes et dépourvues de couvercle. 3.
3. Colonies ressemblant à un rameau d’If; polypier assez robuste, aplati, formé d’une tige principale sur laquelle alternent dans un même plan à droite et à gauche de longs rameaux secondaires d’épaisseur à peine moindre, quekiues uns d’entre eux pouvant aussi, mais à leur extrémité seulement, donner des rameaux tertiaires offrant la même disposition, tout le polypier portant des hydrothèt)ues qui font l’elTot de dents do scie et qui sont entremêlées de gonothèques à orifice arrondi.
. , S, alietina.
Colonies formées d’une tige principale arrondie sans hydrothèques sur laquelle alternent, dans divers plans, des rameaux secondaires grêles, les plus longs, portant seuls dos gonothèques. se trouvant vers le milieu, de telle façon que l’ensemble rappelle un arbre mince et allongé dont les branches naîtraient près de la racine; gonothèques offrant deux dents opposées près de leur ouverture. 4
4 Tige principale portant des rameaux assez distants qui eux-mêmes présentent un petit nombre de ramifications peu fournies disposées à peu près dans le même plan ; hydrothèques anguleuses au sommet, accolées au polypier dans toute leur longueur; colonie plus grande, plus atténuée vers le haut, moins touffue, à rameaux latéraux contra.stant par leur blancheur avec la tige principale qui est foncée. Ü. cupressina.
fige principale portant des rameaux donnant lieu à une rainilication fournie dans divers plans; hydrothèques assez dégagées du polypier, pointues, à orifice étroit; colonie plus petite, moins atténuée vers le haut, plus touffue, à rameaux latéraux foncés comme la tige prin-
S. argentea.
5. Colonies assez grandes, dressées, très rameuses, formant des touffes épaisses ressemblant à une fine chevelure; hydrothèques bien dégagées du polypier, très aiguës à leur extrémité, à étroit orifice; gonothèques pourvues d’un couvercle en forme de bonnet. 8. operculata.
Colonies de petite taille, à rameaux très minces, étalées; hydrothèques presque entièrement soudées au polypier, a orifice large et arrondi ; gonothèques dépourvues de couvercle. 8. pumila.
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S. abletlna Linn. (Zeeden). — M., à une certaine profon
deur; se voit fréquemment sur la plage après les gros temps ; C.
■K 3. S. oupressina Linn. (Zeeeipres).*— M., à une minime profondeur, ramené par les pêcheurs de Crevettes et apporté sur la plage quand la mer a été agitée, CC.
^ 4. S. argentea Linn. — M., à une certaine profondeur, et sur la plage après les tempêtes, C.
Tige principale portant dos rameaux secondaires disposés
sur deux rangs non en face l’an de l’autre, et donnant au polypier l’aspect d’une plume. 2.
Tige principale articulée, portant des rameaux secondaires courts disposés en couronnes. 3. Avtei\kbi.ari,v.
2. Gonothèques protégées par des corbeilles. I. AGuopiiEvt.v. Gonothèques à l’aisselle des rameaux, non cachées dans
des corbeilles protectrices. 2. PLejimiiniA.
G. AGLAOPHENIA Lamouroux
Petites colonies rampantes formées d’un réseau basilaire volubile sur lequel sont dressées des tiges principales plumeuses. A. 'pluma.
1. A. pluma Linn., Plumularia cnstata Lmk. — M., sur les tiges des Algues brunes, à une assez grande profondeur, AC. ; rejeté sur la plage avec ces végétaux.
SCYPHOCNIDAIRES.
G. ANTENNULARIA Lamarck
Tiges dressées, jaunâtres, de grande taille, non ramifiées, réunies en touffes d’épaisseur variable; rameaux secondaires très courts. A . antennina.
Tiges ramifiées ; rameaux secondaires plus longs.
A. ramosa.
X !• A. antennina Linn., indivisa Lmk. (Zeespriet). — M., à une certaine profondeur, C. ; se voit sur la plage après les gros temps, mais rarement entier.
II. SCYPHOCNIDAIRES
Cavité digestive compliquée de loges périphériques, offrant à la coupe transversale une section étoilée, en communication avec l’extérieur par un tube œsophagien aboutissant à la bouche, et par de petites ouvertures servant à l’excrétion et correspondant aux rayons.
]. Cyanea captJlota, ••cyphistome. — II. Àtirelia aurita. — III. Àlcyonium digitatum, — ■ IV. Actinia equina.
Méduses engendrées par de petits polypes transparents se divisant transversalement. acâlèphes, p. 25.
Polypes opaques de grande taille et vivant isolés, ou petits et constituant une colonie massive, authozoàires, p. 26.
I. ACALÈPHES
Polypes stériles dits scyphistomes à cavité digestive offrant Quatre loges et se divisant transversalement en une serie de méduses sexuées atteignant une grande taille ; ces méduses dépourvues de vélum, n’ayant plus à l’etat adulte les cloisons sénarant les loges du polype générateur, opant quatre masses génitales correspondant à des cavités delà sous-ombrolle et présentant des lobes marginaux recouvrant les appareils des sens.
I. DISCOMÊDUSES
Méduses en forme de champignon, à huit rayons.
Quatre longs bras autour d’une bouche en forme de croix au centre de la sous-omhrelle. 1. Semostomides,
Huit bras au centre de la sous-omhrelle qui n offre pas de bouche, les aliments pénétrant dans la cavité digestive par des fentes situées sur les bras. 2. Rhizostomides.
Ombrelle bombée ; tentacules marginaux longs; bras buc
caux larges et longs, très festonnés, de forme irrégulière. 2.
Ombrelle aplatie; tentacules marginaux nombreux et courts; bras buccaux étalés en croix, non ou peu festonnés, de forme régulière. . 3. Auuelia.
2. Sous-ombrelle dépourvue de replis concentriques ; 24 longs
tentacules marginaux situes au bord même de l’ombrelle. CllRÏSAOBA.
Sous-ombrelle présentant de nombreux replis concentriques • tentacules marginaux nombreux disposés en huit faisceaux bien séparés et un peu éloignés du bord de l’ombrelle. Cï-^ea.
G. RHIZOSTOMA Péron et Lesueur
Ombrelle bombée, deux ou trois fois aussi large que haute ; au moins 95 lobes marginaux ; renflement terminal des bras buccaux allongé, épaissi au milieu, aminci à sa base; coloration cL’un beau bleu transparent, avec les lobes marginaux d’un bleu violet foncé; diam. : 20 à 30 cm. Ji, octopus.
1. B. ootopus Gmel., Cuvieri Lmk. (Zeepaddestoel). — M., apporté sur la plage irrégulièrement, surtout en automne et en hiver, CC.
II. ANTHOZOAIRES
Polypes sexués, ne produisant pas do méduses, à loges périphériques de la cavité digestive au nombre de quatre ou de huit au moins, leurs cloisons renfermant des bandes musculaires longitudinales.
Polypes de petite taille à huit tentacules et constituant une colonie massive dont la surface offre des cicatrices étoilées. OCTÀCTimAlRES, p. 27.
Polypes de grande taille à tentacules nombreux, vivant isolés. HÉTÈRACTINUIRES, p. 27.
ANTHOZOAIRES.
G. ALCYONIUM Linné
Colonie de forme variable, pouvant dépasser la grosseur du poing, offrant en général des lobes mamelonnés plus ou moins nombreux, de couleur orangée ou blanchâtre; polypes blanchâtres. A. digitatum.
1. A. digitatum Linn. (Alcyon, Doomansduim). — M., fixé aux pierres à une assez grande profondeur, ramené par les pêcheurs et échouant parfois sur la plage après les tempêtes, CC.
G. ACTINIA Brown
D’un brun rougeâtre ou olivâtre, souvent tacheté de vert; bord du pied liseré en général de bleu; bourses marginales bleues; corps étalé plus large que haut, de la grosseur d’une noix. a . equina.
1. A. equina Linn., mesembryanlhemum EU. et Sol. — M., sur les pierres des brise-lames ot sur les pilotis, AE.
F. BUNODIDES
Corps couvert de tubercules épars très petits et sensiblement égaux; tentacules épais et assez courts, encore visibles quand l’animal est rétracté. 1. Teiiu.
Corps couvert de tubercules disposés régulièrement en sériés longitudinales, ces tubercules assez gros et de grandeur différente ; tentacules plus grêles et plus longs, invisibles quand l’animal est rétracté. 2. Bd.vobes.
G. TEALIA Gosse
Corps étalé plus large que haut ; environ 80 tentacules disposés en cinq cycles ; coloration variable, en général d’un vert do gris, ou rouge, avec les tentacules brunâtres; haut. : 5 cm. y. crassicornis.
1. T. crassicornis O. F. Müll. — M., à une certaine profondeur, sur les pierres et les Huîtres, C.
G. BDNODES Gosse
Corps étalé à peu près aussi large que haut; 48 séries de tubercules, de trois sortes, les séries formées des tubercules les plus gros atteignant seules le pied ; environ 100 tentacules disposés en cinq cycles ; coloration variable, en général d’un blanc grisâtre avec les tentacules blancs ; haut. : 4 cm. £. gemmacea.
1. B. gemmacea Ellis. — M., à une grande profondeur sur divers corps immergés, AC.
ANTHOZOAIRES.
Disque buccal lobé; tentacules excessivement nombreux
et très courts, disposés en touffes et donnant à l’animal l’aspect d’un oeillet; corps tout à fait lisse, à tégument mince. Activoi.oba,
Disque buccal non lobé; tentacules moins nombreux et allongés, disposés en cycles ; animal ressemblant à une pâquerette ; corps offrant quelques tubercules, à tégument plus ou moins coriace. 2.
I. ÈCHINODERMES
Corps à symétrie rayonnée; peau renfermant des plaques ou des corpuscules calcaires constituant un squelette protecteur; tube digestif s’ouvrant à la bouche et se terminant le plus souvent par un anus; hydrocœle généralement en communication avec l’extérieur par un canal aboutissant à une plaque poreuse dite tMâréporique, laissant passer l’eau; il entoure la bouche et envoie dans chacun dos rayons un prolongement sur lequel se trouvent de petits tubes mous faisant saillie à l’extérieur, les pieds amhular.raires, généralement terminés par une ventouse, qui peuvent par le jeu de vésicules contractiles être gonflés et dégonflés de manière à assurer la locomotion; svstème nerveux situé dans la peau, formé d’un anneau entourant la bouche et envoyant un prolongement dans chacun des rayons ; un système circulatoire; une glande génitale dans chaque interrayon, communiquant directement avec l’extérieur par une ou plusieurs ouvertures propres; sexes séparés, sans différences extérieures appréciables; développement caractérisé par la constitution de larves de forme bizarre, transparentes, couvertes de bandelettes vibratiles natatoires, et se transformant en animal définitif après émigration; habitat marin.
Portes. — A ïïistoTÿ of ÜTitish Starfishes and other Animale of the close Eehinodetmata. Loodoa, 1841.
Sars. — Ofversigt of Iforger Echinodermer. Gliristiania, I8G1.
Horst. — Naamlijst icr toi de Nederlandsche Fauna hehoorsndt EcMnodermata. Tijdschr. Rederl. Dierkuud. Vereenig., ser. 2, l, 1885.
ECHINODERMES
1, Ophiothrix fraailis,-^ il. Cro^eatter pappofUF. — III. Echinoùijamun puaillun, dea- 8008. — IV, Eohinocardium cordatum, dessas du test. — V. Cucumaria f'rondosa.
Corps étoilé
Corps ayant l’aspect d’un concombre. /roioraram/oES, p. 37.
3. Bras bien distincts du disque, minces, à pieds nmbulacraires
disposes sur les côtés, sans rigole à leur lace inférieure.
Bras épais, formant la bulacraires disposés
OPUWROIÙBS, p. 31.
continuation du disque, à pieds amen dessous dans une rigole.
STSLLÉROIÜES, p. 33.
I. OPHIUROIDES
Corps en forme d’étoile libre à cinq rayons; bras minces, bien distincts du disque et ne renfermant pas de diverticules de l’appareil digestif qui a Informe d’un sac; bouche ventrale, anus absent; squelette peu développé à la face dorsale, formé à la face ventrale de plaques disposées d’une manière rayonnée et soudées deux à deux dans les bras de manière à constituer des sortes de vertèbres internes; pieds arnbulaeraires saillant à la face latérale des bras, sans ventouse et sans vésicule contractile ; plaque madréporique placée ventralement près de la bouche • glandes génitales situées dans le disque, entourées chacune d’un espace qui est mis on communication avec l’extérieur par une paire de fentes situées à la face inférieure de la base des bras ;larve(Pî«fe««) ayant plus ou moins l’aspect d’un abat-jour.
I. ÔPHIURIFORMES
Bras simples,, non susceptibles d’enroulement.
ECHINODERMES
Bras naissant dans des échancrures du disque et offrant latéralement des epines très courtes appliquées contre eux.
T, 1.- 1 Ophioglyphides.
Pas d échancrures du disque à la base des bras qui offrent latéralement des epines longues, jierpendiculaires à leur
G. OPHIOGLYPHA Lyman
Plus de 20 dents aux écailles pectinées situées à la base des bras; plaques situées entre les bras en dessous du disque a o^tes concaves; plaques bordant les bras sur les cotes offrant chacune 7 épines ; coloration d’un brun rougeâtre; diam. du disque : 2 cm. O. lacertosa
Moins de 16 dents aux écailles pectinées situées à la basé des bras; plaques situées entre les bras en dessous du disque à cotes droits; plaques bordant les bras sur les cotes offrant chacune 4 ou 5 épines; coloration variable en general rougeâtre ; diam. du disque : 1 cm. O. albida.
1. O. lacertosa Linck, ciliata J. Müll. etTrosch. (Slangster).
M., au fond à quelque distance de la côte, C., souvent ramene par les pécheurs ; sur les pierres à l’extrémité des brise-lames ou dans les flaques de l’estran, AE.
F. AMPHIURIDES
I®. 6“ dessus; plaques du dessus des
bras triangulaires, carences et imbriquées; épines des bras plus longues que leur diamètre. 1. OrmoTimi.x.
Pas d epines sur le disque en dessus: plaques du dessus des bras carrées, non carénées ni imbriquées : épines des bras pas plus longues que leur diamètre. 2. Opinoco.ii.i.
II. STELLÉROIDES
Corps en forme d’étoile libre; bras épais, se confondant peu à peu avec le disque, renfermant des diverticules de l’appareil digestif qui a la forme d’un sac; bouche ventrale, anus le plus souvent présent et situé au centre du dos; squelette peu développé à la face dorsale, formé à la face ventrale de plaques disposées d’une manière rayonnée et surtout bien développées sous les bras où se trouve une rigole dans laquelle font saillie les pieds ambulacraires; plaque madréporique placée dorsalement dans un interrayon; glandes génitales situées à l’angle des rayons, divisées on deux parties qui sont logées dans les bras, et s’ouvrant par des pores de la face dorsale ; larve {Bipinnaria) ayant plus ou moins l’aspect d’une guitare.
PHANÉROZONIES
Bras bordés de plaques ; des papilles respiratoires à la face supérieure seulement; deux rangées de pieds ambulacraires à la face inférieure des bras.
Cinq bras bien distincts du disque et bordés de grandes plaques. 1- Aslropectinides.
Cinq bras confondus avec le disque et bordés de plaques très petites. 2. Astérinides.
II. CRYPTOZONIES
Bras non bordés de plaques; des papilles respiratoires sur presque tout le corps.
Plus de dix bras offrant à leur face inférieure deux rangées de pieds ambulacraires, j. Solastérides.
Cinq bras seulement offrant a leur face inférieure quatre rangées de pieds ambulacraires. 2. Astériides.
i. F. SOLASTÉRIDES.
Dessus du disque réticulé, offrant des appendices espacés en forme de pinceau. i. CuossisTEa.
III. ÉCHINOIDES
Corps libre, plus ou moins globuleira, couvert de piquants; squelette très complet, formé de plaqiies_ constituant un test recouvrant tout le corps et divisé en méridiens, les uns correspondant aux rayons et offrant des plaques percées de trous par lesquels passent les pieds ambulacraires, les autres intorrayonnés, à plaques non perforées; bouche ventrale, appareil digestif en forme de tube à deux courbures et aboutissant toujours à un anus ; glandes génitales situées autour du pôle supérieur, s’ouvrant chacune dans une plaque située à l’extremité d’un interrayon, l’une de ces plaques constituant la plaque madreporique ; larve (Pluteus'\ ayant plus ou moins 1 aspect d un abat-jour op d’un parapluie.
I. NÉÉGHINOIDES
Cinq rayons; méridiens comprenant chacun deux rangées de plaques ; cinq plaques génitales interrayonnées et cinq plaques intergénitales situées dans les rayons, au pôle supérieur.
1. Deux ouvertures opposées, l’une à la face ventrale (bouche),
l’autre au pôle supérieur (anus). ÉcniNiFonsnss, p. 35.
Bouche et anus non opposés. 2.
2. Bouche placée au contre de la face inférieure, sur laquelle
se trouve l’anus. clypéasthifoh vhs, p. 36.
Bouche non placée au centre de la face inférieure, sur laquelle ne se trouve pas l’anus, svàtai^giforubs, p 36.
I. ÉCHINIFORMES
Anus situé au pôle supérieur; bouche placée au pôle inférieur, munie d’un appareil de mastication compliqué en forme de pyramide à cinq pans et nommé lanterne d'Aristote-, trous ambulacraires disposés en rangées parallèles s’étendant do l’anus à la bouche.
Méridiens correspondant aux rayons larges et offrant deux rangées triples de trous ambulacraires. 1. Échinides.
II. CLYPÉASTEIFORMES
Anus situé dans un interrayon à la face inférieure au centre de laquelle s ouvre la bouche munie d’une lanterne d’Aristote ■ trous ambuiacraires disposés en séries courbes partant du pôle supérieur et n’atteip:nant pas la face inférieure, dessinant des espaces en forme de pétales de fleur.
Corps relativement peu aplati, à tubercules et piquants semblables sur ses deux faces. 1. Fibulariides.
III. SPATANGIPORMES
Anus situé dans un interrayon; bouche, dépourvue de lanterne d’Aristote, s’ouvrant excentriquement dans un rayon à la face inférieure; trous ambuiacraires dessinant au pôle supérieur une rosette généralement à quatre pétales.
Une impression couverte de très petits tubercules derrière 1 anus qui est placé vers le haut. 1, Spatangides.
i. F. SPATANGIDES.
Point d’impression dorsale; impression située derrière l’anus transversale; pétales dessinés par les trous ambuiacraires au pôle supérieur ovalaires. 1. Spataycds,
Une forte impression dorsale ovalaire; impression située derrière l’anus ovalaire; pétales dessinés par les trous ambuiacraires au pôle supérieur triangulaires.
IV. HOLOTHURIOIDES
Corps allongé, en forme de ver, libre, à cinq rayons ; squelette représenté seulement par des corpuscules calcaires enfouis dans la peau; bouche entourée d’une couronne de tentacules renfermant des diverticules de l’appareil ambulacraire; appareil digestif en forme de tube contourné aboutissant à un anus situé à l’extrémité postérieure opposée à la bouche ; point de plaque madréporique; glandes génitales formant un ou deux groupes communiquant avec l'extérieur par un conduit qui s’ouvre en avant du corps sur la face tournée en dessus quand l’animal rampe ; larve {Auricularia) à bandelettes vibratiles fortement sinueuses et dessinant latéralement des lobes simulant plus ou moins dos oreilles.
I. ACTINOPODES
Des pieds ambulacraires disposés généralement en cinq rangées le long du corps ; portion terminale du tube digestif portant deux grands appendices creux très ramifiés qui se remplissent d’eau et servent à la respiration.
Tentacules ramifiés ; pieds ambulacraires disposés en rangées distinctes. 1. Psolides.
IV. CHORDOZOAIRES
Corps à région anterieure différente de la région postérieure et offrant une partie droite et une partie gauche symétriques (symétrie bilatérale), divise intérieurement en segments disposes les uns derrière les autres, à cœlome constituant un splanchnocœle inférieur entourant les viscères et une double série supérieure de protovertèbres pleines de tissu musculaire ; système nerveux placé le long du dos, creux, superposé à une baguette rigide dite corde dorsale, servant d’appareil de soutien ; bouche et anus ventraux, ce dernier situé avant l’extrémité du corps ; région antérieure du tube digestif offrant des fentes respiratoires.
I. TÜNICIERS
Corde dorsale dépassée en avant par le système nerveux qui est renflé en vésicule, et par le tube digestif qui, absent dans la région postérieure du corps, est dilaté antérieurement en un vaste MC communiquant avec l’extérieur par un intestin latéral aboutissant à un anus; splanchnocœle n’existant plus en tant que cavité; système circulatoire lacunaire, offrant un cœur battant alternativement dans un sens et dans l’autre; originairement deux fentes respiratoires; peau sécrétant une tunique de cellulose; glandes génitales antérieures, pourvues de conduits excréteurs; hermaphrodisme; habitat marin.
P. J. Van Bcneden. — Reftherrhee /mr V Rmhryosénie, t’ Anatomie et ta Physioîoaie des Ascidtee aimplce. Mtim. Acad. Belg., XX, 1 8a7.
^*^XxTn*'lsTl ^ Claseifioation of the Tuntcata. Joarn. Linn. Soc, Zoology,
Animal nageant à la surface de la mer, ressemblant à une pipe, pourvu d’une queue dirigée en avant.
PÊRE.ytrrciroROEs, p. 39.
Animaux ^vivant fixés, en forme de sac, de masse lobée ou de croûte, ou libres et ayant une queue dirigée en arriéré. caducicuoroks, p. 39.
G. OIKOPLEURA Mertens
Animal gélatineux, transparent, à queue dirigée en avant ; long. : 2 cm. O.Jlalülum.
1. O. flabellum J. Müll. — M., à la surface, principalement dans les ports, en été, AC.
IL CADÜCICHORDES.
Ro"ion postérieure du corps développée seulement à l’état larvaire, disparaissant à l’état adulte, l’animal prenant l’aspect d’un sac à deux ouvertures; l’une est La bouche qui donne accès à une région anterieure du tube digestif tapissée de cils vibratiles et percée de nombreuses fentes par lesquelles 1 eau qui assure la respiration passe dans un cloaque qui est creuse dans la tunique, auquel aboutit également l’anus, et dont la seconde ouverture du corps, formée des deux fentes respiratoires originelles réunies, est l’orifice ; bourgeonnement frequent, donnant lieu à la formation de colonies régulières ou irrégulières dont les individus ont chacun une existence indépendante ou possèdent un cloaque commun.
TÜNICIERS.
G. POLYCLINUM Savigny
Masse charnue lobée souvent très volumineuse et ordinairement d’un vert olive, à odeur désagréable; surface laissant voir par transparence de petites étoiles à six rayons, jaunâtres, formées par les viscères des individus associés. jp^ /(cus,
1. P. flous Linn. (Figue de mer, Koestront). — M., dans les filets des pêcheurs et apporté sur la plage par les flots, AC. e e
II. CÉPHALOCHORDES
Corde dorsale s’étendant jusqu’aux deux extrémités du corps et dépassant en avant lo système nerveux qui constitue un long tube terminé antérieurement par une tache oculaire, sans renflement cérébral; point de parties dures constituant un squelette interne, ni de membres; bouche longitudinale, entoufsgion respiratoire du tube digestif très allongée, onrant de nombreuses fentes par lesquelles l’eau qui y a pénétré s’échappe, non directement à l’extérieur, mais dans une cavité péribranchiale s’ouvrant en arrière du milieu du corps par un pore abdominal antérieur à l’anus; système circulatoire dépourvu de cœur, sang manquant de globules; appareil rénal constitué d’une série de paires d’ouvertures faisant communiquer lo splanelinocœle avec la cavité péribranchiale, chaque paire correspondant à i’une des divisions de la segmentation interne ; glandes génitales disposées segnientairement par paires, se développant aux dépens de la paroi de diverticules des protovertèbres et émettant directement leurs produits par rupture dans la cavité péribranchiale; sexes sépares; habitat marin.
Bibiiogbapuie : voir Poissons, p. 4G.
Jmphfoxus tanceolatus.
VERTEBRES.
A. laneeolatua Pall. — enfoncé dans le sable à
quelque distance de la côte, AR.
IlL VERTÉBRÉS.
Corde dorsale s’étendant sur toute la longueur 4u cojps, mais dépassée en avant par le système nerveux qui est renflé intérieurement en un ce.veaudont deux lobos sont différencies en une paire d’yeux et deux autres viennent s épanouir au fiid d’une paire de narines; des parties dures constituant un squelette interne formé en général esseriliollement de vertebres , deux paires de membres; point de cavité penbrancluaie, les fentes respiratoires, bordées orl^inaiveiuent de braiiciiies, s’ouvrant directement à Vextéidour; un estomac a diçeÿioil acide, et un foie à fonction ^lyco^^énique sécrétant de la bue; système circulatoire lacunaire avec sanjî incolore à globules blancs, la lymphe, communiquant avec un système oirciibatoire clos où le sang ronfei-me en outre des globules rouges à fonction respiratoire, et qui comprend un vaisseau ventral renflé en cœur rattaché à un vaisseau dorsal, l’aorte, par des arcs latéraux passant originairement par les branchies ; deux reins formés par l’agglomération do canaux segmentaires faisant en principe communiquer le splanclinocœle avec l’exterieur- deux glandes génitales se développant aux dépens de la paroi’ du cœlome, leurs produits étant expulsés par les organes segmentaires rénaux ; sexes séparés.
, „ , * P/iuna l><îl.7a. Indication milthodiqno des Jifammiféres,
Schlegel - JValuurfÿHf Hislor-Ü van NederUnd. GewenvMe Oi,r«».ll.i.rlcm, 1860-70, delà Fontaine. _ Faune du „av,de Lua;embouvg (Animaux vevtébree). I.oxomUoarg, 18G7-72.
Fatio. — Faune dee YerUbrée de la Suitee. GonèTO, 1869-90.
Narine unique; bouche circulaire ou en fer à cheval sans mâchoires ; animaux aquatiques ressemblant à 1 anguille.
’ CYCLOSTOMES, p. 44.
Deux narines; bouche pourvue de mâchoires.
’ GNÀTUOSTOXES, p* 45.
CYCLOSTOMES
I, CYCLOSTOME8.
Squelette rudimentaire, sans vertèbres; corde dorsale persistante; bouche sans mâchoires, circulaire ou semi-circulaire, offrant des dents cornées; des fentes branchiales toutes semblables; peau nue; pas de membres pairs; narine unique; une nageoire entourant l’extrémité postérieure ; corps cylindrique et allonge ; oeufs petits; habitat aquatique; se fixent par la bouche, faisant l’office de ventouse, aux corps immergés et aux Poissons.
BJOJ.IOGR1P1I1K : Toir Poissoas, p. 46.
1?ctTom\}ion p.u,via.tili8.
Sept fentes branchiales de chaque côté ; narine terminée en cul de sac. 1. Pétromyzontides.
G. PETROMYZON Artedi
Lamproie, Amprnïe, Negenoog.
1, Dessus du corps marbré de taches obscures; cavité buccale
entièrement couverte de dents; taille dépassant 50 cm.
P. marirms.
Dessus du corps d’une teinte foncée uniforme; cavité buccale non entièrement couverte de dents; taille ne dépassant pas 50 cm. 2.
2, Nageoire dorsale éloignée de la caudale; œil, narine et
première fente branchiale plus éloignés du museau; dents pointues ; taille pouvant dépasser 30 cm. 3.
Nageoire dorsale très rapprochée de la caudale; œil, narine et première fente branchiale plus rapprochés du museau; dents plus obtuses; taille ne dépassant pas 20 cm.
P. Planeri.
8. Corps non comprimé latéralement; ventre et flancs peu ou point argentés; tête plus grande; taille ne dépassant guère 30 cm. P. fluviatilis.
GNATHOSTOMES.
Corps comprime latéralement; ventre et flancs à reflets argentés très accusés; tête plus petite; taille pouvant atteindre 40 cm. -P-
1 P marinus Linn. (Grande Lamproie, Zeelamprei). — M., sur la côte, remonte l’Escaut et la Meuse au printempa et retourne en mer en automne, AR.
P. Planer 1 Bloch {Sucet, ïrawe pire, Steenbijter
Rivières et ruisseaux, C., principalement HB. ; jl»-
sieurs années dans la vase sous forme de larve grisâtre
{Ammocœtes branchialis Linn.), à
cheval, sans dents, yeux caches sous J®®
plus ou moins réunie à la caudale, 9“''®
chiales placées dans une rainure; se metamoi phose vers
l’hiver, fraye en avril et meurt ensuite.
II. GNATHOSTOMES
Squelette offrant une capsule crânienne; bouche pourvue de mâchoires, en fente transversale, sa cavité renfermant des dents osseuses; des membres pairs; deux narines.
Des nageoires, ou des pattes, mais alors peau nue; en général une queue comprimée latéralement.
” tcnraropstoES, p. 45.
Des pattes caractérisées par la présence de doigts; très rarement des nageoires, alors queue étalée horizontalement • peau couverte d’ écailles, de plumes, ou de poils au moins aux coins des lèvres. amxiotes, p. 89.
I. ICHTHYOPSIDES
Des branchies au moins pendant le jeune âge; rein primitif (corps de Wolff) fonctionnant à l’etat adulte ; développement embryonnaire sans amnios ni allantoïde.
Des nageoires; branchies cachées. poissoifs, p. 46.
^^paLs caractérisées par la presence de doigts, smon brLchies flottant à découvert et très apparentes ou corps en forme de boule terminée par une queue comprimée ; peau toujours nue. amphibies, p. 82.
I. POISSONS
Des branchies pendant toute l'existence, fixées aux cloisons ^ui séparent les fentes respiratoires ; membres pairs constituant des nageou’es : deux pectorales situées en avant près de la tête et deux ventrales toujours plus rapprochées de la littne médiane’ en principe placées sous le ventre en av.ant do l’anus, mais pouvant etre ramenées antérieurement sous les pectorales ou en ayant de celles-ci; on outre des najfeoires impaires, une ou plusieurs dorsales sur le dos, une caudale entourant la queue une ou plusieurs anales en arrière de l’anns ; tête immobile sur la colonne verlebrale, sans cou; sur les flancs une série loneitudinale d organes des sens s’ouvr.ant par dos pores et décelée par la presenee d’une latérale-, cœur formé généralement d une oreillette et d’un seul ventricule; température variablepeau renfermant le plus souvent des productions dermiques ayant la forme de dents, do plaques ou d’écailles; habitat aquatique; régime en général carnassier.
P. J. Van Beneden - I,» Poi„o», de, de Belgique, leurs parasites et leurs oommeneaux. Mém. Acad. Belg., XXWIII, 1871.
H. — Paissons et p/eke, dan» Van Bemmel, Patria Belgtoa, Broiellcs, 1873.
de Selys-Longcliamps. — BMsian des Poissons d’eau doues de la Faune belge. Bail. Acad. BcIg., 3- sér., \l V, 1887. ” "
Ed. Van Beueden. — .Additions à la Faune iohthyologlque des côtes de Belgique. Bull Acad. Belg.. 3* s4r.,v, 1863.
Bamps. -- Notes sur quelque, espices rares de la Faune des VertMs de la Bslaiaus obseroies dans la Ltmboarg belge. Bull. Acad. Belg., 3- sér.. XIV. 1887. “
Gens. — La Pisoienllure et P .iquiealture appliquées à la Bcldfj.ie.Braielle», 1892. Yarrell. A Itistorg of Britisb Fishes. London. 1838, 1S41, 1859,
Day, — The FishesofGreat Britalnand Ireland. London and Edinbnrgh, 1880-84.
^ Sassieasmrflsche von dor Seterreisohisoher Monarchie. Leipzig,
Blanchard. — Les Poissons Ses saun dotioM de la France. Parla, 1866. moreau Manuel d- Jchthyologie ^ranpatee. Paris, 1892.
De chaque côté de la région postérieure de la tête, latéralement ou en dessous, des fentes branchiales au nombre de cinq, sinon queue terminée en filament ; peau sans écaillés. , , . , blæsôiobhancues, p. 47.
De chaque coté de la région postérieure de la tâte, latéralement, une sorte de couvercle ou opercule recouvrant les branchies et ne laissant qu’une fente (ouïe) ou une petite ou verture ; queue non terminée en filament, sinon corps cuirasse. tèléostombs, p. 52.
ELASMOBRANCHES.
I. ÉLA8MOB R ANCHES
Branchies fixées dans toute leur étendue aux cloisons des fentes respiratoires dont les ouvertures se voient en général extérieurement; S(|iielette_ interne cartilagineux, offrant ordinairement des vertèbres biconcaves ; première fente branchiale transformée en évent situé derrière l’œil ; peau couverte de petites productions osseuses (peau de ciiagrin) et souvent aussi de dents, d’aiguillons ou d’épines; pas de vessie natatoire; appareil génito-urinaire aboutissant à l’intestin terminal; mâle offrant des appendices fixés aux nageoires ventrales, lesquelles sont situées près de l’anus; œufs énormes; habitat marin.
Cinq fentes branchiales visibles extérieurement à droite et à gauche en dessous ou sur les cotés de la tête.
sÊLÀCtms, p. 47.
Une seule ouverture branchiale visible extérieurement à droite et à gauche de la tête. holocêphàles, p. 51.
I. SÉLACIENS
Mâchoire supérieni’e libre, non soudée à la capsule crânienne; cinq fentes branchiales et un évent visibles extérieurement.
I. SoylUum eatuhin, tête en dessons. — II. S. eantcula, œut. — III. JcanlMas tiuîjnHs. — IV. Jtaja clavata, œuf. — V. Jî, bâtis.
Fentes branchiales situées sur les côtés du corps.
SQUÂLIFORMES, p. 48.
Fentes branchiales situées en dessous du corps.
RAJIFORXES, p. 50,
ELASMOBBANCHES .
G. SCYLLTUM Cuvier
Valvules nasales largement séparées et formant chacune un lobe distinct; première dorsale commençant au dessus de la fin des ventrales qui sont quadrangulaires* dos brun marque de gv,andes taches foncées en assez 'petit nombre; long. :1m. g catulus
Valvules nasales contiguës; première dorsale commençant en arrière des ventrales qui sont triangulairesdos rougeâtre, marqué de nombreuses petites taches foncées ; long. : 50 cm. s. canicula.
ÉLASMOBRANCHES .
G. MUSTELUS Cuvier
Peau couverte de petits tubercules pointus; dents lisses; dos d’un bleu grisâtre; de nombreuses taches blanches en dessus dans le jeune âge ; long . ; 75 cm. tî. vulgaris.
1. M. vulgaris J. Müll. et Henle (Émissole commune, Haai). — M., sur la côte, CC., surtout en automne; se mange frit ou cuit dans l’huile sur le littoral et à Bruges.
II. RAJIFOEMSS
Corps très aplati, à pectorales immenses, en forme d’ailes, s’étendant jusqu’au museau et jusqu’aux ventrales, rattachées à la capsule crânienne par des cartilages; queue mince et allongée; vertèbres offrant au centre un double cône ossifié entouré de couches osseuses concentriques ; fentes branchiales inférieures; pas de paupières; point de nageoire anale; caudale nulle ou très réduite; dents en forme de pavés; pondent des œufs renfermés chacun dans une coque fibreuse noire de forme rectangulaire, les angles étant prolongés en corne.
Deux dorsales reléguées à l’extrémité de la queue ; pectorales non réunies. 1. Rajides.
Pas de dorsales; un fort piquant barbelé sur la queuepectoralesréunies en avant du museau. 2. Trygonides!
i. F. RAJIDES.
Corps ayant la forme d’un losange; queue longue et mince.
G. RAJA Artedi
1 Des boucles à base ayant la forme d’un bouton sur le corps- peau très rugueuse; une raugee d’aiguillons sur le Wlieu de la queue; dessus brun, plus ou moins marbré d’obscur, dessous blanc ; long . 80 cm.
Æ. clavata.
Pas une seule boucle sur la corps ; pea.u lisse et douce ; une rangée d’aiguillons sur le milieu de la queue. 2.
G. TRYGON Cuvier
Peau lisse et nue; dessus du corps d’un gris bleuâtre; long. :1m. 'PO^iinaca.
1. T. pastinaoa Linn. (Pastenague, Pijlsteertrogge). — M., sur la côte AR. • darde son aiguillon avec dextérité et peut causer de fortes blessures : aussi les pêcheurs lui enlèvent-ils son dard, et c’est ainsi mutilee qu’on la voit au marché.
II. HOLOCÉPHALES
Mâchoire supérieure soudée à la capsule crânienne ; quatre fentes branchiales recouvertes par un prolongement de la peau ne laissant qu’un étroit orifice visible extérieurement.
ELASMOBRANCHES.
ChimacTa monstrosa.
Corps terminé en filament; deux dorsales, la première munie en avant d’un fort aiguillon ; la seconde basse et allongée. 1. Chimaerides.
IL TÉLÉ08T0MES
Branchies fixées par une extrémité seulement aux cloisons des cinq fentes respiratoires, l’autre extrémité flottant librement à l’extérieur ; région branchiale cachée par un opercule qui s’étend des tempes vers l’arrière et laisse une fonte (ouïe) pour l’échappement de l’eau ; peau offrant des plaques ou des écailles dermiques dont un certain nombre se soudent à la capsule entourant le cerveau pour constituer un crâne osseux • une vessie natatoire; conduits génito-urinaires aboutissant à un pore situé en arrière de l’anus; mâles sans appendices aux nageoires ventrales ; œufs petits.
Corps recouvert en partie de gros écussons osseux; bouche inférieure, en forme do tube, dépourvue de dents; lobes de la queue inégaux. ga-Wides, p. 53.
Corps non recouvert de gros écussons osseux; bouche terminale ; lobes de la queue égaux, télèostéens, p. 53.
GANOIDES.
II. TBLÉOSTÉENS
Corps recouvert d’écailles minces et arrondies; squelette _ yorps i'’''‘^“ , ^iUyegViiconcaves; nageoire cau-
interne osseux, offrant des ven croisés- bulbe
dale à lobes symétriques; lobes optiques non croises, ouioe
aortique avec deux vailles seulement ; point de valvule spirale dans Vintestin; vessie natatoire dorsale; pas devents; bouche antérieure; mâchoire supérieure non soudée au crâne.
PIIYSOSTOMES.
Toutes les nageoires molles; dorsale et anale exceptionnellement avec un rayon épineux ; ventrales très en arrière des pectorales: lorsqu’elles manquent, écailles invisibles, corps serpenfiforme, dorsale et anale unies à la caudale et tête non prolongée en long bec.
. PHrSOSTOMBS, p. 54.
Plusieurs rayons opineux au moins à la dorsale, ou toutes les nageoires molles: dans ce dernier cas, les ventrales, qui peuvent être soudées en un disque, sont situées en dessous ou en avant des pectorales, et si elles manquent, le museau a la forme d’un bec allongé et la peau est cuirassée, ou bien le corps n’est pas serpentiforme, ou bien la caudale est libre. phtsocltstes, p. 64.
/. PJIYSOSTOM^S.
Vessie natatoire communiquant par un canal avec le tube digestif; toutes les nageoires à rayons mous, articulés, c’est-àdire formés de petites pièces disposées les unes derrière les autres ; parfois cependant le premier rayon de la dorsale et de J anale rigide; nageoires ventrales situées sur l’abdomen, très en arriéré des pectorales, rarement absentes; pariétaux en general reunis sur la ligne médiane.
1. Des nageoires ventrales; corps non serpentiforme. 2. Pas de ventrales; corps serpentiforme. 5. Mnrâenides' Une seule nageoire dorsale. 3
Une seconde nageoire dorsale petite et sans rayons, placée en arriéré au niveau de l’anale. 2. Salmonidés.
à. Dorsale en avant de l’anale, opposée en général aux
PHYSOSTOMES.
Dorsale reculée en arrière des ventrales, opposée à l’anale.
Corps allongé, peu élevé; mâchoire supérieure non échan
crée au milieu; dorsale commençant plus loin du museau que de la base delà caudale; opercule non strié; taille peu considérable. '1. Clcpea.
Corps élevé; mâchoire supérieure légèrement échancrée au milieu; dorsale commençant plus près du museau que de la base de la caudale; opercule strié; taille grande. 2. Alosa.
G. CLUPEA Artedi
Carène de l’abdomen n’offrant de crêtes transversales un peu saillantes qu’en arrière des ventrales; dorsale commençant un peu avant les ventrales; dos d’un vert bleuâtre; long. : 20 cm. C. harengus.
Carène de l’abdomen couverte de crêtes transversales très saillantes en avant et en arrière des ventrales ; dorsale ne commençant pas en avant des ventrales ; dos d’un bleu verdâtre très clair ; long. ; 10 cm. C. sprattus.
1. C. harengus Linn. (Hareng, Hering). — M., remonte des profondeurs et s’approche des côtes pour frayer en automne et en hiver, CC.; les jeunes de l’année, appelés improprement Scardijn ou Sardines, se prennent abondamment l’été aux estacades, dans les flaques des brise-lames et dans les filets des pêcheurs de Crevettes.
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2. C. sprattus Linn. (Esprot, Aspiringue, Sprot ou Blik). — M., sur le littoral, C. à l’arrière saison; se vend fumé partout, et aussi par superclierie, sous le nom impropre de Sardines, dans des boîtes de fer blanc où il est conservé dans rimile.
G. ALOSA Cuvier
Sur le premier arc qui porte les branchies, plus de 50 lamelles; dos d’un vert bleuâtre; une tache noirâtre sur l’épaule; long. : 50 cm. A. vulgaris.
Lamelles du premier arc branchial au nombre de moins de 50; dos d’un gris bleuâtre; six taches noires le long des flancs; corps plus allongé; dents plus fortes; long.: 40 cm.
A . finta,
G. SALMO Artedi
Caudale nettement échancrée ; fente buccale ne dépassant pas le bord postérieur de l’œil ; corps plus élancé ; arrive à une taille de 1 m. S salar.
Caudale peu échancrée; fente buccale dépassant le bord postérieur de l’œil; corps plus trapu ; taille ne dépassant guère 5Ü cm. S.fario.
1. S. salar Linn. (Saumon, Sàmon, Zalm). — Dans les rivières, HB., jusqu’à l’àge de deux ans [Saumoneau, Ailon en vrallon, P«rr des Anglais) : dos d’un brun grisâtre, des bandes de môme nuance sur les flancs argentés, une grosse tache noire sur l’ojtorcule; au départ pour la mer au troisième printemps (Spitraî en wallon, Smolt des Anglais) : long. : 14 cm. ; dos d’un bleu d acier, deS'bandes de même nuance sur les flancs, tout le corjis glacé d argent, nageoires dorées, opercule taché de noir; on mer et a l’embouchure des fleuves()S(t««o» de Hollande on du Rhin des poissonniers) : grande taille, corp.s argenté à dos bleu, semé de rares mouchetures noires, chair couleur saumon ; à la remonte dans les fleuves et les rivières en été, HB. [Acrane eu wallon, GrUle des Anghais, improprement Tinite saumonée des poissonniers) : chair plus pâle, (j de robe foncée à reflets cuivreux, parsemée de nombreuses taches noires, ventre rougeâtre, mâchoire inférieure à crochet cartilagineux, Q plus pâle et sans crochet; ne prend pas de nourriture dans l’eau douce sous cette forme, mais fraje en hiver | à la descente vers la mer (Kelt des Anglais) : corps très amaigri, tète paraissant énorme, couleurs ternies, cuivreuses, chair d’un blanc brunâtre; C. jadis, aujourd’hui R.
2. S. fario Linn. (Truite, Trente, l'orel). — Sédentaire dans les cours d’eau, HB., remontant les plus petits ruisseaux à la ün de l’automne pour y frayer, AC. ; varie beaucoup de coloration suivant la limpidité plus ou moins grande de l’eau ; souvent ornée de taches rouges.
N. B. La Truite saumont-e.SnlmoIfKtto l-i"”-. 1"* «“ovl®
ne Be trouTe pan dans nos régions.
G. CARASSIUS Nilsson
Corps court et très haut de forme, d’un brun verdâtrepl^us de 30 écailles le long de la ligne latérale; long. : 25 cm. , , . , C vulgaris.
l^orps allonge, de forme basse, ordinairement d’un rouge doré brillant; au plus 30 écailles le long de la ligne latérale; long. : 20 cm. C. auratus.
1. C. -gulgariB Nilss. (Carpe à la lune, Maankarpel). — Étangs
vaseux, AC. ®
C. auratua Linn. (Poisson rouge, Pèhon d’ôr, Goudvisch
— Introduit de la Chine et élevé dans les étangs et les bassins des jardins publics; très variable quant à la coloration.
X (Carpe blanche on bâtardée.
Moldnsse), a harb.Ilone Ires courts ou en partie absonts, d’une teinte olivâtre sur
«Lo hf frequent dans les étangs où se trouvent
ensemble scs progéniieurs.
G. ABRAMIS Cuvier
Au moins douze rangées d’écailles au dessus de la ligne latérale; dorsale a 12 rayons, commençant un peu en arrière des ventrales ; anale à 27 rayons au moins • œil assez petit; tête plus longue ; dos d’un brun verdâtre, flancs d’un gris bleuâtre; long. ; 30cm. A. brama.
PHYSOSTOMES.
Dix rangées d’écailles au dessus de la ligne latérale ; dorsale à 11 rayons, commençant très en arrière des ventrales; anale à 26 rayons au plus ; œil grand ; tête courte ; dos dmn gris verdâtre, flancs d’un gns rosé; long. : 20 cm.
A. bjorkna.
G. LEUCISCUS Cuvier
1 Nae-eoire dorsale naissant au dessus des ventrales et de couleur grisâtre ; niàclioire supérieure plus avancée que
l’inférieure. ., , , , , ,
Nageoire dor.sale naissant en arriéré des ventrales et de couleur oratmée, comme la caudale ; maclioire supérieure moins avancée que l’inférieure ; corps de forme elevee, comprimé, à écailles grandes; long^i
2. Dorsale ayant plus de 12 rayons; base de l’anale un peu allongée; corps ovale, un peu eleve, comprime, couvert d’écailles assez grandes ; long. ; 20 cm. L. rutilus.
PHYSOSTOMES.
Dorsale ayant moins de 12 rayons; base de l’anale courte. 3. 8. Anale ayant au moins 12 rayons, rougeâtre; au moins 55 écailles le long de la ligne latérale ; corps comprimé, élevé, à écailles moyennes; long. : 35 cm. L. idus. Analeayant moins de 12 rayons, grise; au plus 55 écailles le long de la ligne latérale ; corps arrondi, bas de forme. 4. 4. Sept rangées d’écailles au dessus de la ligne latérale qui n’ofTre que 45 écailles ; corps épais à écailles grandes ; tête grosse, à bouche très lar^e; long. : 40 cm. L. cepAalus. Huit ou neuf rangées d’ecailles au dessus de la ligne latérale qui offre plus de 50 écailles; corps svelte, plus allongé, à écaiHes médiocres; tète petite, à bouche étroite ; long. ; 25 cm. i. grislagine.
G. ANGUILLA Linné
D’un brun olivâtre obscur à flancs jaunâtres et ventre blanc; nageoires foncées; museau variant beaucoup de largeur; long. ; 15 cm. A.mlgaris.
1. A. vulgaris Cuv. (Anguille, Aweye, Paling ou Aal). — Eaux douces, saumâtres et salées, CC. ; ij' no quittant pas l’embouchure des fleuves ; Q toutes jeunes remontant les fleuves sous forme de filaments très petits [montée) et allant s’engraisser dans les eaux douces, revenant frayer dans la mer, ou restant stériles et acquérant une grande taille dans les étangs; var, îativostTis Yarr., à museau aplati, plus large que haut, AC.
Mâchoires normales, à dents libres ou nulles
Mâchoires portant un bec d’ivoire ressemblant à celui d’un
Perroquet. ^ pimtoui^athes, p. 82.
2. Ventrales très en arrière des pectorales, parfois représen-
tées seulement chacune par une épine, ou encore nulles, alors mâchoires dépourvues de dents.
ABDOntxAuy:, p. 64.
Ventrales sous les iieetorales ou en avant des pectorales, parfois soudées en un disque ou réduites à un seul rayon, très rarement nulles, alors mâchoires armées de dents très apparentes. 3.
Pectorales normales. PËHComnptms, p
Pectorales à base allongée, pédiculées, ressemblant à des
pattes. PÉDICULATES, p. 75.
J. Abdominaux .
Ventrales placées sur l’abdomen, très en arrière des pectorales, parfois nulles; anus toujours fort distant de la tête; maxillaire non soudé à lïntermaxillaire; pectorales non pédiculées.
PHYSOCLYSTES.
1. B,lcne Ü„lgari,, têle. - II. Ammodyte, tobianus. - III. GcBleroeUu, p,ingmu>. - ÏV. Nerophia aeqiioreus.
Toutes les nageoires molles; corps non recouvert d’une
cuirasse. _ .. j i
Des rayons épineux au moins a la première dorsale, cm corps revêtu d’une cuirasse. y-
2. Dos ventrales; dorsale très rcculee sur la queue,^ opçosee
à l’anale, toutes deux courtes. 1. Scombôrésocides. Pas de ventrales; dorsale et anale longues, la première s’étendant sur presque toute la longueur du dos.
G. BELONE Cuvier
Corps très allongé; tête prolongée en un bec grêle armé de dents nombreuses ; dos verdâtre, ventre d’un blanc nacré ; long. : 60 cm. vulgaHs.
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1. B. vulgaris Flem. (Orphie, Geepe). — M., et dans le bas Escaut: se peche avec les Anchois, surtout au printemps ; AC.; comestible, mais peu estimé à cause de la couleur verte de ses arêtes.
G. AMMODYTES Artedi
Corps allongé; mâchoire supérieure très protractile; peau couverte de très petites écailles disposées en séries obliques; dorsale naissant avant latin des pectorales; dos verdâtre,^ flancs ornés d’une large bandelette nacrée; long. : 15 cm. tobianus.
1. A. tobianus Linn. (Équille, Smelt). — M., sur le littoral, S enterrant dans le sable à marée basse, ou dans les filetsdes pêcheurs de Crevettes, AC. ; comestible.
G. aouleatus Linn. (É])inoche, Spinètte, Stekelbak
’ Type offrant des pla(]nes osseuses sur les flancs : eaux saumâtres, huîtrières et bas Escaut, C.; dans les e.aux douces, principalement fossés et ruisseaux, sauf Ard., var. leiurus Cuv., sans plaques osseuses sur les flancs, CC. ; le cT, dont la gorge devient rouge au printemps, construit un nid de brindilles, y mène dos Ç> jiour la ponte, surveille l’évolution des œufs et protège les jeunes au moment de leur éclosion ; très préjudiciable au frai des autres Poissons, et aussi aux Cyprins adultes qu’il harcèle et finit par faire périr.
P. SYNGNATHIDES
Ordre des Lophobranches de la plupart des auteurs.
Caudale, anale et pectorales présentes; une longue poche, dans laquelle la Q pond ses œufs, sous le ventre du (3’'; corps très allongé, prismatique. 1. Stvoatiios.
Anale et pectorales ab.sentes, caudale nulle ou très réduite ; œufs simplement attachés au ventre du cf; corps très allongé, plus ou moins arrondi, à (jueue préhensile.
G. NEROPHIS Raffinesque
Caudale réduite à six rayons ; dorsale portée sur plus de dix anneaux, les trois ou quatre derniers appartenant à la queue ; long. : 40 cm. N. aequoreus.
PHYSOCLYSTES.
Caudale nulle; dorsale portée sur sept anneaux, les cinq derni6rs_ appartenant à la queue; museau ne formant que le tiers de la longueur de la tête; long. ; 10 cm.
iV. îumbriciformts .
II. Pe rcomorphes
Ventrales placées en dessous ou en avant des pectorales; des rayons épineux à la dorsale ou à la première dorsale, à l’anale et aux ventrales, rarement à la dorsale seulement; maxillaire non soude à l’intermaxillaire; pectorales non pédiculées.
I. CarancD trachWMs. - U» Ccttita gobio. — IIl. Zoarces viviparus.
Une seule nageoire dorsale. 1. Sparides
Plus d’une nageoire dorsale. 2. Scombrides.
C. Tète très forte, à joues cuirassées par suite de l’extension des os situés en dessous de l’orbite, lesquels s’articulent avec la région antérieure de l’opercule; écailles non dentées en arrière. 5. Triglides.
Tête ordinaire; joues non recouvertes de plaques osseuses; écailles dentées eu arrière. 7.’
PHYSOCLYSTES.
7. Caudale très échancrée ; pas de seconde dorsale ou seconde dorsale pas plus étendue que la première. 3. Percides.
Caudale non échancrée; seconde dorsale beaucoup plus étendue que la première. _ 4. Sciaeuides.
8 Ventrales très grandes, au moins aussi développées que les pectorales. , 8. CaUionymides.
Ventrales petites, moins développées que les pectorales, parfois nulles. „ , . .
Corps comprimé, haut de forme; caudale à tranche con
vexe' rayons épineux de la première dorsale dépassant de beaucoup la nageoire
Corps allonge, fusiforme : caudale très echancrée ; rayons épineux de la première dorsale normaux. 2.
2. Seconde dorsale et anale longues, s’étendant jusqu à la cau-
dale ; ligne latérale couverte sur toute sa longueur d une série de boucliers osseux* . . , .
Seconde dorsale et anale petites, suivies chacune jusqu à la caudale d’une série de petites nageoires accessoires; ligne latérale sans boucliers osseux. 3. Scojiber.
PHYSOCLYSTES.
G. PERÇA Artedi
Dos d’un vert doré avec des bandes transversales foncées et une grande tache noire à l’extrémité de la première dorsale ; anale, caudale et ventrales rouges ; long. : 30 cm.
P. fiuviatüis.
1. P. fluvlatilis Linn. (Perche, Pèrco ou Pîche, Baas). — Cours d’eau, sauf dans ceux où existe la Truite, étangs, CC.
PHYSOCLYSTES.
G. SCIAENA Artedi
Dos d’un gris plombé, teinté de brun ; flancs et ventre d’un gris argenté; nageoires paires, première dorsale et anale rougeâtres; long. : 50 cm. S. aquila.
1. S. aquila Lacép. (Maigre, Onzelievevrouwvisch). — M., quelquefois on été sur la côte, AR. ; son nom flamand lui vient du dessin qui apparaît lorsqu’on regarde une écaille par transparence.
G. COTTUS Artedi
Plusieurs épines sur l’opercule; dos et flancs d un gris verdâtre ou rougeâtre, marbrés de taches foncées; ventre jaunâtre; tête brunâtre, tachetée de blanc; nageoiresgrisâtres, marquées de noir; long. 18 cm. C. scorpius.
PHYSOCLYSTES.
Une seule épine bien distincte sur l’opercule ; corps grisâtre, marbré de larges taches foncées en dessus ; tête et nageoires tachetées de noir ; long. ; 10 cm. C. golio.
G. ASPIDOPHORUS Lacépèdo
Dos et flancs rosés avec des bandes transversales foncées, ou uniformément sombres ; dessous d’un bl.anc jaunâtre en avant, grisâtre après l’anale; nageoires brunâtres ; long. ; 12 cm. A. cataphractus.
1. A. eataphraotus Cuv. (Diable de mer, Oude Vent ou Harnasman). — M., sur la côte et dans les filets des pêcheurs de Crevettes, AC.
G. TRIGLA Artedi
1. Pectorales moins longues que les ventrales, arrivant à peine
à l’anus; ligne latérale ornée d’une rangée de grosses écailles granulées et denticulées. 2.
Pectorales plus longues que les ventrales, dépassant l’anus; ligne latérale ornée d’une rangée d’écaüles petites, étroites et allongées. 3.
2. Dos et flancs grisâtres ou brunâtres, tachetés de brun verdâtre
et de jaune ; tête grosse ; écailles de la ligne latérale terminées en po inte pou apparen te ; long. : 30 cm. T. gurnardus . Dos et flancs uniformément d’un gris rosé; tête plus petite ;
écailles de la ligne latérale terminées en pointe dirigée en , arrière et très distincte : long. : 20 cm. T. cuculus.
3. Ecailles de la ligne latérale très étroites et très allongées,
simulant des aiguilles de Pin et donnant aux flancs un aspect strié ; première dorsale à rayons très longs ; pectorales ne dépassant guère la longueur des ventrales, moins larges que longues; dos, flancs et nageoires rougeâtres; ventre blanc; long. : 25 cm. p. pini.
Écailles de la ligne latérale étroites et allongées, mais non extrêmement; première dorsale à rayons plus courts; pectorales dépassant notablement la longueur des ventrales, aussi larges que longues; dos, flancs et nageoires d'un gris rosé; tête rougeâtre; pectorales d’un violet foncé en dessus, d’un vert bleu en dessous; ventre d’un blanc rosé; long. : 50 cm. p, Mrundo.
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F. MDLLIDES
Seconde dorsale et anale de même étendue. 1. Mdllos. 1. G. MULLUS Linné.
Dos rouge; ventre et flancs d’un rose argenté, ces derniers avec des bandes longitudinales jaunâtres; nageoires paires rosées; première dorsale jaunâtre avec une bande obscure; seconde dorsale rougeâtre; long. : 30 cm.
M. surmuletus.
F. GOBIIDES
Corps allongé et arrondi. 1. Gobiüs.
l._ G. GOBIUS Artedi.
Première dorsale à 6 rayons; espace interorbitaire moindre' que le diamètre de l’oeil; au moins 50 écailles sur la ligne latérale ; ventrales à membrane antérieure développée; d'un gris jaunâtre, plus ou moins marqué de points et de taches foncées; long. ; 7 cm. G. minutus. 1. G. minutus Linn. (Buhotte, Kleine Govie). — M., sur la côte, flaques de la plage, huîtrières, filets des pêcheurs de Crevettes, CC.
G. CALLIONYMUS Linné
çj : tête grande ; dorsales et anale à rayons allongés, le premier rayon de la première dorsale extrêmement long; d’un jaune orangé avec des taches lilas ou bleuâtres
PHYSOCLYSTES.
bordées de riolet ; long. : 25 cm.; Ç : tête plus petite ; dorsales et anale à rayons moins allongés, le premier rayon de la première dorsale ordinaire ; brunâtre avec des taches d’un lilas grisâtre ; long. : 20 cm. C. lyra.
1, C. lyra Linn., Q dracunculus Linn. (Doucet, Pitvisch). — M., sur la côte, filets des pêcheurs de Crevettes, AC.
G. TEACHINUS Artedi
Une épine au bord antérieur du sourcil; corps très allongé ; première dorsale offrant une grande tache noire ; dessus grisâtre à reflets bleus et avec des bandes brunâtres obliques; ventre rayé de jaune; long. : 30 cm.
T. draeo.
Pas d’épine au bord antérieur du sourcil; corps moins allongé, jaunâtre, pointillé de brun; première dorsale noire; flancs et ventre à reflets argentés; long. : 10 cm.
T. vipera,
Caudale libre; ventrales excessivement réduites ou absen
tes; dorsale à rayons tous épineux. 2.
Caudale unie à l'anale et à la dorsale ; ventrales présentes ; corps allongé ; tous les rayons des nageoires mous, sauf quelques rayons plus courts, durs et pointus, correspondant à une échancrure de la dorsale près du bout du corps. ZoARCES.
2. Ventrales réduites à un seul rayon; tête petite; corps très
allongé, très comprimé latéralement; anale et dorsale basses, cette dernière commençant près de la tête; dents petites. t. CEriTKOAOTüs.
Ventrales nulles; tête forte; corps médiocrement allonge et comprimé; anale et dorsale élevées; dents formidables. 2. Avarrhichas.
PHYSOCLYSTES.
G. ZOARCES Cuvier
Dos et fiancs olivâtres, marqués ainsi que la dorsale de bandes brunâtres transversales plus ou moins distinctes ; dessous d'un gris brunâtre ; anale teintée et pectorales bordées de jaune rougeâtre; long. : 20 cm. Z. viviparus.
1. Z. viviparus Linn. (Blennie vivipare, Puitaal), — M., sur la côte, CC.
III. P édiculates
Ventrales situées en avant des pectorales ; celles-ci pédiculées, en forme de pattes et servant à l’animal à ramper ; des rayons épineux aux nageoires ; maxillaire non soudé à i’intermaxillaire.
Tête énorme, aplatie; peau nue, offrant sur les côtés du corps des appendices frangés. 1. Lophiides,
PHYSOCLYSTES.
G. LOTA Cuvier
Une série de longues dents coniques à la mâchoire inferieure; corps plus allongé; seconde dorsale se terminant au même niveau que l’anale; jaunâtre, à ventre blanchâtre; long. ; 1 m. . . ^
Pas de longues dents coniques à la mâchoire inferieure ; corps plus épais; seconde dorsale dépassant un peu l’anale en arrière; jaunâtre avec des marbrures et des taches foncées ; long. : 50 cm. A- wlgaris.
G. GADUS Artedi
1. Les deux anales séparées, la première pas plus etendueque la dernière dorsale; ventrales à rayons externes ordinaires : corps plus bas de forme. 2.
Les deux anales réunies par une membrane, la premiers beaucoup plus étendue Que la deuxième dorsale; les deux
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rayons externes des ventrales très allongés, dépassant 1 anus; corps plus haut de forme; une tache noire marquant 1 aisselle et la base de la pectorale; bronzé avec de larges bandes verticales plus obscures; long.: 30 cm. O.luscus.
A. Pas de tache noire sur le côté sous la première dorsale; ligne latérale blanchâtre ; verdâtre avec de nombreuses taches, jaunâtres ou brunes sur le dos et sur les côtés; nageoires d’un gris jaunâtre; long. :1m. O. morrhm.
Une grande tache noire sur le côté sous la première dorsale; ligne latérale noirâtre; gris, plus foncé sur le dos; dorsales et caudale d’un bleu foncé; long. : 50 cm.
G. aeglejinus.
G. morrhua Linn. (Cabillaud, Kabeljauw ou Muiltje dans
le jeune âge). — M., se pêche à l’hameçon, C.; très estime pour sa chair appelée Morue ou Labberdaan quand elle est salée et conservée dans la saumure, Landorium quand elle est peu salée et destinée à être consommée rapidement, Stokvisch quand elle est séchée.
S. G.aegleflnusLinn. (Églefln, Schelvisch). — M., se pêche à la ligne, CC. ; très estimé.
Troisième dorsale plus longue que la deuxième
Troisième dorsale plus courte que la deuxième ; corps bas do forme; ligne latérale droite: dos grisâtre, flancs et ventre argentés; nageoires grisâtres ; long^ : 30 cm.
, . M. poutassou.
Z. Mâchoire supérieure plus longue que l’inférieure; corps bas de forme; ligne latérale faiblement courbée en avantdos d un gris jaunâtre, ventre argenté, nageoires pâles : long. ; 30 cin. 3/. ^Ugaris.
Mâchoire supérieure plus courte que l’inférieure ; corps plus haut de forme; long :50 cm. 8.
S. Ligne latérale courbée en avant; première anale commençant sous la seconde moitié de la première dorsale ; dos d’un vert jaunâtre, flancs d’un gris argenté, ventre blanchâtre, nageoires brunâtres; intérieur de la’bouche rose.
T • w , J ■ . • . , PoUachius.
Ligne latérale droite; première anale commençant à peine plus en avant que l’extrémité de la deuxième dorsaleverdâtre ou noirâtre, plus foncé sur le dos; nageoires brunes; intérieur de la bouche noir. M. virens.
PHYSOCLYSTES.
1 M vuleariB Cuv. (Merlan, Witting ou Meulenaar dans le jeune âge). — M., se prend en quantité au chalut, CC.
F. PLEÜRONECTIDES
W. B, ces PoiMons chansenl «e eoloratloa de m.elère à «tre en harmonie arec le fond sur lequel il* s© irouTCDt.
1 Dorsale commençant au dessus de l’œil supérieur; fa-ce
cotoée normalement à droite; dorsale et anale élargies <5111* iinô Dartie de leur etendue. , .
DorsircoJnmençant en avant de l’œ-l supérieur 3.
2 Corns oblong, trois fois aussi long que haut , caudale ecnan
mâchoires et dentition â peu P^'^^ f
Inimées à droite et à gauche. 1. hippogi.ossüs.
Corps moins allongé, jamais trois fois aussi long que haut ; ^°crudale non échanciée ; mâchoires dentition plus deve^ loppées du côté décoloré. é. Pledrovectes.
80 PHYSOCLYSTES.
3. Anale et dorsale sensiblenaent de même largeur sur toute leur étendue; face colorée normalement à droite; forme régulièrement ovalaire, allongée ; mâchoires et dentition plus développées du côté décoloré. 3. Solea.
Anale et dorsale élargies sur une partie de leur étendue; face coloree normalenaent à g'auche; forme irrég'utièrement ovalaire quand elle est allongée ; mâchoires et dentition à peu près également développées à droite et à
G. PLEÜRONECTES Artedi
1. Base de la dorsale et de l’anale lisse ; dents comprimées. 2.
Base de la dorsale et de l’anale hérissée de tubercules épineux; ligne latérale bordée d’écailles rudes, légèrement courbee au dessus de la pectorale; dents coniques; anale précédée d’une éj^ine; côté droit d’un brun verdâtre ou d un gris jaunâtre ; long. : 25 cm. P fle.siis.
2. Ligne latérale fortement courbée au dessus de la pectorale;
dents plus pointues; corps ovale. couvert d’éeailles rudesanale précédée d’une épine; côté droit d’un brun jaunâtre, marqué parfois de petites taches blanchâtreslong, : 25 cm. P.linmndà.
Ligne latérale legerement courbée au dessus do la pectorale; dents plus émoussées; corps couvert d’écailles lisses, plus ou moins en forme de losange. 3,
Corps plus rhomboïdal; anale précédée d’une épine; entre
la fin de 1 espace interorbîjaire et le commencement de la ligne Jatérale, une série de tubercules osseux; tête grande, bouche (rès fendue ; côté droit d’un gris brunâtre, généralement avec des taches arrondies orangées ; long ♦ 40 cm. P>platessa\
Corps plus ovalaire; anale non précédée d’une épine- pas de tubercules osseux sur la ligne postorbitaire ; tête pkite bouche peu fendue; côté droit d‘un jaune rougeâtre' offrant des taches sombres plus ou moins nombreuseslong. : 25 cm. p. microcepkalus\
PHYSOCLYSTES.
P. platesea Linn. (Plie on Carrelet, Pladÿs ou Schol
M. se pêche en quantités énormes au chalut, CC.
3 P, miorooephalus Donov. (Limande sole, Steonschulle).
— M., se prend avec les precedents, AL., AK.
4 P floBUB Linn. (Flet, BotjeL — Eaux saumâtres; remonte
’ l’Escaut jusqu’à Gand ainsi que ses affluents infeneu s, C. ; les individus couchés accidentellement sur le cote droit ne sont pas R.
G. RHOMBUS Klein
1. Corps en ovale allongé, trois fois au moins aussi long que haut, couvert de minces écailles ciliées et se détachant facilement, sur la face qui porte les yeux; tête effllee, à bouche très fendue; les premiers rayons de la dorsale et de l’anale bilides et libres sur une petite partie de leur étendue, faisant l'effet d’une carde; côté gauche d'un cris iaunâtre, teinté de brun; nageoires pâles; long. : 30 M. megastomus.
Corps bien moins allongé, jamais trois fois aussi long que Tnnt- écailles ne se détachant pas facilement.
2 Corps de forme ovale, couvert d’écailles lisses sur ses deux ’ faces • côté gauche d’un gris jaunâtre avec des taches foncées fflus ou moins nombreuses; long. ; 50 cm. M. laems. cees puis ou gauche couvert de tuber-
Xs,^l’up.runjaunàtr^^^^^^ châtres et noirâtres ; long. . m cm.
V. PI e et offnat hes
Maxillaire soudé àTintermaxillaire; dents grandes, peu nombreuses; ventrales nullesou anormales, en arrière des pectorales; première dorsale, quand elle existe, à rayons épineux.
Dents soudées; mâchoires sans division médiane ; pas de ventrales; seconde dorsale seule présente; anale et dorsale hautes et opposées, reculées vers la caudale à laquelle elles sont plus ou moins unies, cette dernière courte, occupant toute l’extrémité du corps.
II. AMPHIBIES
Membres pairs ayant l’aspect de pattes à doigts distinctsbranchies persistant toute la vie ou disiJaraissant à l’état adultenarines offrant un orifice postérieur les faisant communiquer avec la bouche; vessie natatoire ventrale et double, communiquant avec le tube digestif et transformée en poumons; cœur offrant deux oreillettes et un ventricule; squelette osseux; tête articulée avec la colonne vertébrale par deux condyles occipitaux; mâchoire supérieure soudée au crâne: orifices génitourinames aboutissant à l’intestin terminal (cloaque); habitai aquatique, au moins dans le jeune âge; régime carnassier.
BATRACIENS
I. BATRACIENS
Peau nue, fonctionnant comme appareil respiratoire supplémentaire ; os du crâne réduits ; à leur naissance, sans pattes et présentant de chaque côté de la tête trois branchies flottantes visibles extérieurement; œufs de grandeur médiocre, abandonnés en général dans l’eau douce; animaux s’engourdissant l’hiver dans nos contrées.
Bamps. — Fautiftdea Rcptitce et dea Batraeiene de Ix provinee de Limhourg. Bull. Soc. nélopb. Hasaell, 1894.
SohreJber.— Berpetologia europata. Braonschweig, 1875,
Lataste. — Les Batraciens et plus particulièrement ceux d’Europe et de France, Feuille des JeuDee Naiuralîstes, IX, 187S-79.
I, Triton palmatus^ au pTinlempa, — II. Pelobates fuscus, têtard. — III. Eyla arborea.
Une queue à tous les âges; corps allongé, en forme de lézard. _ vrodèles, p. 83.
Point de queue à l’état adulte; corps ramassé ; jeunes en forme de boule à queue compi-imée. anoures, p. 85.
CADÜCIBEÂNCEJES
Branchies et orifice branchial disparaissant à l’état adulte; corde dorsale non persistante; des vertèbres concaves en arrière, convexes en avant; des paupières horizontales; membres antérieurs à quatre doigts, les postérieurs à cinq.
BATRACIENS
Dents du palais formant des séries longitudinales divergeant en arrière ; langue en grande partie fixée.
F. SALAMANDRIDES
Queue comprimée latéralement; point de glandes derrière la tête; adultes vivant dans l’eau dès le printemps et pendant un temps assez long; le ayant alors le long du dos une crête; à terre et dans les endroits humides en automne et en hiver; Jeunes àqueue pointue au bout; œufs pondus isolément dans l’eau. 1. Tiutov.
Queue cylindrique à l’état adulte; une glande de chaque côté de la tête en arrière; vie terrestre, la Q allant au
V printemps à l’eau pendant un temps assez court pour y déjioser les petits qui éclosent dans son corps; jeunes à queue arrondie au bout. 2. StuMiTiDBA.
Dessous du corps rugueux, orangé, marbré de noir; dessus
brunâtre, marbré de taches foncées ; crête du çf élevée et festonnée ; bord inférieur de la queue orangé Q; une ligne longitudinale blanche sur le milieu des côtés de la queue (f; long. : 13 cm.; jeunes tachetés de sombre sur le dos, à membres grêles. T. cristatus.
Dessous du corps lisse ; jeunes à membres trapus. 2.
2. Dessous du corps rouge ou orangé, sans taches; dessus foncé,
très variable de coloration ; crête du rf basse, droite et continue; long. : 9 cm.; jeunes tachetés de brun, à membrane caudale maculée d’obscur. T. alpestris.
Dessous du corps plus ou moins tacheté de noir; jeunes presque sans taches, à membrane caudale pou ou point tachetée. . 3.
Gorge tachetée; blond avec des taches noires arrondies
une bande orangée sur le ventre; crête du élevée et ondulée; queue graduellement rétrécie ; orteils non palmés; long. : 8 cm. _ T. punctatus.
Gorge sans taches; brunâtre, tacheté de noir; dessous du corps pâle avec une étroite bande jaune médiane; crête du c? basse et droite; queue du coupée carrément vers le bout et terminée en filament; orteils du réunis par une palmure au printemps ; long. : 1 cm.
T. palmatus.
BATRACIENS
1. T. oristatUB Laur. - Ruisseaux et mares, HB., AC ailleurs.
ailleurs. i t or' .
Taur — Ruisseaux et mares, partout, CC., Ôlndant la mauvaise saison sous la mousse au pied des ^a^bres et da“s les lieux humides et obscurs.
3 T punotatuB Daud. - Comme le precedent, CC.
4. T. palmatuB Schneid. - Comme les precedents, plus local, AR.
II. anoures
cl oMot-i «ms oueue et sans branchies à l’état
à o\nn avec le rudiment d’un sixième; pas de dents su P', ni sur la mâchoire inférieure en général ; sternum -
ni- cerde dorsale non persistante; des vertebres concaves convexes en arrière; colonne vertébrale torminco pa.r Imnen^ des paupières horizontales dont l’mferieure. qui ’^’^®*b£nnvrir tout l’œil, est transparente; larynx modilie en peut ^ oreille movenne tonnée extérieurement par
appareil vot al ’ ,niqu.,„t avec la bouche par une trompe un tympan peu après leur naissance 1 aspect
d’Eustache; jeunes piena 1 par une queue
de mird, b°' ‘« “^^ ,dant assez r.npuloment, leur brancomprimée des branchies ordinaires cachées
C]-j[0g rcmPlaLCoî» ,.ô«Tir\y\ hi*nYi-
seul coie; hec corné qui tomtie au momeiu ou
res; bouche coïncidant avec la perte des
L’StrÆÇL
couchô gélatineuse. *
BATRACIENS
/. PHANÉROGLOSSBS.
Anoures pourvus d'une langue.
^°pas^s^*r ^ caudale ne remontant
Doigts terminés par une pelotte adhésive; têtards à membrane caudale remontant sur le dos, restant assez petits, a développement assez rapide; œufs pondus eu paquets!
complètement soudée; têtards à
Pupille trirgutoe, transversale ou arrond®! -'ffue iS; côté gauche ^ ouverture branchiale située sur le
dépourvue de dents; peau verruqueuse!
transversale ; têtards à queue arrondie au bout,
imndnRnnte.Pf*'*®’*^ ‘‘«''®l°PPement très rapide; œufs ponuus ôn coi’flons. o RiifoiiifiAQ
Mâchoire supérieure dentée ; têtards à queue pointue. 4.'
' verruqueuse ; têtards à queue
^ n.nssi longue que large à la base,
arrivant a >ine taille très forte, leur développement étant Pn, 3ÎÎ ’ Pnnf>as en cordons. 2. Pelobatides.
1 upille transv’ersale ou arrondie; peau lisse; têtards à
netltR à Iti hase, restant
paquets^ développement assez rapide; œufs pondus en
^ ^ ■ 4. Ranidés.
i. F. DISCOGLOSSIDES.
Tympan caché; pattes postérieures complètement palméespas de glande sur les côtés de la tête en arrière; têtards
a queue courte et à yeux très rapprochés. I. Bujibivatob. Tympan distinct, sous forme d’une plaque arrondie située derrière I œil ; pattes postérieures à très courte palmure • une glande de chaque côté de la tête en arrière • têtards
lue large à la base
et a jeux éloignés. 2. Ai.ttes.
G. BOMBINATOR Merrem
Verruqueux et trapu; dos d’un vert olivâtre sale; ventre rou^œ tachete de bleu ; long. : 4 cm. £. igneus.
BATRACIENS
1 B ieneus Roesel (Sonneur en feu). — Flaques et mares (Feau de pluie au pied des rochers, dans les bruyères ou les montagnes boisées, HB., et surtout Ard., C. ; son cri clair et sonore est ounh.
G. ALYTES Wagler
Verruqueux et trapu ; gris à taches_ obscures en dessus ; iaunàtre, finement pointillé de noir en dessous; long. : 4,5cm. A. obstetricans.
1. A. obatetrioans Laur. (Accoucheur, Lurtaî). — Endroits obscurs, sous les pierres, local, AU.; C. aux environs de Liège; la Q ne va pas à l’eau pour pondre ; le enroule les œufs autour de ses pattes et se retire en terre jusqu au moment où les petits étant près d’eclore, il va les déposer dans une mare ou un étang; son cri très sonore est clouk.
G. BUFO Linné
Iris d’un rouge cuivré ; pas de glande sur la jambe ; membres antérieurs à quatrième doigt plus grand que le deuxieme ; d’un gris brun, d’un rouge brun ou verdâtre et macule d’obscur sur le dos ; pustules noinbreuses et assez, petites ; long • r? 8, Q lÔ cm. ; têtards à bords de la queue parallèles ^
Iris laune ou verdâtre; une glande sur lajambe; membres antérieurs à quatrième doigt plus court que le deuxieme ;
BATRACIENS
d un vert brunâtre, maculé de noir verdâtre, avec une raie jaune longitudinale sur le dos; pustules peu nombreuses i C? 5, Ç 7 cm. ; têtards à bord supérieur de la queue iegerement échancré vers l’extré-
calamita,
vuJgarisLinn. (Crapaud commun. Crapaud vènin, Pad) POTOut, dans les endroits obscurs et humides C * au printemps; son cri est wi-wil utile à TafîricuUure. ’
G, RANA Linné
Généralement verte et plus ou moins tachetée de noirâtre en dessus avec une raie dorsale claire; orteils entièrement palmes; lete triangulaire et aplatie; deux dents entre les orifices internes des narines; sacs vocaux rî' pouvant faire saillie à l’exterieur; long. : 8 cm. ■ têtards a corps allongé, à membrane caudale peu pointi’llée.
De couleur très variable, rarement verdâtre^’ nn^taclm noire sur les tempes; flancs tachetés ou marbrés • orteüs incomplètement palmes: museau court, arrondi ét fortement bombe; doux dents en arrière des orilices internes des narines; sacs vocaux ne faisant pas sniliie à 1 extérieur; long.; /,5cm.; têtards à corps arrondi, à membrane caudale très pointilloe. jg. fusca
II. AMNIOTBS
Pas de branchies; des pattes à cinq doigts en principe;, corps de Wolfï remplacé par des reins déllnitils; des pounions; narines offrant un orifice postérieur les faisant communiquer avec la bouche ; cœur à deux oreillettes ; squelette osseux ; corde dorsale non persistante; tête articulée avec la colonne vertébrale; mâchoire supérieure soudée au crâne; une oreille moyenne; œufs très grands on principe; développement embryonnaire avec ainnios et allantoïde ; habitat terrestre originel.
de Selys-Longohamps. — ifammifàres, OUeaux, Reptitea., daas Van Bemmel, Palria Jfelgica. üruxelies, 1873.
Coriis couvert d'écailles ou de plumes, saltropsides, p.89. Corps couvert de poils au moins aux coins des lèvres.
MAMBIFÈRES, p. 164.
I. SAUROPSIDES
Un condyle occipital ; mâchoire inférieure articulée au crâne par l’intermédiaire de l’os carré; globules rouges du sang elliptiques nucléés; orifices génito-urinaires s’ouvrant dans l’intestin terminal (cloaque); œufs énormes.
Corps couvert d’écailles. reptiles, j). 89.
Corps couvert de plumes. oiseau.x, p. 93.
REPTILES
Corps non couvert de jilumes ; deux crosses aortiques ; température variable.
Bamps. - Fflun. im Reptilea et <1M Batraciens de la province de Limhonrg. Bail. Soc. Ilélopb, Ilasselt, 1 894.
Schreiber. — Ilerpetologia europaca, llraanschweig, 18/5.
Latastô. — Les Reptiles et plus particulièrement ceux d Europe et de France. Feuille des Jeunes Naturalistes, XI, 1881.
REPTILES
I. LÉPIDOSAURIENS
Corps couvert d’écailles épidermiques; pas d’ailes; cœur n’offrant qu’un seul ventricule; vertèbres concaves en avant, convexes on arrière ; dents non implantées dans des alvéolés ; fente anale transversale.
I Annuis rragiUs, das.u» de la léte. - U. r^cerM miiroii'», t^te. — Ul. f.. vivipara, naiassnce de U quede en dessona. — IV. a. stirpiitm, td. — V. Curonella aiiatriaca, dessaa delà tête. — \1. Vipera beras, Id.
Des pattes, sinon écaillure du ventre semblable à celle du
SAUIIIEXS, p. 90.
Dattes nulles; écaillure du ventre différente de celle du
opinniE.ys, p. 92.
/. SAUEJENS.
Os carré mobile; gueule non extensible, les branches des mâchoires étant soudées ; pattes conformées pour la locomotion terrestre, parfois réduites ou nulles; sternum présent; des paupières mobiles ; un tympan et un conduit auditif ; une vessie urinaire; œufs à coque parcheminée; habitat terrestre; reg-ime insectivore; s’engourdissent l’hiver dans nos contrées.
Pas de pattes; corps serpentiforme, couvert d’écailles imbriquées semblables en dessus et en dessous.
‘ 1. Anguides.
Des pattes à cinq doigts; ventre couvert de larges plaques.
‘ 2. Lacertides.
G. ANGUIS Cuvier
Jaunâtre ou brunâtre en dessus ; de couleur variable en dessous: queue à peu près égale au reste du corps; long, :30 cm. A.Jragihs.
REPTILES
1. A. fragilis Linn. (Orvet, Dzi, Hageslang). - Lieux secs et herbeux des bois, tous les pierres, etc., AC. ; Q ovovi-
vipare. ^ ^ LACERTIDES.
De larges écailles soulevées formant une sorte de collier autour du cou en dessous; langue mince, longue, protractile et fourchue. '• Lacerta.
Collier non crénelé; tempes couvertes de nombreuses
petites écailles entourant une grande plaque; narine bordée en arrière par une seule plaque; ccaïUes dorsales petites et arrondies; un seul demi cercle d écaillés en Lantdela plaque située devant ' cissantà partir de sa hase; dos aplati; plus ou moins tachote de (once en dessus; ,
flancs de coloration variable, ces derniers souvent teintes de bleu; long. ; Ki cm. , L. mumhs.
Collier crénelé; tempes couvertes de grandes écaillés en petit nombre; écailles dorsales hexagones, grandes, fortes et carénées ; dos plus bombé.
Iris doré; pas de dents sur lô palais; deux demi cercles
d'écailles en avant de la plaque située devant lanus; narino bordée eu arrière par une seule plaque; queue ne s’amincissant qu’à une certaine distance de sa base; brunâtre, plus ou moins tacheté de foncé en dessus ; de couleur variable en dessous; long. : 14 cm. l. vùipara. Tris rou"-eàtro ; des dents sur lu palais ; un seul demi corclo d’écaîlles en avant de la plaque située devant lanus; narine bordée en arrière par deux plaques; queue s’amincissant à peu près à partir de sa base; de coloration variable av^c une large ^nde sombres en dessus ; long. ; 40 cm. L . sW pium.
1 L (PodaroiB) muralis Laur. (Lézard de^s murailles). - Lieux secs, rochers, vieux murs, vignobles et carrières.
Cale., CC. ; R. ailleurs.
II. OPHIDIENS
Os carré mobile ; gueule très extensible, à branches des mâchoires non soudées; sternum et membres absents; pas de paupières mobiles ni do tympan; pas de vessie urinaire; corps très allongé; langue mince, longue, bifide, très protractile ; œufs à coque parcheminée; habitat généralement terrestre; régime ordinairement insectivore ; s’engourdissent l’hiver dans nos contrées.
Neuf grandes plaques polygonales, dont trois entre les yeux, sur la tête qui est Ovalaire et peu distincte du corps ; pupille ronde; des dents aux deux mâchoires: point de crochets venimeux. 1. Colubrides.
Un grand noml)re do petites plaques entre les yeux et sur le reste de la tête qui est triangulaire et bien distincte du corps; pupille allongée et verticale; des dents à la mâchoire inférieure et sur le palais ; deux grands crochets venimeux à la mâchoire supérieure. 2. Vipérides.
G. TROPIDONOTÜS Kuhl
D’un gris plus ou moins clair, plus ou moins marqué de taches noires; au cou un collier formé de deux taches jaunes suivies de deux taches noires triangulaires ; long. :
^ T. natria).
1. T. natrix Gesn., Natria) torquata Merr. (CouleuAre à collier, Colowe à golé). — Bruyères, prairies marécageuses, montagnes boisées, HB., C.; R. ailleurs; ne cherche guère à mordre quand on la saisit.
G. VIPERA Laurenü
Museau arrondi; d’un gris cendré plus ou moins foncé ou brunâtre avec des taches noirâtres disposées en zigzag sur le dos ; long. ; 50 cm. V. berus.
1 V berus Llnn. (Vipère, Adder). — Ard., dans les bois, et ' Fl. dans les marécages, AC., AR. ; dangereuse par sa morsure : en cas d’accident, serrer fortement le membre blessé .au dessus de la plaie, mettre sur celle-ci de l’ammoniaque ou de l’alcool et boire autant de spiritueux que possible, ou bien cautériser au fer rouge.
II. OISEAUX
Corps couvert de plumes dont un certain nombre grandes et fortes {rémiqes) placées sur les membres anterieurs constituent avec ceux-ci des ailes ; d’antres mctrites), egalement grandes et fortes, sont placées sur la queue et forment un gouvernail ; cœur offrant deux ventricules; une seule crosse aortique, tournées droite; température constante et élevée; des sacs aeriens, et des cavités pleines d’air dans les os; mernbres anterieurs a trois doigts, membres postérieurs à talon élevé au dessus du sol, à quatre doigts, l'interne ou poKce en principe dirige en arrière; vertèbres du cou nombreuses; os carré mobile.
I. NÉORNITHES
Pas de dents; mâchoires recouvertes d’un bec corné; tube digestif oH'rant un gésier broyeur: un appareil vocal à l’intersection des bronches; queue courte, transformée en croupion, à cinq vertèbres, à rectrices disposées en éventail; doigts des membres antérieurs dépourvus d’ongles, très réduits; menabres postérieurs à os métatarsiens soudes en un seul os, la région de la patte qui le renferme constituant ce qu on appelle le larse et s’étendant des doigts qui seuls posent sur le so , jusqu’au talon, lequel se trouve en géner.al ii iin-hauteur de a portion des membres postérieurs qui est dégagea du corps, doigts, tarse et parfois une partie de jambe couverts d écaillés épidermiques; œufs àcoqiie calcaire, couves sur le sol ou dans un nid par la femelle et souvent par les deux sexes altci nativement, les jeunes étant élevés par leurs parents; plumage souvent variable avec l’âge, le sexe et les saisons ; animaux redoutant les grandes variations de température, les uns étant 5 dentaires dans nos régions et y nichant pendant la belle saison, leur régime leur permettant de trouver de la nourriture toute 1 annee ; d autres y arrivant au printemps pour y nicher et s en allant en automne
OISEAUX
rsilÆr^s de la Belgique. Sdtie des Oieeaue;.
au midi (Oiseaux â'm), leur régime étant princinalem^nf insectivore; d’autres arrivant en automne, ne nichanf pas et printemps d’autel
étant seulement de passage au printemps et en automne - d’an
S or,;'s.Sf ““
Ch. P. Dubois. — Planches coloriées des Oiseaux de la n^re,in,. t a ,
Bruxelles, 1854-6(). oelfftque et de leurs œufs.
A. Dubois. — Ffïuns illustrée des Bruxelles, l887-9’i.
là. -S>m, des Oismaxob,srvds.n Belgique. Bllll. J[„». m.t. Xat. Berg., iv, 1885.
années iSas. 1886. llnIK BcC'*rv^“lm P»»<!an( i.»
anné^ss 1887 cl 1889, (JrDis, VI, 1890. *’ ^ '» 1888; petlclorii les
Pallon.- .fenojropAi.iM OUema: de la Belgique. Ssmue et Pari,, 1875.
Bamps. — Les Oiseaux des environs de Hassvlt //../r»
Soc.MAlo|.h. H«stU, 1883^ 1886. PMnomenea périodiques. Bull.
Begland et Gerbe, — OnllMogie européenne. 3- édition. Paris, 1867.
Schlegel. — Faunader Nederland. Ymjels. Lerlen, I8:,i-!S.
Nanmaen.- , True, ■ja.eBioWe, 1er vsgel OeuieeUandn. Stutt’g.n, i9»c.G0.
1 . entièrement palmés ou à doigts bordés complètement ü une niembrano qui les réunit à leur base- iambe emtî-ès*long-ufi'.‘’^“ t’ntfes et cou courts et ailes
^*dépïumcA^it‘®'‘ti°'* Pn'més, alors jambe^en grande pâr^üê Tainh» on et pattes et bec longs, ou ailes courtes. 2.
•'TiTt^.'rcouir''"’^^ entrêmemeni
^‘’dèveTnnnf°r““ même niveau que les autres doigts, bie^n développé et reiiosant a terre sur presque toute sa lon-
berë't’l'æïl nllongés; espace situé entre lo
Dn, ^ . iiniionriiy.s, p. 108
Pouce articulé à un niveau supérieur à celui des autres doigts en général ne touchant, la terre que par son extrémité et plus ou moins réduit, parfois nul, sinon cou et empIXinr “ situé entre lo bec et l’œil
Bec fort et très crochu, recouvert d’unf membranrà base ; doigts anterieurs bordés par une légère membrane munis d’ongles forts et acérés ainsi que le pouce qui ëst
nSveTu mielinît""", «'•'-.lié au ‘mémo
niveau que les autres doigts. iupaces, p. 11 1.
PALMIPEDES.
Bec peu ou point crochu, non recouvert d’une membrane à sa base ; doigts à ongles faibles. 5.
5. Pouce petit, dirigé en arrière et articulé à un niveau supé-
rieur à celui des autres doigts, parfois nul ; pattes fortes, à doigts antérieurs bordés par une légère membrane ; bec fort, en général assez crochu: corps lourd; ailes courtes.
<1JIU.V4CÉS, p. 129.
Pouce bien développé, articulé au même niveau que les autres doigts ; ailes bien développées ; corps svelte. 6.
6. Bec faible, mou à sa base, à narines percées dans un espace
membraneux et recouvertes d’une écaille renflée; pouce dirigé en arrière ; doigts antérieurs bordés par une légère membrane. coici.irnms, p. 131.
Bec entièrement dur; narines normales; doigts antérieurs non bordés par une membrane. passereafx, p. 133,
I. PALMIPÈDES
Poigts antérieurs réunis par une palmure; pouce dirigé en arrière ; tarse médiocrement allongé ou court ; jambe on général emplumée jusqu’au talon ; plumage serré, huilé parla sécrétion d’une glande située dans le croupion; plumage très variable; jeunes couverts do duvet au sortir de l’œuf; pas de nids ou nids grossiers posés à terre; Oiseaux criards nageurs, généralement de paa.sage ou séjournant l’Iiiver sur le littoral ; régime carnassier; taille relativement grande.
I. Larua arganlatus. tête. — U. Sterna fluviatilia, id. — III. PoAiaepa minor, pstle. — IV. Pmi’llaria palagtca, tête. — V. Merganaer castor, id. — VI, Oidemia fasca, patte. — VII. Phalacrocorax carbo, iiJ,
Bec étroit, ni denté ni lamelle sur ses bords
PALMIPÈDES
Bec généralement large, denté ou lamellé sur ses bords.
O A-i i. ,, ^nsériporues, n.lOl.
d. Ailes coV^tes: pttes reculées vers Varrière corps, ce qui rend difficile la locomotion terrestre; jambes emplumées jusqu au talon. ^ 4
Ailes très longues ; pattes normales, permettant une loco-
motion terrestre aisee; jambes en partie dénudées. 5,
Pouce nul. ALcrFon^iis, p
Pouce présent. PODicipirrpouMESf p. 100^
5. Narines percees dans le bec, normales, labipou vhs, p. 96.
Narines placées à l’extrémité d’un tube situé à la base dû
PliOCELLARllPORMES, p. 100.
/. LARIFORMES.
Ailes très longues, pointues; bec étroit, allongé, pointu, comprime latéralement; narines normales; jambes en partie dénudées; pouce libre, petit ou nul; vomer prolongé en pointe séparant les maxillaires et les palatins; Oiseaux généralement littoraux, a plumage variant surtout avec l'dge et les saisons.
Bec crochu; queue non fourchue; corps robuste; aile.s larges. ^ Larides.
Bec non crocliu; queue fourchue; corps élancé; ailes
Ailes mesurant an moins 40 cm. de long.; rémio-es au
moins en partie noires ou brunes. ° 2.
Ailes mesurant moins de 40 cm. de long.; manteau d’un cendré bleuâtre clair chez l’adulte. 4
2. Doigt médi.an, l’ongle compris, dépassant 52 cm. de lono-.-
pattes livides. “3’
Doigt médian, l’ongle compris, ne dépassant pas 52 cm. dû long; pattes Jaunes; manteau d’un noir ardoisé chez l’adulte; long. : (3^ 52, Ç 49 cm. Z.fuscm.
PALMIPÈDES
3. Haut, du bec à la base des narines dépassant 17 mm. ; man-
teau d’un noir ardoisé chez l’adulte; long. ; ^ 70, Q 65 cm. L. marinus.
Haut, du bec à la base des narines ne dépassant pas 17 mm.; manteau d’un gris bleuâtre chez l’adulte; long. : 62,
Ç> 56 cm. 5. argentatus.
Long, de l’aile dépassant 32 cm.; bec et pattes jamais
rouges; tête blanche en été et tachetée de noir en hiver chez l’adulte; long. : 42-43 cm. L- canus.
Long, de l’aile ne dépassant pas 32 cm.; bec et pattes rouges chez l’adulte; tête d’un brun foncé roussâtre en été et presque entièrement blanche en hiver chez l’adulte ; long. : 37-38 cm. L- ridibundus.
G. STERCORARIUS Brisson
lestris Illigor.
Eectrices médianes non pointues, dépassant les autres de six à dix cm. au plus; long. ; 50 cm. S. pomarinus.
Rectrices médianes pointues, dépassant les autres de huit à onze cm. au plus ; long. : 50 cm. S. crepidatus.
1.. S. pomarintis Temm. (Stercoraire pomarin, Middelste Jager). — Litt. et bas Escaut, après les ouragans en automne, AR.; poursuit les Mouettes pour leur dérober leur pêche.
2. S. crepidatus Banks, parasüicus Bodd. (Stercoraire des rochers, Kleine Jager). — Comme le précédent, AR.
F. STERNIDES
Palmure des doigts peu échancrée; ailes dépassant peu ou point l’extrémité de la queue qui est très fourchue; plumage blanc à manteau bleuâtre et capuchon plus ou moins noir sur la tête. 1. Sterxa.
Palmure des doigts très échancrée; ailes dépassant de beaucoup l’extrémité de la queue qui est peu fourchue.
G. STERNA Linné
1. Long, de l’aile dépassant 20 cm. ; palmure des doigts moins
échancrée ; bac et pattes ronges ou noirs chez l’adulte. 2.
Long, de l'aile ne dépassant pas 20 cm. ; palmure des doigts plus échancrée; bec jaune à pointe noirâtre et pattes orangées chez l’adulte; long. : 22 cm. S. minuta.
2. Long, de l’aile : 31 cm. ; bec plus long que la tête, noir à
pointe jaune chez l’adulte ; pattes noires ; tête un peu huppée; long. : 40 cm. 8. contiana.
Long, de l’aile ne dépassant pas 28 cm. ; bec de la longueur de la tête, au moins en partie rouge ; pattes rouges; tête non huppée. 3.
G. HYDROCHELIDON Boie
Dessus d’un gris bleuâtre, dessous blanc ; tete, cou et poitrine noirs en été, blancs en hiver, sauf la nuque qui res.e noire: bec noir; pattes d’un rouge brun; long. : ïA cm.
’ H- nigra.
1. H. niera Linn. (Guifette, Zwarte Zeezwaluw). -- Marais, Camp, et bas Escaut, sédentaire, C . ; niche dans les joncs ; MB., été, AR.
II. ALCIPORMES
Ailes courtes; bec étroit, comprimé latéralement; narines normales; pattes reculées vers l’arrière corps; jainbes emplumées jusqu’au talon; pouce nul; vomer prolonge en pointe, séparant les maxillaires et les palatins ; Oiseaux marins, plongeurs, à plumage peu variable.
Jambes courtes ; tarse un peu allongé. 1. Alcides.
G. BRI A Brisson
Bec plus long que la tête ; dessus d’un brun velouté avec une étroite bande blanche traversant l’aile; dessous blanc, le bas des flancs à rayures longitudinales brunes; bec noir; pattes d’un gris de plomb ; long. : 42-4d cm.
U • vTOXiC»
1. XJ. troïle Linn., lomvia Briinn. (Guillemot, Zeekoet). Litt., hiver, C.
PALMIPÈDES
PROCELLABllFORMES
Ailes très longues, étroites et pointues; bec étroit, crochu à son extrémité, portant à sa base un ou deux tubes à l’extrémité desquels s’ouvrent les narines; jambes en partie dénudées; pouce libre, petit ou nul ; yomer prolongé en pointe séparant les maxillaires et les palatins; Oiseaux de haute mer à plumage peu variable.
Pouce présent, très court. 1. Procellariides.
IV. PODICIPITIFORMFS
Ailes courtes ; bec étroit, allongé, droit, pointu, comprimé latéralement ; narines normales; pattes reculées vers l’arrière corps; jambes emplumées jusqu’au talon; tarse de longueur médiocre, pouce présent, libre, petit; vomer prolongé en pointe, séparant les maxillaires et les palatins; Oiseaux plongeurs à plumage variant surtout avec les saisons.
PALMIPÈDES
Palmure des doigts entière; bec épais; cou court.
G. COLYMBUS Linné
Devant du cou d’un roux vif; tête et côtés du cou cendrés; manteau noir en été, tacheté de blanc l’hiver; dessous blanc; bec noir, recourbé légèrement vers le haut; pattes brunâtres; long. : 62 cm. C. septentnonalis.
1. O. septentrioaalis Linn. (Plongeon marin, Roodkeelige Zeeduiker). — Litt., polders, hiver et printemps, CC.
G. PODICEPS Latham
Bec verdâtre; en été, dessus noir, dessous gri.sâtre, gorge brune; en hiver, dessus brunâtre, dessous blanc, gorge grisâtre; long.; 23-24 cm. P.minor.
Bec rouge ; dessus d’un brun foncé, dessous blanchâtre ; une bande blanche traversant l’aile; tête portant, à l’état adulte, une huppe noire bitido et une collerette rose bordée de noir, plus développée en été; joues blanches; long. : 51-52 cm. P. cristatus.
1. P. minor Bri.ss. (Castagneux ou Plongeon des marais, Plon-
keû, Dodaars ou Duiker). — Marais, sédentaire; de passage sur les rivières ; C,
V. ansérifommes
Lamellirostres.
Ailes médiocres;b6c généralement large, un peu bombe, revetu d’une peau molle riche en nerfs, garni sur ses bords de dentelures ou de petites lamelles transversales et pourvu d’un onglet corné à son extrémité ; narines normales ; pattes assez courtes; jambes emplumées jusqu’au talon; pouce libre, petit; palatins et maxillaires réunis ; plumage variant surtout avec le sexe.
Cou allongé; corps trapu. I. Anatides.
PALMIPÈDES
F. ANATIDES
1. Bec étroit, à bords denliciilés, très crochu à l’extrémité. 2.
Bec large, à bords lamelles, peu ou pas crochu à l’extrémité. 3.
2. Bec court, d’un gris bleuâtre ainsi que les pattes. I . Mergcs. Bec allongéj rouge ainsi que les pattes. 2. Mehg.\sser.
3. Cou médiocre ou court, surtout si le bec est plus étroit à
son extrémité qu’à sa base et s’il est plus haut que large ; plumage ordinairement différent dans les deux sexes;
taille moindre. 4.
Cou long; bec souvent plus étroit à son extrémité qu’à sa base, toujours plus haut que large; plumage semblable dans les deux sexes; taille forte. 13.
4. Pouce garni sur ses bords d’une petite membrane ; cou gros
et court. 5.
Pouce dépourvu de membrane sur ses bords; cou plus allongé et plus grêle. 7.
5. Bec reutlé à sa base, à onglet terminal très large ; queue
courte et conique. 3. Oiuema.
Bec non renflé à sa base, à onglet terminal petit. 6.
Pattes et bec noirâtres
Pattes jaunes on rougeâtres. 10,
8. Bec presque aussi long que la tête, un peu élargi vers l’ex-
trémite. à lamelles étroites ; narines rapprochées. 9. Becnotabloment plus court quela tète,im peurétréciversl’extrémilé, à lamelles larges ; narines écartées. 8. .Mareca.
9. Cou plus court ; queue courte, non pointue. 6. Qiterqcedlla.
Cou i>lus allongé ; queue étagée, pointue, à rectrices médianes très allongées chez le 7. Dafila.
10. Bec noirâtre, à lamelles bien visibles extérieurement. 11.
Bec jaune ou rouge, à lamelles à peine visibles extérieurement. 12.
1 1 . Bec plus court que la tête, non élargi à l’extrémité.
Bec plus étroit à son extrémité qu’à sa base; cou moins
allongé. 14.
Bec aussi large à son extrémité qu’à sa base; cou très allongé; plumage blanc à l’état adulte; pattes noires.
1S. CïG\0S.
14. Pattes noires ainsi que le bec qui est plus court que la tête,
à lamelles invisibles extérieurement: plumage varié de noir et de cendré 13. Biutta.
Pattes jaunes ou rougeâtres; bec aussi long que la tête, non entièrement noir, à lamelles visibles extérieurement; plumage gris ou d’un brun cendré. 14. A:(ser.
G. MERGANSER Linné
Bec moins allongé et plus robuste; une huppe courte et touffue derrière la tête qui est forte ; blanc de l’aile non traversé par du noir; à ventre en partie d’un jaune rosé; long. : (-f 66, Q 61 cm. M. castor.
Bec plus allongé et plus grêle; une huppe allongée derrière la tète qui est moins forte; blanc de l’aile traversé par une ou deux bandes noires ; cj' à ventre blanc et poitrine roussàtre, tachetée d’obscur; long. ; 56-57 cm.
M. serrator.
G. CLANGULA Fleming
Bec grisâtre; une large bande blanche ininterrompue sur l’aile; à manteau noir, tête d’un vert foncé à joues blanches; Q à manteau d’un gris foncé et tête brune; long : çÿ 49, Q 41 cm C. glaur.ion.
1. C. glauoion Linn. (Garrot, Brilduiker). — Litt, bas Escaut et marais BB., de passage, C. ; en hiver, sur les rivières de l’intérieur, AR.
G. QüERQUEDULA Brisson
Un miroir d’un vert brillant placé entre une large bande noire et une bande blanche sur l’aile; pas de bande blanche au dessus de l’œil ; Ç grise tachetée de brun ; cendré, poitrine jaunâtre tachetée de noir, tête rousse à tempes vertes; long. : 32 cm. Q. crecca.
Ailes à hase cendrée, à miroir d’un vert sombre étroitement bordé de blanc de chaque côté; une bande blanche au dessus do l’œil, surtout bien nette (5'; plumage d’un brun roussàtre taclieté d’obscur en dessus et sur la poitrinecJ tête rousse, tachetée de blanc ; long. : (j’' 36, Ç 31 cm.’
Q. circia.
PALMIPÈDES
1. Q. oreooa Llnn. (Sarcelle d’hiver, Wintertaling). — Marais
et rivières. de passage et en hiver, CC., surtout BB. ; parfois en été, nichant dans les marais.
G. MARECA Stephens
(3^ à miroir vert sur l’aile ; front blanc, _ tête et cou roux, ventre blanc, flancs et dos rayés de noirâtre ; Q à tête, cou, dos et flancs brunâtres, tachetés d’obscur; long. : 45 cm.
M. Pénélope.
1. M. Penelope Linn . , flstularis Briss . (Canard siflleur, Smient) . — Marais, Camp., et bas Escaut, de passage et en hiver, AC. ; R. ailleurs.
G. CHAULELASMUS Gray
Une bande transversale blanche sur l’aile; ç5' à bande transversale rousse sur l’aile, tête brune, poitrine et dos ravés de noirâtre; Q brunâtre, rayée de noirâtre; long. : 50 cm.
C. Btreperus Linn. (Chipeau, Krakeend). - De passage, marais, Camp., AR. ; polders, hiver, AC.; B. ailleurs; niche en Hollande.
G. ANAS Linné
Un miroir bleu bordé de blanc et de noir sur 1 aile; ^ à tête d’un vert foncé et à plumes recourbées au croupion; long. : 52 cm. ^ • ^oschas.
1. A. boBChas Linn., fera Briss. (Canard sauvage, Savage Kenar, Wilde Eend). — Marais, de passage, CC. ; parfois sédentaire ; souche du Canard domestique.
PALMIPÈDES
G. TADORNA Fleming
Blanc ; tête d’un vert foncé ; un très large ceinturon marron ; une bande noire longitudinale sur le ventre ; ailes variées de noir, de blanc, de vert et de roux; long. : ^ 60, Ç 56 cm. T, cornuta.
1. T. cornuta Gmel. (Tadorne, Bergeend). — Litt., hivers rigoureux, C. ; R. en d’autres saisons et ailleurs.
Bec et pattes couleur de chair; front grisâtre comme le
reste du plumage; long. : 80 cm. A . cinereus.
Bec et pattes jaunes ; front blanc; ventre taché de noir; long. : 70 cm. A. alhifrons.
3. A. sylvestris Briss., segetum Gmel. (Oie des moissons, Savage Awe, Rietgans ou Wullegans). — De passage, se reposant la nuit dans les champs; Litt. et FL, hiver, C.
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2 A. brBchyrhynolius Baill. (Oie à bec court, Kleine Riet- " gans). — De passage, Litt. et bas Escaut, AR.
G. CYGNUS Brisson
3. Bec jaune, noir au bout, sans tubercule basilaire; Oiseaux donnant fréquemment de la voix. _ 2.
Bec rouge, avec un tubercule noir à sa base; Oiseau ne
chantant que rarement; long. : 1,46 m. C. olor.
2. Bec plus long que la tête, le jaune s’étendant au delà des narines ; long. : 1,55 m. . C.mustcus.
Bec plus court que la tôle, le jaune se terminant brusquement en avant des narines; long. : 1,20 m. C. minor.
C. olor Gmel. (Cygne domestique, Gewone Zwaan
Espèce du Midi et de l'Orient élevée sur les pièces d’eau, et parfois de passage eu hiver.
VJ. PÉLÉCANIFORMES.
Totipalmes ou Stéganopodes.
Ailes bien développées; bec allongé, non lamellé sur les bords- narines normales; pattes courtes; jambes emplumées iusqu’au talon ; pouce long, réuni au doigt antérieur interne par une palmure; palatins et maxillaires reunis; plumage variant avec l’âge.
Bec non crochu au bout; cou court. 1. Fhaêtonides. Bec crochu au bout; cou long. 2. Pnalacrocoracides.
G. PHALACROCORAX Brisson
Bec noir, à base jaune, fort, plus long que la tête; pattes noires; adulte d’un vert foncé, sans huppe, à ailes et queue brunes et à gorge blanche ; jeunes d’un gris foncé ; long. : 19 cm. P- carbo.
1. P. carbo Linn. (Cormoran, Aalscholver). — Litt. et bas Escaut, sédentaire, C.; R. ailleurs; plonge pour capturer sa proie ; perche et niche sur les arbres. ^
II. HÉRODIENS
Pattes, cou et bec très allongés ; pouce dirigé en arrière, inséré au même niveau que les autres doigts, grand, libre, reposant à terre sur presque toute son étendue ; jambes généralenient en partie déplumées; espace s’étendant de la base du bec à l’ceil, nu ; maxillaires et palatins réunis ; plumage variant surtout avec le sexe ; jeunes côuverts de duvet au sortir de l’oeuf; nids grossiers, établis à distance du sol, souvent sur les arbres; Oiseaux criards carnassiers, pataugeant dans l’eau pour la recherche de leur proie, capables de percher ; taille relativement grande.
Ardea cinerea.
HERODIENS.
Bec non courbé vers le bout ; pas de très longues plumes
sur la nuque, mais plumes du devant et des côtés du cou pendant longuement devant la poitrine. 3.
Bec courbé vers le bout; nuque ornée de très longues plumes blanches chez l’adulte. 4. Nycticosax.
3. Doigt médian, y compris l’ongle, de la longueur du tarse ;
jambes emplumées jusqu’au talon. 2. Abdetta.
Doigt médian, y compris l’ongle, plus long que le tarse; jambes en partie dénudées. 3. Botadrds.
G. CICONIA Brisson
Blanc; extrémité des ailes noire; tour des yeux noir; long. ; 1 ,15 m. C. alla.
Tête, cou, poitrine et dos d’un brun à reflets verts; ventre blanc; tour des yeux rouge; long. ; 1 m. C. nigra,
1. C. alba Briss. (Cigogne blanche, Ooievaar). — De passage, en grandes troupes s'abattant rarement, C.; niche en Hollande sur les toits dans les villes et les villages.
3. C. nigra Linn., fmca Briss. (Cigogne brune, Zwarte Ooievaar). — De passage accidentel, RR.
III. RAPACES
Trois doigts dirigés en avant, bordés d’une courte membrane; pouce bien développé, dirigé en arrière et arliculé au même niveau que les autres doigts ; ongles robustes, fortement recourbés et acérés; tarses généralement courts; jambes emplumées jusqu’au talon; bec court, à mandibule supérieure convexe, recourbée en crochet à la pointe, garnie à sa base d’une membrane dans laquelle sont percées les narines, et recouvrant complètement la mandibule inférieure; maxillaires et palatins réunis; plumage peu variable, variant surtout avec le sexe ; Jeunes couverts de duvet au sortir de l’œuf ; nids établis généralement sur les arbres ou dans les trous des rochers; Oiseaux criards très carnassiers ; taille relativement grande.
I. «rcus oineratimt, pallB. - II. Acoi,nt,r ni«u., léte. - III. r palumbarius, patte. -IV. l6tc. - v. Pand, on haliaSUs, id.- ïl. Strii
flammea, id. — Vil. vlsto otu», pâlie. '
yeux situés sur les côtés de la tête. Accipimipoitmis, p. 111. Yeux situés en avant de la tâte. sthigiforhes, p. 116.
Tarses nus. 8. Buteo
Tarsesemplumésen avantjusqu’aux doigts. 9. Archibdteo.
9. Tarses assez grêles ainsi que les doigta, dont l’externe est
uni par une membrane au médian, et l’interne ne dépasse pas en longueur la première phalange du médian.
2 AccipiTF.n.
Tarses et doigts plus robustes, ces derniers tous libres, l’interne dépassant en longueur la première phalange du médian. 3. Asxna.
G. ClRCUS Lacépède
1. Ventre d’un roux ferrugineux, tacheté de brun ; dos d’un brun foncé; une tache blanchâtre ou jaune à la nuque; long. : 50, Q 54 cm. C. aeruginosus.
Ventre blanchâtre ou brunâtre avec ou sans raies longitudinales brunes; pas de tache claire à la nuque. 2.
RAPACES
2. Ailes bien plus courtes que la queue; d’un (jris bleuâtre avec les ailes noirâtres à l’extrémité ; Q à dos d’un brun foncé, les ailes tachées de roux, la queue bordée latéralement de trois bandes rousses et terminée do roux ; long. : 45, Q 50 cm. C. ajaneus.
Ailes atteignant l 'extrémité de la queue ; (T en grande partie d’un gris foncé avec les ailes terminées de noir et traversées par une bande de cette couleur; Q brune avec les bords de la queue marqués de quatre bandes foncées; long. ; 42 cm. C. cineraceus.
G. ACCIPITER Brisson
Dessus d’un gris ardoisé ou d’un brun cendré Ç; nuque tachée de blanc; dessous blanc, transversalement rayé de brun et de roux ; côtés du cou roux ; queue terminée de blanc avec cinq bandes transversales noirâtres ; (ÿ plus roussâtre en dessous ; long : 32, Q 37 cm. A. nisus,
1. A. nisus Linn. (Éporvier, Mohèt âx p’tifs oûhaîs, Sperwer). — Sédentaire, C. à la lisière des forêts; nuisible par la guerre qu’il fait aux Passereaux, mais utile dans la destruction des petits Rongeurs.
G. ASTUR Lacépède
Dessus d’un cendré brunâtre ; dessous blanc avec des bandes transversales ondulées lirunes; queue terminée de blanc, traversée par cinq bandes brunes ; long. : (^ 51, Ç 60 cm.
A . palumbarius.
1. A. palumbarius Linn. (Autour des ramiers, Mohèt d’colons, Havik). — De passage et sédentaire, nichant parfois dans les grandes forêts, AC., AR. ; destructeur de Pigeons et de gibier; très nuisible,
IS
RAPACES
G. CERCHNEIS Boie
Dessus d’an brun rouge, techeté de noir ; dessus de la tête et de la queue d’un gris bleuâtre fT, la dernière blanche au bout avec une large bande noire transverse presque terminale; extrémité des ailes noirâtre ; dessous roussàtre, taché de brun; long. : 35 cm. C. tinmnculus.
1. C. tinnunoulus Linn. (Cresserelle, Boge Mohèt, Krijter). — Sédentaire, CC. ; montagnes, ruines, clochers ; destructeur de Rongeurs et de Passereaux dans les champs.
G. FALCO Linné
1. Ailes n’arrivant qu’aux deux tiers do la queue ; dessus d’un
gris cendré d’un brun strié de noir Ç ; long. : 27,
Ç 31 cm. F. aesalon.
Ailes atteignant au moins l’extrémité de la queue; de grandes moustache.s noires triangulaires sur les joues. 2.
2. Ailes dépass.ant l’extrémité de la queue ; dessus noirâtre ou
d’un cendré foncé; plumes du bas ventre et des pattes d’un roux vif ; long. : (^ 30, Q 32 cm. F. subbuteo. Ailes ne dépassant pas l’extrémité de la queue; dessus d’un gris bleuâtre chez l’adulte; long. : (J 38, Q 46 cm.
F. communis.
G. MILVUS Cuvier
D’un roux vif, avec des taches longitudinales brunes; tête blanchâtre, striée de brun; ailes à dessins blancs, brunes au milieu, terminées de noir; tarses emplumés dans leur moitié supérieure ; long. ; 65 cm. M. regalis.
X. M. regalis Briss. (Milan, Mohèt âx poïes, Wouw). — De passage, forêts, AC., AR. ; niche très rarement.
RAPACES
G. PERNIS Cuvier
Dessus d’un brun foncé ; queue terminée de blanc et ornée de bandes transverses noires; dessous blanchdfre avec des taches brunes; dessus de la tète d’un cendré bleuâtre, roussâlre avec des taches brunes Q ; long. : 50-55 cm.
P. apworus.
1. P. apivorus Linn. (Bondrée, Wespendief).— Été, dans les grandes forêts, et de passage irrégulier, AR. ; se nourrit d’insectes.
G. BUTEO Cuvier
Brun, varié de blanchâtre, surtout en dessous; bords de la queue et des ailes plus foncés; long. : c5^65, Ç 70 cm.
M. vulgaris.
1. B. vulgaris Leach (Buse, Brouhî, Muizenvalk). — Hiver, lisière des forêts, CC. partout; souvent sédentaire et aussi de passage; utile comme destructeur de petits Rongeurs.
G. ARCHIBUTEO Brelim
Dessus d’un brun foncé; tête et dessous du corps d’un blanc jaunâtre avec des taches longitudinales brunes; ventre brun ; extrémité des ailes cendrée ; queue blanchâtre avec une bande presque terminale noire : long. : rj 55, 9 57 cm. ' A.lagopus.
1. A. lagopus Briinn. (Buse pattue, Ringpootbuizerd). — Hiver, AR., dans les arbres qui bordent les champs; destructeur de Rongeurs.
G. HALIAETÜS Savigny
Queue blanche au moins à sa base ; plumage d’un brun cendré, plus ou moins tacheté de clair surtout en dessous; pattes jaunes ; long. ; ^ 85, Ç 95 cm. H. albicüla.
1. H. albicilla Linn. (Pygargue ou Orfraie, Aîque di mér, Zeearend). — Litt. et bas Escaut, hivers rigoureux, AR.; RR. ailleurs; se nourrit de Poissons.
RAPACES
G. PANDION Savigny
Dessus d’un brun foncé ; une large bande brune sur les côtés de la tête et du cou ; queue variée de bandes transversales; dessous blanc ; pattes bleuâtres ; long. : 55, Q 60 cm.
P. haliaëtus.
1. P. haliaëtUB Linn. (Balbuzard, Vischarend). — Été, bords des étangs et des fleuves, A R. ; destructeur de Poissons.
Tête sans aigrettes
Tête ornée de chafjue côté d’un pinceau de iflumes formant
aigrette au dessus des yeux. 4.
2. Queue courte, mais dépassant les ailes ; disques de plumes
de la face échancrés au dessus du bec. 3.
Ailes dépassant la queue; disques de plumes delà face non échancrés au dessus du bec ; doigts recouverts de jjlumes clairsemées ressemblant à des poils. 3. S prix.
G. ATHENE Boie
Dessus brun avec des taches arrondies blanches; dessous blanchâtre avec de grandes taches brunes allongées ; des bandes transversales d’un blanc roussâtre sur les ailes et la queue; long. : (J 21, Ç 23 cm. A. noctua.
1. A. noctua Scop. (Chouette, Chawètte, Steenuil). — Bois et vergers, au voisinage des habitations, vieux murs, ruines; sédentaire, C. ; très utile.
RAPACES
G. SYENIUM Savigny
Dessus cendré, varié de roussâtre, avec des taches et des stries noirâtres ; dessous blanchâtre, mêlé do roux, avec des taches allongées et des stries transversales brunes; une bande blanche longitudinale à la base des ailes; long. ; C? 36, Ç 40 cm. S. aluco.
1. S. aluoo Linn. (Chat-huant, Roulotte, Bosohuil). — Grandes forêts, sédentaire, AR.
G. STRIX Linn
Dessus gris, varié de roux, avec de petites taches noires et des points blancs ; extrémité des ailes et queue rousses, à bandes grises; face d’un blanc l'oussâtre, à collerette rousse ; dessous d'un blanc soyeux ; long. : '36 cm.
8 fiammea.
1. S. flammea Linn. (Effraie, Oûhaî d’moirt, Kerkuil). — Sédentaire, au voisinage des habitations, clochers, ruines, vieux murs, CC.; détruit les Rongeurs dans les champs; très utile.
G. BUBO Cuvier
Dessus d’un brun roussâtre à taches noires; gorge blanche; dessous jaunâtre avec des taches allongées noires; long. : 9 60 cm. B. ignams.
1. B. ignavus Forst. (Grand Duc, Houprale). — Cale., 'montagnes, grandes forêts, nichant dans les rochers au bord de la Meuse et de l’Ourthe, devenu RR.; sédentaire; nuisible au gibier. s
G. ASIO Brisson
Aigrettes allongées, noirâtres au centre, formées do 6 plumes: ailes ne dépassant pas la queue; plumage plus foncé' huit à dix bandes transversales brunes sur la
queue’; long. '35 cm. . . „ o i ^-otus.
Aigrettes très courtes, formées de 2 ou 3 plumes; aües dépassant la queue; plumage plus clair; quatre à cinq bandes transversales brunes sur la queue; long. ; 3o cm.
Â. accipitrinus.
IV. ÉCHASSIERS
Pattes en général allongées; doigts antérieurs ordinairement réunis par une très courte palmure; pouce dirigé en arrière, inséré à un niveau supérieur à celui des autres doigts, souvent réduit; jambes généralement en partie déplumées; espace s’étendant de la base du bec à l'œil emplumé; vomer prolongé en pointe, séparant les imaxillaires et les palatins; plumage variant surtout avec les saisons; jeunes couverts de duvet au sortir de l’œuf; nids ordinairement grossiers et établis sur le sol; Oiseaux criards carnassiers, généralement de passage, pataugeant dans l’eau pour la recherche de leur proie, ne perchant pas ; taille relativement grande.
I. Recurvirostra avocetta, tête. — II. Gallinago coolestis, id. — III. Totanui gloUiSf id.
— IV. Tringa subarqnata, id. — V. Aegialitîs hiatioala, id. — VI. Grttsoinerea, id.
— Vil. CruliiuuZa oMoropus, id. — Vlll. Fitlioa atra, patte.
1. Très grand Oiseau à longues pattes, à long cou, à bec long
et robuste, à pouce bien développé mais touchant à peine le sol. cnmi'OHMiis, p. 127.
Quand le bec est long, il est grêle; quand l’Oiseau est très grand, le pouce manque. 2.
2. Pouce très petit ou nul ; doigt médian le plus souvent plus
court que le tarse; ailes bien développées, triangulaires.
CIlÀUADRtJPORMSS, p. 118.
Pouce assez long, reposant plus ou moins à terre ; doigt médian au moins aussi long que le tarse; ailes assez courtes, arrondies. ralliforjihs, p. 127.
I. CEARABRIIPOnMES
Doigts peu allongés ou courts, le médian plus court que le tarse ; pouce petit ou nul; ailes bien développées.
1. Pieds complètement palmés; bec très long et très recourbé vers le haut. 1. Récurvirostrides.
ECHASSIERS.
Pieds sans palmm-e ou à palmure très légère; bec non ou à peine recourbé vers le haut. 2_
Bec grêle, au moins aussi long que la tête et au moins en
partie mou ; pouce rarement absent, et alors pattes et bec Hoirs. 2. Scolopacides.
Bec plus ou moins robuste, jamais mou, plus court que la tête; rarement plus long qu’elle, et alors pouce absent, bec rouge et pattes couleur de chair. 3.
3. Oiseaux de taille petite ou médiocre ; ailes aiguës au bout et
ne cachant pas la queue. 4.
Très gros Oiseau lourd à bec court et robuste, et dépourvu de pouce ; ailes courtes, arrondies au bout et l'ocouvrant la queue. 5. Otides.
Bec entièrement mou et sillonné jusque près do l’extré
mité. 3.
Bec mou seulement à sa base, dur et non sillonné dans sa partie terminale; doigt externe réuni par une courte
membrane au doigt médian. 7.
3. Bec au moins deux fois aussi long que la tête, non recourbé
vers le bas. 4.
Bec au plus un peu plus long que la tête, sinon légèrement recourbé vers le bas; doigts libres. 6.
4. Bec légèrement recourbé vers le haut; pattes très longues,
le doigt médian, y compris l’ongle, étant beaucoup plus court que le tarse ; doigt externe réuni au médian par une courte membrane. 2. Linos, i.
ÉCHASSIERS
Bec droit; pattes assez courtes, le doigt médian, y compris l’ongle, étant au moins aussi long que le tarse. 5.
5. Corps lourd ; taille forte ; jambes emplumées jusqu’au talon;
doigts entièrement libres. Scoiop.ix.
Corps svelte; taille moindre; jambes en partie deniidees ; doigt externe réuni au médian par une très courte membrane.
Pouce présent. ,s. Tiiinga
Pouce absent. C'i.idbis.
1. Bec plus long que la tête, sillonné jusqu’à la moine de son étendue, non renflé à l’extrémité ni plus haut que large à sa base ; queue conique. . 8.
Bec de la longueur de la tête, sillonné jusqu'aux deux tiers de son étendue, un peu renflé à l’extrémité, plus haut que large à sa base; queue arrondie, dépassée par les
G. NUMENIUS Brisson
Dessus de la tête de la couleur du cou; dessous des ailes avec quelques taches brunes longitudinales; plumage blanc, tacheté de brun en dessus, au cou et à la poitrine ; long. ; 60 cm. ai'qutitus •
Dessus de la tète brun avec une bande médiane jaunâtre; dessous des ailes blanc avec de nombreuses barres brunes; plumage blanc, tacheté de brun en dessus, au cou et à la poitrine; long. : 43 cm. Jf- phaeopus.
Bec plus de deux fois plus long que la tête; deux bandes
noires longitudinales sur celle-ci ; queue coupée carrément au bout; dessous de la quoue jaunâtre, tacheté de noir; long. ; 25 cm. ^ G-coeUstis.
Bec à peine doux fois aussi long que la tête ; une seule bande noire longitudinale sur celle-ci; queue pointue, étagée; dessous de la queue blanc; long. : 16 cm. G. gallinula.
G. ACTITIS Boie
Dessus d’un brun olivâtre à reflets pourprés ou verdâtres, tacheté de brun et de blanc sur les ailes ; dessous blanc ; bec et pattes d’un cendre verdâtre; long. : 18 cm.
A. hyjitoleucos,
1. A. hypoleueos Linn. (Guignette de rivage,Oeverlooper). — Été et de passage, bord des rivières, C. ; niche dans les îles de l'Escaut et de la Meuse.
G. TOTANUS Bechstein
1 Pattes assez courtes, à tarses ne dépassant pas 4 cm., verdâtres ou grisâtres; bec droit, pas plus long que le doigt médian, y compris l’ongle ; dos de coloration uniforme. 2.
Pattes longues, à tarses dépassant 6 cm. ; bec beaucoup plus long que le doigt médian y compris l’ongle. _ 3.
2. Dos d’un brun olivâtre avec de petites taches blanchâtres nombreuses; dessous de l’aile brun avec des lineqles transversales blanches ; bec vert à sa base ; pattes grisâtres, vertes aux articulations; long.: 21 cm. T.ockropus.
Dos d’un brun noirâtre avec des tacbes blanches assez grandes; dessous de l’aile blanc, varié de brun; bec entièrement noir; pattes entièrement verdâtres; long. : 17 cm.
T. glareola.
S. Pattes rouges ou d’un brun rougeâtre ; bec droit. 4.
Pattes vertes; bec légèrement recourbé vers le haut; plumage blanc, tacheté de noir et de cendré; long ; 34 cm.
T. glottis.
4. Bec plus court, brun, rouge à sa base; dessous de l’aile offrant quelques taches brunes; pattes rouges; plumage d’été : dessus brun, dessous blanc, tacheté d’obscur; plumage d’hiver ; dessus d’un gris cendré, dessous blanc, tacheté de brunâtre ; long. : 29 cm. T- gmnhetta.
Bec plus long, noir, à base de la mandibule inférieure rouge ; de.^^sous de l'aile entièrement blanc; plumage d’été : presque entièrement noirâtre, i)attes brunâtres; plumage d’hiver : dessus d’un gris cendré, ailes fortement tachées de blanchâtr6,dessous blanc, le devant du cou gris, tacheté d’obscur, jiattes rouges; long : 32 cm. T.fusciis.
1, T. ochropus Linn. (Chevalier 2)ointillé, Blanc cul, Wit-
gatie). — De passage; au bord des torrents limpides dans les montagnes boisées, HB., C. ; Campi. et Litt,, AC. ; R. ailleurs; niche jiarfois en Ard.
2. T. glareola Linn.(Chevalier Sylvain, Boschruiter) .—Marais,
Camp., de passage, AR.
ECHASSIERS.
Bec droit, au maximum un peu plus long que la tête
déprimé en dessus vers l’extrémité. 3.
Bec légèrement recourbé vers le bas, presque deux foi» aussi long que la tête, convexe eu dessus jusqu’à l’extrémité; plum.age roussàtre en été, brunâtre en hiver ; long. : c3' 9 21 cm. f, subarquata.
3. Ventre tout à fait blanc; dos brunâtre en été, grisâtre en
hiver. 4.
Ventre non tout à fait blanc, au moins grisâtre et rayé d’obscur. 5.
4. Rectrices latérales blanches; long. ; 13 cm. T. Temmincki. Rectricos latérales cendrées; long. : 12 cm. T. minuta.
5. Milieu du ventre noir et dos varie do roux en été ; dos gris,
guère plus foncé que la j)oitrlne l’iiiver; bec plus long que la tête; long. : 19. rarement 16 cm. T. cinclus. Milieu du ventre varié de roux comme le dos en été; dos d’un gris noirâtre, beaucoup plus foncé que la poitrine qui est grise, en hiver; bec à peine aussi long que la tête; long. : 25 cm. T. canutus.
Bec plus long que la tête; doigts antérieurs bordes de
larges callosités. 2. HAE.nATOPDs.
Bec plus court que la tête; doigts antérieurs non bordes de callosités. .
5. Un collier blanc autour du cou, suivi d’un collier noir au
moins indiqué par une bande située près du pli de 1 aile ; bec renflé au bout; dos d’un brun cendre, ventie blanc, pattes non verdâtres. Aegiautis.
Pas de collier blanc autour du cou, ni de collier noir; bec comprimé au bout ; plumage tachete, sinon pattes dâtrGS
G. STREPSILAS Illiger
Blanc ■ dos brun ou roux, -varie de noir ; trois bandes noires, se réunissant en une tache, sur la poitrine de chaque côté du cou ; long. : 22 cm. inilerpres.
S interprea Lihn. (Tournepierre, Steenlooper). — De pas- «ase, Litt., C. là où il y a des pierres qu’il retourne
*" ^ _ !i. _.r>0 «ill ûltl’C! .
pour' trouver sa nourriture; RR. ailleurs.
G. AEGIALITIS Boie
1. Pattes noires; collier noir du cou représenté seulement par
une bande transversale rie chaque côté près du pli de l’aile ; les trois rectrices les plus externes rie chaque côte blanches; long. : 15 cm. A. cautiams.
Pattes autrement colorées ; collier noir complet au moins chez l’adulte; la rectrice la plus extérieure seulement de
chaque côté blanche _
G. CHARADRIUS Linné
Dos noir, pointillé de petites taches serrées d’un jaune d’or; gorge, poitrine et haut du ventre noirs en été, blancs en hiver; long. : 27 cm. C. pluvialis.
;1. C. pluvialis Linn., aurms Briss. (Pluvier doré, Plouvî, Goudplevier). — De jiass.ige, voyageant en troupes et se reposant dans les plaines, C. ; parfois en hiver.
II. GRUIFOBMES
Cou et pattes très allongés ; bec un peu plus long que la tête, robuste conique; pouce court, articulé à un niveau élevé, touchant à peine le sol ; ailes grandes.
Doigts externe et médian réunis à leur base par une petite membrane; ongle du doigt externe très arqué et plus robuste que les autres. 1. Gruides.
i. F. GRÜIDES.
Dernières rémiges recouvrant la queue sous forme de panache; derrière de la tète dégarni de plumes chez l’adulte.
Doigts non garnis d’une bordure; bec allongé, sans caron
cule à sa base ; corps svelte et comprimé. 2.
Doigts garnis d’une bordure; bec plus court, orne à sa base
d’une callosité nue; corps massif et lourd. 4.
2. Bec plus long Que la tète; orifices fies narines n attmgnant
pas le milieu (lu bec. , . I.Uallus.
Bec plus court Que la tête; orifices fies narines atteignant le milieu (lu bec. , , , , . ,
G. PORZANA Vieillot
Ailes arrivant aux deux tiers de la longueur de la queue; d’un brun foncé, tacheté de noir sur le dos et rayé de noir et de blanc sur les flancs; gorge grise, tachetée de blanc; bec jaune, rouge à sa base en dessus; pattes verdâtres; long. ; 20 cm. P. maruetta.
1. P. maruetta Leach (Marouette tachetée, Pitite Poïe d’aîwe, Porcoleinhoentje). — Été, marais, polders, AC. ; dans les champs de trèfle en automne.
V. GALLINACÉS
Corps lourd et ramassé; ailes peu développées; pattes assez courtes; trois doigts dirigés eu avant et bordés d’une courte membrane; pouce dirigé en arriére, articulé à un niveau supérieur à celui des autres doigts, en général petit, parfois plus fort ou nul; jambes emplumées jusqu’au talon: Jeunes couverts de duvet au sortir de Ibauf; nids généralement grossiers et établis sur le sol ; Oiseaux criards, surtout granivores, volant mal et grattant la terre ; taille relativement grande; plumage du mâle souvent très différent de celui de la femelle; polygamie.
/. GALLIFORMES.
Bec court, convexe, plus ou moins recourbé à la pointe, à narines percées dans un espace membraneux et recouvertes d’une écaille renflée ; vomer pro- Tetrao ietrtx,g. longé en pointe séparant les maxillaires et les palatins.
Queue courte ou large, plane. 1. Tétraonides.
Queue longue et étroite, disposée en toit.
Doigts nus
Doigts emplumés. 6. Lagopds.
ISO GALLINACÉS.
5, Tête un peu huppée; tarses non emplumés jusqu’aux doigts ; rectrices médianes autrement colorées que celles des côtés ; queue courte et ét.sgée. i. Bomasu.
Tête non huppée ; tarses emplumés jusqu’aux doigts ; rectrices médianes et latérales colorées de même ; queue assez longue, arrondie ou fourchue. t5. Tetrao.
G. PERDIX Brisson
Starna Bonaparte.
Plumage gris, varié de roux; gorge fauve; poitrine cendrée; une tache brune en fer à cheval sur le ventre cf ; long. : 30 cm. P- cinerea.
1. P. cinerea Briss. (Perdrix grise, Piètri, Patrijs ouVeldhoen). — Sédentaire, dans les champs, C. ; les jeunes de l’année sont les Perdreaux et vivent en compagnies ; var. damascena Briss., plus petite, à pattes jaunâtres : hiver, en troupes nombreuses, AR.
G. CACCABIS Kaup
Plumage d’un brun rougeâtre ; gorge blanche avec un collier noir suivi de taches noires; vautre cendré ; flancs rayés de noir et de roux ; long. ; 30 cm. C. rubra.
1. O. rubra Briss. (Perdrix rouge, Roge Piètri, Roode Patrijs). — De passage très accidentel, RR. ; les essais d’acclimatation n’ont pas réussi.
G. TETRAO Linn
Queue terminée en lyre ; une grande tache blanche sur les ailes ; 9 à plumage mélangé de brun roux, de jaune roux et tacheté de noir ; noir à reflets bleus sur le dos; long. : 55, 9 42 cm. T. tetrix.
GALLINACES.
^ sn bout; pas de tache blanche sur les
. O brune tachetée de noir, de roux et de blanc; ^ ardoisé à ailes brunes, poitrine à reflets verts et fiueue en parue noire ; long. : d «5, Ç 55 cm. T. urogallus.
1 m t„trixLinn.(Lyrure des bouleaux ouPetit Coq de bruyere,
’^-*Srq di l~™.l^WUmhn).- fanges et foret
de l’Hertogenwald, sédentaire, AR.
2 T urogallus Linn. (Grand Coq de bruyère, Aueriiahn^ -
■ Forchs de Pins, dans i’Eifel tPrusse rhenane), AR. , autre fois Subalp., forêt de l'Hertogenwald.
6. G. LAGOPUS Vieillot, blanches sur le ventre et les ailes $ , lon^. .
1 L seotiousBriss. (Grouse d’Écosse).- Introduite d’Écosse
et commençant à être acclimatée dans les lagnes, A
G. PHASIANUS Linn
^ et COU d’un vert doré, dos et ventre d’un marron
^ Ivlravés de noir, queue roussàtre rayée d’obscur;
à dos brun, variée de noir et de roussàtre l^onïT&Vçlocm.’ I>.colckuus.
1 1 v.-niiaTinn (Faisan ordinaire, Coq di bois, Gevvone
Fa s^aÏÏ - Introduit de l’Europe orientale et eleve en Lberté dans les bois, ou il est sédentaire.
, ♦ 1,. rod GallttS banMva Temm., iQtrodmt de
N. B. A celle famille Afriaue, Bumida meleagris Lmn., le
l’Inde, la Pinude, '' Kuis-Vnis. et le paon, Pavo criBtatns
rinde, la l'iniaue, --
Dindon, Melettgris gallopavo linn., de linn., de l'Inde, Animaux domestiques.
YI. COLOMBINS.
COLOMBINS
talon; vomer prolongé en pointe séparant les maxillaires et les palatins ; bec court, bombé et plus ou moins crochu à l’extrémité, mou à sa base, à narines percées dans un espace membraneux et recouvertes d’une écaille renflée; jeunes à peine couverts de duvet au sortir de l’œuf, nourris par une sécrétion lactée du jabot des pai-ents; nids TuHur vui^aHs, téta. généralement grossiers et établis le plus souvent à distance du sol ; Oiseaux roucoulant, granivores, progressant aisément à terre; taille assez grande.
Pouce dirigé en arrière, articulé au même niveau que les autres doigts et reposant à terre sur toute son étendue; ailes très développées. • 1. Colombides.
F. COLOMBIDES
Queue légèrement arrondie ou coupée carrément au bout, non bordée de blanc; membrane surmontant les narines très bombée et divisée par un sillon profond; cercle entourant les paupières emplumé. 1. Colbhba.
Queue très arrondie au bout, bordée de blanc; membrane surmontant les narines à peine renflée, entière; cercle entourant les paupières nu. ‘2. Türtüb.
G. COLUMBA Linné
1. Tarse plus court rpie le doigt médian ; queue dépassant de
beaucoup l’extrémité des ailes; une tache sur celles-ci et leur bord externe blancs; poitrine d’un gris vineux; cotés du cou avec une tache blanche chez l’adulte; long. : 45 cm. . C. palumbus.
Tarse aussi long que le doigt médian ; queue dépassant de beaucoup moins l’extrémité des ailes; pas de tache blanche sur celles-ci ni aux côtés du cou ; poitrine ou partie supérieure du cou à reflets verts et pourpivs. 2.
2. Une seule bande noire peu di.stinct6 traversant l’aile dont
le bord externe est noir; corps plus svelte; coloration générale d’un bleu clair; poitrine vineuse ; croupion d’un bleu cendré; bec rouge, jaune à l’extrémilé ; long. : 35 cm.
PASSEREAUX
1 C palumbus Linn. (Ramier, Colon mansâ, Woudduif). —
Sédentaire, bois, parcs et jardins, C.; niche sur les arbres; émigre par les hivers trop rigoureux.
2 C. oenas Linn. (Colombin, Boschduif). — Do passage,
AR. ; niche quelquefois sur les arbres dans les forets.
3 C livia Briss. (Pigeon de roche ou Biset, Biseu, Steenduif).
Souche de toutes les races du Pigeon domestique; de
passage accidentel, RB. ; qq. individus échappés des colombiers nichent librement dans les ruines et les rochers des bords de la Meuse ; ne perche que rarement sur les arbres.
VIT. PASSEREAUX
Pattes médiocrement allongées ou courtes; doigts ordinairement complètement libres; pouce bien développé, articule au même nive.au que les autres doigts; Jambes emplumées jusqu’au talon- bec dur; maxillaires et palatins réunis; plumage variant surtout avec le sexe; jeunes nus au sortir de l’oeuf; nids généralement établis à distance du sol et souvent comstruils avec art; O^laux en général arboricoles, de taille relativement petite.
Deux doigts dirigés en arrière, l'externe et le pouce
Un seul doict au plus dirige en arriéré. ,
2 Bec court grêle, î-ecourbé, un pou élargi à sa base; langue
“ cour e -’ Oiseau à pattes jaunes ressemblant à un Éper- COLlue, wi»ca«.i. i CffCirifFORMES, p. 136.
Beraîlongé, plus ou moins robuste, droit, non élargi à sa
3. Plumage serré ne ressemblant pas à celui des Hiboux ; trois
Xmage serré, mais alors les quatre doigts dingés en avant ; bec très fendu, aplati et tnangulaire.
’ CVPSELIFORMESy p. 135,
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4, Doigt externe soudé à sa base au médian par une membrane; bec long ; une très grande liuppe sur la tête ou bien queue très courte et pattes rouges. coRdcirroiiMEs, p. 134. Doigt externe non soudé au doigt médian.
PÂSSÉRIFORMES, p. 138.
II. CTPSÉLIFORMSS
Pouce dirigé ou réversible en avant; face postérieure du tarse nffrmt des écailles séparées par des sutures; bec faible, court, ?r® aplati, éTargi à sa base et fendu jusqu’aux yeux ; ailes Suirà squelette allongé d’une manière particulière ; régime insectivore ; Oiseaux criards.
Plumage serré, ne ressemblant pas à celui des ailes immenses, dépassant la queue qui est
Plumage mou, ressemblant à celui des_ Hiboux; ailes ne dépassant pas la queue qui est arrondie au bout.
G. CAPRIMULGUS Linné
Varié de gris et de roux avec des raies brunes et des taches noires; ventre plus pâle; du blanc de chaque côté de la tête et du cou. en outre aux ailes et à l’extrémité de la queue (3'; long. : 28 cm. C.europaeus.
1. C.europaeus Linn. (Engoulevent, Crapaud d’vègne, Nachtzwahiw). — Été, à la lisière des bois. Cale, et Ard., AC. ; R. ailleurs; de passage, AC.; nocturne; les œufs sont simplement déposés à terre sans nid.
///. CUCULIFORMES.
Pouce et doigt externe dirigés en ai’rière ; face postérieure du tarse offrant des écailles séparées par des sutures; langue non extensible; bec court, grêle, recourbé, un peu élargi à sa base; queue longue, à rectrices flexibles ; régime insectivore ; Oiseaux criards.
Ailes longues, étroites et pointues; pattes courtes.
C. canorus
1. C. canorus Linn. (Coucou, Koekoek). — Été, bois et jardins, C. ; pond ses œufs dans les nids des petits Oiseaux et principalement dans ceux do l’Accenteur mouchet; très utile par la destruction considérable qu’il fait des chenilles.
PICIFORMES.
ly. PICIFORMES.
Pouce et doigt externe dirigés en arrière ; face postérieure du tarse offrant des écailles séparées par des sutures ; langue longue et grêle, pointue, très extensible ; bec allongé, robuste, droit, non élargi à sa base ; régime insectivore ; Oiseaux criards grimpeurs, nichant dans les arbres creux.
I. Jijnx torqnilla, tôle. — 11. Pions mimr, patte. — III. Geeinns virùUs. tête.
Bec arrondi, déjiourvu de sillons latéraux, beaucoup plus court cpie la tête; cou allongé ; queue arrondie au bout, à rectrices flexibles ; langue non épineuse. 1. Jyngides.
Bec anguleux, pourvu de sillons latéraux, presque aussi long que la tête; cou court; queue étagée, pointue, à rectrices raides; langue épineuse. 2. Picides.
G. JYNX Linn
Brun, tacheté longitudinalement de noir et de jaunâtre et varié de cendré en dessus; ailes marquées de taches rousses quadrilatères, comme un damier; dessous blanchâtre, rayé de noirâtre ; long. ; 17 cm. J. torquilla.
1. J. torquilla Linn. (Torcol verticille, Toichecô, Braailials). — Été et de passage, vergers, saulaies, AR. ; tourne la tête d’une façon bizarre lorsqu’on le saisit; se nourrit de Fourmis et ne grimpe pas.
G. PICUS Linné
1. Bas du venti'e rouge ; dos noir avec des taches blanches. 2.
Bas du ventre et flancs blancs; dos blanc, marquéde taches transversales noires; dessus de la tête rouge (y; long. : 15 cm. P- minor.
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2. Dessus de la tête noir, la nuque seulement rouge (j' ; flancs d’un blanc uniforme ; long. : 24 cm. P. major.
Dessus de la tête rouge çJ'Ç 1 flancs roses, rayés de brun foncé; long. : 22 cm. P. médius.
G. GECINUS Boie
Tout le dessus de la tête rouge; des moustaches rouges noires Q; toutes les rectrices rayées transversalement d’olivàtre; long. : 32 cm. (?. viridis.
Dessus de la tête et nuque cendrés ; front rouge fj’'; moustaches noires les deux rectrices médianes rayées
transversalement de gris jaunâtre ; long. : 28 cm.
O. émus.
G. oanua Gmel (Pie à tête cendrée, Kleine Groene Specht
— De passage irrégulier, forêts, R. ; niche dans le Grand- Duché; probablement sédentaire en Ard.
F. PASSÉRIFORMES.
Pouce seul dirigé en arrière; doigts antérieurs tous libres.
J. Chant eurs .
Trois paires de muscles à la naissance des bronches, permettant le chant.
Face postérieure du tarse offrant des écailles séparées par des sutures. , scuTiiLUPLAUTAiites, p. 139.
Face postérieure du tarse unie, au moins du côté interne et vers le haut. làminiplaxtaiiibs, p. 140.
PASSÉRIFORMES.
Alandides
Alauda arvetuis, patte.
i. F. ALAÜDIDES.
Côtés de la tête dépourvus de pinceaux de plumes en forme de cornes. , , . „ ‘
Côtés de la tête garni de deux pinceaux de plumes en forme de cornes. wor.oRïS.
Bec plus court que la tête qui est sans huppe ou avec une
huppe peu élevée; queue bordée de blanc. 1. Al\bda.
Bec aussi long que la tête qui est surmontée d'une grande huppe triangulaire; queue bordée de roussàtre.
G. ALAUDA Linné
Tête sans huppe; queue échancrée à l’extrémité, avec la rectrice la plus extérieure bordée de blanc en dehors ; plumage roussàtre, tacheté d’obscur, assez clair; long. ; 18 cm. A. at'vensis.
Tête offrant une petite huppe; queue non échancrée à l’extrémité avec l’extrémité des trois rectrices les plus latérales marquée de blanchâtre; plumage brunâtre, tacheté d’obscur, plus sombre; long. : 15 cm. A. arlorea.
A. arvensis Linn. (Alouette des champs, Alauïe, Leeuwerikl. - Sédentaire, champs, dunes, etc., et de passage, CC. ; s’élève très haut dans les airs en chantant.
A arborea Linn. (Alouette des bois ou Lulu, Coklivîs, Boschleeuwerik) . - De passage et en ete, champs et prairies, C. ; se pose sur les arbres.
G. GALERIDA Boie
Dessus d’un brun grisâtre, tacheté de noir; dessous jaunâtre avec des taches noires sur la gorge ; rémiges et rectrices d’un brun roussâtre, les rectrices externes bordées de roux en dehors; long. : 18 cm. G. cristata.
1. G. oristata Linn. (Cochevis huppé, Turlu, Kuifleeuwerik). — De passage et en hiver, champs, chaussées, AC., AR. ; niche dans les dunes, rarement ailleurs.
partie d’une seule écaille allongée
1. Bec fort, conique, très épais à sa base, non échancré à son
extrémité, ou un peu échancré, mais alors des plumes bleues rayées de noir sur l'aile. 2.
Bec ftiible, non épais à sa base, sinon très court et queue très longue, parfois assez fort, mais alors échancré à l’extrémité de la mandibule supéz-ieure ; point de plumes bleues rayées de noir sur l’aile. 3.
I. Coilirostres
Bec court, conique, très épais à sa base, non échancré à son
extrémité; taille petite; régime insectivore et granivore; nid
établi sur les arbres.
1. Emieriza tehoeMclua, tête. — II. Ligurinus chlorù, id. — III. Linaria cannahina id, — IV. Pyrrhula rubicilla, id. *
COjNIROSTRES.
Pattes courtes ; queue médiocre.
Bec médiocre; s’il est un peu gros, du vert ou du jaune
dans le plumage ou dessus de la tête jamais noir. 4.
Bec très gros ; s'il n’est pas énorme, ni vert ni jaune dans
le plumage ou des.sus de la tête noir. _ Id.
4. Bec à borda rentrants, à mandibule supérieure plus étroite
que l’inférieure; un tubercule ou une convexité sur le palais; queue écharicrée au bout. , .
Bec à bords peu ou point renfrants, à mandibule supérieure ' pas plus étroite que Tinférieure; pas de tubercule ni de convexité sur le palais. .
Bec fort, plus haut que large ; ongle du pouce aussi long
quo le doigt; pas de blanc sur les rectrices externes.
' ‘ 2. Mieukia.
Bec plus faible, pas plus haut que large ; ongle du pouce pas aussi long quo le doigt; du blanc sur les rectrices externes. 3. EniiEtiizA.
Bec fort, bombé à la pointe. '•
Bec plus faible, aigu et aminci à la pointe ; queue toujours échancrée au bout. 9-
7. Pas do jaune ni de vert dans le plumage; queue non ou a peine échancrée au bout. 4. 1 asser.
Du jaune ou du vert dans le plumage; queue nettement
8 Berplurirag! à 'mandibule inférieure moins haute que la supérieur! et dépassée par elle ; dos non
Bec très court, très bombé, à mandibule inférieure aussi haute et aussi longue que la supérieure , dos tachée.
OERINUS
9. Deux bandes blanches, dont une large, sur l aile, ou bas du dos et du ventre blancs; narines cachées par les
plumes du front; bec plus fort. i — w'
Pas de bandes blanches sur l’aile, ou ces bandes très étroites ; bas du dos et du ventre jamais entièrement blancs ; bec plus faible.
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10. Du jaune dans le plumage ; boc un peu fléchi ; ailes dépas-
sant le milieu de ta queue. 11.
Pas de jaune dans le plumage; bec droit. 12.
Jaune du plumage représenté seulement par une large
bande sur l’aile; bec plus allongé. 9. CiaacEus.
Plumage on partie jaune; bec plus court. 10. CiiaïsoMtTnis.
12. Pas de calotte rouge sur la tête, sinon ailes non traversées
do deux bandes claires; ailes atteignant à peine le milieu de la queue; narines découvertes; bec mousse; ongles comprimés, médiocres. 8. Li>4ria.
Une calotte rouge sur la tète; ailes dépassant le milieu de la queue et traversées de deux étroites bandes claires; narines cachées par les plumes du front; ongles forts, dilatés à leur base et creusés en gouttière en des.sous.
1 1 . .ètiCIOTIIOS.
G. PLECTllOPHANBS Meyer
Ongle du pouce presque droit; une grande tache blanche sur l’aile; plumage d'été blanc, dos, extrémité des ailes et une partie de la queue noirs; plumage d’hiver: tête brune, plumes du dos bordées de blanchâtre et de roussâtro, ventre blanc; pattes noires; long. : 17 cm.
jP. Tiivcttis
Ongle du pouce notablement recourbé; pas do tache blanche sur l’aile; dessus roux, plus ou moins tacheté de noir; haut de la poitrine noir (5'; ventre blanc; pattes brunes; long. : 15 cm. P. lajiponicus.
1. P. nivalis Linn. (Pinson de neige, Pîçon d’hiviér, Sneeuw-
gors). — Hiver, Litt., AC. ; de passage, BB. et MB., R.
G. MILIARIA Brehm
Dessus d’un gris brun ; des taches obscures sur le dos, la tête, la poitrine et les flancs; dessous blanchâtre; long. : 12 cm. M. europaea.
1. M. europaea Swains.(Prqyer, Grosse Alauie di pré, Grauwe Gors ouGerstvink). — Été, niche dans les prairies humides, AC., AR. ; de passage et parfois en hiver dans' les champs.
CONIKOSTRES.
G. EMBERIZA Brisson
1, Bec bleuâtre ou brunâtre j tete jamais grisâtre j croupion
fauve ou tacheté de brun. ^ 2.
Bec rougeâtre ; tête grisâtre; croupion olivâtre; gorge d’un jaune pâle ; plumage brunâtre avec des taches longitudinales obscures sur le dos; côtés du cou tachetés d’obscur Q, ainsi que le ventre (3'; long. : 15 cm. E.hortulana.
2. Tête et gorge d'un jaune citron; croupion fauve; dos rous-
sâtre, varié de brun ; long. : IT cm. M. citnnella.
Pas de jaune dans le plumage; dos brun, varie de roux; croupion d’un gris cendré, tacheté de brun ; ventre blan^ châtre; flancs grisâtres avec des raies longitudinales foTiceGS ; à têtô et gorge noires et blanches en été ; long. : 15Am. ichomiclus.
G. PASSER Linné
Dessus de la tête gris ou brunâtre; dos varié de roux, de brun et de noirâtre ; ailes oft'rant une large bande transversale blanche ou blanchâtre ; gorge noire cj ; bec brun ; long, :15 cm. , P.domestieus.
Dessus do la tête d’un brun rouge; dos varie de roux, de brun et de noirâtre ; ailes ofl’rant deux c^oites bandes
nou. 09^
long. : lo cm.
1 P domesticus Linn. (Moineau, Mohon ou Chirippe, Huis- Zisch). - Sédentaire, fréquentant le voisinage des habitations, CC.; niche dans les murs et sous les toits.
2. P. montanus Linn. (Friquet, Chabotî ou Gros Beche di hâ'ie, Ringmusch ou Boommusch). Sédentaire ou de passage, C ; niche dans les trous des arbres, ne s approchant des habitations qu’en hiver.
CONIROSTRES.
G. LIGÜRINUS Koch
oÙve, Ç) d’im brun olivâtre en dessus; dessous Jaunâtre; ailes en partie d’un gris cendré, terminées de ^ir et tachées de jaune ainsi que la queue: lonff. : 15
9 14 cm.
1. II. cliloris Linn. (Verdier, Vért Lign’roû, Groenling). — Sédentaire, jardins et bois, C.; se réunit l’hiver en troupes nombreuses qui s’éloignent du paya lorsque la température devient trop basse.
G. SKRINUS Koch
Dessus olivâtre avec des taches longitudinales noiresdessous jaune rt, jaunâtre Q, avec les flancs marqués de taches longitudinales brunes; ailes offrant deux petites bandes transversales jaunâtres; long. : 11 cm.
S. horlulanus.
1. S. hortulanus Koch, meridionalis Bonap. (Serin cini, Geel Sijsje). — Dans les vignobles et sur les arbres fruitiers de passage très irrégulier, R.; niche dans le Grand-Duché.
B. A ce genre appartient le Serin des lie» Caoariea, S. canarîus Linn. nombreuses variétés et élevé en volière partout. '
offrant de
G. FRINGILLA Linné
Deux bandes blanches dont une large sur l’aile ; Q d’un brun olivâtre en de,ssus, grisâtre en dessous; à front noir, dessus de la tete et nuque d’un bleu cendre, dos brun cioupion verdâtre, dessous du corps d’un rouge vineux^ ventre blanc; long. : 17 cm. p, coelebs
Bas du dos et ventre blancs; poitrine et haut de l’aile d’un roux orange; dos noirâtre ou brun tacheté de noir; long. : 18 cm. montifringüla.
1. F. ooelebs Linn. (Pinson, Pîçon, Vink). — Sédentaire, bois
et vergers, C. ; de passage, CC. ; donne lieu à des concours de chant en Wallonie.
G. LIN ARIA Bechstein
Bec noirâtre en dessus; pattes brunes; croupion blancplumage d’un brun plus ou moins rougeâtre avec la tête psâtre; calotte et poitrine rouges au printemps; long, : 14 cm. cannabina.
CONIROSTRES.
Bec jaune ; pattes noires ; croupion rougeâtre, Q roussàtre ; plumage d’un brun noirâtre, y compris la tête; ailes traversées de deux étroites bandes rousses; long. : 14 cm.
Z. Jlamrostris.
G. AEGIOTHUS Cabanis
Dessus de la tête rouge ; plumage grisâtre ou roussàtre, plus foncé sur le dos; ailes et queue en partie brunes; poitrine d’un rouge clair (j ; long. : 1 3 cm. A. linarius.
1. A. linarins Linn. (Sizerin, Vérzèlin, Vlasviuk). — De passage ; type à croupion blanc ou rose, R. ; var.
Vieill.. à croupion roussàtre ou rouge, ACi ; hiver MB. et BB.,AR.
G. LOXIA Linné
Bec assez long, à mandibule supérieure dépassant de beaucoup l’inférieure; isas de blanc sur l’aile; queue et ailes brunâtres ; rouge, Ç grise avec plus ou moins de jaune dans le plumage; long. : 16 cm. L. curvirostra.
1. L. ourvlrostra Linn. (Bec croisé, Creûh’té Bêche, Kruisbek). — De passage irrégulier dans les bois de Conifères, y séjournant plus ou moins longtemps et y nichant parfois, ÂR.
G. COCCOTHBAUSTES Brisson
D’un gris brun ; dos d’un brun clair ; nuque grise ; ailes noirâtres avec une tache blanche au milieu; bec nacré; tête jaunâtre avec la gorge noire long, :18 cm, C.vulgaris. 1. C. vulgaris Pâli. (Gros-bec, Gros Bêche, Appelvink). — Sédentaire, bois, champs et jardins, HB., AR.; de passage ailleurs, AC.
II. Cultr irostres
Bec long, robuste, épaissi à sa base, ordinairement non échaneré à son extrémité ; régime généralement omnivore ; taille assez grande ; nid établi en général sur les arbres.
1. Sturnuf vxtlgariê, tète. — II. Ti., pâlie. — lll, Garrulus glandarius, tête.
Narines découvertes ; bec conique. 1. Sturnides.
Narines cachées par des soies ; bec comprimé latéralement.
G. STURNUS Linné
D’un noir brillant, à reflets verts et pourpres ; dos, ailes et queue avec des taches et des bandes roussàtres ; cJ en automne et Q avec des taches blanches sur la tête et en dessous ; pattes d’un brun rouge ; long. : 23 cm. S. vulgaris.
CULTRIROSTRES.
1. S. vulgaris Linn. (Étourneau ou Sansonnet, Sprèwe ou Sprohon, Spreeuw). — Champs, CC., sédentaire et de passage; se réunit en troupes en automne; insectivore et très utile; imite le cri d’autres Animaux.
G. GARRULUS Brisson
D’un TOUX vineux ; une tache noire sous les yeux; devant de la tète taché de noir; dessous d’un blanc roussâtre; ailes à plumes rayées transversalement do bleu et de noir; d'autres sont blanches, noires ou marron; queue noire; long. : 35 cm. G. glandarms.
1. G. glandarlua Linn. (Geai, Richâ, Gaai ou Meerkol). — Sédentaire et de passage, jardins et bois de Chênes, C.; omnivore et assez nuisible.
G. PICA Brisson
Noir- dessus de la tête à reflets bronzés; ventre blanc; ailes d’un bleu foncé à reflets verts et pourpres; du blanc à leur base et à leur extrémité ; queue bronzée à reflets dorés, pourpres et bleus; long. : 50 cm. P. caudütn, 1. P. oaudata Linn. (Pie, Aguèce, Ekster). - Sédentaire, champs, CC. ; niche dans les arbres des vergers et des jardins et dans les haies; nuisible aux petits Oiseaux.
Deuxième rémige aussi longue que la cinquième; queue
plus arrondie au bout ; des reflets violets et pourpres en dessus et sur la gorge, verdâtres en dessous et sur les ailes; long. : 67 cm. C. corax.
CÜLTRIROSTRES.
Deuxième rémige plus courte que la cinquième; queue moins arrondie au bout; taille moindre. 3.
S. Bec à peine aussi long que la tête, moins droit, moins pointu, non dénudé à sa base; des reflets violets et pourpres en dessous, verdâtres sur la tête, la gorge, la queue et les ailes ; long. : 51 cm. C. corone.
Bec un peu plus long que la tête, plus droit et plus pointu, dénudé à sa base à l’état adulte; plumage à reflets pourpres, ces reflets verdâtres sur les ailes et la queue; long. : 50 cm. C. J'rtiçilegus.
4. Noir à reflets pourpres et verdâtres, avec un manteau d’un gris cendré sur le dos, les flancs et le ventre; long.; 50cm.
. , C. corniai.
Joues, cotes du cou et nuque gris ; dos d’un noir grisâtre à reflets bleuâtres ; ailes noires à reflets pourpres et verdâtres; queue noire à reflets verdâtres; dessous d’un noir grisâtre; long. : 41 cm. C. monedula.
1. C. oorax Linn. (Corbeau, Coicre ou Crahau, Raaf). — Cale.,
an bord de la Meuse et de l'Ourthe, et dans les montagnes boisées Ard., .4.C. ; sédentaire, nichant dans les rochers; R. ailleurs; omnivore.
C, oorone Linn. (Corneille noire ou Corbine, Coïrnèye ou
Coirbà d’marasse, Kraai). — Sédentaire et de passage, C. vivant par couples; niche dans les bois et les jardins’ l’hiver se réunit en troupes; omnivore et détruisant les petits Oiseaux.
3. C. oornix Linn., cinereus Brias. (Corneille mantolée, Blanc
mantaî, Bonte Kraai). — Hiver, champs et prés, bords de la Meuse et de l’Escaut, MB. et surtout BB., C. ; de passage ailleurs; omnivore.
G. NUCIFRAGA Brisson
D’un brun noirâtre, tacheté de blanc ; ailes et queue noires à reflet verdâtre; rectrices, sauf les deux médianes, largement terminées de blanc; long. : 35cm. N .caryocatactes.
DENTIROSTRES.
!• Nt oaryooataotôs Linn. (Casse-noix, Notenkraker). De passagje irrégulier, en troupes, forets de ConifèreSj ARi j se nourrit de graines et de fruits secs.
III. Dentirostres
Bec mince, non écliancré, et alors grêle, ou le plus souvent échancré à l’extrémité de la mandibule supérieure; régime principalement insectivore ; nid établi ordinairement sur les arbres et les arbustes.
î Lanius excubitar, tôle. — - II. Anthus arboreus^ patte. — IH. Parus major, tête. — IV. Certhia familiarfs, id. — V. Aorocephalus atrepcrus, id. — VI. Sylvia hortensisj patte. —VU. firm»acu«Zt4scinia,id.— Vlll. Turdus muslcus, tâte. — IX. T. iliaous, tarse. — X. Musoicapa grisola, tâte.
Bec très fendu et élargi à sa base
Bec bien moins fendu, peu élargi à sa hase. , .
6. Tête huppée; bec plus bombé et plus court. 9. Ampelides. Tête sans huppe; bec plus aplati, à arête anguleuse, plus allongé. 10. Musclcapides.
6. Ailes et queue allongées ; jilumage normal ; Oiseaux ne courant pas sous l’eau. 'l-
DENTIROSTRES.
Ailes et queue courtes ; plumage très serré ; Oiseau courant sous l’eau. 7. Cinclides.
1. Queue jjlus longue, animée d’un continuel balancement vertical ; doigts grêles et allongés; ongle du pouce au moins à peu près aussi long que le doigt; Oiseaux vivant généralement à terre. 3. Motacillides.
Queue, doigts et ongle du pouce ordinaires; Oiseaux perchant ordinairement sur les arbres ou les arbustes.
G. ORIOLUS Linn
Bec d’un rouge brun • (5' d’un jaune magnifique, à ailes et queue en partie noires; Q d’un jaune verdâtre en dessus, grisâtre sur la poitrine et jaunâtre sur le ventre, avec des stries olivâtres, les ailes et la queue en partie obscures; long. : 27 cm. O. gaUula.
1. O. galbula Linn. (Loriot ou Merle d’or, Orimièl, Wielewaal). — Été, bois et jardins, C. ; insectivore et frugivore.
F. LANIIDES
Ailes assez courtes ;narines cachées par des soies. 1. Lvvius. 1. G. LANIUS Linné.
1. Dos d’un gris cendré; ailes et queue noires, ornées de blanc ;
une bande noire traversant l’œil. 2.
Dos noir, brun ou roux; queue assez courte, simplement arrondie au bout. 3.
2. Queue longue et étagée; dessous blanc; de petits croissants
grisâtres sur la poitrine Ç ; des sourcils blancs ; long.: 23 cm. L. excubitor.
Queue plus courte, simplement arrondie au bout; dessous blanc avec la poitrine et les flancs plus ou moins roses; pas de sourcils ; front noir; long. : 22 cm. Z. minor.
DENTIROSTRES.
<< Tlfissus roux- rf: tête, nuque et bas du dos grisâtres ; une bandrnoirV traverèant l’œil; ailes variées d’obscur; dessous blanchâtre, roussâtre sur la poitrme ; queue noire, ornée latéralement de blanc à sa base ; Q uniformément rousse en dessus, blanchâtre avec des lunules rousses en dessous; long. : n cm. L. coUurio.
Milieu du dos, dessus de la tête, une bande sur les joues et dessus de la queue noirs (J, d’un brun noirâtre Ç ; bas du dos cendré; nuque d’un roux vif; dessous d un blanc roussâtre ; ailes plus ou moins noirâtres, ornees de blanc ; queue bordée de blanc; long. : 19 cm. ^L. rujus.
II. oollurio Linn. (Pie-grièche écorclieur, Pitite Agace
Grauwe Klauwier). — Été, bord des eaux, bruyères, endroits arides, C. principalement HB. ; surtout carnivore : 11x0 les petits Oiseaux qu’elle capture aux opines des arbustes pour les écorcher.
4. II. rtifus Briss. (Pie-grièche rousse, Rousse Agace, Rood-
koppige Klauwier). — Été, lisière des bois, taillis et buissons, C., principalement HB. ; surtout insectivore.
Pattes noires; queue plus courte
Pattes d’un brun roussâtre; dessus d un gris cendre, dessous iaune- queue et ailes en grande partie obscures, celle-là très longue ; long. : 20 cm. M boarula.
2. Ventre blanchâtre ; dos gris ; du noir sur la tete, à la gorge, sur la queue et aux ailes ; long. : 19 cm. M . alla.
Ventre jaune ; dos olivâtre ; queue et ailes en partie obscures ; dessus de la tête cendré ou noir; long. : 16,5 cm,
M. Jlava,
DENTIROSTRES.
G. SITTA Brisson
Dessus d’un gris bleuâtre ; une bande noire traversant l'œil ; ailes et queue en partie brunes ; long. : 13 cm.
S. europaea.
1. S. europaea Linn. (Torcbepot, Planerai, Boomklever). — Sédentaire, AC., surtout Cale., bois de Hêtres, nichant dans les arbres creux ; on ne rencontre que la var. coesia Meyer, à ventre roux ; protégé par la Loi.
Une bande noire médiane partant de la nuque et s’étendant
sur le ventre ; joues blanches ; dos d’un vert olive; ventre jaune ; queue et ailes d’un gris bleuâtre, ces dernières avec une bande blanche transversale ; long. : 15 cm.
P. major.
Dessous du corps sans bande noire médiane. 4,
154 DENTIROSTRES.
4. Dessus d’un cendré bleuâtre avec une grande tache blanche au milieu de la nuque ; gorge et haut de la poitrine noirs ; deux bandes blanches transversales sur l’aile; dessous blanchâtre; long. : 11 cm. P.ater.
Dessus brunâtre à partir d’une tache noire située sur la tête ; gorge noire ; dessous blanchâtre ; long. : 11,5 cm.
P. paîustris.
1. P. major Linn. IMésange charbonnière, Sissideû, Koolmees).
— Sédentaire, bois, vergers et jardins, C. ; protégée par la Loi.
G. ACREDULA Koch
Blanc; dos, ailes et queue en partie noirs; croupion, côtés du dos et flancs d’un roux rose ; long. : 15-16 cm.
A. caudaia.
1. A. OBudata Linn. (Mésange à longue queue, Moûnraî, Staartmees). — Hiver, jardins plantés d’arbres verts, AC. ; var. longicauda Briss., à noir du dos remontant de chaque côté de la tête pour former une large bande sourcilière, sédentaire, bois, vergers, Jardins,C.;protégée par la Loi.
G. PANURUS Koch
Calamophihis Leach.
Roux ; ailes ornées de blanc et de noir ; haut de la poitrine blanc ; <5' à haut de la poitrine d’un gris bleuâtre et à fortes moustaches noires; long. : 11 cm. P. biarmicus.
DENTIROSTRES.
1. P. biarmious Linn.jêariateBriss. (Mésange à moustaches, Baardmannetje). — De passage en automne, grands marais, surtout Camp, et le long du bas Escaut, R. ; autrefois C. en hiver et même sédentaire; niche en Hollande.
Pattes et bec bruns ou roussàtros; pas de blanc aux ailes
ni à la queue. 7. .Esitbacïïs.
Pattes et bec noirs ; du blanc sur les ailes ou à la queue. 10.
10. Ailes ne dépassant pas le milieu de la queue qui est d une
coloration peu tranchée; plumage varié de taches longitudinales en dessus. 3' Fiiativcola.
Ailes dépassant le milieu de la queue qui est d une coloration très tranchée; plumage d’une coloration uniforme en dessus.
11. Ailes longues.dépassantlemilieudelaqueue. 11. Movticola. Ailes assez courtes, ne dépassant pas le milieu de la queue.
G. REGÜLUS Koch
Pas débandé noire traversantrœil ni de moustaches ; dessus d’un vert olive ; dessous cendré ; huppe d’un jaune vif en partie orangée (^, d’un jaune citron Ç ; long. : 9,5 cm.
if. cristatus.
Une bande traversant l’œil et des moustaches noires ; dessus d’un vert doré; dessous cendré avec la gorge roussàtre; huppe d’un jaune aurore jaune Ç ; long. ; 9,7 cm.
R ignicapillm.
G. PHYLLOSCOPUS Boie
1. Gorge et haut de la poitrine non complètement jaunes; ailes
dépassant peu ou point le milieu de la cpieue. 2.
Gorge et haut de la poitrine franchement jaunes; ailes dépassant de beaucoup le milieu de la queue; dessus d’un cendré verdâtre; ailes et queue brunes avec les plumes bordées de jaune verdâtre ; long. : 12,5 cm. P. sililalrix.
2, Pattes d’un brun roussàtre; ailes dépas.sant un peu le milieu
de la queue ; coloration générale plus claire, avec le dessous du corps sans taches brunes; long. : 12 cm.
P. trocMlus.
Pattes d’un brun noirâtre; ailes ne dépassant pas le milieu de la queue; coloration générale plus foncée, avec le dessous du corps tacheté de brun; long. : 12 cm.
P. rufus.
1. P. troehiluB Linn. (Pouillot fitis, Chic-chac, Fitis). — Été,
jardins et bois humides, C. ; protégé par la Loi.
2. P. rufus Bechst (Pouillot véloce, Chit-chaf, Tjif-tjafj. —
Été, bois, taillis, buissqns, CC. ; protégé par la Loi.
3. P. sibilatrix Bechst. (Pouillot siflleur, Chac-chac, Fluiter).
— Été, surtout bois de Conifères, AC. ; protégé par la Loi.
Mandibule inférieure jaunâtre à pointe brune; dessus d un
brun olivâtre; dessous d’un blanc jaunàti’e; flancs d’un jaune d’ ocre; long. ; 19 cm. -4. üjwndinüccus^
Mandibule inférieure blanchâtre; long. : 13 cm. 3.
3. Dessus d’un brun roussàtre; croupion d’un roux clair; des-
sous lavé de roussàtre ; long, de l’aile : 63 mm.
A.streperus.
Dessus d’un brun olivâtre; croupion d’un gris verdâtre clair; dessous lavé de jaune d’ocre pâle; long, de l’aile : 6“ mm.
A. palustns.
4. Sourcils blancs ; dessus de la tête varié de noirâtre; crou-
pion et dessus de la queue non tachetés; dessus dun cendré olivâtre, dessous d’un blanc jaunâtre, flancs et cotes de la poitrine roussàtres; long. : 12,5 cm.
A. schoenooaeniis.
Sourcils d’un blanc roussàtre ; dessus de la tcte offrant deux larges bandes longitudinales noires séparées par une bande roussàtre; croupion et dessus de la queue tachetés de noirâtre ; dessus d’un cendré roussàtre, dessous d un jaune romssâtre, flancs et poitrine striés de brun noirâtre ; long. : 12,5 cm. A. anuaticus.
A. arundinaoeus Linn., iurdoïdes Meyer (Kousserolle tur
doïde, Karekiet). — Été et de passage, au bord des eaux, sur les roseaux et dans les saulaies, AC., surtout BB.; protégée par la Loi.
2. A. streperus Vieil!., arundinacevs Lightf. (Uousserolle des
roseaux, Kleine Karekiet). — Été, BB. et MB., au bord des eaux, dans los roseaux, AC. ; protégée par la Loi.
G. ACCENTOR Bechstein
Tête et cou cendrés ; dos fauve, avec des taches d’un brun foncé; croupion d’un brun cendré; ailes et queue d’un brun foncé; dessous d’un cendré blanchâtre ; long. : 14,5 cm. A. modularis.
1. A. modularis Linn. (Aocenteur mouchet ou Traîne-buisson, Morètte ou Roûpèye, Bastaard-Naclitegaal). — Sédentaire, buissons, haies, bois et jardins, C. ; protégé par la Loi.
DENTIROSTRES.
G. RUTICILLA Brehm
1. Queue entièrement d’un roux ardent, s^f les deux rectrices
médianes brunes; gorge et poitrine O noires. 2.
Queue rousse seulementàlabase, les deux rectrices médianes et toute l’extrémité d’un brun noirâtre ; dessus d un brun cendré, dessous blanchâtre ; gorge et haut de la poitrine d'un beau bleu cette teinte suivie d’une bande étroite noire, puis d’une large bande rousse, ces mêmes parties offrant seuleinent une bande noirâtre Q ; long. : 15 cm.
JR. suecica.
2. "Ventre roux <5^, blanchâtre comme la gorge, mais les flancs
et la poitrine varié.t de roux Q ; dessus d’un gris bleuâtre d’un cendré brunâtre Ç>; ailes brunes; front noir et dessus de la tête blanc en avant çÿ; long. : 14,5 cm.
R.phoenicura.
Ventre gris -,<3 dessus d’un gris foncé, ailes brunes, noirâtres à leur hase et offrant une tache blanche ; Q d’un cendré brunâtre, ailes brunes; long. : 15 cm. R. titys.
1. E. phoenicura Linn. (Rossignol de muraille, Râskignoû d’meûr, Gekraagde Ropdstaartje). -- Eté, jardins, montagnes boisées, C. ; protégé par la Loi.
G. PRATINCOLA Koch
Base de la queue blanchâtre, son extrémité noirâtre; des sourcils blanchâtres ; dessus roux avec des taches d’un brun noirâtre ; dessous roussàtre; joues noires avec une bande blanche brunes Ç ; une large bande blanche sur l’aile (5', cette bande presque nulle Q ; long. : 12,4 cm.
P. rubetra.
Dessus de la queue coloré uniformément, noirâtre (^, brun Q ; pas de sourcils ; çj' : tête, dos et ailes noirs, avec les plumes plus ou moins bordées de roux ; une grande tache sur l’aile et une tache de chaque côté du cou blanches; poitrine et flancs rougeâtres; Q : dessus d'un roux jaunâtre avec des taches brunes, dessous roussàtre; une grande tache blanchâtre sur l’aile ; long. : 12 cm. P. rubicola.
G. SAXICOLA Bechstein
Dessous roussàtre: queue blanche, largement terminée de noir; (J dessus d’un gris cendré, joues et ailes en partie noires; Q dessus d’un brun cendré, joues et ailes en partie brunes; long. : 16 cm. S. oenanthe.
1. S. oenanthe Linn. (Motteux, Blanc cou, Tapuit ou Witstaartj. — Été, endroits arides et pierreux, et de passage dans les champs, se posant sur les mottes de terre, AC. ; protégé par la Loi.
G. MONTICOLA Boie
Petrocinda Vigors.
(J : tête et cou bleuâtres, dos noirâtre, croupion blanc, ailes
^ brunes, dessous du corps et queue roux; Ç> : brunâtre et tachetée d’obscur en dessus, roussàtre, tachetée et rayée de brun en dessous ; long. : 20 cm. jlf. saæatüis.
1. M. saxatilis Boie (Merle de roche, Rotslijster). — De passage et en été, nichant parfois en Ard., R.
G. TURDUS Linné
1. Plumage entièrement noir çj', ou uniformément d’un brun foncé en dessus 9 ; long. : 26 cm. T. memla.
DENTIROSTRES.
Plumage non uniforme, ni en dessus ni en dessous. 2.
2 Un large plastron blanchâtre sur la poitrine ; noir avec les * plumes bordées de brunâtre en dessus, de grisâtre en
dessous; long, :29cm. . T.torqmtus.
Pas de plastron sur la poitrine ; plumage grivele en dessous au moins sur les lianes. „ , , ^1
3 Bas du dos d'une teinte plus claire que celle de la queue et
différente ; pas de bandes claires transversales sur l’aile ; taille plus forte. . „ . ,•
Dos et dessous do la queue entièrement d un brun olivâtre ; deux étroites bandes claires transversales sur laile; celle-ci jaunâtre ou rousse en dessous à sa base; pattes
d’un brun clair ou rougeâtre; taille moindre. 5.
Dessous roussàtre, presque entièrement couvert de taches
brunes • dessus d’un brun olivâtre avec le bas du dos roussâtre, les rémiges et les rectrices bordées de clair , pattes roussâtres ; long. : 30 cm. . T. viscivorus.
Yentre blanc; gorge et milieu de la poitrine d un jaune d’ocre avec des taches noires ; côtés de la poitrine et tlancs d’un brun noirâtre ; dessus de la tete et du cou, joues et bas du dos d’un gris cendré; haut du dos, a,iles et queue d un brun marron ; pattes brunes ; long. ; 27 cm. T. füaris-
5. Flancs et base du dessous do l’aile d'un roux ardent ; côtés
du cou, gorge et poitrine roussâtres, ventre blanc, toutes les parties inférieures tachetées de noir sauf le milieu du ventre ; des sourcils blanchâtres; long.: 22 cm. T.üiacus. Flancs jaunâtres; base du dessous do l’aile d’un jaune roussâtre • jioitrine et côtés de la tète jaunâtres, ventre blanc, toutes les parties inférieures tachetées de noir; gorge blancliàtre, bordée latéralement de moustaches noires; long. : 23 cm. musicus.
1. T. merula Uinn. (Merle, Màvi, Zwarte Lijster). — Sédentaire et de passage ; bois, jardins, parcs, C.
2 T. torquatus Linn. (Merle à plastron blanc. Blanc Collet,
Betlijster). — Uo passage, bots, en petites troupes, AC.
3 T viscivorus Linu. (Draine, Chactrèsse, Groote Lijster).
■ ’ — De passage, AC. ; sédentaire, liois de Conifères, K.
4 T pilaris Linn. (Litorne, Fagn’rôsse, Kramsvogel). -
Hiver, AC. ; de passage, C. ; bois, vergers, jardins. _
5. T. iliacus Linn. (Grive rnauvis, Châpeinne française, Koperwiek).— De passage, CC., lisière des bois, surtout HB. 6 T musicus Linn. (Grive chanteuse, Châpeinne, Zanglijs-
' ter). — De passage, CC., bois humides, surtout HB., 15 jours avant le précédent; parfois sédentaire.
DENTIROSTRES.
G. ANORTHDRA Pennant
D’un brun roussàtre à queue rousse, rayé de noir en dessus; dessous d’un cendré roussàtre avec des taches blanchâtres et des raies transversales brunes sur les flancs et au bas ventre; long. : 10 cm. A. troglodytes.
I. A. troglodytes Linn. (Troglodyte [Roitelet par erreur], Rôïetaî, Winterkoning) — Sédentaire, buissons, broussailles au bord des eaux, CC. ; protégé par la Loi.
G. AMPELIS Linné
Bombycilla Vieillot.
D’un cendré plus ou moins rougeâtre en dessus; bout de la queue noir avec une bande terminale jaune ; ailes noires, variées de blanc et de jaune; long. ; 21 cm. A.garrulus.
1. A. garrulus Linn., bohemicus Briss. (Jaseur, Pestvogel). — Hiver, de passage accidentel, par troupes nombreuses, AR. ; frugivore.
G. MUSCICAPA Brisson
1. Tête non tachetée en dessus; plumage noir en dessus un grand espace blanc sur les ailes qui sont plus courtes; queue bordée latéralement de blanc; bec plus court oué la tête. 2.
FISSIROSTRES.
Dmsus de la tâte tacheté de brun ; plumage d’un gris cendre ^ avec la ciueue et les rémiges d’un brun noirâtre; dessous blaSc avec des taches brunes longitudinales sur la poitrine^rifs flancs; ailes plus longues ; bec au.^_lon|que
P Deux ucliis sur le front'et le dessous blancs <? ; dessus d’un ^ cendré roussâtre avec le front blanchâtre, dessous blanchâtre avec la poitrine et les flancs laves de œndre, 9, ailes et queue d’un brun noirâtre ; long. : U
Front et un collier sur le cou blancs avec la
le bas du dos cendré, ^ ; dessus d un gus nuque et le bas du dos plus pales, dessous blanc, laj^e roussâtre à la poitrine, Ç; ailes et
1 M fiTediüa Idnn.,' hmn., mgra Briss. g-obe-
mSs noir ou Becfigue, Hapeu ff ’■ •
Vliepnvanger). - De passage, vergers, AC. , ete, R ,
F. HIRUNDINIDES
'■ SS :st{a '■
•' «'“pSS
, ^ _ 3. COTVLE,
!• G. CHELIDON Boie*
Dessus d’un noir bleuâtre brillant; dessous et bas du dns
Wa"<is;queueetailesnoires;long.:,4cm
1. O. urbioa Linn. (Hirondelle de fenêtre, Chiroii HniQ zwaluw). — Eté, au voisinage des habitations 'surtout dans les villes, suspendant son nid aux corniches CC • protegee par la Loi. «-oinicnes, co.,
II. MAMMIFÈRES
Deux condyles occipitaux; mâchoire inférieure articulée an crâne sans 1 intermediaire de l’os carré; dents implantées dans des alvéolés, ordinairement différenciées en imsréM coupMtes ca«eac« déchirantes et molaires broyantes, un certain nombre de ces dernieres offrant plus d'une racine; corps cou^ei.rd^Sl^
MAMMIFERES.
cœur à quatre cavités; une seule crosse aortique, tournée à gauche ; sang à globule.s rouges arrondis et dépourvus de noyau ; température constante et élevée ; un larynx vocal ; des mamelles sécrétant du lait pour l’alimentation des jeunes.
I. EUTHÉRIEN
Vivipares; un placenta; œufs microscopiques; orifice génitourinaire s’ouvrant séparément en avant de l’anus ; coracoïde atrophié.
de Selys-Longchanjps. — Etudeê de }ficro7nammfiIugie. l’arisj 1839.
Deby. — Histoire naturelle de la Belgique, Mammifères, brti.,eUeB, 1848.
Blasîus. — Fauna der Wirbelthiere Deutschlande, 1. Saügetliiere, Braunschweig, 1857. Trouessart. — Faune des Mammifères de la France, Taris, 1885.
Membres normaux, parfois palmés, alors corps de forme
ordinaire ; Animaux ne vivant pas dans la mer. 6.
Membres ti'ansformés en nageoires ; corps en forme de fuseau; Animaux marins. w.v.wénEs, p. I73,
6. Canines médiocres ; incisives grandes et allongées ; molaires
à tubercules pointus. fmsecti fores, p. 165.
Canines très développées; incisives médiocres; molaires tranchantes. cah.viforbs, p. 171.
G. TALPA Linné
D’un beau noir velouté, rarement jaunâtre ou blanchâtre; yeux très petits, mais visibles; long. : 17 cm.
T. europaea.
1. T. europaea Linn. (Taupe, Foïant, Mol). — Champs, jardins et prairies, vivant dans des galeries souterraines, CC.utile comme destructeur d’insectes mais nuisible aux’ potagers par ses labours.
G. SOREX Linné
1. Incisives inférieures à tranchant dentelé; pieds dépourvus de cils raides; taille moindre. 2.
Incisives inférieures à tranchant sans dentelures; queue comprimée, bordée d’une frange de poils raides, de même que les pattes; dos d’un noir brunâtre; souvent une tache blanche derrière l’œil ; long. : 13 cm. S.fodiens.
I. G. ERINACEÜS Linné
Oreilles petites; pelage d’un gris jaunâtre là où manquent les piquants; ceux-ci de couleur claire à leur base, puis d’un brun foncé, translucides au bout; long. ; 30 cm.
B europaeus.
1. E. europaeus Linn. (Hérisson, Lurson, Stekelvarken ou Egel). — Haies, coteaux, bois, dans les endroits secs non cultivés, AC.; passe l’hiver en léthargie dans un nid de feuilles sèches.
I. MICROCHIROPTÈRMS
Molaires à tubercules pointus; pouce formé d’une seule phalange ; engourdissement hivernal ; Animaux utiles, se nourrissant d’insectes ; volent au crépuscule.
Tronessai*!. — Les Chiroptèresie France, Nalnraliste, II, 1884.
I. yespertilia daeijcnemus, pied. — II. Daubentoni, oreille. — III. emarginatue., îd, — IV. V. Nattcreri. pied. — • V. V. murinus, tôle. — VI. V. mifstaoinus, oreille. — VII. Vesperugo serotinus, id. — VIH. V. pipiatrelltis. id. — IX. V. nootula, pied.
X. /d„ oreille. — XI. Ithinolophuê ferrum egumum, appendice nasal. — XII. R. hippoêidcros, id.
Nez dépourvu d’appendice foliacé; une petite membrane on oreillon au côté interne de l’oreille. 1. Vespertilionides. Nez surmonté d'un appendice foliacé; pas d’oreillon dans l’oreille. 2. Phyllostomides.
F. VESPERTILIONIDES
1. Oreilles soudées à leur base; narines à la partie supérieure
du museau, s'ouvrant au fond d'une rainure profonde. 2. Oreilles non soudées à leur base; narines à l’extrémité du museau. g.
2. Oreilles énormes, presque aussi longues que le corps; oreil-
lon très allongé; museau conique. 1. Plecotos.
Oreilles un peu plus longues que la tête seulement; oreillon triangulaire; museau très renflé de chaque coté du nez.
SrjiOTos
S. Oreilles à peu près aussi longues ou plus longues que la tête; oreillon pointu au bout; ailes courtes et larges; museau long et conique; six molaires de chaque côté à la mâchoire inférieure. g. Vespertilio.
CHIROPTÈRES.
Oreilles toujours plus courtes que la tête ; oreillon arrondi au bout ; ailes longues et étroites ; museau gros et court ; cinq molaires de chaque côté à la mâchoire inférieure.
G. VESPERTILIO Linné
1. Les deux dernières vertèbres de la queue libres; os du talon
très allongé, s’étendant le long de la membrane jusqu’aux s/i de la distance entre le talon et la queue. 2.
La dernière vertèbre caudale seule libre; os du talon ne dépassant pas la moitié de la distance entre le talon et la queue. 3
2. Aile s’insérant au talon; oreillon un pou obtus à sa pointe
qui est recourbée en dedans, son bord interne légèrement concave; pelage brun sur le dos, blanc en dessous ; long, de l’avant-bras ; 46 cm. ; enverg. ; 28 cm. F. dasÿcnemus. Aile s’insérant au delà du talon ; oreillon droit, plus pointu ; pelage d’un brun roux sur le dos, blanc en dessous : long, de l’avant-bras : 37 cm. ; enverg. : 23 cm. F. Paulentoni. 8. Oreillon à pointe recourbée en dehors, 4.
Oreillon droit. 5.
Oreille un peu plus courte que la tête, échancrée à angle
droit; pelage roux, plus clair en dessous; enverg. : 23 cm.
F. emarginatus .
Oreille un peu plus longue que la tête, pou ou point échancrée; pelage d’un brun roux clair sur le dos, blanc en dessous ; membrane étendue entre les pattes postérieures et la queue frangée de coui'ts poils raides; enverg. : 24 cm.
, K. Nattereri.
5. Oreille beaucoup plus longue que la tete, à peine échancrée
extérieurement; oreillon peu pointu; aile s’insérant au delà du talon, mais non aux phalanges; pelage d’un brun roux sur le dos, d’un blanc sale en dessous ; enverg. : 35 cm. 7. murinus.
CHIROPTÈRES.
Oreille de la longueur de la tète, très échancrée extérieurement; oreillon long, plus pointu; aile s’insérant aux phalanges des orteils; pelage d’un brun roux sur le dos, cendré en dessous; face très velue ; enverg. : 20 cm.
F. niystacinus.
Oreillon deux fois aussi long que large, di-oit; les deux
dernières vertèbres caudales libres; aile s’insérant aux phalanges des orteils; pelage d’un brun enfumé sur le dos, d’un brun jaunâtre en dessous ; enverg. : 33 cm.
F. serotinus.
Oreillon court, recourbé en dedans; la dernière vertèbre caudale seule libre. 2.
2. Aile s’insérant aux phalanges des orteils; oreillon lunulé;
pelage d’un brun foncé ; enverg. : 18 cm. V-pipistrellus. Aile s’insérant au talon; oreillon en forme de hache; pelage unicolore, d’un brun marron luisant; enverg. : 32-46 cm. F. mctula.
CARNIVORES
]. G. RHINOLOPHUS Bonaparte.
Lame antérieure de l’appendice nasal fortement échancrée en bas, moins large que la postérieure; celle-ci a les côtés échancrés vers le haut, de sorte qu’elle se termine par une partie presque cylindrique ; pelage d’un gris rougeâtre sur le dos, d’un gris pâle en dessous; onverg. : 35 cm.
R.ferrum equinum.
Lame antérieure de l’appendice nasal peu échancrée en bas, plus large que la postérieure; celle-ci a les côtes non échancrés vers lo haut, de sorte qu’elle se termine^ en cône ; pelage d’un brun clair sur le dos, d’un gris roussàtre en dessous; enverg. : 25 cm. S- hipposideros.
Pieds ordinaires; habitat terrestre
Pieds palmés ; habitat aquatique ; queue longue et déprimée.
8. Animal marchant sur la plante des pieds; griffes allongées! destinées à fouir; queue raccourcie; poil très long; corps
Animaux marchant sur le bout des doigts; griffes non particulièrement allongées; queue au moins moyenne; poil plus court; corps élancé. 3’
3. Queue Iwigue et touffue; langue douce; cinq molaires en haut et SIX en bas de chaque côté. 2. Mautes
Queue médiocre; langue rude; quatre molaires en haut et cinq en bas de chaque côté. 3. jIusteea.
ITS
2 Pelao-e formé de poils jaunes à leur base, d’un brun foncé à ’ leur extrémité; museau blanc; queue assez longue; odeur infecte; long. : 60 cm. M.putorius.
Pelaee d’un brun rouge en dessus, blanc en dessous; queue courte ; long. : 22 cm. M . vulgaris.
1 M. putoriuB Linn. (Putois, Wihâ, Fis ou Bunsing). -
Partout, C. ; se nourrit de chair, de fruits et de Poissons; creuse des terriers; la var. furo Linn. (Furet), de 1 Afrique, jaune à yeux rouges, s’emploie dans la chasse aux Lapins.
2 M. erminea Linn. (Hermine, Blanke Marcotte, Hermelÿn
ou Muishond). — Bois, habitant les crevasses des rochers ou les trous sous les pierres, surtout HB., AR.
3 M vulgaris Briss.(Belette,Marcotte,Muishondjeou-Wezel).
— Pai'tout, C.; détruit les Campagnols dans les champs et est plus utile que nuisible.
F. FÉLIDÉS
Au plus quatre molaires en haut et trois molaires en bas de chaque côté.
1, G. FELIS Linné.
D’un gris jaunâtre, rayé de noirâtre; fourrure e^paisse; queL très touffue, surtout a 1 extremite, annelee de no r lèvres et plante des pieds noires ; long . : 60 cm.. F. eatus.
catus Linn. (Chat sauvage. Savage Chèt). - Forêts, HB R. • très carnassier et indomptable , est probablement l’un’ des ancêtres du Chat domestique, F. domeshea Briss., qui offre plusieurs races.
G. PHOCAENA Cuvier
D’un noir bleuâtre en dessus, blanc en
1 P oommunis Cuv. (Marsouin, Bruinvisch ou Tuimeiaar).
Sur la côte et dans le bas Escaut jusqu a Anvers,
C.; nage en effectuant des pirouettes caractéristiques a la surface ; cadavre assez fréquent sur l’estran ; se nourrit de Poissons.
N. B. m certain sombre de Cétacés océaniques ont écboué à diverses reprises accidentellement sur nos côtes.
VI. RAGEURS
Pas de canines; un grand espace vide entre l^smolaires etl s incisives qui sont au nombre de deux à chaque maelioiie, ta en biseau, dépourvues d'émail en arrière et_à nue ; Animaux marchant sur la plante des pieds dont les doigts sont pourvus d’ongles; régime généralement herbivore.
Tronessart. — ica petits Mammifères de France. Fenllle des Jeones Satnralistes, XI-XIII, 1880-62.
1. Oreilles très longues ; une petite dent supplémentaire der-
rière chaque incisive supérieure. 1. Léporides.
Oreilles normales ; pas d’incisives supplémentaires. 2.
Queue non^ touffue ; trois molaires en haut et en bas do
chaque côté.
RONGEURS
T “oias quatre molaires en haut
eten bas de chaque côté. ^
à peu près aussi longue ou plus longue que Lilîf ? "0“„®®ailleuse et très courte, mai^ alors ^aille exceptionnellement grande; molaires tuberculeu-
moîa'i?ps'^r'^*®r courte quelle corps j
molaires à replis d’email. 3 AV-vicnlides
4, Pouce rudimentaire, dépourvu d’ongle; soriimeil hivernal!
"’Tivern" d’ongle; point d^^sommeU
G. MUS Linné
douze mamelles; long, dépas-
Forme ramassée; pieds grêles; au plus dix mamelles S
■ ^ avqVt n®+f°“'’‘®‘l“® leoorps; oreilles étant rabattues en 50 atteignant pas les yeux : pelage roussàtre ; long. :
J!f. decumanus.
RONGEURS
Queue plus longue que le corps; oreilles étant rabattues en arant atteignant les yeux; pelage d’un beau noir luisant; long. : 35 cm. M. mtlus.
Queue atteignant à peu près le tiers de la longueur du
corps; yeux gros et proéminents; oreilles petites, mais dépassant les poils de la tête; pelage d’un brun jaunâtre; huit mamelles: long. : 14 cm. A. arvalis.
Queue pins courte que le tiers de la longueur du corps ; yeux petits; oreilles ne dépassant pas les poils de la tête; pelage d’un gris souris; quatre mamelles: long. ; 11 cm.
A . subterraneus.
G. MYOXUS Linné
1. Queue non touffue à sa base ; pelage d’un brun fauve en des-
sus, avec la queue plus foncée et terminée par une touffe de poils blancs ; une tache noire autour desyeux s’étendant sur l’épaule ; long. : 20 cm. Af. quercinus.
Queue touffue dans toute son étendue, unicolore. 2.
2, Pelage d’un brun cendré en dessus, blanchâtre en dessous;
queue d’un brun noirâtre; long. : 30 cm. M. glis.
Pelage blond en dessus, blanchâtre en dessous; queue roussâtre ; long. : 14 cm. M. avellanarius.
ONGULES.
1. M. quercinus Linn. (Lérot,,Sot doirmant, Bikelmuis). — Vergers, jardins, forêts, champs, C.; grand destructeur de fruits; hiverne dans un trou de mur, d’arbre, ou en terre.
2 M. glis Linn. (Loir, Zevenslaper). — Forêts, Jur., RR.; très redoutable pour les arbres fruitiers ; hiverne dans un arbre creux ou dans une crevasse de rocher.
3. M. avellanarius Linn. (Muscardin, Rawhion ou Crohe nawaî.Hazelmuisj. — Au voisinage des habitations, C.; vit de fruits, de graines et d’herbes ; nuisible aux noisetiers; se construit au dessus de terre un nid dans un buisson.
5, F. SCIURIDES.
Oreilles longues; cinq molaires en haut et quatre en bas de chaque coté. 1. Scinnos.
G. SCIURUS Linné
D’un beau roux vif en dessus ; un bouquet de poils à l’extrémité des oreilles ; long. : 40 cm. S. vulgaris,
1. S. vulgaris Linn. (Écureuil, Spirou, Eekhoorn). — Forêts, C. ; grimpe avec agilité aux arbres et y construit un nid de brindilles et de mousse; se nourrit do fruits et détruit aussi les jeunes Oiseaux; var. alpinus F. Cuv., d’un cendré noirâtre, Ard., AC.
I. ARTIODACTYLES
Ongulés marchant sur le bout des doigts; os du carpe et du tarse formant entre eux des articul.itions compliquées; axe des membres i^assant entre le médium et l’annulaire, ceux-ci les plus développés d’entre les doigts, lesquels sont en nombre pair.
Des incisives à la mâchoire supérieure; un groin. 5t7//>/fîV5, p. 1>9.
Pas d’incisives à la mâchoire supérieure ; un mufle. boidihnSj p. j80.
G. SüS Linné
Hérissé de soies d’un noir brun à l’état adulte, rayé de bandes grises et noires à l’état de marcassin; long. : 1,50 m. S. scrofa.
1. S. scrofa Linn. (Sanglier, Singlé, Wild Zwijn). — Forêts, HB., AC. ; Camp., AR. ; émigre l’hiver dans les champs pour s’y nourrir de racines; est l’un des ancêtres du Porc domestique.
C. elaphus Linn. (Cerf, Ciér, Hert). — Forêts, Ard., AC
AR
JV. B. Aux Boldiens appartUnnent le Eœnf, BCS tanrns Linn., le Menton, Ovis aries Lion.» et la Chèvre, Capra tairCQS Linn. Le Rtcof offre dans la Uaate Belgique une race ardennaiae petite et gr^le, dans la llo^renne et la Basse Belgique un mélange des races flamande et hollandaise, de taille pins grande et i formes plus massives. Le mouton offre trois races principales : la race flamande, grande et lourde; la race campinoise, de taille moyenne et svelte; la race ardeonaise, petite, trapue, i tête et pattes roussàtres.
Aux PéRiasoDACTVLcs appartiennent l'Ane, SlQtttis asinns Linn. et le Cheval, Eqnns cabalius Linn. Ce denier présente en Belgique deox races principales : le Cheval ardennais, petit et très résistant, et le Cheval flamand, lourd et énorme.
HELMINTHOZOAIRES.
L’Homme, Homo sapiens Linn., n’est à peu près nulle part plus répandu sur le Globe que dans les régions belgiciues. 11 y appartient à la race blanche ou cavcasique caractérisée par la teinte de la peau, la coupe ovalaire des cbeveux (pii sont ondes, et l’étroitesse du nez. Doux des trois sous-races européennes se rencontrent dans le pays et tendent à se fusionner clans la Moyenne llelgiipie ; le type germanique, à crâne allongé, yeux bleus, cbeveux lilonds et occiput proéminent, comprenant les Scandinaves et les Germains du Nord, est représenté par les Flamands delà Basse Belgique ; le type celtique, à crâne arrondi, yeux bruns, cbeveux foncés et occiput aplati, comprenant les Slaves, les Ligures et les Celtes, est représenté par les Wallons de la Haute Belgique.
V. HELMINTHOZOAIRES
Animaux ayant ou ayant eu comme caractères : corps à symétrie bilatérale; cœlome partagé en cavités disposées les unes derrière tes autres, cette segmentation se trahissant à l’extérieur par une division en anneaux ; des organes segmentaires (reins), faisant eommuni(|uer le cœlome avecl’extérieur,au nombre d’une paire par segment; système nerveux ventral, formé de deux bandelettes longitudinales réunies en avant au dessus du tube digestif où elles se renflent en cerveau; bouche et anus ventraux.
P. J. VaB Beneden. — méthûir$ sur les Vers intestinaux. Supplém. Compt. Uend. Acad^
Paris, IL 1858.
Ifl _ Poissons des côtes de Belgique, leurs parasites et leurs commensaux. Jdé ta.
■Acad.'Belg..XXXVIIL I«71-
Id.— Les Parasites des Chauves-Souris de Belgique. Mém. Acad. Belg., XL, 1873.
Dnjardia. Histoire naturelle des Helminthes ou Vers intestinaux. Paris. 1845.
Greef. — Untersuchungen über einige merkwürdige Thiergruppen des Arlhropoden- und
M'urm-Typus. Berlin, 1869.
1 . Corps divisé en anneaux et portant des membres articulés ; téguments secs, résistants et souvent très durs; la segmentation et les membres articulés peuvent disparaître, mais alors il y a presque toujours des crochets durs à la bouche, notamment lorsque l’animal est parasite interne; exceptionnellement l’organisme ressemble à un sac et est fixé au ventre des Crabes; il peut aussi être renfermé dans une coquille à plusieurs valves, et il porte alors un panache de tentacules articulés. jnraaopooEs, p. Wll.
Corps segmenté ou non, dépourvu de memlires articulés; parfois cependant des sortes de pieds inarticulés portant des soies sous forme de baguettes rigides, et disposés par
TROCHOPHORES.
paires sur bon nombre d’anneaux, et dans ce cas, habitat marin ; peau peu résistante et humide, notamment lorsque le corps est segmenté et qu’il y a des crochets dura à la bouche; quand il y a une coquille, il peut y avoir un panache antérieur, mais non formé de tentacules divisés en articulations, et la coquille est alors simple. 2.
Animaux fréquemment parasites, à corps allongé, assez
consistant, cylindrique, non segmenté, n’offrant ni appendices, sauf qiiolquetois une trompe pourvue de crochets durs, ni cils vibratiles, ni coquille ; parfois marins, transparents, aplatis et munis de nageoires, ou cylindriques et pourvus soit de bourrelets on forme de bagues, soit d’une rangée ventrale de soies. jvéin<raiî/,jf/,vn/i(s, p. 334.
Animaux autrement conformés, à corps plus mou. 3.
3. Animaux sans coquille et sans aucun appendice, sauf parfois
une queue locomotrice, à corps plat non segmenté ou segmenté et oflrant alors des ventouses, très souvent parasites ; exceptionnellement organismes en forme de boule transparente couverte de cotes ressemblant à des peignes ; parfois corps ayant l’aspect d’une vésicule enfouie dans les tissus d’autres Animaux, ou encore presque cylindrique et court, mais alors entièrement couvert de cils vibratiles, sans anus et non de couleur orangée.
PLÀTIIBLMIXTHES, p. 287.
Animaux autrement conformés, rarement parasites, ayant parfois des ventouses, mais alors offrant des appendices et vivant librement, ou bien parasites de l’Écrevisse ou des œufs du Homard ; lorsque le corps est entièrement couvert de cils vibratiles, il est cylindrique, court et orangé, et il offre un anus. trochophores, p. 182.
TROCHOPHORES
Helminthozoaires ayant ou ayant ou comme caractères : corps plus ou moins arrondi, dépourvu de membres articulés, et, sans en être entièrement couver), offrant des cils vibratiles; cœlome non oblitéré, communiquant par des organes segmentaires avec l'extérieur ; un vaisseau sanguin dorsal réuni par des branches latérales à un vaisseau ventral; embryon sortant do l’œuf sous la forme d’une larve transparente (trochosphère), pourvue de deux bandelettes transversales de cils vibratiles, à cœlome oblitéré, présentant une paire d’organes segmentaires fermés du côté interne, et ne correspondant qu’à la tête et à la terminaison de l’animal définitif, le reste du corps se formant aux dépens et en avant de l’extrémité postérieure.
ANNELIDES.
1 . Pas de coquille calcaire, sinon cette coquille est fixée à des
corps étrangers, elle est formée d’une seule pièce et l’animal est sédentaire, marin; s’il y a des tentacules à la partie antérieure du corps, celui ci est segmenté, ou bien l’organisme est fixé. 2,
Une coquille, jamais fixée quand elle est d’une seule pièce, ou pas (le coquille, mais alors organismes libres, à corps mou, non segmenté, et offrant des tentacules à la tête.
MOU.OSQIIES^ p. 225.
2. Corps segmenté, ou non, mais alors, si l’animal est fixé et
s'il offre à la région antérieure du corps une couronne de tentacules, celle-ci n’est jamais rétrtictile dans une loge.
ÀNNÉLIDES. p. 183.
Animaux non segmentés et toujours fixés, constituant des colonies et affectant l’aspect de polypes, la région antérieure du corps portant une couronne de tentacules raides, rétractile dans une loge.
MOLLVSCOIDES, p. 212.
Corps segmenté, sans appendices terminaux divergents
orné de soies sous forme de baguettes rigides, parfois à segmentation invisible extérieurement, et alors pourvu d’une trompe à la base de laquelle se trouve la bouche et offrant deux crochets à la face ventrale ainsi que deux couronnes de soies postérieures ; exceptionnellement organisme parasite des œufs du Homard-
ClIÉTOPODRS, p. 184.
Corps non segmenté et dépourvu de soies, sinon 1 organisme est microscopique et présente deux appendices terminaux divergents. , . 2.
2. Animaux très visibles à l’œil nu, dépourvus de s(3ies, à corps
vermi forme, et portant une trompe a l’extrémité de laquelle s’ouvre la bouche. . sipoxcl'ijbns, p. 201.
Animaux plus ou moins microscopiques et dépourvus de trompe. . 3.
3. Animaux n'offrant point d’appareil vibratile antérieur ni de
tentacules. 4.
CHETOPODES.
Animaux offrant à la région antérieure du corps un appareil couvert de cils vibratiles ou des tentacules ^ 6.
Corps entièrement couvert de cils vibratiles et dépourvu
de soies. nimputuEHS, p. 202.
Corps non entièrement couvert de cils vibratiles, offrant des soies. . 5-
5. Corps divisé en anneaux, à tète saillante ; Animaux marins.
ÉClIl.yODÈHES, p. i02.
Corps non divisé en anneaux, à tête non saillante; Animaux d’eau douce. hastkrotkiches, p. 203.
6. Animaux offrant à la région antérieure du corps un appareil
couvert de cils vibratiles, rarement des tentacules raides en petit nombre et couverts de très longs cils.
HOTIFÙRBS, p. 204.
Animaux fixés, offi’ant à la région antérieure du corps de nombreux tentacules so recourbant en crosse et couverts de cils vibratiles courts. exdovroctes, p. 211.
I. CIIÉTOPODES
Corps segmenté, à cœlome communiquant avec l’extérieur par des organes segmentaires; sj’stème nerveux formé des deux bandelettes originelles plus ou moins réunies sur la ligne médiane et plus ou moins renflées en ganglion au milieu de chaque anneau; un vaisseau sanguin dorsal réuni par des branches latérales à un vaisseau ventral, l’ensemble constituant un système circulatoire clos renfermant un liquide fréquemment coloré en rouge par de l’hémoglobine dissoute; peau offrant très généralement des soies disposées en rangées longitudinales sur les côtés du corps; anus terminal.
Animaux marina offrant des appendices et des soies très
développés, parfois dépourvus de soies et alors parasites des œufs du Homard, parfois sans appendices et dans ce cas sang non renfermé dans des vaisseaux et offrant des globules rouges. , roi.rcHÈTES, p. 185.
Animaux terrestres ou d’eau douce, dépourvus d appendices et offrant généralement des soies assez peu développées, parfois parasites de l’Écrevisse, rarement marins, et dans ce cas offrant des vaisseaux sanguins visibles par transparence renfermant un sang coloré en rouge, mais sans globules. OLieocuÈTEs., p. 194.
POLYCHÈTES.
I. POLYCHÈTES
Segmentation visible extérieurement; organes segmentaires nom&eux ; en général des soies très développées, portées sur des appendices latéraux des anneaux, les parapodes, sortes de pieds qui peuvent en outre offrir des brancliies sous forme de lames ou d'arborisations, et des tentacules qui sur la tête constituent des antennes-, produits génitaux se développant aux dépens de la paroi du eœlome et expulsés le plus souvent par des organes segmentaires; sexes séparés; ordinairement des métamorphoses; habitat mai'in.
P. J. Van Beneden. — Histoire naturelle du genre Capitella de Blainviîle. Bull, Acad. Belg., 2* 8ér., III, 1857.
Id. — Histoire naturelle d^un Animal nouveau, désigné sous le nom d'Histriobdella. Bull. Acad. Belg.} 2* sér., Y, 1858.
I, Nereis pelagicOf tftl*- — parapode. — 111. Syllts armillarUt tél®. — IV. Eula-
lia viridis, parapode. — V. Histriobdella HomaH. — VI. Capitella capitata. — VII. Seolecolcpia vuhjaris. exirémllé antérieure. — VIII. l’ectinaria belgica, — IX. Serpula cnntortuplioata. — X. S. triquetra, opercule. — XI, .Çpiro7'l)t* borealis.
1. Tête distincte, offrant des antennes et une trompe protractile armée souvent de mâchoires ; pas de tube protecteur ; Animaux errants, parfois parasites des œufs du Homard.
ISRRÀ.VTES, p. 185.
Tête non distincte du reste du corps ; ni antennes, ni trompe, ni mâchoires; Animaux souvent renfermés dans des tubes. SÉDEXTAIRHS, p. 188.
I. Èrr antes
Tête distincte du reste du corps, offrant des antennes et souvent des yeux; jiartio antérieure du pharynx constituant une trompe protractile armée de tubercules ou de màclioires cornées; parapodes très développés, d’une seule sorts, à soies dépourvues de crochets; Animaux non renfermés dans une coquille ni dans un tube, errants; régime carnassier.
POLYCHÈTES.
G. APHRODITA Linné
D’un gris jaunàtr’e; poils offrant sur les côtés du corps une irisation d’un beau vert doré ; soies des parapodes de couleur foncée ; long. : 10 cm. et plus. A. aculeata.
1. A. aouleala Linn. (Souris de mer, Zeemuis). — M., à quelque distance de la côte, C. ; api^orté sur la plage après les tempêtes.
G. LEPIDONOTUS Leacli
Grisâtre, plus ou moins tacheté de brun; 24 à 26 anneaux ; long. : 3 cm. L. squa7natus.
1. L. squamatus Linn. — M., sous les pierres à l’extrémité des brise-lames, AR.
POLYCHÈTES.
3, G. HARMOTHOE Kinberg.
Violacé; 42 à 44 anneaux ; long. : jq. 4 cm. H. imiricata. 1. H. ImbrioatB Linn., cirrata Fab. — M., sur la côte, sous les pierres, AR.
Corps formé de 80 anneaux au plus; rame supérieure des
parapodes non élargie. , ,
Corps formé de 100 anneaux et plus ; rame supérieure des parapodes élargie fortement en palette et dépassant de beaucoup l’inférieure, la baguette qu’elle porte étant très courte ; coloration rose avec deux lignes blanches longitudinales dorsales ; long. : jq. 15 cm. N'-fticata.
II. Série nt aires
Têto non distincte du reste du corps, n’offrant ni antennes, ni trompe, ni mâchoires; parapodes souvent peu et parfois point développés, les antérieurs différant des postérieurs et portant souvent des branchies; des soies à crochets; Animaux fréquenament renfermés dans un tube protecteur, plus ou moins sédentaires et se nouiTissant des particules alimentaires conte- Jiues dans l’eau, dans le sable ou dans la vase.
Point de panache branchial à l’extrémité antérieure du
corps ; Animaux libres ou habitant des tubes non formés de vase ajjrglutinée. , . ,
Branchies formant un panache à l’extrémité antérieure du corps; Animaux habitant des tubes formés de vase agglutinée par une sécrétion de l’organisme. 8. Sabellides.
4. Extrémité antérieure du corps ne portant pas de longs fila-
ments ; Animaux libres ou habitant des tubes non formés de débris do coquilles. 5.
Extrémité antérieure du corps portant de très nombreux filaments: Animaux habitant des tubes formés de débris de connilies agglutinés par une sécrétion.
Des branchies en forme de houppes sur les anneaux du
milieu du corps; point de tentacules; parapodes_ peu développés. 2. Arénicolides.
Pas de branchies en forme de houppes sur les anneaux médians du corps ; généralement des tentacules à la partie antérieure; parapodes très développés, bifides. 7.
7. Des tentacules courts à la partie antérieure du corps; pas
d’yeux. 3. Cirratulides.
Deux longs tentacules à la partie antérieure du corps ; généralement quatre yeux 4. Spionides.
G. CAPITELLA de Blainville
Corps sillonné longitudinalement, rouge dans les parties dilatées, jaunâtre là où il est rétréci- les huit premiers anneaux offrant des soies en aiguille, les autres des soies en crochet; pourvu d’un cercle de crochets autour de l’orifice sexuel qui est ventral et antérieur; long, : 5-6,
Ç 10 cin >
190 POLYCHÈTES.
1. O. capitata Fab. — M., sur la côte, dans le sable, sous les pierres, AC.
G. HETEROMASTUS Eisig
Corps rouge dans les parties dilatées, jaunâtre là où il est rétréci; les cinq premiers anneaux offrant des soies en aiguille, tous les autres des soies en crochet ; un appendice en dessous de l’anus ; long. : 10 cm. E. jiliformis.
1. H. filiformis Clap., Capitella Jimbriata P. J. Van Ben. — M., huîtrières, dans la vase, AC.
G. ARENICOLA Lamarck
Branchies d’un beau rouge, au nombre de treize paires; corps épais, laissant suinter un liquide jaunâtre; coloration variant du jaunâtre au rouge ou au noirâtre ; long. : jq. 30 cm. A. marina.
1. A. marina \Àm\.,piscatorum Lmk. (Arénicole des pêcheurs, Zeepier). — M., sur la côte, dans le sable, à une profondeur variant de 35 à 70 cm., CC. ; décèle sa présence sur la plage par do petits tas boudinés formés de ses déjections; sert d’appât pour la pêche.
G. CIRRATÜLTJS Lamarck
Coloration brunâtre ou rougeâtre ; branchies très longues; les deux anneaux antérieurs qui en sont dépourvus, pris ensemble, du double plus longs que les autres réunis ; long. : 6 cm. C. borealis.
1. C. borealis Oerst., médusa Johnst. — M., sur la côte, dans la vase, sous les pierres, AC.
POLYCHETES.
g. G. DOÜECACERAEA Oersted.
Coloration d’un vert obscur ; corps formé de 65 anneaux, ceux du milieu étant du double plus larges que longs ; long. : 3-4 cm. D. concharum.
1. D. concharum Oerst. — M., sur les coquilles et dans les Huîtres, AC.
G. TEREBELLA. Linné
Corps constitué d’une région antérieure plus large formée de 1 ï anneaux a parapodes biramés, et d’une région nostérieure plus étroite formée de 150 anneaux à parapodes
peu distincts; coloration rouge; long. : 10-15 cm. ^
T. conchilega.
1. T. eonohilega PaU. (Schelpkoker). — M., à la limite de la maree basse, enfonce dans la vase, son tube dépassant un peu le niveau du sol, CC. ; tubes roulés extrêmement C. sur 1 6strâ.n.
G. SABELLARIA Lamarck
Soies formant la couronne dorée disposées sur trois rangs' des branchies filiformes à la face dorsale des anneaux anterieurs; coloration rougeâtre ou violacée; tubes le plus souvent reunis en nombre et plus ou moins cimentés entre eux par du sable durci ; long. : 1-2 cm. S. alveolata.
alveolata Sav., ttuglicd Grube. — M., à une certaine profondeur, sur les coquilles, AR.
Coquille Irrégulièrement contournée, rampante; branchies
disposées en deux faisceaux. •* v.
Coquille formant une spirale régulière, très petite ; branchies peu nombreuses, non disposées en deux faisceaux, l’une d’elles portant un opercule. 3. Siuiioiims.
2. Coquilles réunies en grand nombre, ayant l’aspect de tubes
très minces enchevêtrés les uns dans les autres ; doux faisceaux de quatre branchies barbelées, deux branchies portant un opercule corné. 1. 1'ii.igiu?ja.
Coquilles peu ou point enchevêtrées et ayant 1 aspect de tuyaux d’une largeur plus considérable; branchies beaucoup plus nombreuses, une seule d’entre elles portant un opercule. 2. Sbupcl.!.
II. OLIGOCHÈTES
Segmentation visible extérieurement; organes segmentaires nombreux ; soies en général peu développées ; point de parapodes ni de branchies ; tête non distincte ; produits génitaux renfermés dans des glandes particulières à conduits propres, indépendants des organes segmentaires ; hermaphrodisme ; œufs entourés d’une capsule ; point de métamorphoses.
d’TTdekem»— Nouvellt/ Claêsi/ication des Jnnëlîdes SéHgéres Abranches, Blém. Acad. Belg., XX\i, 1838.
VejdoWSky. — System und Morphologie dcr OUgochaeten. Prag, 188*.
I. Dendrobaena rubirïa, extrémité antérieure. — II. Allolobophora chlorotlea. » 111, A. foetîda, extrémité antérieore. — IV. Lumhricus terrestris, id. — V, L. rubellus^ id. — VI. Tubifex ritnilorum, — VII, Dero ohtusa, extrémité poatérieure. — VIH. iVa?» longiseta, extrémité antérieure. — IX. loGUstris, — X. N. appendU culata^ extrémité antérienre. — XI. Chaetogaèter Limnaei, — Xil. Branchîobdella parasita.
Soies fort réduites ; téguments opaques ; habitat terrestre.
TKnRKÜLES, p. 194.
Soies assez bien, développées, sauf lorsque l’animal est parasite de l’Écrevisse; téguments très transparents; habitat aquatique. liwwolbs, p. 196.
I. Terricoles
Des canaux segmentaires dans les anneaux renfermant les organes génitaux; téguments fort musculeux, opaques; soies très réduites ; œufs petits ; Animaux creusant des galeries dans la terre humide et contribuant à ameublir le sol.
d’tJdekem. ~ Mémoire sur les Lombricins, 31ém. Acad. Belg,, .XWVIy 1863.
OLIGOCHETES.
Quatre rangées fie soies en crocliet dans k peau; une ceinture s’étendant sur un certain nombre d anneaux en arrière des orifices génitaux ; un lobe cephaUque distinct du premier anneau, lequel porte la
F. LOMBRICIDES
Vers de terre, Yiérs di terre, Pieren ou Aardwormen.
1. Lobe céphalique ne s’étendant en dessous que sur une partie
de la longueur du premier anneau et ne le divisant pas entièrement : segments du corps non divisés par un sinon
tr&nsvôrsft.!» i *
Lobe céphalique s'étendant en dessous sur toute la longueur du premier anneau et le divisant entièrement ; segments du corps divisés en deux par un sillon transversal ; peau à reflet irisés Lhubricds.
G. DKNDROBAENA Eisen
Ceinture s’étendant sur sept anneaux, grisâtre, de coloration très tranchée; anneaux au nombre de 80 à 96, coupes de bandes transversales d’un brun rougeâtre, leur séparation étant plus claire; long. : 4 cm. D- ruiida.
1. D. rubida 8av.,i)«<«f Hoffm. — Bois et serres, dans les terrains meubles et sous les ecorces, C.
G. ALLOLOBOPHORA Eisen
1 Peinture s’âendant sur huit à dix anneaux, d’un rouge
orangé • nombre des anneaux de 80 à 1 20 ; coloration jau- Soli verdâtre ; long. : 5 cm. A MoroUca
Pâin+nr/^ 'MA R'étândaiit Quc suF SIX OU S6pt auueuus. 2.
2 Nombre des anneaux ne dépassant pas 100 ; lobe céphalique
petit et court; ceinture d’un brun rougeâtre; anneaux marqués de bLndes transversales d’un brun rougeâtre, leur^ séparation étant jaune; = 8-10 cin. A.foehda.
Nombre des anneaux supérieur à laO; lobe cephalique gros
et allongé; coloration assez uniforme. o.
3. Ceinture épaisse, commençant au 30= anneau, brunâtre; coloration d’un gris bleuâtre, surtout marquée en arriéré ; long, :20 cm. A.cyanea.
OLIGOCHÈTES.
Ceinture mince, commençant avant le 30® anneau, jaunâtre; coloration rouge, grisâtre ou jaunâtre: long. : 10-15 cm. A.carnea.
G. RHYNCHELMIS Hoffmeister
Emxes Grube.
Lobe céphalique longuement prolongé en trompe ; coloration rose à reflet violet ; long. : iO-12 cm. R. limosella. Lobe céphalique court, obtus; coloration rose sans reflet violet ; long. : T cm. R- obtusirosins.
OLIGOCHÈTKS.
1. B,, limosella 'S.ofim., filirostris Grube. — Eaux douces, dans
la vase, R.
G. DERO Oken
Deux appendices très longs au dernier anneau ; soies des faiseaux supérieurs en forme d’aiguille ; sang incolore ; long. : 5-10 mm. E. digitata.
OLIGOCHETES.
Point de longs appendices au dernier anneau; soies des faisceaux supérieurs en partie en forme d aiguille, en partie en forme de crochet fourchu; sang rouge; long. ; 5-10 mm.
Soies des faisceaux supérieurs du 5® anneau
longues; corps couvert d appendices ornes de ® >
loni- : ^15 mm. . N. appendiculat^
Soies des faisceaux supérieurs du 5® anneau pas plus Ion gués que les autres. , '
4. Soies des faisceaux supérieurs courtes, ne dépassant guere
les téguments ; une ligne transversale brunâtre sur chacun (les trois premiers anneaux ; long. : 10-15 mm.
JF. serpentim.
Soies des faisceaux supérieurs longues 5-
5 Intestin sans dilatation stomacale; soies ventrales des niiatre premiers anneaux beaucoup iilus longues que celles des suivants; long ; 10 mm. N. barbata.
Intestin à dilatation stomacale; soies ventrales de meme ^ longueur à tous les anneaux ; long. :5 mm. N- ehnguis.
III. ÉCHIÜBISNS
Géphyriens armés.
Segmentation non apparente à l’état adulte; lobe céphalique développé en une trompe à la base de laquelle se trouve la bouche; anus terminal; ni parapodes, ni branchies; deux fortes soies à la face ventrale sur le premier anneau ; produits génitaux se développant aux dépens de la paroi du cœlome, expulsés par une à trois paires d’organes segmentaires s’ouvrant anté-
SIPONCULIENS.
à 1. « "SS
fur.iL,rr;ép“r5."— ^
Echiuru.8 Pcbllasif
Trompe creusée d’uu sillon à sa face
F. ÈCHIURIDES
Deux couronnes de soies ^ '’®^‘^re®s7oncti^^^^
deux paires d organes , J {arce, en forme de
conduits génitaux; trompe Eciiiüriis.
cuillei. ^ ^ eCHIURUS Cuvier.
Corps arrondi, divisé par des étranglements
fiées, couvert de granulations, blanchatr , ^ p^nasi.
long. ; 13 cm. ' , .
Pallasl Guérin. - M., dans la vase à une certaine profondeur, AC.
SIPONCULIEN S.
Géphyriens inermes.
génitaux, lesquels se “es deux bLdelettes originelles
Cavité ; système nerveux tome des^ue^^^^^ ^
réunies sur la ligne “f^J^noùrvue de soies; bouche exilee a vaisseau ventral ; peau dépo J . rapproché de l’extremite l’extrémité d’une trompe , anu^ métamorphoses ; habitat marin, antérieure; sexes séparés, d
Sipuncxilits nudu9.
DINOPHILIENS.
Corps allongé, cylindrique ; trompe rétractile ; intestin contourné. 1. Siponculides.
III. DINOPHILIENS
Corps conservant à l’état adulte la structure d’une larve de Chétopode formée d’un petit nombre de segments, la segmentation ne se montrant pas à l’extérieur ; coelome non oblitéré ; au plus cinq paires d’organes segmentaires, la dernière constituant les conduits donnant issue aux produits génitaux; téguments plus ou moins couverts de cils vibratiles; bouche et anus terminaux ; sexes séparés ; habitat marin.
P. J. Van Beneden. — Notice eur nn nouveau NdmerCien de la eâte i’Oetende. Bail. Acad. Belg., l"acr., XVIII, 1851.
Corps cylindrique, atténué et pointu en arrière, très contractile et variant de forme.
IV. ÉCHINODÈRES
Organisation interne semblable à celle de la trochosphère • cœlome oblitéré; une paire d’organes segmentaires fermés du côté interne et débouchant à la face ventrale: bouche et anus terminaux ; système nerveux formé d’un ganglion dorsal
ÉCHINODÈRES.
; corps
antérieur se continuant par deux bandelettes ventrales cylindrique, divisé extérieurement en anneaux ; téguments durcis, olTrant des soies ; dernier anneau terminé par deux longues soies ; premier anneau constituant une capsule céphalique rétractile couverte de longs aiguillons recourbés en arrière ; produits génitaux se développant dans la région postérieure du corps ; sexes séparés ; habitat marin .
Animaux transparents, microscopiques, se mouvant par reptation. 1. Échinodérides.
G; ECHINODERES Dujardin
Deux points oculaires rouges sur la capsule céphalique , cinq soies dorsales assez courtes; téguments lisses; long: 0,5 mm. M. Sujardinù
Huit points oculaires rouges sur la capsule cephahque; trois soies dorsales très longues ; téguments recouverts de granulations portant chacune un poil ; long.: 0,25-0,3 mm.
E. setigera.
1. E. Dujardini Clap. — M., sur les pierres, les Algues et les
coquilles du littoral, AC.
2, E. setigera Greef. — M., avec le précédent, AC.
V. GASTÉROTRICHES
Organisation interne semblable à celle de la tro- Cbnsuhère- oœlome oblitéré; une paire d’organes segmentaires fermés du côté interne et débouchant à la face ventrale; bouche et anus terminaux, système nerveux formé d'tm ganglion dorsal anterieur se continuant par deux bandelettes ventrales ; corps fusiforme, non annelé, à téguments couverts
de soies; face ventrale aplatie, offrit deux bande-
lettes longitudinales de cils vibratiles ; extrémité postérieure fourchue; extrémité anterieure un peu renflée et offrant des poils tactiles; produits génitaux se développant dans la région postérieure du corps ; sexes séparés ; habitent en general les eaux douces.
Cha8toi\otU9
îaruê.
GASTEROTRICHES.
Ludwig. — Ueber die Ordnung Gaetrotricha Metechn, Zeitscbr. f. Wiss. ZooJ., XXvi 1876. ^
Animaux transparents, microscopiques, rampant.
I. podura Ehrbg. — Eaux stagnantes et infusions, AC
Animaux microscopiques et transparents, ne bourgeonnant pas et conservant une organisation dérivant de celle d’une trochosphère fixée par son pôle inférieur; un appendice ventral postérieur ou pied servant à la fixation permanente ou temporaire et un appareil antérieur, dit rotatoire, couvert de cils vibratiles, servant à la préhension des aliments; eœlome oblitéré; une paire d’organes segmentaires fermés du côté interne et un appareil reproducteur aboutissant à l’intestin terminal; système nerveux constitué essentiellement d’un ganglion antérieur dorsal ; des mâchoires dans la première région du tube digestif; sexes séparés : mâles très petits et ne se montrant qu’à l’arrièresaison ; femelles pondant au printemps et en été des œufs à coque mince se développant sans fécondation, et en automne des œufs fécondés à coque résistante destinés à passer l’hiver; habitent en général les eaux douces.
Ebrentfirg. — Die Infuaionathierchen ala volkommene Organiamen. Leipzig, 1838. Blochmann. — Die miltroakopiache Thierwelt dea Siiaawaaaera. Braanschweig, 1885.
ROTIFERES.
, Stephanoceroi Eiehhorni. — 11. Laoimtlarta soctahs. — 111. Melicerta ringena, extrémité antérieure. — IV. Limniaa ceratophylUy id. — V. Rotifer vulgaria.— VI. Colurua unevxatua, — VII. Monoatyla cornuta. — VIH. Brachionua Bakeri. — IX. Anurae<t biremia. — X. Scaridium longicaudum. — XI. Iffonocerca rattua, — XII. gUna grandis. — Xlll. Furoularia gracilia. — XIV. Synchaeta baîtica, — XV. Notommata eenirura. — XVI. Hydatinaaenta.
Corps non renfermé dans une carapace. S
Corps renfermé dans une carapace. 3. Brachionides.
3. Corps vermiforme, à pied allongé; appareil rotatoire consti-
tué de deux roues; une trompe dorsale antérieure en dehors de la couronne ciliée. 2. Philodinides.
Corps ordinairement plus ramassé, à pied généralement très court; appareil rotatoire non divise en deux roues ; pas de trompe dorsale. 4. Hydatinides.
G. ROTIFER Fontana
Pied annelé, constituant directement le prolongement du corps, terminé par trois courts appendices et offrant deux épines à l’avant dernier anneau; long. : 1 mm.
B. vulgaris.
1. R. vulgaris Oken, redivivus Cuv. — Dans toutes les eaux stagnantes et dans la mousse sur les toits, CC. ; peut subir un complet dessèchement sans mourir.
Carapace offrant six épines en avant. , j
Carapace lisse, n’offrant que quatre épines en ayant et deux
faibles lobes anguleux à la naissance du pied ; long. . 0 8 miû 'po^lOf
3. CarLpace à peu près lisse, offrant en avant six épines égales ;
loïlff * 0 1 fyiTYI ‘
Carapace offrant en avant six épines, dont les médianes plus longues, et une grande épine de chaque cote en arriéré.
VII. ENDOPROCTES
Animaux fixés, ressemblant à des polypes et constituant par bourgeonnement des colonies dans lesquelles les individus restent unis entre eux; organisation semblable à celle d’une trochosphère fixee par son pôle inférieur • une couronne de tentacules circulaire entourant la face supérieure du corps et circonscrivant la bouche et l’anus qui sont rapproches, le tube digestif étant plié en deux ; tentacules non rétractiles, se recourbant en crosse du cote interne, couverts de cils vibratiles ; un ganglion nerveux place entre la bouche et l’anus ; ccelome oblitéré ; une paire d organes segmentaires fermés du côté interne et débouchant à là face supérieure; organes génitaux aboutissant à l’intestin terminal ; hermaphrodisme.
Bibiiographie : voir Bryozoaire», p. 213.
Corps en forme d’urne, porté sur un long pédoncule flexible naissant d’un réseau colonial basilaire.
Pédoncule dépourvu de renflement médian, en général cou
vert d’épines; plus de douze tentacules, non entourés d’une collerette ; haut. ; 5 mm. P. cernua.
Pédoncule sans aspérités, ronflé vers le milieu; douze tentacules entourés d’une collerette ; haut. : 3-4 mm. P. àelgica,
1. P. cernua Pall., echinata Sars. — M., sur Vesicularia spi-
nosa, AC.
2. P. belgiea P. J. Van Ben. — M., à une certaine profondeur,
et dans les parcs auxHuîtres,sur tous les corps immergés, coquilles, pierres, Hydroides, etc., C.
II. M.OLLÜSCOIDES
Organisation dérivant de celle d’une larve ressemblant à la trochosphère et fixée par son pôle inférieur; cœlome non oblitéré ; région antérieure du corps offrant un appareil de préhension des aliments adapté à une vie sédentaire.
Des vaisseaux sanguins colorés en rouge et visibles par transparence. phoroxidiexs, p. 212.
Point de vaisseaux sanguins. bryozoaires, p. 213.
I. PHORONIDIENS
Géphyriens tubicoles.
Une hernie considérable de la région ventrale de la S f larve originelle donne à l’animal adulte l’aspect d’un Jj ver allongé à la partie antérieure duquel se trouve la
jj bouche surmontée d’un épistome et entourée d’une cou- |l ronne de tentacules, et l’anus terminant un tube digestif M plié en deux ; cœlome communiquant avec l’extérieur ' n. par deux organes segmentaires s’ouvrant près de l’anus et servant de conduits pour l’expulsion des produits génitaux ; un vaisseau sanguin longeant la face supérieure et un autre longeant la face inférieure de la hernie
PHORONIDIENS.
ventrale ces deux vaisseaux réunis à la base des tentacules ^ros^^salg'renfSut^erlÆeTrou^^^
séparés les uns des autres; liabitat marin.
P J TanBeneden.-A-ol<o.»ur«.ii«<I«. «pteloiranoAe «an*
■ l.ncrm deCrcpiM. BoU. Acad. Belg., 2- s6r., V, 1858.
Tentacules disposés en fer à cheval,
vibratiles. *•
II. BRYOZOAIRES
Ectoproctes.
Animaux fixés, renfermés dans une loge, ressemblant à des polypes et consütuant par bourgeonnement des c°lomes dans lesauèlles les individus restent unis entre eux ; tube digestif pliéTn deux, rattaché à la paroi du corps par un funteuleàm naissent les produits génitaux; bouche et anus rapproches à se trouve une couronne de tentacules
1 extrémité supérieure, o cils vibra.tües;
raidesn entourant que la DO constitué d’un
séparés.
- Uf,t>ntinlaation des LagM-ncula et l'JUstoirenatu- P. J.VanBeneden. - la Jtc d-OiUndt. Mém. Acad.
relie des di/rér«nltPolip>iJlry'iMdtrctqm daümm
lîBlg., XVIIl, 19»s. ledivetoppementdee Bryoïoairetqiii
Id. ~ Recherches eur l dnatomUt Id F/iy 9 1814-45.
AaMtenlIacdl*d-0.l.ad*.Mém.Ac.d.BelB.,AVm'-'J^.
Id. _ Rscherchs, sur Iss Bri/o.oair*, de la .»*r du -Vord. Bull. Acad. Bclg., aéc., XV-
liZ\'sl^r!hês sur les Bryosodires /lucidtiUs de la B.ijiîuc. IBém. Acad. Bclg., XXI, 1848. ^
Dimortier et E. J. Van Beneden. - m.loir* nalureU* de. EcIvP*» cempoad. d eau doues. Mém. Acad. Bclg., XVI. 1843, et complém,, 1848.
BRYOZOAIRES
Busk. — Catalogue of Marine Poîÿzoa in the collection of the British Muséum, London^ 1852*54.
Hincks. ^ A History of the British marins Polysoa, London, 1860»
Jnllien. — Monographie des Bryozoaires d'eau douce. Bull. Soc. ZooJ, de France, X,
Tentacules formant très généralement un fer à cheval, sinon colonies à ramifications non trichotomiques ; Animaux d’eau douce. PHTLÀCTOLÈUATBS, p. 214.
Tentacules formant une couronne circulaire; Animaux très généralement marins, sinon à ramifications trichotomiques. GYMNOIÉMATES, p. 215.
J. PEYLACTOLÉMATES.
Tentacules disposés en fer à cheval ; un épistome servant à clore la bouche; Animaux d’eau douce dont le funicule donne naissance en automne à des statobîastes en forme de lentille constituant des bourgeons hivernants.
I, Plumatella rspens, — II. Td., forme Âlcyonella fungosa. — 111. /d., statoblaste. — IV. P. lucifuga. — V. Lophopus crietallinus. — VI. Id,, siatoblaete. — VII. <7ri«fatella mucüdOf jeune colonie. — VUI. Id., statoblaste.
Colonies opaques et parcheminées ; statobîastes arrondis.
G. CRISTATELLA Cuvier
Colonie constituant une masse allongée et aplatie, avec trois séries concentriques d’individus à 1 état adulte ; long. ; jq. 3 cm. ,
1. C. mueedo Cuv. - Sur les pierres immergeas et les tiges des végétaux aquatiques dans les étangs et les fosses au soleil, R.
IL dYMNOLÉMATES.
Tentacules formant une couronne circulaire ; point d épistome servant à clore la bouche ; habitat très généralement marin.
216 bryozoaires.
1 Orifice des loges arrondi, ouvert quand l’ammal est retracte ; ^^etÿs colonies calcaires en forme de croûte ou ram.fiees;
On4œ”dM tegSmé quand l’animal est rétracté ’ 2.
ormSsÆruerouTn
ou encore formées de loges bien séparées des
autres et à orifice terminal gn’
Animaux parfois d eau douce. ctbüostoxes, p. i. Femeture àïs loges constituée par une P^equO ; Animaux toujours marins. cauosToms, p. 221.
I. Cyclostomes
Orifice des loges arrondi et terminal, sans appareil de fermeture ; colonies calcaires.
1 €ri%ia, eburnea, colooie. — II. Id., ra meau agrandi. — III. Idmonea aarpena, colonie. ^ IV, M., rameau agrandi. — V. Diaxtopora patina^ colonie. — VI. /a., agraudis- «emenld’on fragment de la colonie.
Colonies ramifiées, formées de segments séparés par une articulation cornée. !• Crisiides.
Colonies massives et entièrement calcaires, en forme de croûte, ou branchues, mais non articulées.
Loges transparentes, plus ou moins renflées, naissant sur
un réseau basilaire mince et rétrécies à leur base. 4. Loges opaques, en tubes cylindriques, non rétrécies à leur base. 4. Cylindroeciides.
4. Polypes offrant tous leurs tentacules dressés lorsqu’ils sont
épanouis ; tentacules longs. 2. Vésiculariides.
Polypes n’offrant que six tentacules dressés lorsqu’ils sont épanouis, deux autres tentacules étant recourbés sur les côtés ; tentacules courts. 3. Valkériides.
G. ALCYONIDIUM Fleming
Halodactylus Faire.
] . Colonies plus ou moins transparentes, non terreuses et ne s’étendant pas à la surface d’Hydroïdes; orifice des loges invisible à l’oeil nu. 2.
Colonie opaque et terreuse, s’étendant à la surfece d’Hydroïdes; orifice des loges grand, visible à l’œil nu; long. : 10 cm. A.parasiticum.
2. Colonie lisse, branchue, à ramifications cylindriques, à transparence laiteuse, de teinte claire; diam. : jq. 50 cm.
à. gelatinosum.
Colonie épaisse, à surface plus ou moins rugueuse, ayant l’aspect d’une feuille allongée très charnue et tuberculeuse, moins transparente, de coloration brune et de teinte foncée ; haut. : 12 cm. A, Mrsutum.
F. VÉSICULARIIDES
1. Colonies offrant des rameaux dressés à plusieurs polypes; polypier à ramifications dichotomiques. 2.
bryozoaires.
Colonies n’offrant pas de rameaux dressés, formées simplement de loges naissant directement sur un
2 ColoSes^'à' derniers rameaux ressemblant à des épines et emmêlées de longs filaments ; loges ova aires, separees, ^iS d’un seul côté du polypier; une cloison à ïa ba^se de cliao ne branche. ,, '• > esicowru.
Colonies à derniers rameaux ne ressemblant pas a des epines etTon entremêlées de longs filaments ; lops naissant les unes à côté des autres par groupes distan^- 3. Loges vésiculeuses, disposées en groupes form séries parallèles régulières; une cloison à 1 chaque branche du polypier. «1»
Loges tubuleuses, disposées en groupes compactes, pas cloison à la base des branches du polypier.
G. FARRBLLA Ehrenberg
Laguncula P. J- V^n Beneden.
Colonie étalée, à loges vésiculeuses et pédonculée^ incolore et d’une transparence ppfaite, polypes ofirant de dix à seize tentacules ; haut, : 8 rntn. • ^
BRYOZOAIRES
~ sur tous les corps immeri^éa etc " tvn^ Crustacés, Bryozoaires, HydroMes,’
etc. , type à loges larges et à pédoncule court, CC • var elongata P, J Van Ben., à loges étroites et à pédôAcule souvent plus long qu’elle.?, Alt. ^
III. Chilostomes
Orifice (les loaes pouvant être fermé par une plaque ; colonies ôflvlnt souvLt des individus atrophies adaptes a certaines fonctions : des (ivieulaires ayant l’aspect d une tete d oiseau et servant à retenir les proies ; des vibraculaires en forme de laniere ou de noil et attirant la nourriture ; des oazcelles resseniblant à un casque surmontant certaines loges et servant à 1 incubation des œufs.
Vffl
X|ûJ
I Gemellaria lunonîa, rrjgmeol de rameeu egtendi. — U. /"'".“J";,','*',,. *!L'
Scrapoccllarla ëcrapom, IndlTlde très agrandi avec avlenlaire et vlbraculal .
IV /d. colonie aor nne colonie de Flmtra foUiiaea. — V. Bicellaria oUlafa. (ragmènt de rameau agrandi, — VI. Bugula fluiiUata, colonie. — VII. ii., ind^ivldn tri-a agrandi avec avicnlaire. — V III. Fluatra aacurifrona, loge. — I\. JfamOraniporta pilosu id. — lü. membrattacoa, id. — XI. Memhraniporflla nWfao, Id.
1. Colonies ramifiées, les loges étant allongées, plus ou moins
en forme de tube. .x , ■ i t •( „+
Colonies formées de larges surfaces etalees.les loges étant serrées les unes à côté des autres comme les cases d un
2 CoîoS articulées, à rameaux cylindriques et offrant sur ^tute leur surfacli des losanges
colonies l’offrant pas^de^losanges à le^ J.
^“ffacéïlatéralement sur la colonie qui f
CoïX^ rlïSr; leurs orlfi^^^Ss fatéralement sur la colonie qui est calcaire et blanche^;
des aviculaires. , . , „
a r Al nn i es articulées ■ loges entièrement accolées les unes aux
BRYOZOAIRES
Colonies non articulées ; loges non entièrement accolées les unes aux autres, sinon leur orifice s’étend sur toute leur face anterieure. 3. Bicellariides.
O. Colonies dressées, offrant des loges sur leurs deux faces, non calcifiées ni couvertes de vibraculaires.
Colonies étalées, encroûtantes ou dressées, inai'^toulours calcifiées et n offrant des loges que sur une face. 6 b. Loges fermées antérieurement par une membrane bordée d un bourrelet ca.lcifie. 6. Membraniporides.
Loges a paroi anterieure presque entièrement calcifiée.
F. CELLÜLARIIDES
Colomes rarnpantes, offrant des racines le long des rameaux •
L'infa"® correspond en avant un aviculaire externe,’ point de vibraculaires. 1 iipv.pp,’
Colonies dressées ou rampantes, mais n’offrant point de racines le long des rameaux; à chaque loge correspond en avant un piculaire et en arrière un vibraculaire, placés sur la paroi externe. 2. ScrcpocÈllasia.
F. BICELLARIIDES
Loges non serrées les unes à côté des autres, en forme de cornet, disposées sur deux rangs, leur orifice transversal et circulaire; un aviculaire au bas de cliat|ue loge extérieurement. B>Cai.L*KIA.
Loges serrées les unes contre les autres, non en forme de cornet, leur orifice très oblique, elliptique, s'étendant iusQu’à leur base; un aviculaire au liant de cliaque loge extérieurement. 2. Bbcula.
G. FLUSTRA Linné
Colonie brunâtre ; lobes larges, à extrémité arrondie ; loges élargies de la base au sommet qui est arrondi et armé de quatre dents ; haut. : 10 cm. F. foliacea.
BRYOZOAIRES
Colonie^ d’un blanc jaunâtre; lobes étroits, à extrémité cou^Dée carrément; loges à bords parallèles, leur sommet à peine arrondi et dépourvu de dents ; haut. : 12 cm.
F. securifrons.
G. MEMBRANIPOEA de Blainville
Un vibraculaire faisant l’effet d’un poil à la partie inférieure de la portion membraneuse de la loge dont le bourrelet offre un nombre variable de dents latérales; paroi des loges criblée de points enfoncés ; colonie blanchâtre, encroûtante ou dressée et .ayant l’aspect d’une dentelle ; haut. : 5 cm. M.pilosa.
Pas de vibraculaires ; deux grandes dents mousses à l’extrémité supérieure des loges, la portion membraneuse de celles-ci occupant toute la paroi antérieure; colonie encroûtante blanchâtre. M. membranacea.
III. MOLLUSQUES
Pnruq non segmenté, à cœlome très réduit; au plus deux o^reÆorSlnes segmentaires dont l’une sort à l’expulsion des paires d orçnn^ g^ce ventrale pourvue d’un organe mu.scuprodnits gemt, ^nt ^ locomotion : face dorsale offrant une
/’fueaturf’des téguments constituant un recouvert
duplicatme ne» ^ système nerveux forme d’un double
^ “ Mior<'éùbalinue dorkl^d’où partent deux paires connecganglion -I ..-^connectifs pédieux, innervant le pied, et les ripctifs pl'euro-viscéraux. innervant le manteau et les viscères; en"nrincipo des branchies situées non loin de l’anus *0''^ '® dVZntiauet avant l’aspect d’un peigne; un renflé en ventricule et se divisant en arteres n'" î rlnns tous les organes; des veines ramonant le sang
dts brïn^bïes et renflées" en «Oreillettes av;ant d’aboutir au . 1 Jaa manhnîvA»? ('omées f‘t uïift ayant l aspect
ventricule; des macho es ^
1?® ^?x\s mH^cipe sSvifrd- métamorptioses ; troolio- Tphère à région antérieure différenciée en voile natatoire.
Xnnal.. de !.. Sooi.W Ihlaeotojiqne de Belji?.-», depui. 1 S63.
Colteau - Exo«r.(m..rt ifalaeologinM, A.«M e»
,*6,).18<li. *np. SCO. Mal.c. Belg.,1, 186,.
H. _ Liste gMërale des Mollusques vivants de la Belgique. Ann. Soc. Mslac. DelB-, lU,
.- mli.lne, — E«ni sur U Faune Maiaaologlque de Belgique ou Calalogue des Mollus-
ques qui se trouvent dans ee pnp». llratcUes, 1867.
Kickx —Sttnopsis Molluscorum Brahantim. loTanii, 1830.
nt-u Tuhlean dlcMomiqus des genres de tlollasques terrestres et /luviatiles de Belj%n«. Ann.Soe. lU.Uc, Unis., XIV, 1873.
Peiseneer — Tableau dlebotomique des Mollusques marins ds la Belgique. Ann. Soc. Malac. Wl, 1881-
Fb«n - De WeeUienn van Belgi^. Natora, U84.
A ti lûvr À Iliatoru of th$ BrîtUh Ifolîusca and their ShoUs. London, Forbes and Hanley. — A umory o/
Moquin Tanaon.- ntstoire naturelle de. Mollusques terrestres et fluoiatilos de la Trance Pans, 18»5. A„eount ofthe Mollusca uiMch nom (nlmtil tlte
Pas de bras couverts de ventouses autour^de la
Des bras couverts de ventouses, au nombre de huit ou dix, ^ autour de la tête ; coquille absente ou situee à 1 inteneur du corps et ayant l’aspect d un p, 2^^.
AMPHINEURES.
GASTÉROPODES
Pied ventral; une seule paire d’organes segmentaires, constituant des reins et servant aussi en principe à l’expulsion des produits génitaux; cœlome réduit à un péricarde entourant le cœur qui est lormé originairement d’un ventricule et de deux oreillettes; deux branchies iirimitives.
1. Coquille formée de huit pièces placées les unes derrière les
autres et so recouvrant en partie comme les tuiles d’uu toit _ AltPIIINEITREf, p. 226.
Coquille jamais formée de huit pièces lorsqu'elle existe. 2.
I. POLFPLACOPIIORES
Une coquille formée de huit pièces placées les unes derrière les autres et se recouvrant eu partie comme les tuiles d’un toit: pied bien développé, large et aplati, servant à la reptation; de nombreuses branchies situées entre le pied et le manteau; point de mâchoires; une radula; sexes séparés; régime herbivore; habitat marin.
Ni yeux ni tentacules céphaliques ; bouche munie cintonaseiius. d’une trompe. 1. Chitonides.
G. CHITON Linné
Oscabrions, Keverslakken.
Déprimé, en ovale large et régulier, généralement grisâtre ; plaquesde la coquille couvertes de granulations disposées en rangées longitudinales sur la carène centrale; long. :
7 mm.
Moins déprimé, en ovale un peu élargi en arriéré, de coloration variable et souvent olivâtre ; plaques de la coquille couvertes de granulations disposées irrégulièrement sur la carène centrale qui est plus prononcée ; long. ; 12 mm.
C. niarginatus
1. C. asellus Cliemn. — M., sur les pierres et les coquilles à
une certaine profondeur, AC.
2. C. marginatus Penn. — M., sur les pierres elles coquilles -
à une petite profondeur, AC. ; sur les brise-lames, K.
IL ANISOPLEURES.
Pied bien développé, large et aplati, servant à la locomotion ; corps allongé dorso-ventralement et asymétrique, developjjedu côté gauche de façon à rejeter vers la droite et en avant 1 anus et les organes (branchies, cœur et reins) qui l’avidsinent; manteau étalé surtout à droite et recouvrant une cavité dans laquelle sont logées les branchies; coquille formée d’une pièce, généralement enroulée en spirale; elle oifre un certain nombre de foM’i (Ir âont le dernier aboutit .à Vourerture, laiiuelle présente un bord iintérieur correspondant à l’extrémité la plus éloignée de la pointe, un lord externe, et un bord interne longeant l’axe de la spire et offrant parfois un eiifoncemont nomme fwéthc; des mâchoires et une radula; doux tentacules céphaliques et deux yeux ; connectifs pleuro-visceraux ronüés on ganglions.
Toujours une coquille apparente; Animaux marins, parfois d’eau douce ou terrestres, mats portant toujours alors un opercule permanent qui vient clore la coquille.
uuuxjciv. i STIŒPro\tiUlitiS,p. ^"28.
Coquille absente ou très mince et à spire très petite chez Us formes marines; types d’eau douce et terrestres sans coquille ou avec une coquille, mats dans ce dernier cas n’offrant point d’opercule permanent et rarement un couvercle non attaché à l’organisme et fermant la coquille seulement pendant l’hiver. eutiiyneureSj p. 241»
ASPIDOBRANCHES.
/. STREPTONE URES .
Prosobranches.
Asymétrie (elle que les commissures pleuro-viscérales sont croisées et que la branchie, l’oreillette et le rein droits sont disposés à gauche et vice-versa, les branchies étant placées en avant du cœur; coquille pouvant être close en général par un opercule lixé à la face dorsale postérieure du pied ; yeux situés à la base des tentacules céphaliques; sexes séparés.
Animaux marins à coquille en forme de bouclier, de coupe, de bonnet phrygien portant une entaille au bord antérieur de l’ouverture, ou spiralée et ayant l’aspect d’un cône à base aplatie, ou bien Animaux d’eau <lotico à coquille hémisi)bérique épaisse, à tours de spire peu nombreux, le dernier étant énorme. asvioobuanchkh, p. !t28.
Animaux marins, d’eau douce ou terrestres à coquille autrement conformée. pectinibranciies, p. 831.
I. Aspidobr anches
Deux reins; branchies doublement pectinées, libres à leur extrémité ; connectifs nerveux pédieux non renflés en ganglions; ni trompe, ni siphon; régime herbivore.
Coquille ayant la forme d'un bouclier ou d’une cupule sans ouverture au sommet ni fissure au bord antérieur.
nofoo/.o.MEs, p. 228.
Coquille spiralée ou ayant la forme d'un bouclier qui est percé d'une ouverture au sommet ou qui présente une tissure au bord antérieur. bhibiduglosses, p. 229.
I. Docoglosses
Yeux dépourvus de cristallin ; une seule oreillette ; ventricule non traversé p.ar le rectum ; point d’opercule; radula offrant des plaques cornées dentées en forme de poutres.
ASPIDOBEANCHES.
Coquille petite, mince, lisse très déprimée, à sommet excen- ""^riquefune seule vrare braachie pectmee.^
roüuille plus grande, assez épaisse, à côtes rayonnantes,
^ moins déprimée, à sommet presque central; point de
“ aies branchies pectinées, mais de nombreuse^s^branchies
accessoires.
II. Rliipidoglosses
,, „„„„ ,p„n cristallin; deux oreillettes; ventricule
tra^eS par le rectum; radula olfrant de nombreuses dents latérales disposées en éventail. ^
]. un opercule calcaire; une seule
Animaux d eau douce, un p ^ Neritides.
J. C.ÏS“X..t I. ton., d'u. boacli., ou 1'"" “(,£1
Il’onercule- deux branchies. i- E issureiuaes.
Coquille spiralée, en forme do cône à base
cule corné; une seule bvanchie*
G. EMARGINULA Lamarck
Coquille ayant la forme d’un bonnet phrygien, à sommet recourbé en arrière de manière à dépasser le bord postérieur; surface fortement réticulée; intérieur de la coquille généralement rose ; long. : 8 mm. ^ rosea.
1. E. rosea Bell. — M., à une assez grande profondeur, AR. • coquille R. sur l’estran. ’
Bord supérieur des tours de spire orné d’ondulations
coquille blanchâtre, marquée de taches rouges ou roses’ haut. : a cm. y. magus.
Pas d’ondulations au bord supérieur des tours de spirecoquille grise, ornée de lignes brunes; haut. : 1,2 cm. ’
T. cmerarius.
1. T. zizyphinus Linn. — M., au fond, à une certaine distance
de la côte, AC. ; rapporté et mangé par les pécheurs.
I. Platypodes
pied servant à la reptation.
Coquille à ouverture non échancrée ou échancrée, mais alors à bord externe de l'ouverture étalé et divisé en lobes ou à bord antérieur prolongé en un canal très court et fortement recourbé. tabivioolosses, p. 231.
Coquille à ouverture non étalée ni divisée en lobes, échancrée, à bord antérieur prolongé en un véritable canal plus ou moins long et non ou peu recourbé.
STÉXOELOSSES, p. 289.
I. Taenioglosses
Radula offrant généralement sept dents sur chaque rangée transversale; ouverture de la coquille ordinairement arrondie; le plus souvent ni trompe ni siphon; régime ordinairement herbivore. ,
1. Laonna vincta. — II. Cyclostoma elegans. — IIl. Riaaoa alriata. — IV. ffydrobia ülvae. — V. Bithynia LeaelU- — VI. ^aloata oriatata. — VU. Cypraca europaea. — VIII. Ifatica Alderi. — IX. Lamellaria lontaottlata. — X. 5’colarîacomniitn»s, — . .\I. Odostomia acuta. — XII. Turritella com7uunia.
232 TAENIOGLOSSES.
Tous les tours de spire diriges dans le meme sens. o
Les deux premiers tours de spire dirigés dans un autre sens
que les autres. 13. Pyramidellides.
6. Spire petite, le dernier tour étant énorme, sinon une fente
ombilicale ; Animaux marins. '•
Spire bien développée, à dernier tour n’étant pas beaucoup plus considérable que toute la spire; pas de fente ombilicale; Animaux le plus souvent d’eau douce ou terrestr68«
n. Coquille non aplatie ni transparente ; un opercule. 8.
Coquille apl.atie, transparente, à grande ouverture dont le bord interne est courbé en dedans ; pas d opercule.
Coquille plus haute que large
Coquille plus large que haute. 6. Valvatldos.
11. Animaux d’eau douce à coquille de grande taille et à oper-
cule corné. 1 Paludinides.
Animaux marins, des eaux saumâtres ou des eaux douces, mais alors au plus de taille moyenne et à opercule calcaire. 12.
12. Coquille blanchâtre, couverte de cotes ou de stries; Ani-
maux marina. 4- Rissoïdes.
Coquille lisse, couleur de corne ; Animaux des eaux saumâtres ou des eaux douces. 5. Hydrobiides.
TAENIOGLOSSES.
13 CoQuille couverte de côtes du sommet à la base.
^ 12. Scalanides. ^
Coquille sans côtes. Turritellides.
14 Coquille à bord externe de l’ouverture non étale, à canal
antérieur très court et fortement recourbe.
G. PALTIDINA Lamarck
Paludines, Moerashorenslakken.
Coquille moins allongée, d’un noir verdâtre avec des bandes spiralées obscures; tours de spire très convexes et très saillants; ombilic très ouvert; long. : 4 cm. P. contecta.
Coquille plus allongée, d’un verdâtre clair avec trois bandes spiralées rougeâtres bien distinctes; tours de spire régulièrement arrondis, peu saillants; ombilic caché; long. : 3 cm. P- Divipara.
1. P. eonteota O F. Müll., viiHpara Lmk. — Rivières, fossés, étangs, C., partout, sauf HB. et Jur.
2 P. vivipar» Linn., achatina Lmk. — Fleuves, rivières, " canau^x, AC., partout, sauf Ard. et Jur.
G. LITTORINA Férussac
Coquille presque globuleuse, à spire aplatie ; long. ^ L4 mm.
Coquille conique, à spire pointue. -t -.J:
Coquille lisse ; long. : 6 mm. L- nentoiAe^
3. Squillt brune ou noirâtre, à tours de spire ne faisant pas saillie les uns sur les autres, a striation très fine ; ouverture plus arrondie ; long. : 15-2o mm. L. littorea.
TAENIOGLOSSES.
Coquillejaunàtre, àtoiirs de spire convexes, bien distincts les uns des autres, à striation bien marquée ; ouverture moins arrondie ; long. : 12 ram. L. rudis.
1. II. obtueata Linn., Uttorahs Penn. — M., à la limite de la
marée basse, sur les pierres des brise-lames, AR.
G. RISSOA Fréminville
1. Coquille offrant des stries transversales et dépourvue de ligne brune terminant le dernier tour de spire. 2.
Coquille déirourvue de stries transversales, ornée ordinairement de côtes longitudinales, et offrant une ligne brune terminant le dernier tour de spire à l’ouverture; long. ; 4 mm. ggcLWCLt
2. Coquille offrant des côtes longitudinales traversant complètement les tours de spire.
TAENIOGLOSSES.
Coquille dépourvue de côtes lougitudinales ou n’en offrant nue des vestiges à la suture des tours de spire. 4.
3. Côtes longitudiLles faibles et nombreuses; ouverture aussi
longue que la moitié de la coquille, long. . o
Côtes longitudinales très fortes et en petit nombre ; ouverture moins longue que la moitié de la coquille ; une caréné î^nsrersale^ à" l’extrémité du dernier A,
A Conuill'o' allongée, assez mince, offrant des rudiments de côtes longitudinales à la suture des tours de spire et dépourvue de rangées de taches ; long. : 3 striata.
Coquille plus courte et plus épaisse, sans vestiges de cotes longitudinales, pourvue de deux ou tre.s rangées de taches brunâtres rectangulaires; long. : 3
B. laotea Michaud. - M., sur les pierres à une certaine
distance de la côte, AR.
2. B. co8tataAdams.-M., à une petite distance de la côte, AR.
3 B. striata Montg. - M., sur la côte à diverses profondeurs, AC.
4. B. parva Da Costa. — M., à une petite distance de la cote,
' sur les pierres, les tubes de Terebetla, AC. ri "R «emistriata Montg. — M., à une certaine distance de la côte parmi les Algues, AC.
5, F. HYDROBIIDES.
1 Animaux des eaux saumâtres.
Animaux des eaux douces ^
2. Coquille de ^ „,,jgggtries concentriques. 2. Bithtnu. l’ouverture i,ie profondément enfoncé dans
Coquille très ^ j offrant des stries spiralées.
le dernier tour de spueei OUI a Bitumella.
G. HYDROBIA Hartman
T„.™d«.piri CO»™»»: “‘'“"•"g'SÎÏÏi déprimé., non «"“vœ:
long. ; 4-7 mm.
1. H. ventrosa Montg,, acuta Drap. - Eaux saumatres, au voisinage de la côte, AR.
Hïdrobia.
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2. H. TJlvae Penn., balthica Nilss. — Eaux saumâtres, CC. sur les_ Algues; apporté iJarfois par le flux en grandes quantités sur la plage.
G. BITHYNIA Gray
Coquille à tours de spire modérément convexes; ombilic à peine distinct; ouverture ordinaire; long. ; 18 mm.
_ , . II. tentaculata.
üoquille a tours de spire très convexes; ombilic très distinct; ouverture se projetant en dehors de la spire: long. : 5 mm.
1. B. ^ntaculata Linn. — Eaux stagnantes, canaux et rivières,
II. Sténoglosses
Radula offrant généralement trois dents sur cliaque rangée transversale; ouverture de la coquille éehancrée et terminée en canal au bord antérieur, ce canal logeant un prolongement du manteau ou siphon ; bouche pourvue d’une trompe ; régime carnassier.
! FuïUS ÿraciM». — U. Naum inerasnata. ^ III. Tiuccinum «ndafum, œafa. — IV. Murex erin^iceua. — V. Purpura lapillu*. — VI. Jd., œule. — VU. Trophon truncatua. y III- Plenrotoma turrioula.
Coquille à bord externe de l’ouverture non écbancré
Coquille couverte de côtes, à spire allongée, le bord externe de l’ouverture portant une entaille près de l'imion de ce bord avec la spire. 4. Pleurotomatides.
2 Coquille à canal allongé, sinon à dernier tour de spire bien plus grand que tous les autres réunis, do taille medioore et non ondulée longitudinalement. _ 3.
Coquille à canal court, à dernier tour de spire moins grand que tous les autres réunis, sinon très grande et ondulee longitudinalement. ^ 2. Buccinides.
s. Coquille lisse et grande, à canal allongé.
G. NASSA Lamarck
Coquille à bord externe de l’ouverture non épaissi ; tours de spire déprimés; long. : 2,5 cm. N reticulata.
Ooc|uille a bord externe de l’ouverture qui est plus arrondie, épaissi ; tours de spire convexes; long. : 1,5 cm.
N. incrassata.
1. N. reticulata Linn. — M., à une petite distance do la limite
de la maree basse, CC.
2. N. incrassata O. F. Miill. - M., à une certaine distance de
la cote sur les fonds rocailleux, AR.
G. BUCCINUM Linné
Coquille finement striée en spirale et ondulée longitudinalement; t)ord interne de l’ouverture entièrement lisse; long. : 9 cm. ]j, undatum.
1. B. undatum Linn. (Buccin, Wtilk). — M., à une certaine profondeur, CC. ; ramené par les pêcheurs; comestibleses œufs, à coque parcheminée, forment une masse volumineuse arrondie, ressemblant à une éponge, et CC. sur l’estran.
G. PURPURA Bruguière
Coquille do coloration très variable, souvent d’un brun foncé ou avec des bandes spiralées foncées sur fond clair; long. : 3 cm. ^
1. P. lapillua Linn. (Pourpre, Purperslak). — M., à la limite de la marée basse, à l’extrémité des brise-lames, CC.; comestible ; ses œufs, à coque parcheminée, fixes les uns a côté des autres sur les pierres, ont la forme d’une urne.
I. Opisthobr anches
Oreillette et branchie (lorsqu'elle existe) situées en arrière du ventricule; yeux situés à la base des tentacules céphaliques; habitat marin.
I. coqaille.— II, VhiHneapertti, id. — IIl* Dmdrnnotu» arhoretcena.
— IV. Triopa claviger. — V. Doris tuberculata. — VI. Eoli$ papillota, — VU. Doto coronata. — Mil. Alderia modesta. — l.\. Limapontia nigra»
Une coquille visible extérieurement ou cachée dans le corps de ranimai qui offre un disque céphalique et une branchie plumeuse du côté droit. tectibuànches^ p, 242.
Pas de coquille ni de disque céphalique ni de branchie plumeuse du côté droit. ncdjbraxciies, p. 243.
G. UTRICULUS Brown
Coquille à premiers tours de spire cachés irar le dernier ; long. : 4 mm. JJ. truncatus.
Coquille à premiers tours de spire dépassant le dernier; . long. : 5 mm. U. obtu^us.
OPISTHOBRANGHES .
1. U. truneatus Montg. — M., à une certaine distance de la côte, AR.
a. tr. obtusus Montg. — M., comme le précédent, AC.
II. Nuclibraiiches
Ni brancbie primitive, ni coquille, ni manteau; corps extérieurement symétrique; ordinairement des branchies secondaires.
1. Tête offrant deux tentacules ordinairement renflés on massue
et lamelleux ; mâchoires présentes; régime carnassier. 2. Tête dépourvue de tentacules; mâchoires absentes; régime herbivore. _ '?■
2. Point de branchies disposées en étoile sur la ligne médiane ;
toujours des appendices disposés en rangées des deux côtés le long du dos. 3.
Des branchies disposées en étoile vers l’extrémité postérieure du corps ou vers le milieu du dos, autour de l’anus. 6. S Appendices dorsaux tuberculeux ou raineux; tentacules
céphaliques rétractiles dans un cornet basilaire. 4.
Appendices dorsaux simples; tentacules céphaü(iues_ non b^étractiles. 5- Êolldides.
Polycérides
OPISTHOBRxVNCHES.
Corps ramasse, ne portant d’autres appendices que les deux tentacules céphaliques rétractiles et les branchies également rétractiles. 4. Doridides
7. Des appendices disposés en une rangée longitudinale dé chaque côté du corps. 7. Hermaeides.
Pas d’appendices sur les côtés du corps. 8. Limapontiides.
G, TRITONIA Cuvier
Bord antérieur de la tête divisé en deux lobes ; appendices branchiaux très nombreux ; coloration en général rouge avec des taches bleues ; long. : 10 cm. T. Hombergi.
Bord antérieur de la tête non divisé en deux lobes; appendices branchiaux distants, au nombre de cinq ou six de chaque côté; coloration jaunâtre avec des taches bruneslong. : 2 cm. t. plebeia.
F. POLYCÉRIDES
1. Une rangée d’appendices filamenteux tout le long du corps do chaque côté et des appendices tuberculeux au bord antérieur de la fête; tentacules céphaliques rétractilesbranchies au nombre de trois et disposées en avant de
^ ^ -l. Triopa.
Corps non entièrement borde d’appendices; tentacules céphaliques non rétractiles ; branchies entourant l’anus. 2.
OPISTHOBRA.NCIIES.
2 Deux appendices en forme de massue près des branchies qui sont au nombre de sept à neuf; bord antérieur de la tête nrolonffé en lame dentée; tentacules céphaliques sans appendices.
Dne rangée do tentacules cylindriques de chaque côté des branchies qui sont au nombre de trois ; bord antérieur de la tète prolongé latéralement en deux courts tentacules ; tentacules céphaliques portant des appendices triangulaires à leur base. 3. AncBiA,
G. DORIS Linné
Branchies courtes, au nombre de douze au moins; corps grisâtre, nuancé de brun, couvert de petits tubercules , îonff • 15 mm Mlamellata.'
Branchies longues, au nombre de huit, bleuâtres, tachetées de blanc et de jaune; corps jaunatre, nuance de brun et de rougeâtre, couvert de nombreux tubercules; long. - 45 mm tuberculata.
■246 OPISTHOBRANCHES.
•j- 1. D. bilamellata Linn. — M., à une certaine profondeur et a 1 extrémité des brise-lames, C. ; CC. sur les Alcyonidtum rejetes sur la plage.
S. D. tuberoulata Cuv. — M., à une assez grande profondeur sur les pierres, AR. ’
Appendices dorsaux très nombreux, serrés les uns contre
les autres et se recouvrant plus ou moins sur les côtés du corps; corps large, d’un brun rougeâtre, tacheté de blanc ; long. : 25 mm. E.papUlosa.
Appendices dorsaux disposés en séries transversales séparées; corps allongé, blanchâtre, les appendices rouges au centre, blancs à l’extrémité et ornés d’un anneau orangélong. : 7 mm. aurantiaca.
S, Corps blanc, tacheté de rouge ; appendices rouges, tachetés de bleu, blancs vers leur extrémité; long. ; 12 mm.
A', coronata.
OPISTHOBRA^'CHES.
II. Pulmoné S
Point de branchie ; plafond de la cavité palléale organisé en poumon ; bord du manteau soudé avec le corps de manière à ne laisser qu un orifice respiratoire arrondi : habitent les eaux douces ou sont terrestres.
Tentacules céphaliques non rétractiles; Animaux d’eau douce rarement terrestres, et alors coquille petite, à dernier tour de spire aussi grand que tous les autres réunis et à ouverture dentee. jiàsovhatophoiies, p. 248.
U. entacules céphaliques rétractiles; Animaux terrestres ou vivant hors de l’eau sur les végétaux aquatiques, à coquille n offrant pas le dernier tour de spire aussi grand que tous les autres réunis lorsque l’ouverture est dentée.
STTLOMMATOPHORES, p. 253.
I. Ba S ommatophores
"ieux situés à la base des tentacules céphaliques qui sont au nombre de deux, triangulaires et non invaginables ; habitent ordinairement les eaux douces.
*■ '"'"J’”;""-,- /fo-f-OÜ.. _ III. Phy,R h„.,orum. - IV. P.
fontimUa. — \ AmpMfepha filntinosa. coquille. — VI. Limnam panqra. — VU L. glabra. —VIII. PlanorH» Unie. —IX, P.carinatua.— X. P.mrtex.
Animaux terrestres à coquille petite, oblongue, à dernier tour de spire très grand et à ouverture dentée et épaissie.
Animaux d’eau douce à coquille non dentée nféoaissie^à’
Coquille en forme de bouclier. !• Ascvios
Coquille spiralée. _ f.
2. Coquille allongée, à tours de spire contigus et non disposés
dans le même plan. .
Coquille en forme da disque, tous les tours de spire étant dans lo même plan, sinon, par monstruosité, tours de spire non contigus. . !>• Poikorbis.
3. Coquille à ouverture située’à gauche de l’animal; bords du
manteau prolongés en "lobes recouvrant en partie la coquille. 2. Piiysa.
Coquille à ouverture située normalement, à droite de l’animal.
G. ANCYLUS Geoffroy
Coquille calcaire, en ovale très court, à stries rayonnant de la pointe qui est élevée et située près du bord postérieur; long- : 7 mm. A. Jluviatilis,
Coquille cornée, très mince, _ en ovale allongé, à pointe émoussée, située vers le milieu ; long, : 5 mm.
A . lacustns.
1. A. fiuviatilis O. F. Müll. — Ruisseaux et rivières, sur les pierres, C., partout, sauf Camp.
250 PULMONÉS.
2. A. laoustris Linn. — Eaux stagnantes et canaux, sous les feuilles flottantes et sur les tiges des roseaux, AC., AR., partout, sauf J ur.; HB., RR.
G. PHYSA Draparnaud
Pliyses, Blaashorenslakken.
1. Coquille allongée, étroite, pointue, à ouverture allongée,
un peu moins longue que la moitié de la coquille; animal noirâtre; long. : 15 mm. p, Jiypnorum.
Coquille ovalaire, à ouverture ovale, presque aussi longue que les s/i de la coquille; animal jaunâtre, marqué de
2. Spire très courte, emoussée ; bord externe de l’ouverture plus
olové que le bord antérieur; long. ; 12 mm. P. fontinalis. »,pire moins courte, pointue ; bord externe de l’ouvertui’e pas plus elevé que le bord antérieur ; long. : 1 mm. P. acuta.
G. LIMNAEA Bruguière
Limnées, Poelslakken.
1. Ouverture toujours plus longue que la moitié de la coquille.
en general de beaucoup, sinon coquille petite; dernier tour de spire beaucoup plus grand que tous les autres réunis. 2
Ouverture au plus aussi longue que la moitié de la coquille, parfois un peu plus longue, mais alors coquille très grande ; dernier tour de spire au plus un peu plus grand que tous les autres réunis. 4.
2. Ouverture au moins au.ssi longue (jue less/i de la coquille, s! Ouverture de la longueur des s/s de la coquille qui ott're cinq"
tours de spire convexes ; bord externe de l’ouverture non élargi ; long, : 15 mm. z, peregra.
PULMONES.
L. stagnalis
Ouverture moins longue (|ue la moitié de la coquille ; tours de spire plus convexes, le dernier ne faisant pas spécialement saillie sur les autres; animal d’un noir verdâtre ; long. : 25 mm. L.palustris.
1, II. auricularia Linn. — Étangs, cours d’eau, sur les plantes aquatiques, AC.
2 II. limosa Linn., ovata Drap. — Fossés, étangs, cours d’eau,
Dernier tour de spire arrondi
Dernier tour de spire caréné. h.
PULMONÉS.
2. Coquille à 4-5 tours de s^jire, lisse, mate, pouvant atteindre 20 mm. de diamètre. p, corneus.
Coquille ne dépassant pas 7 mm. de diamètre, 3.
O. Loqiulle a 6-8 tours de spire très serrés et étroits; diam. : ^ mm. co^toTtiiS
Coquille à 3-4 tours de spire non serrés ni étroits. 4.
Coquille à carène située à mi-hauteur du dernier tour de
spire ; diam. : 2-3 mm. p, fontanus.
Coquille à carène située à la partie inférieure du dernier r. ® '• mm. P, nüidus,
I- Coquille nnoment striée, à dernier tour de spire orné généralement décotes transversales; diam. : 3 mm
■P» ’fl&îùtîlëUS
Coquille de 6 mm. de diamètre au moins, sans côtes transversales sur le dernier tour de spire 8.
Coquille très déprimée, no dépassât pas 10 mm. de diamè
tie , SIX tours de spire au moins, le dernier ayant une largeur moyenne de 1 mm. g
Coquille moins déprimée, dépassant 10 mm. de diamètrecinq tours de spire au plus, le dernier ayant une largeur moyenne de 4-.0 mm. 10.
9. Dernier tour de spire taisant saillie dans l’ouverture de la
coquille ; six tours de spire ; carène peu prononcée, située a la partie inférieure du dernier tour de spire; diam. : 5-9 mrn. p^ rotundatus.
Dernier tour do spire ne faisant pas saillie dans l’ouverture do la coquille; .sept tours despire; carène très prononcée, située à mi-hauteur du dernier tour de spirediam. : 6-10 mm. p, tovtex.
Carène située à mi-hauteur du dernier tour de spire; diam. :
12 mm. P.carinatus.
Carone situee a la partie inférieure du dernier tour de spire diam. ; 14 mm. p. complanatus.
II. Stylommatophores
Tentacules céphaliques au nombre de quatre, invaginables, cylindriques, les supérieurs portant les yeux à leur extremite, habitat terrestre.
„ . , . ,, n.infi Èeoaîe. — Ul» Vertigo antivertigo. — JV. Claugilialami-
l. SMcnen vlUn, - I . i.i. _ m. C. mUmta, id.- VII.
Mtd. oa.erure du '» “l"’''®' - IV. Bulfmiis micaU,. - «■ mbcy-
C. venlricoso, id _ \|| U. oiinlian».— XIII. H. caporot». — XIV. Xo-
x" pMuo^da. - XVI. du, a. «arpInaO...
1 Animaux vivant généralement hors de l’eau sur les végétaux
rua de l’ouverte sann dènts'et très minces, à dernier de spire Jus
grand que les autres réunis. 1. buccineides.
Animaux ne vivant pas survies végétaux aquati<iues, a ^ coiiuille autrement conformée ou invisible. 2.
2 Coqu lie invisible ou bien guere ou pas plus Haute que
large, sinon à dernmr tour de spire presque aussi grand que les autres réunis.
PULMONÉS.
Coquille beaucoup plus haute que large, à dernier tour de spire Dien moins grand que les autres réunis.
3. Coquille \isible ou cachée dans le manteau, et alo^^^oriiice respiratoire placé en avant- du milieu du bouclier constitue par ce dernier. ^
Coquille absente; orifice respiratoire placé en ^jSère du milieu du bouclier constitué par le manteau.
. Coquille invisible ou bien en forme de toupie et conique ou deprimee, discoïde, mince, transparente et brillante^ à ouverture non dentée, ou très mince, àgi-ande ouverture et trop petite pour renfermer entièrement l’animal.
, , 5- iimacides.
Coquille visible et ne présentant pas ces caractères.
G. SUCCINEA Draparnaud
Ambrettes, Amberhorenslakken.
° longue que la moitié de la
coquille; long. : H mm. g
de la coquille; long. : 9 mm. ‘ oblonga.
1. S. putris Linn , amphibia Drap. - Sur la vase et les joncs au bord des eaux, CC. ; var. elegms Risso, Pfeiferi allongée, de teinte plus fo^ée, longue, à tours de spire moins con-
prairies et les endroits sablonneux, CC.; var. aremria Boucb. à coijuille de teinte plus foricee, à ouverture plus arrondie et à tours
de spire plus convexes, AC.
Animaux offrant quatre tentacules céphaliques; coquille
longue de 3 mm. au moins. ^
PULMONES.
Animaux n’offrant que deux tentacules céphaliques ; coquille longrue de 2 mm. au plus. 2. Vebtigo.
3. Coquille en forme de fuseau, à ouverture compliquée de dents et de replis et pouvant être fermée par une plaque calcaire mobile. , 3. Claus.lu.
Coquille conique, à ouverture simple, sans plaque obturatnce.
G. PUPA Draparnaud
Maillots, Korreltjen.
1 Coquille presque lisse, à ouverture arrondie et offrant au plus une seule dent; long. : 3 mm. P . muscorum-
Plusieurs dents situées intérieurement près do 1 ouverture de la coquille. , . , • . '
3. Ouverture de la coquille offrant une dent sur le dernier tour de spire et une ou deux dents situées intérieurement près du bord interne; coquille régulièrement striee; long. : 5 mm. P. doholum.
Ouverture de la coquille offrant deux dents sur le dernier tour de spire, deux dents au bord interne et trois dents au bord externe. , . , i, j
3. Coquille régulièrement striée ; les trois dents du bord externe de l’ouverture prenant naissance au bord meme ; long. :8 mm. . P-secale.
Coquille lisse on striée irrégulièrement; les trois dents du bord externe de l’ouverture ne prenant jias naissance au bord même ; long. : 6 mm. P- avenacea.
P (Piipilla) musoorum Linn. — Sous les pierres dans les lieux secs et dans la mousse, CC.; var. edeninla Moq., sans dent à l’ouverture delà coquille, C., surtout dans les dunes.
P (Orcula) doliolum Brug. — Dans les herbes et sous les feuilles mortes, haies et buissons, AC., AR.
P. seoale Drap. — Sous les pierres et dans les crevasses des rochers. Cale., AC.
P. avenacea Brug. — Sur les rochers, Cale., C.
Ouverture de la coquille dépourvue de dents
Ouverture de la co(]Luille dentee; cociuille lisse; long.^.
2. CoquiUe^plus étroite, à stries indistinctes et à ouverture
arrondie ; long. : 2 mm. F. edentula.
PÜLMONES.
Coquille moins étroite, à stries très distinctes et à bord externe de l’ouverture un peu réfléchi; long. ; 1,5 mm.
4. Ouverture do la coquille offrant une dent sur le dernier tour de spire, une dent au bord interne et deux dents au bord extorne. pygmaea.
Ouverture de la coquille offrant au moins deux dents sur le dernier tour de spire, au moins deux dents au bord interne et au moins deux dents au bord externe. V. anlivertigo.
V. flsthmia) edentula Drap. — Dans l’herbe et sous les feuilles mortes d.ins les bois, AR. et local.
V. (Isthmia) musoorum Drap., minutissima Hartm. — Endroits humides, sous les pierres, Cale., AC.
de bMs* ~ pierres et les pièces
4. V. antivertigo Drap. — Prairies humides, sous les pierres et les pièces de bois, C.
Coquille lisse à l’œil nu
Coquille trè.s distinctement striée. 3
2. Plafond de l’ouverture de la coquille offrant quatre replis
internes visibles extérieurement sous Ibrme de lignes blanches par transparence; une dent sur le dernier tour de spire et une dent au bord externe de l’ouverture ; long • 12-18 mm. C lammaiâ
Plafond do l’ouverture n’offrant que deux replis internes •’ point do dent sur le dernier tour de spire, ni au bord
externe de rouverture; long. : 8-10 mm. C. parmla.
O. nord anterieur de l’ouverture de la coquille anguleux offrant une sorte de petit canal ; une dent sur le dernier lourde spire et une dent au bord externe de l’ouverture-
, c. hiplicata.
1501(1 anterieur de 1 ouverture arrondi. 4^
4. Coquille venirue, de coloration peu foncée, sans dent aii bord antérieur de l’ouverture, avec une dent sur le dernier tour de spire. g
Coquille non ventrue, de coloration très foncée offrant une dent au bord antérieur de l’ouverture et un nombre variable de dents au bord externe et sur le dernier tour de spire ; long, :12 mm. c. nigriems.
PULMONES.
Bord interne de l’ouverture portant un épaisissemènt en forme de V ; long. : 13 mm. , . . RolpUi.
Bord interne de l’ouverture portant un epaxsissement en forme d’X ; long. : 17 mm. C. ventricom.
1 O ïaminataMontf.— Sur les rochers et les troncs d’arbre,
" HB. et Jur., C. ; C. aussi à Forest près Bruxelles.
C narvula Stud. — Sur les rochers et dans la mousse,
’ HB. et Jur., C. ; C. aussi à Forest près Bruxelles.
O. nigricans Pultn. — Vieux murs, rochers, mousses, CC., partout, sauf BB .
Coquille peu ou point carénée
Coquille très fortement carénée sur le dernier tour de spire,
à bords do l'ouverture réfléchis en dehors et blancs; ombilic très large; coloration brune avec des bandes, transversales d’un brun plus foncé; diam. : 15mm.
. B lapicida.
à. Coquille convexe en dessus, à ouverture aiTondie ou ovalaire. 4
Coquille plane ou concave en dessus, d’un brun uniforme, à ouverture ayant la forme d’un trèfle par suite de l’épaississement irré^iuiier des bords qui sont blancs; ombilic très large ; diam. : 10 mm. B. obvoluta.
4. Coquille très aplatie, cornée, offrant des lignes brunes rayonnantes et des cotes transverses sur les tours de spire qui sont au nombre de six ou sept, le dernier n’étant pas très large ; ouverture ovalaire, à bords minces, sans bourrelet intérieur;ornbilic très large;diam. :0mm. B. rolundata. Coquille de coloration uniforme ou offrant des bandes brunes spiralées.
IPîJLMONÉS.
Coquille cornée, ne dépassant pas 2 mm. de diamètre, de
coloration uniforme, à ombilic toujoura très large, offrant quatre ou cinq tours de spire. 6.
Coquille dépassant de beaucoup 2 mm. de diamètre. 9.
6. Coquille à bords de l’ouverture minces et non réfléchis en
dehors. 7
Coquille très aplatie, d’un blanc vitreux, à bords de l’ouverture blancs, fortement étalés et réfléchis en dehors : diam. : 2 mm. e. pulcheUa.
Coquille lisse. g
Coquille brunâtre, très bombée, offrant une série de lamelles se projetant en pointes sur le dernier tour de spire ; r< S.aculeata.
O. Coquille très aplatie, blonde, semi-transparente et brillante, à quatre tours de spire ; diam. ; 1 miu. H. pi/gmaea. Coquille bombée, d’un brun foncé, mate, à cinq tours de spire; diam- : 2 mm. B. riipestris.
Coquille cornée, semi-transparente, de coloration à peu
près uniforme. 10.
Coquille d’un blanc opaque et offrant au moins une bande brune spiralée. 15.
10. Coquille poilue, à bords de l’ouverture sans bourrelet inté-
rieur.
Coquille glabre, à bords de l’ouverture offrant un bourrelet intérieur plus ou moins distinct. IS.
11. Coquille déprimée, brunâtre, à dernier tour de spire sans
trace de carène ; omliilio large ; diam. :8 mm. U. hisiMa. Coquille bombée, de couleur pâle, à dernier tour de spire un peu caréné ; ombilic étroit ; diam. : fl mm. E. serzcea.
12. Coquille peu bombée, à ouverture ovalaire, les bords offrant
un bourrelet intérieur très marqué ; ombilic petit ou médiocre. ^ 13.
Coiiuille très bombée, d’un blanc de lait, à ouverture ronde, les bords offrant un bourrelet intérieur peu marqué ; ombilic large; diam. : 20 mm. E. fruticum.
13. Coquille fauve, jilus bombée, grenue, à dernier tour de spire
un peu caréné et pas très large, à bords de l’ouverture un peu réfléchis en dehors; omliilio assez étroit; bourrelet de l’ouverture rouge; diam. 12 mm. _ H. incarnata.
Coquille plus déprimée, striée, à dernier tour de spire sans trace de carène et très large, à bords de l’ouverture non réfléchis en dehors. 14.
14. Coquille blanchâtre, 2ilus distinctement striée, à ouverture
plus arrondie ; ombilic médiocre ; diam. : 18 mm.
H. cantiam.
PÜLMOISES.
Coquille brunâtre, moins distinctement striée, à ouverture plus ovalaire; ombilic très étroit; diam. ; 10 mm.
H. carthusiana.
15. Coquille très aplatie, à peine striée, offrant plusieurs bandes
brunes spiralées, à bords do l’ouverture montrant un bourrelet interne peu distinct; ombilic extrêmement laru-e; diam. : 15 mm. B. encetorum.
Coquille bombée, striée ; bords de l’ouverture offrant un bourrelet interne très distinct; ombilic pas très large. 16.
16. Coquille moins distinctement sti'iée, offrant une seule bande
brune spiralée; ombilic plus étroit; ouverture moins arrondie ; diam. : 8 mm. H. candiduîa.
Coquille plus distinctement striée, offrant plusieurs bandes brunes spiralées souvent interrompues; ombilic plus large; ouverture plus arrondie; diam. : 10 mm.
H. caperatn.
17. Coquille ombiliquée, l’ombilic plus ou moins caché pouvant
n’êire représenté que par une légère fente; coquille presque aussi haute que large. 18.
Coquille non ombiliquée. 19.
Coquille d’un brun jaunâtre, marquée de nombreuses mar
brures et d’une bande d’un brun foncé; bords de l’ouverture réfléchis et d’un blanc pur; spire assez saillante; diam. : 20 mm. B. arhustorum.
Coquille blonile avec plusieurs bandes rousses; bords de l’ouverture non réfléchis et d’un blanc rosé : spire peu saillante ; diam. : 45 mm. il. pomatia.
19. Coquille notablement moins haute que large, d’une colora-
tion très variable, uniforme ou avec des bandes régulières foncées disposées eu spirale; diam. : 20 mm.
H nemoralis.
Coquille presque aussi haute que large, rugueuse, jaunâtre, avec de larges bandes irrégulières d’un brun noirâtre; diam. : 40 mm. H. aspersa.
G. ARION Férussac
1, Bords du pied d’une teinte uniforme; corps svelte, grisâtre ou roussâtre avec le dos foncé et des bandes latérales sombres; secrète un mucus jaune; long. ; 2, 5-4, 5 cm.
• • flOiCÇiïSlS
Bords du pied offrant des lignes transversales foncées; corps
s. Oriüce respiratoire petit, situé vers le milieu du bouclier constitue par le manteau; coloration d’un brun roussâtre plus ou moins foncé avec des bandes latérales noiressecrete un mucus jaune ; long. : 1 cm. A . fuscus.
üruice respiratoire grand, situé au tiers antéi-ieur du bouclier constitué par le manteau; coloration variable generalement uniforme, ordinairement rouge; sécrète un mucus transparent; long. : 10-1-2 cm. a. rufus.
Coquille très visible. g
Coquille invisible, cachée dans le manteau et ayant l’asnect
d’une iiellieule. g_ Liiir
2. Coquille à ouverture ordinaire, pouvant recouvrir tout l’ani-
mal lorsque celui-ci est contracté, le dernier tour rie snire étant normal. I Zomtes!
Coquille à ouverture très grande, trop petite pour renfermer tout 1 animal, le dernier tour de spire étant considérable.
, 2. VlTIUÎIA.
G. ZONIÏES Montfort
1. Coquille ayant la forme d’une toupie, conique, à spire elevee, de couleur fauve ; diani. ; 2 mm. Z.fulvus.
PULMONES.
Coquille discoïde, déprimée. 2.
g. Coquille non distinctement striée. . _ 3.
Coquille à striation supérieure très forte; ombilic assezlarge; dernier tour de spire très élargi; coloration fauve, plus pâle en dessous ; diam. : 4 mm. Z. radialuluSt
Coquille d’une couleur brunâtre uniforme, à ouverture ar
rondie ; dernier tour de spire peu renflé; diam. : 7 mm.
Z. wttidus.
Coquille de couleur différente en dessus et en dessous, ayant au moins 8 mm. de diamètre. S-
5. Coquille très aplatie, de couleur cornée, d’un blanc très bril-
lant en dessous; ouverture ovaLaire, presque perpendiculaire â l’axe : ombilic plus étroit; dernier tour de spire peu renflé; diam. : 10-12 mm. ^ Z. ceilarius.
Coquille moins aplatie, de couleur ambrée, d’un blanc rnat en dessous; ouverture ovalaire, oblique; ombilic plus large; dernier tour de spire plus renflé; diam. : 9mm.
Z nitidulus.
1. Z. (Coniilus) fulvufi O. F. Müll. — Endroits herbeux, sous les pierres et les morceaux de bois, AR . et local.
3. Z. nitidus O F. Müll. — Endroits humides, bords des fossés, sous les pierres et les détritus, C.
Z. crystalllnuH O. F. Müll. — Endroits humides, sous les
pierres et dans la mousse, C.
2 G. VITRINA Draparnaud.
Coquille verdâtre, à spire moins déprimée, à ouverture moins grande, fortement échancree par le dernier tour, formant un peu plus de la moitié du grand diamotre de la coquille; diam. : 5 mm. , . , . ^ ■ pellunda.
Coquille jaunâtre, à spire plus depritnee, a ouverture plus grande, très peu échancrée par î© dernier tour, lormant presQue les deux tiers du grand diamètre de la coquiUejdiam.: 8 mm. V. ma^or.
PULMONÉS.
r l^ois,
te^^ AC pierres et les feuilles mor-
2- y- major Fér. Sous les feuilles mortes et sous les pierres, HB., AR. ; Jur., C.
3, G. LIMAX Linné.
1. Bouclier constitué par le manteau chagriné et divisé en i”. caréné à partir du bouclier
«ii ^ extrémité; corps d’un brun roussàtre. tacheté de «A* • ’ f' Ü® courte bande longitudinale noire de chaque cote du boucher qui est arrondi en arrière, et une bande A dorsale ; sécrète un mucus blanc et
■n / i;' ’ tnarginatus.
Boucher constitue par le manteau strié et non divisé par un sillon ; dos non caréné ou caréné seulement à l’extrémité du corps. 2
g. Bouclier adhérent seulement à la partie postérieure qui * vii!r” 1 ® njï.lieu du corps, offrant une partie antérieure libre et mobile, orne de stries antérieures transverses et de s. ries postérieures non concentriques ni parallèles d’un brun foncé; sécrète un 1 5-3 cm"'^°*°''^ tenace et s’étirant en fils; long :
pasa^u “u
O rp concentriques. 3
S. Tentacules céphaliques jamais bleuâtres, très longs ou assez courts, mais alors corps presque lisse ; Animaux sécrétant un mucus blanc ou unieolore. 4
Tentacules céphaliques bleuâtres, guère plus longs que 1 espace s eteridant de l’extrémité antérieure du corps au oïd anterieur du bouclier qui est parfaitement arrondi en arriere; corps rugueux, large, jaunâtre, réticulé de noirâtre sur le clos, sécrétant un mucus jaunâtre ; long • Idem. 1. Jlavus.
4. Tentacules céphaliques supérieurs pas plus longs que 1 espace s étendant de l’extrémité antérieure du corns au bord anterieur du bouclier; taille médiocre; corus nresque lisse ou légèrement ridé. ^ ^ 5_
Tentacules céphaliques supérieurs au moins du double plus longs que l’espace s’étendant de l’extrémité antérieure du corps au bord antérieur du bouclier qui est anguleux en arriéré; taille grande; corps assez rugueux. 6
PULMONES.
5. Bouclier arrondi en arrière ; corps un peu rugueux, d un gris
cendré ou roussàtre, souvent ponctué ou rayé d’obscur; orifice respiratoire ordinairement bordé de blanc ; sécrète un mucus opaque blanc; long. ; 3-6 cm. L agrestis.
Bouclier un peu anguleux en arrière ; corps presque lisse, d’un cendré lileuàtre, verdâtre ou rose, olfrant ordinairement des taches irrégulières blanchâtres, une bande longitudinale blanche sur le dos et une bande noire de chaque côté du bouclier; orifice respiratoire ordinairement bordé de brun; sécrète un mucus transparent incolore; long :jq 9 cm. . L.arborum.
Stries concentriques du bouclier disposées autour d un
centre unique; espace s’étendant de l’extrémite anterieure du corps au bord antérietir du bouclier très court, bien plus court cpte la moitié de la longueur des tentacules céphaliques supérieurs qui sont très longs; corps plus rugueux, d’un noir cendré, souvent avec une ligne blanchâtre longitudinale sur lodos; dessous du pied de deux couleurs; long. ; 14 cm. , ctnereo-mger.
Stries concentriques du bouclier disposées autour de deux centres; espace s’étendant de l'extrémite antérieure du corps au bord antérieur du bouclier assez grand, environ de la longueur de la moitié des tentacules céphaliques supérh urs; corps moins rugueux, cendré ou jaunâtre, orné de taches noires réunies le plus souvent en lignes longitudinales ; dessous du pied unicolore; long. : 15 cm.
L. maximus Linn., cinereus O. F. Müll. — Bois, jardins
talus herbeux, caves, C.
SCAPHOPODES.
Iir. SCAPHOPODES.
Corps symétrique, fortement allongé dorso-ventralement ; manteau ouvert dans le dos, s’étendant comme un fourreau sur
les côtés et en arrière du corps;
^ pied allongé ; coquille formée ^ d’une seule pièce, en forme de tube ouvert aux deux bouts ; pas Dentalium cntaii.. ôe branchie.s ; bouche pourvue
d’une radula et située à l’extrémité d’un museau lobé à la base duquel se trouvent deux groupes de filaments contractiles et renflés à leur extrémité; point d’oreillettes ; connectifs pédieux et pleuro-visceraux renflés en ganglions; sexes séparés; Animaux marins fouisseurs.
Point d’yeux; coquille légèrement courbée.
G. DENTALIUM Linné
Coquille tout à fait lisse, écliancrée à son extrémité ; long. : 3,.') cm. D. entalis.
Coquille striée longitudinalement à l’extrémité supérieure qui n’est point écliancrée ; long. :3cm. D, tarentinum,
1. D. entalis Linn. — M., enfoncé dans le sable à une certaine
profondeur, AC.; coquille R. sur l’estran.
D. tarentinum Lmk. — M., comme le précédent, plus R
Bivalves, Acéphales ou Pélécypodes.
Corps symétrique; manteau divisé en deux lobes latéraux très étendus et dépassant de beaucoup le corps; coquille divisée en deux valvo.s, l’une à droite, l’autre à gauche, réunies à leur sommet par un ligament élastique antagoniste de deux muscles obturateurs qui sont situés l’un en avant, l’autre en arrière, et dont l'attache est indiquée par une impression à la face interne de la coquille ; l’attache du manteau au bord des valves détermine aussi une ligne qui peut présenter une sinuosité prononcée du côté postérieur (sinus palléal) lorsque les bords du manteau se soudent en arrière pour constituer un siphon rétractile ; pied généralement en forme de hache, servant à fouir le
sol, dirigé en avant; ventricule traversé par le rectum; ni tentacules, ni yeux, ni mâchoires, ni radula,' mais des lohes buccaux triangulaires; des ganglions pédieux et viscéraux; sexes séparés en principe ; hermaphrodisme secondaire chez la plupart des types fixés ; régime omnivore ; habitat aquatique.
Animal marin à valves de la coquille semblables, ayant la
forme d’un triangle à côtés arrondis et offrant deux longues rangées de dents à la charnière qui est anguleuse.
PROTOHIIA!fCIIIKS, p. 267.
Valves de la coquille n’ofifrant pas deux rangées de dents à la charnière, sinon coquille non triangulaire. 2.
2. Animaux marins à coquille sans sinus palléal, soit à valves
dissemblables, soit à charnière otfrant une longue série de dents ou des prolongements en forme d’ailes, soit à sommet de la coquille très rapproché de l’extrémité antérieure ou confondu avec elle.
llAKOBRANClirÉS, p. 268.
Un sinus palléal, sinon valves semblables, charnière n’offrant pas une longue série de dents ou ne présentant fjas de prolongements en forme d’ailes, ou bien sommet de la coquille non rapproché de l’extrémité antérieure, ou bien Animaux d’eau douce. .vétabranchiés, p. 271.
/, PR0T0BRANCHIÉ8.
Branchies n’occupant que l’arrière corps, portant deux rangées de lamelles courtes, otlrant l’aspect d’un peigne et libres à leur extrémité ; pied aplati en dessous, servant à la reptation ; point de sinus palléal; deux muscles obturateurs ; habitat marin.
Bords du manteau entièrement libres.
G. NUCULA Lamarck
Valves à bord interne crénelé ; coquille blanche, recouverte d’un épiderme olivâtre; long. : 1 cm. N. nucléus.
1. N. nuoleus Linn. — M., à quelque distance de la côte, AC. ; coquille R. sur l’estran.
//. MÉ80BRANCHIÉS.
Branchies complètement fixées, s’étendant sur une grande longueur de chaque côté du corps, à filaments allongés et pliés en deux vers le milieu de leur trajet, restant distincts, tout a fait libres ou très, peu anastomosés; point de sinus pailéal ni de siphon ; habitat marin.
I, Anomia ephippium — II. Area lactea, ralv® rue du c6té înlérleur. — III. Pecten variua. — IV. Modiolaria marmorata. — V. Jfotflola modfolu#.
Coquille à une valve aplatie, l’autre bombée, toutes deux
plus ou moins arrondies. 4.
Coquille à deux valves allongées, bombées, à s imet très rapproché de l’extrémité antérieure ou se contondant avec cette dernière. 4. Mytilides.
4. Coquille mince, plus ou moins translucide, la valve aplatie
offrant une échancrure par laquelle passe un appareil fixant l’animal aux objets immergés. 1. Anomiides.
Coquille épaisse, feuilletée, opaque, la valve aplatie sans échancrure. 5. Ostréides.
F. PECTINIDES
Une seul muscle obturateur; pied petit; bords du manteau portant des yeux nombreux. 1. Pectex.
m- 1. G. PECTEN Bruguière.
Peignes, Mantelschelpen.
1. Coquille ovalaire, à côtes armées d’épines parfois effacées;
oreillettes inégales ; coloration très variée; haut. :5 cm.
P. varius.
Coquille arrondie, à côtes sans épines. 2.
F. MYTILIDES
1. Coquille striée à ses deux extrémités, trapéziforme, assez
mince. 1. Modiolaria.
Coquille non striée à ses deux extrémités. 2.
2. Sommet de la coq uille distinct de la pointe ; valves ovalaires,
recouvertes d’un épiderme filamenteux. 2. Modioia. Sommet de la coquille se confondant avec la pointe; valves oblongues, en forme de coin, recouvertes d’un épiderme non tilamonteux. 3. Mytilüs.
G. MYTILUS Linné
Coquille généralement d’un bleu foncé, recouverte d’un épiderme noirâtre; long. : jq. 6 cm. M. eduUs.
1. M. edulis Linn. (Moule. Mossel). — M., sur les piloti.s, les brise-lames, etc., CC. ; var. galloprovincialis Lmk. à coquille large et comprimée, sur les objets constamment immerges, AC. ; var. incurvatvs Penn. à coquille étroite, très bombée et un peu recourbée, à la limite du flux sur les objets immerges pendant un temps très court, AC. ; élevé dans le bas Escaut.
G. OSTEEA Linn
Coquille d'un brun verdàti'O, couverte de crêtes prononcées dans la vieillesse; diam. : jq. 12cm. O. edulis.
1. O. edulis Linn. (Huître, Oester). — M., fixé aux pierres et aux blocs de rochers à une profondeur de 20 à 40 m., AC.; élevé dans des buîtrières à Ostende, à Nieuport et à Blankenberglie, et dans le bas Escaut.
77/. MÉTABRANCHIÉS.
Branchies complètement fixées, s’étendant sur une grande longueur de chaque côté du corps, à filaments indistincts par suite d’anastomoses établies entre eux et entre les deux branches dont ils sont constitués, et offrant l’aspect d’une double lamelle.
1. Valves sans sinus palléal, recouvrant entièrement l’animal.
Valves offrant un sinus palléal ou ne recouvrant pas entièrement l’animal ; habitat marin. 3.
'oquille non couverte de côtes. sUBurmucÈs, p. 272. ,.'.jijle couverte de côtes rayonnantes. cARniACÉs, p. 279.
v,va,“*'e fermée, les valves ayant leur contour dans un
même plan. , , 4.
Coquille bâillante, au moins a 1 une de ses extrémités, les valves n’ayant p>as tout leur contour dans un meme plan. , . .
4. Coquille plus ou moins triangulaire, smon mince, à surface
ni réticulée ni couverte de côtes concentriques.
• TELLINÂCÉS, p. 276,
LAMELLIBRANCHKS.
Coquille quadrangulaire ou arrondie, épaisse, à surface réticulée ou couverte de côtes ou de stries concentriques.
VÈ!fÉRACÉS, p. 278.
5. Point de pièce libre accessoire à la charnière; coquille renfermant tout l’animal. _ .MK.tcés, p. 280.
Au moins une pièce libre accessoire à la charnière, ou coquille ne recouvrant qu’une très petite partie de l’animal. PHOLADACÈS, p. 282.
I. Suhmytilacés
Branchies lisses; point de sinus palléal; point de siphon en général.
I. Montacuta l'erniginnaa. — 11. Kellya êuborbicularU. — llf. Pjsjdium amnicum. — IV. P. pitsillam. — V. Sp/merium oalicuîatum. — VI. S. corneum, — VU- Unie pio^ torum, charnière â la valre ganche. — VUI. (J. margaritifer, Id. — IX. Dreiassnaia polymorpha.
1. Animaux marins à coquille ne ressemblant pas à celle de la
Moule. 2.
Animaux d’eau douce ou des eaux saumâtres. 4.
I. PtSIDIDM
C^uille iilus ou moins arrondie; animal offrant en arrière
, ;Hu siphon bifide formé de deux tubes partiellement ^ 2. Sphaebiühi.
1 loa 1. G. PISIDIUM Pfeiffer.
R^'ValvKs offrant des côtes très apparentes, inéquilatérales, plus longues que larges, non aiipendiculées près du sommet; long. : 1 cm. , P- amnicum.
Valves lisses ou simplement ornées de stries de croissance. 2.
2. Valves presque équilatérales, presque aussi larges que longues; long. : 3 mm. P.pusillum.
Valves inéquilatérales, plus longues que larges; long. ; 5 mm. P. casertanum.
G. SPHAERIDM Scopoli
Cyclas Bruguière.
1 . Sommet des valves, près de la charnière, élevé en une proéminence saillante limitée par une strie plus distincte ; coquille plus longue que haute, comprimée, mince, lisse, jaunàire: long. ; 9 mm. S. caUculatum.
Sommet do la coquille obtus. •
O Coquille iiresiiue globuleuse, à valves arrondies, pas ou à neine siriées, minces, de couleur cornée; long. ; 12 mm.
* À' corneuni.
Coquille moins bombée, à valves ovalaires, distinctement striées, assez éiiaisses, d’un brun verdâtre ; long. ; 20 mm.
G. tINIO Philipsson
Outre les dents situées à la charnière à la partie antérieure de la cocpiille, il existe à la partie postérieure rie la valve droite niie longue dent reçue entre deux lames allongées de lu valve gauche; coquille recouverte d un épiderme
plus ou niidns clair. ,, , , , , .T"
La longue dent de la partie postérieure de la valve dre-*réduite à un bourreW.; point de lames allongées partie iio^terieure de la charnière de la valve gauc.bf coquille épaisse, recouverte d’un epiderme noua ovale allongé, brièvement arrondie en avant, medio„. jment allongée et arrondie en arrière, à bord inferieur presque droit; long. : 9 cm. U. margaritifer.
Coquille plus bombée, en ovale allongé, plus irrégulière
la région postérieure étant allongée et plus ou moins rétrécie, recouverte d’un épiderme sans radiations et de coloration assez uniforme. 3.
■Coquille moins bombée, brièvement ovalaire, non atténuée, mais arrondie en arrière aussi bien qu'en avant, épaisse, à bord inférieur presque droit, recouverte d’un épiderme olivâtre à radiations vertes partant de la charnière ; long. : 6 cm. U. hatams.
3. Bord inférieur des valves droit ou concave ; coquille plus
mince, en ovale allongé, plus fortement atténuée en arrière, recouverte d’un épiderme plutôt verdâtre ; long. ; 8 cm. U ptetorum.
Bord inférieur des valves convexe; coquille épaisse, en ovale large, recouverte d’un épiderme plutôt brunâtre; long. ; T cm. U. tumidus.
Oonacides
2. Coquille mince, ovalaire ou faiblement triangulaire, aplatie,
parfois un peu convexe et un peu épaisse, mais alors non triangulaire; animal à siphon formé de deux tubes séparés. 1. Tellinides
Coquille plus ou moins épaisse, triangulaire, convexe; animal à siphon formé de deux tubes soudés ensemble.
r: Mactrides.
G. TELLINA Linné
1. Coquille assez épaisse, assez bombée, en ovale arrondi, lisse, mate, de coloration très variable, souvent d’un jaune
citron ou rose; long. : 2,5 cm. T. soHdula.
luLU OA. H j
JA (nyXiJiom.
Coquille plus mince, aplatie, en ovale allongé, brillante. 2. 2. Coquille lisse, médiocrement pointue et moins allongée en arrière, de coloration variable, souvent rose; long. : 2,5 mni. _ T. tennis.
Coquille à valve droite obliquement striée, très pointue et plus allongée en arrière, blanche; long. ; 2 cm.
T. fabula,
G. MACTRA Linné
Mactres, Strandschelpen.
] . Coquille assez mince, plus brillante, équilatérale, jaunâtre, avec des bandes brunes rayonnantes plus ou moins distinctes; long. : 6 om. M. stuUorum.
Coquille épaisse, plus mate, sans bandes rayonnantes, de taille moindre. 2.
2. Coquille équilatérale, ovalaire, lisse; long. ; 4 cm. M.solida.
Coquille inéquilatérale, obliquement tronquée antérieurement, en triangle scalène, offrant des stries concentriques plus ou moins distinctes; long. : 3 cm. M, subtruncata.
1. M. Btultorum Linn. — M., sur la plage, dans les flaques et à la limite de la marée basse, C.
2- M. solida Linn. — M., à une certaine distance du littoral, C.; valves dépareillées CC. sur l’estran.
5. M. subtrunoata Da Costa. — M., comme le précédent, CC. • valves dépareillées excessivement C. sur l’ostran.
III. Vénéracés
Branchies plissées; un siphon et un sinus palléal.
Coquille offrant deux ou trois dents à la charnière ; animal à siphon assez long, formé de deux tubes plus ou moins séparés. I. Véuérides.
•Tapes pullaster, cAlé interne de la VÉNÉRIDESr
l. CoquUle arrondie, à valvesornées
léa! et lee dent Impressions mna- r
cuiaires. de lortes stries concentriques.
Coquille oblongue, plus ou moins quadrangulaire, à valves ornées de stries très fines, leur bord intérieur lisse.
O T, J • t • • Tapes.
G. TAPES Mühlefeldt
Coquille presque lisse, assez brillante, peu allongée, ordinairement ornée de dessins en zig-zag rougeâtres; long. :
4 cm T. virgineus.
Coquille plus allongée, mate, jaunâtre, à surface treillissée ; stries concentriques plus fortes que les stries rayonnantes; sinus palléal très grand; long. ; 5 cm. T. puUaster.
1. T. Virgin* us Linn. — M., à une assez grande distance de la
côte, AC.
2. T. pullas’ er Montg. — M., à une petite profondeur, enfoncé
dans le sable ou dans les trous des pierres, C. ; la coquille obligée de prendre en grandissant la forme de l’excavation ou elle est logée, subit des déformations considérables ; valves dépareillées C. sur l’estran.
TV. C ar diacé s .
Brancliies très plissées; un siphon très court; point de sinus palléal.
Animal à siphon formé de deux tubes largesetcourts à peine séparés.
Caudium
1, G. CARDIUM Linné.
Bucardes, Zandschelpen.
1. Coquille moins bombée, à côtes peu prononcées, plus hauteque large; haut. : 5 cm. C. norvegicumr
Coquille plus bombée, à côtes très prononcées, pas plus haute que large. g
2. Valves arrondies, offrant sur les côtes des épines qui sont triangiilaireaetas.sezcourtes; diam.;6cm. C.echinatum. Valves plus ou moins triangulaires, à côtes dépourvues d’epines; diam. : 3,5 cm. C. edule.
O. sdule Linn. (Kolc). — M.. enfoncé dans le sable à la
limite de la marée basse, CC. ; valves dépareillées excessivement C. sur l’estran; comestible.
Branchies très plissées; un siphon très allongé; un sinus palleal; bords du manteau plus ou moins soudés; pied souvent réduit; coquille bâillante.
1. Coquille jamais énormément plus longue que large. 2. Coquille énormément plus longue que large, presque cylin-
drique, à bords parallèles. 2. Solénides.
Coquille grande et épaisse, pourvue d’appendices ou de
dents a la charnière ; Animaux ne perforantpas les pierres.
r. -11 J Myides.
Coquille petite et mince, sans appendices ni dents à la charnière ; Animaux perforant les pierres. 3_
S. Coquille bâillant fortement en arrière, à sommet éloigné dé la pointe. 3_ Saxicavides.
Coquille baillant fortement en avant, a sommet très rapnroché de la pointe. 4. Gastrochaenides.
L AMELLI BRANCHES .
F. MYIDES
Coquille fortement bâillante aux deux extrémités; valves ornées de stries concentriques, celle do gauche offrant à la charnière un appendice en forme de cuiller. 1. Mïa. Coquille faiblement bâillante aux deux extrémités; valves ornées de stries concentriques, celle de gauche n’oflfrant point d’appendice en forme de cuiller à la charnière.
G. SOLEN Linné
Manches de couteau, Mesheften.
1, Coquille très nettement courbée, solide, à extréniité anté-
rieure non plissée ; charnière offrant deux dents à la valve gauche et une à la valve droite; long. : 11 cm. S. ensis.
Coquille droite ou faiblement courbée. . ,
2. Coquille légèrement courbée, fragile; extremite anterieure
non plissée ; charnière offrant deux dents à la valve gauche et une à la valve droite ; long. : 18 cm. S. siliqua. Coquille tout à fait droite, solide; extremite antérieure offrant un pli; valves pourvues chacune d’une dent à la charnière; long. : 12 cm. S. vagtna.
1. S. enBls Linn. — M., enfoncé dans le sable à la limite de la
marée basse. AR. ; valves dépareillées C. sur l’estran entre Nieuport et La Panne, AR. ailleurs.
G. SAXICAVA Fleuriau
Co((uille à extrémité antérieure très courte, tronquée en forme de demi-lune près de la charnière, puis allongée en coin; des stries denticulées chez l’adulte; long. : 1,5 cm. S- arctica.
Coquille à extrémité antérieure large et arrondie; pas de stries denticulées chez l’adulte ; long, :3 cm S. rugosa.
1. S. arotica Linn. — M., perfore les pieri'es à diverses pro-
fondeurs, AR.
VI. P h oladacés
Branchies plissées; un siphon très développé; un sinus palléal; bords du manteau soudés; pied réduit ou nul; coquille bâillante, sans ligament à la charnière.
I. PAoIascand;da,coqaille vue de la charoière. — II. Ter«do naval»#. — lü, /d., Taire de la coquille.
LAMELIJBRANCHES.
Coquille grande, recouvrant tout l’animal. 1. Pholadides.
Coquille très petite, ne recouvrant que l’extrémité antérieure de l’animal qui a l’aspect d’un ver allongé et qui perfore les pièces de bois. 2. Térédinides.
G. TEREDO Linné
Valves blanches, striées, offrant deux lobes triangulaires et le troisième, parfaitement arrondi, se projetant anguleusement sur son voisin du côte interne ; tube non divisé par des cloisons; long, des valves: 7 mm.; long, de l’animal : 20 cm. P- navalis.
1. T. navalia Linn. (Taret, Paalworm). — M., dans les pilotis et les pièces de bois amenées par les flots, C.
CEPHALOPODES.
II. GÉPHALOPODES
Pied constituant : 1“ un entonnoir par lequel l’eau s’échappe de la cavité du manteau; 2” des tentacules entourant la bouche; deux paires d'organes segmentaires, l’une servant de reins. 1 autre de conduits excréteurs des produits génitaux qui tombent dans une cavité constituant avec le péricarde le reste du cœlome ; corps symétrique, à dos fortement bombé, à manteau très développe en arrière; système nerveux concentré, entouré de pièces cartilagineuses; deux grands yeux céphaliques; une radula et deux mâchoires cornées constituant une sorte do bec de Perroquet renverse; tube digestif offrant un trajet ascendant dans la région dorsale, et se recourbant ensuite pour aboutir à l’anus qui s ouvre sur la ligne médiane en arrière dans la cavité du manteau; sexes séparés; régime carnassier; habitat marin.
I. DIBRANCHIAUX
Deux branchies dans la cavité du manteau ; coeur à deux oreillettes; entonnoir entier; tentacules transformés en bras couverts de ventouses; yeux fermés par un cristallin; une poche à encre près de l’anus; peau renfermant des chromatophores qui en font varier la teinte.
I. Sepiola atlanUaa, — U, Loligo coquille. — lll* Sepia Rupsltaria, id.
Dix bras céphaliques, dont deux, plus développés que les autres ; une coquille interne en forme d’osselet.
, . décapodes, p. 284.
Huit bras céphaliques ; pas de coquille interne.
OCTOPODSS, p. 287.
I. PÉCAPOBES
Bras céphaliques au nombre de dix, dont deux, dits tentaculaires, plus développés que les autres et élargis à l'extrémité;
CEPHALOPODES.
ventouses pédiculées et pourvues d’un anneau corné; une coquille à l’intérieur du corps , logée en avant dans un repli du manteau ; celui-ci non soudé à la tête, étalé en nageoire à droite et à gauche et pourvu sur ses bords d’un appareil de fermeture cartilagineux; pas de paupières.
1. Coquille ayant la forme d’un osselet corné, mince et trans-
parent; nageoires larges, ne s’étendant pas tout le long du manteau. 2.
Coquille ayant la forme d’un osselet calcaire large et épais ; nageoires étroites, formant une bordure qui s’étend tout autour du manteau. 4. Sépiides.
G. LOLIGO Lamarck
Nageoires s’étendant sur les deux tiers de la longueur du corps et formant un losange par leur réunion en arrière ; corps assez large, non terminé en pointe allongée; bras tentaculaires allongés, à ventouses disposées en quatre sériés, celles du milieu du bras allant graduellement en croissant, les externes et les extrêmes un iieu plus petites, toutes sensiblement semblables; rosé avec de nombreuses taches sombres sur la dos ; long. : 50 cm. /,. Forbesi. Nageoires séparées en arrière, courtes, n’occupant que 1 extrémité postérieure du corps qui est très pointue • corps cylindrique; bras tentaculaires assez courts, à ventouses offrant la même disposition; transparent avec des taches rouêreàtres sur tout le eor^js; long-.: 10cm.
. L. subvlata.
i. Forbesi Steenst, vulgaris Forbes et Hanley (Calmar). — M., sur le littoral, AU. ’
subulata Lmk., media Forbes et Hanley. — M., sur le littoral, S0 péchant en été aux estacades, AC.
G. SEPIA Linné
Osselet ovalaire, blanc; animal d'un brun foncé sur le dos. zebre de lignes et de taches blanches, bleuâtre et taché de rose sur le ventre ; long. : 25 cm . S. officinalis.
Osselet lancéolé, en partie d’un rose tendre en dessus • animal plus étroit, pâle, nuancé de rougeâtre sur le dos' à bras tentaculaires se terminant par une courte massue ’ long. : 10 cm. ,5. Rupellaria.
offieinalis Linn. (Seiche, Saats ou Inktvisch). M à
une certaine distance de la côte, AC.; osselet (Biscuit de mer Zeeschuim) sur l’estran, C. ; œufs (Raisins de mer, Saatsebollen) noirs et reunis en grappes, fixés aux Algues rapportes assez souvent par les pêcheurs. *
II. PLATHELMINTHES
Helminthozoaires ayant ou ayant eu comme caractères : corps plat, dépourvu d’appendices; cœlome en tout ou en grande partie oblitéré, ne communiquant pas directement avec les organes segmentaires ; un vaisseau sanguin latéral de chaque côté du corps; développement avec ou sans métamorphoses, mais sans trochosphère.
r. J, Van Beneden — Rerherchtt »ur la Faum littorale de Belgique. TarbellarUe.
Hém. Acad Belg., XXXII, l!)60.
P. J. Van Beneden et Hesse. — Rech9rche9 aur Ufi Bdellodta (Ilirudinéea) et les Tré.
matodes marina. Illém. Acad. XWIY, 18C3.
1 . Animaux marins vermif'ormes à corps mince et très allongé, entièrement couverts de cils vibratilos, sans ventouses et non parasites, ou parasites de Crabes, ou encore à corps court avec une ventouse postérieure, mais alors parasites de Lamellibranches. néuertibxs, p. 288.
Animaux à corps court, ou très allongé, mais alors parasites décolorés vivant à l’intérieur du corps d’autres Animaux et non de Lamellibranches, ou assez allongé, et alors offrant une ventouse postérieure et dépourvus de cils vibratiles, ou encore Animaux d’eau douce. 2.
NEMERTIENS.
2. Animaux pourvus d’une ventouse à l’extrémité postérieure du corps, parasites externes et non décolorés, non couverts de cils vibratiles et offrant une segmentation externe plus ou moins distincte. HiituomÈEs, p. 291.
Animaux dépourvus de ventouses et couverts de cils vibratiles, sans apparence de segmentation, ou bien Animaux p^asites avec une ou plusieurs ventouses, mais alors décolorés. plitodes, p. 295.
I. NEMERTIENS
Corps a[)lati, en général très allongé, entièrement couvert de cils vibratiles, segmenté intérieurement; organes segmentaires plus ou moins nombreux, tous réunis en un canal excréteur de chaque coté; coelorne repré,senté par des paires de sacs aux depêns do la paroi dosQUols so développent les orjjanes g'énitaux i tube dig-estif simple, terminé par un anus; système circulatoire constitué d’un vaisseau dorsal réuni par des anastomoses à de forts vaisseaux latéraux; sj'stéme nerveux formé de deux bandelettes situées plus ou moins sur les côtés du corps et reunies antérieurement dans le dos au dessus d'une trompe rétractile située à l’extrémité antérieure dans une gaine et indépendante du tube digestif auquel elle est superposée ■ sexes séparés; souvent des métamorphoses; habitat marin.
"'“'s;"*?!'*'” '* AnncUd,. Part t. JV«m.rI.a»s. London,
Hnbrecht, — Tha Ornera ar Europmn Nemerleanr arlllrallt, revlied, with deacriptlon of soveral i\ew Speoies. Note# Leyden Museom, XLIV, 1880,
I. Carinella tinearia. — IJ. Lineua geaserenaia. — Hl. /d., agrandissement de la télé, — IV. Cerebratulua bilinealua. y. Tetraatemma eandiduni. — \l. Nemertaa cafr cinophila. — Vil. /d., logé dans sa gaine. — Vlll. ^^oUaoobdalla groaaa.
Tète sans fentes latérales allongées
Tête offrant de chaque côté une fente allongée; trompe dépourvue de stylets; Animaux non parasites.
sCHizoïyÉyiERTiEySf p, S89,
NEMERTIENS.
2. Trompe dépourvue de stylets ; pas d’ysux ; Animaux non parasites. pALAEONÉaaRTiENS, p. 289.
Au moins un stylet à la trompe et des yeux, sinon Animaux parasites. hoplonèhertiens, p. 290.
II. SCHIZONÉMERTIENS
Corps entouré de deux couches musculaires, une interne circulaire, une externe longitudinale, entre lesquelles sont placées les bandelettes nerveuses; trompe dépourvue de stylets.
Tète offrant de chaque côté uno fente allongée. 1. Linéides. 1. F. LINÉIDES.
Corps très étroit et extrêmement allongé, pourvu de plusieurs yeux à la région antérieure, se pelotonnant sur lui-même. I;
Corps moins étroit et bien moins allongé, un peu élargi en avant, sans yeux distincts, ne se pelotonnant pas sur lui-même. CEnEitRAmus.
]. G. LINEDS Sowerby.
Corps de coloration plus ou moins foncée avec des lignes
longitudinales surtout distinctes sur la tete qui est un peu élargie; long. : jq. 10 m. L. marinus.
Corps dépourvu de lignes longitudinales. _ 2.
2. Museau plus large que le reste du corps ; coloration variable,
l’extrémité antérieure étant généralement plus foncée; long. : 15 cm. L- gesserensis.
NEMERTIENS.
Museau pas plus large que le reste du corps qui est plus allongé; coloration variable, l’extrémité antérieure au moins étant généralement rouge; long. ; 30 cm.
G. TETRASTEMMA Ehrenberg
Région antérieure un peu dilatée ; yeux disposés en carré ; coloration Jaunâtre ou verdâtre ; long. : 3 cm.
T. candidum.
Région antérieure pas plus large que le reste du corps; yeux disposés en rectangle, les deux paires étant éloignées l’une de l’autre; coloration rosée; long. : 2 cm.
T. flavidum.
HIRUDINEES.
II. HIRUDINÉES
Corps plus ou moins aplati, pourvu d’une ventouse à chaque extrémité, non couvert de cils vibratiles, segmenté intérieurement et en apparence extérieurement; organes segmentaires nombreux, indépendants; cœlome oblitéré; tube digestif formé de plusieurs dilatations disposées les unes derrière les autres et terminé par un anus situé dorsalement à l’extrémité du corps; système circulatoire constitue d’un vaisseau dorsal reuni par des anastomoses à de forts vaisseaux latéraux ; système nerveux formé d’une chaîne ganglionnaire veutra.l6 reunio antérieurement à un cerveau situé au dessus du tube digestif; glandes genitaies multiples, à conduits excréteurs propres j hermaptirodisme; œufs pondus dans un cocon ; point de métamorphoses ; parasites externes, généralement aquatiques.
Moqain-Tandon. — Jdorkogravhie de la Famille des Hirudinées. éditùjn. Pans,
HlllUDIlSEES.
I. PontobiU-lla muricata. — II. Visoicola geomttra. 111. Clepsine sexocvlata, — IV» C. bioculata. — V, C. marginata, exlrémiié aatérieure. — VI. Aulastomum giilo. — VU. Nephclis octoculata.
Bouche munie d’une trompe ; corps cylindrique, ou aplati et large ; sang blanc. 1. Rhynchobdellides.
Bouche munie de trois mâchoires; corps aplati et allongé; sang rouge ; ■ventouse antérieure non séparée du corps par un étranglement. 2. Gnathobdellides.
C. bioculata
Six yeux. _3.
3. Corps transparent et lisse, peu élargi, longuement rétréci
en avant, à bords très finement denticulés, jaunâtre avec do petits points obscurs; long. : 1 cm. C. heteroolita. Corps très pou transparent et tubercule en dessus, très élargi, brièvement rétréci en avant, à bords largement crénelés, cendré, rayé longitudinalement de brun et tacheté de blanchâtre; long. : 2 cm. C. sexoculata.
Corps médiocrement aplati, _se contractant en olive; yeux
au nombre de dix ; coloration foncée. 2.
Corps plus aplati, enroulable; huit yeux seulement; coloration pâle. 4, Nepiiklis.
2. Corps dentelé sur les bords; annulation très distincte; anus
extrêmement petit; mâchoires à denticulés très nombreux. 1* Hnmoo.
HIRUDINEES.
Corps non dentelé sur les bords; annulation peu distincte; anus moins petit; mâchoires àdenticules peu nombreux.
3. Mâchoires dentelées; ventouse postérieure assez grande; anus petit, peu visible. 2. Hibmopis.
Mâchoires offrant de simples plis saillants ; ventouse postérieure assez petite ; anus très large et très apparent.
G. HIRUDO Linné
D’un brun verdâtre foncé, plus ou moins varié de roux en dessus ; dessous jaune avec une bande longitudinale de cliaque côté et des taches noires plus ou moins nombreuses ; long. : 10 cm. H. medic.inalis.
1. H. medioinalisLinn. (Sangsue médicinale, Bloedzuiger). — Introduite de la France et do la Hongrie et élevée dans des marais en Campine.
G. HAEMOPIS Savigny
Dos roussâtre ou olivâtre avec six rangées de petites taches noires; bords orangés ou jaunâtres ; ventre noirâtre, plus foncé que le dos ; long. : 10 cm. S. sanguisuga.
1. H. sanguisuga Bergm., voraco Moquin (Sangsue des Chevaux). — Eaux vives, suçant le sang des Animaux à sang chaud et s’introduisant dans les cavités naturelles, AR.
G. NEPHELIS Savigny
Corps très allongé, rosé, rougeâtre ou grisâtre, un peu transparent; long. : 3-5 cm N. octoculata.
1. N. ootooulata Bergm., vulgaris O. F. Müll. — Dans toutes les eaux douces, sur les végétaux, dévorant les petits Animaux, CC. ; cocon renfermant les œufs, aplati, ovalaire, fixé à la face inférieure des feuilles flottantes.
POLYCLADES.
PLATODES
Corps généralement aplati; une seule paire d’organes segmentaires • cœlome oblitéré ; tube digestif dépourvu d’anus ; système circulatoire absent ; système nerveux réduit à un ganglion antérieur et à quelques nerfs; hermaphrodisme; souvent des métamorphoses.
Hallez* — Catalogi^e des Turbellarids {Rhaidoveslides, Trielades et Polycîade/t) du Nord delà France et de la côte Boulonnaise, Ker. Iliol. do ?iord de la Prance> H, IV, V, 1890-93.
Monticelli. fîJonco de»;!» Elminti a Wimereax nella primavera de! 1889.
Bull. ScieDt. France et Belgique, Wll, 1890.
1. Animaux vermiformes non globuleux, sinon parasites. 2. Animaux marins globuleux et transparents comme du
cristal. ctésophohes, p. 296.
2. Corps entièrement couvert de cils vibratiles et dépourvu de
ventouses ; Animaux non parasites. 3.
Corps dépourvu de cils vibratiles, offrant des ventouses ; Animaux parasites. 4-
Corps non segmenté, en forme de feuille, avec ou sans
queue, n’offrant pas do prolongements à l’extrémité antérieure, mais très souvent une ventouse ventrale ; parfois allongé, mais alors à extrémité antérieure très grosse ou offrant une ventouse uni(iue et pas de crochets.
TnÉv.tronKs, p. 306.
Corps en forme de rulian, à plusieurs ventouses ou prolongements antérieurs et toujours sans ventouse ventrale, généralement segmenté, sinon à extrémité antérieure ou bien non renflée ou bien offrant des crochets ou plus d’une ventouse; parfois organismes ressemblant à un clou de Girofle ou encore à une vésicule enfouie dans les tissus d’autres Animaux. cesi'ooes, p). 318.
II. CTÉNOPHORES
Corps montrant à la surface huit côtes de cils vibratiles condensés en palettes; bouche située au pôle opposé à celui du ganglion nerveux; intestin ofl'rant huit branches jirincipales s’étendant sous les côtes; point de glandes génitales particulières: produits génitaux naissant dans les parois de l’intestin et tombant dans sa cavité ; point d'organes segmentaires ; des métamorphosés; habitat marin.
III. TURBELLARIBS
Corps entièrement couvert de cils vibratiles ; intestin otfrant au plus trois branches principales ramifiées ; des glandes génitales à conduits excréteurs propres; des glandes vitellogènes ; un seul orifice génital ; pas de métamorphoses ; Animaux non parasites et dépourvus de ventouses.
d© Mftn. — Bfjdtaffe iot da h'ennfê der A’aderlandecfif ^oeiwater^Tnrlfelldrienf
beneven/i ecnt üesehfijvinff van nieuwe Soorten. Tijdscbr. Wederl. DUrkand. Yereeaig*, I, 1873.
Corps très aplati, à tube digestif, visible par transparence, très ramifié. triclxdbs, p. S9T.
Corps peu aplati, parfois arrondi, à tube digestif non ramifié. RHABOOCOELIENS, p. 299.
I. TRICLADES
Intestin offrant trois branches principales très ramifiées; bouche ventrale; corps très aplati; Animaux marins, d’eau douce ou terrestres.
Diosing» — Reviêion der TarhellarUn. Âbtheilung : Dendrocotlen. SUzangsb. mat.natiirw. Classe Akad. Wieii,XUV, 1861.
I. Proeerodes Uttoralia.^ II. Planaria lugubris.— Ul.P. polychroa.^ IV. P. torva. Polycell» nigra. — VI. Dendrocoalum lacteum, — Vif. D. puncfafum, extrémité’anlérieare. — VIIÎ. RhynchodesmusterrestrU.
Extrémité antérieure triangulaire et pourvue d’expansions
latérales ; extrémité postérieure assez obtuse ; coloration grise, verdâtre ou roussâtre; long. ; 2- 2,5 cm.
P. gonocephala.
Extrémité antérieure dépourvue d’expansions latérales; coloration sombre. 2.
2. Yeux situés tout près de l’extrémité antérieure du corps. 3. Y’eux situés à une notable distance de l’extrémité antérieure
du corps qui est parfaitement arrondie: extrémité postérieure atténuée mais assez obtuse; coloration noirâtre; long, :12 mm. P.torva.
G. DENDROCOELUM Oersted
Coloration d’un blanc de lait, les ramiffoations du tube digestif se voyant en noirâtre par transparence; extrémité antérieure simplement lobée ; long. : 15 mm.
D. lacteum.
Coloration rousse avec des taches sombres; extrémité antérieure terminée par une sorte de coupe quadrangulaire; long. ; jq. 4 cm. D. punctatum,.
II. rhaBDOCŒLIENS
Intestin sans ramiflcations ; Animaux marins ou d eau douce.
voa Graff. — Iconographie der Tarbellarien. l. RhabdoGoelida, Leipzig, 1882,
ALLOIOCŒLES.
Animaux marins offrant un, quatre ou deux yeux, mais dans ce dernier cas avec des bandes transversales rouges.
. . ,, , ALLOIOCŒLES, p. 300.
Animaux d eau douce, ou marins, mais alors offrant deux yeux et point de bandes transversales rouges.
RHABDOCŒLBS, p. 301.
I. Alloiocœles
Intestin lobé ou irrégulièrement élargi ; habitat marin.
1. Plagioilomum villattim. — II, Jllailomum paUidum _ drioculatum. — IV. Xonotua lingatua.
in. Cylindroêtomum gua-
Corps de forme courte et cylindrique, arrondi en avant, aminci en arriéré ; deux ou quatre yeux.
*^°erDaîette*a* allongée et aplatie, aminci en^avantfélargi en palette en arriéré ; un seul œil. 2. Monotides.
F. PLAGIOSTOMIDES
. Yeux p nombre de deux; corps très cylindrique, pointu en arriéré; bouche situee en avant. 1. Pi.agiostojiuh.
Yeux au nombre de quatre, les antérieurs petits, les postérieurs grands ; corps moins cylindrique ; bouche située en arriéré g
Un sillon cilié séparant une région antérieure du reste du corps; extrémité postérieure assez semblable à l’antérieure, arrondie. 2. Allostojujm.
Point de sillon séparant une région antérieure; extrémité postérieure pointue, extrémité antérieure arrondie.
F. MONOTIDES
Bouche située en arrière.
]. G. MONOTUS Diesing.
Corps blanchâtre ; long. : 2-5 mm.
Corps brunâtre ou rosé; long. ; 3-1 mm.
1. M. llneatus O. F. MülL, Monocelis agilis M. Schultze. — M. ,
sur les Algues, sous les pierres et les détritus des briselames, AC.
2. M. fuBoua Oerst. — M., sur tous les objets entre les limites
du flux et du reflux, CC.
TI. Rhabdocœles.
Intestin simple, cylindrique, offrant un pharynx antérieur plus ou moins compliqué ; Animaux marins ou d’eau douce.
I, Microatomam lineare. — II. Sfacroêtomum hyitrix,'^ 111. Prorhynchw stagnaU». ^ IV. Promesoêtomum marmoratum. — V. Sftsostomum tetragonum.—‘\l. Dothrome* soêtomum peraonatum.— \U. Caêtrada radmta, — - VIII, Gÿrotor hormaphroditua . — I.\. Vortex viridia. — X. Deroatomum unlpuncioïum.
Macrostomides
•5. Corps très allonge, à bouche antérieure.
Corps peu allongé. 3. Prorhynchides.
4, Bouche ventrale; pharynx en forme de rosette. 5.
Bouche antérieure; pharynx en forme de tonneau.
K 4. ^ i r, 6. Vorticides.
Point de trompe retractile dans une cavité à la rég-ion antérieure du corps. 4, Mésostomides.
une trompe retractile dans une cavité à la région antérieure
G. MACROSTOMUM Oersted
Corps couvert de soies raides et allongées ; extrémité postérieure simple; intestin brunâtre; long. : 2 mm.
. _ M. hystrix.
Corps sans soies raides et allongées, sauf en avant et en arrière; extrémité postérieure élargie en palelte; intestin verdâtre ; long. : 2 mm. M. viride,
. hystrix Oerst. — En société dans les eaux douces, CC.
. Tlrlde Éd. Van Ben. — Eaux stagnantes, AR. et locah
Extrémité anterieure non triangulaire, non spécialement
aplatie ni séparée du reste du corps par un étranglement/ , . , , . 2. Mesostomum.
Extrémité anterieure du corps triangulaire, très mobile, aplatie, séparée de la région qui suit les yeux par un étranglement. 4.. Castrada.
1, G. PROMESOSTOMUM von Graff.
Corps largement arrondi en avant, peu rétréci et arrondi en arrière, bombé et marbré d’obscur en dessus ; long. : 1,5 ram. P, marntoratum,
Corps cylindrique ou aplati
Corps ayant la forme d’un prisme quadrangulaire, avec les angles prolongés en lamelles natatoires, large, atténué et pointa en arrière et surtout en avant, brunâtre; long. : 7-10 mm. M. tetragonum.
S. Extrémité antérieure non rétractile ni très pointue; yeux noirs. 4.
Extrémité antérieure rétractile, très atténuée et pointue; extrémité postérieure pointue; coloration rose; yeux rouges; long. : 3 mm. M. rostratum.
4. Corps à peu près cylindrique, médiocrement transparent. 5. Corps aplati, très transparent, incolore, à intestin coloré en
brun ; largeur égalant le tiers de la longueur ; extrémité antérieure atténuée et arrondie; extrémité postérieure pointue; long. : 10-15 mm. M. Èhrenbergi.
G. VORTEX Ehrenberg
Corps cylindrique, coloré en vert par des Algues microscopiques logées (hins les tissus, arrondi en avant, atténué et anguleux en arrière; deux yeux petite, ovalaires, éloignés l’un de l'autre; long. : 3 mm. y. viridis.
Corps aplati, tronqué en avant, pointu en arrière, coloré en brun noirâtre; deux yeux en forme de demi-lune, assez rapprochés et assez grands, parfois divisés en deux ; long. ; 1 mm. F. truncatus.
G. DEROSTOMUM Oersted
Deux yeux diffus formant souvent une tache noire unique antérieure; coloration d’un brun jaunâtre; long. : 5 mm.
D. unipnnctatum.
Pas d’yeux à l’état adulte; tiers antérieur coloré en rouge; deux tiers postérieurs offrant trois bandes longitudinales, la médiane plus large, grisâtre, les deux autres opalescentes; long. : 6 mm. D.Benedeni.
IV. TRÉMATODES
Corps plus ou moins aplati, généralement en forme de feuille et décoloré, non couvert de cils vibratiles et pourvu de ventouses à l’état adulte, notamment à l’extrémité postérieure ou sur la face ventrale; tube digestif bifurqué; un seul appareil génital à conduits excréteurs propres ; des glandes vitellogènes; un seul orifice génital ; des métamorphoses; Animaux parasites.
Diesing.— Révision Rer sryzhelminlhtn, ÀUhdlung , Tremataden. Silzuniïab. mat.nalurw. Classe .Abad. Wien, X.VWIII, I85S.
Plusieurs ventouses, en général avec des crochets; Animaux parasites sur la peau, sur les branchies ou dans la vessie urinaire. Pü/,rsro.H/K.vs, p. 306.
Une on deux ventouses sans crochets; Animaux parasites dans l’intestin ou dans les tissus et offrant souvent alors une queue locomotrice. distomiens, p. 310.
I. POLYSTOMIENS
Corps pourvu en général de deux petites ventouses situées antérieurement près de la bouche et d’une ou plusieurs ventouses ventrales munies ordinairement de crochets durs' Animaux parasites externes en général, sans génération alternante ni migrations.
Saint— Remy . — Synopsis des Trématodes Monog^nisee, Rev. Biol, du Nord de la France, III, IV, 1891-92.
POLYSTOMIENS.
I, Epifcdflila Hippo^Io««i. — U. Trochopui tabtporuè.-^ 111. üdonell'i Caligorum. — l\. Ootobolhrium ÀtoBae. — V. Diplosoon paradoxum. — \l. Onchocotyte appenii* cuîata. — VII. Polystomum integerrimum. — VIII. Gyrodactylus elegans.
F. TRISTOMIDES
Animaux parasites de Poissons, à corps plus ou moins élargi et plat. _ 2.
Animaux fixés aux Caliges parasites des Poissons, a corps allongé, plus ou moins cylindrique, avec la grosse ventouse postérieure dépourvue de crochets. B. UDOitELl*.
Ventouse postérieure sans crochets ni rayons. 1. Aitzsciiia.
Ventouse postérieure munie de crochets ou ornée de rayons.
G. EPIBDBLLA de Blainville
Corps ovale, entièrement blanc; ventouses buccales ovalaires et peu distinctes; long. : 2 cm. E. Hippoglossi.
1. B. Hippoglossi O. F. Miill. — A la face inférieure du corps du Flétan, C.
3. G. PHYLLONELLA P. J. Van Beneden et Hesse. Corps ovalaire, blanchâtre ou d’un jaune soufre; long, : mm. P. Soleae.
1. P. Soleae P. J. Van Ben. et Hesse. — Sur la peau de la Sole, AC.
G. DIPLOZOON von Nordinann
Corps allongé, ridé, atténué et anguleux en ayant, excavé en arrière, trans2îarent, d’un gris brunâtre ; long. ; 0,4-1 cm. I). paradoxum.
1. D. paradoxum Nordm. — Sur les branchies de la Brême, CC. ; les jeunes (ZItÿoryjÈî) vivant isolés, sont linéaires et offrent seulement deux ventouses en arrière.
G. POLYSTOMUM Zeder
D’un blanc jaunâtre, les ramifications de i’intestin se voyant en noir par transparence, médiocrement large, atténué en avant; expansion terminale constituant un appendice circulaire; long. : l-O mm. P. integerrimum,
1. P, integerrimum Roesel. — Dans la vessie urinaire de la Grenouille rous.se, AC., de la Grenouille verte, AR.; y arrive après avoir émigré de l’eau, où il sort de l’œuf au printemiJS, dans la cavité branchiale des têtards.
distomiens.
G. GYRODACTYLUS von Nordmann
Les deux grands crochets de l’expansion terminale non contigus; douze autres crochets assez grands; quatre taches oculaires; pas de jeunes à l’intérieur du corps; long. : 2-2,5 mm. G. auriculatus.
Les deux grands crochets de l’expansion terminale contigus; seize autres crochets très petits; pas de taclies oculaires; des jeunes à l’intérieur du corps; long. : 1,5 mm.
G. elegans.
II. DISTOMIENS
Corps pourvu au plus de deux ventouses, sans crochets ; Animaux parasites internes offrant des migrations et une alternance de générations : embryons ciliés sortis de l’œuf nageant vers un premier hôte, ordinairement un Mollusque, pénétrant dans ses tissus et s’y transformant en sporocyales dans lesquels chacune des cellules internes évolue en un nouveau sporocyste OU en une védie ; cellules internes des rédies évoluant à leur tour chacune en une cercaire, larve ressemblant à l’adulte, mais offrant une queue locomotrice ; cercaires allant s’enkyster dans les tissus d’un nouveau Mollusque ou sur les végétaux aquatiques ot passant de là, par ingestion, dans l’hôto déllnitif où elles deviennent adultes.
I. AmphUtomum tiibclaMlum. — IT. Id., cerc*ire. — Ht. Ditlomiim ecMnaliim, rédie.
— V. O. Jloaae. — Vt. D. hitpidum. — VU. GMteroslomum fimbpatum, renlouse .nléneur». - VIII. Holoalomim StrigU.-lX. Bamiatomum oenticulatum, — X. Monostomum Talpae,
DISTOMIENS.
Corps couvert d’épines
Corps non couvert d’épines
Corps peu épineux, aplati et médiocrement allongé; ventouse ventrale portée sur un pédoncule, aussi large que l’antérieure qui est simple et qui est portée à l’extrémité d’une sorte de cou; parasite de la Tanche; long.: 1-1,5 mm. D.perlatum.
DISTOMIENS.
CoriJS très épineux, bombé et très allongé; ventouse ventrale non pédonculée, plus large que l’antérieure; parasites de Poissons de mer. 5.
Ventouses égales
Ventouse antérieure bien plus largo que la ventrale. 13.
12. Corps verdâtre, orné de trois ou quatre taches transparentes
au milieu; bouche recouverte d’un prolongement en forme de casque ; parasite de la Plie; long. : 2-5 mm.
D. Platessae.
Corps blanc, sans taches; bouche .simple; parasite de la Sole; long. : 9 mm. D. mici'ostonium.
13. Corps blanc, quatre fois aussi long que largo, à extrémité
antérieure amincie en cou; parasite d’Élasmobranches ; long. : 6-9 mm. B. megastomum.
Corps rougeâtre, douze fois aussi long que large, bordé d’une frange sur les côtés; parasite du Brochet; long. ; 10-40 mm. D. lucii.
14. Corps très allongé et mince, linéaire; parasites de Poissons
de mer. ]5.
DISTOMIENS.
Corps au plus trois fois aussi long que large, oblong; Ijarasites de Poissons d’eau douce. 16.
15. Corps d’un gri.s brunâtre, à région antérieure non amincie ;
parasite des Gadidés ; long. : 6 mm. D. Aeglejini.
Coi'ps blanchâtre, à région antérieure notablement amincie; parasite dos Syngnathides; long. : 2 mm. D. tumidulum.
Ventouse ventrale moins large que l’antérieure
Ventouse ventrale plus large que l’antérieure, très saillante,
séparée de l’extrémité antérieure par une sorte de cou ; corp.s d'un blanc jaunâtre, très allongé, strié; long. : 4-15 mm. D. cygnoïdes.
19. Ventouse antérieure d’un tiers seulement plus large que la
ventrale ; corps non tronqué en arrière ; taille au moins presque double. 20.
Ventouse antérieure doux fois plus large que la ventrale; corps parsemé de petites épines et tronqué en arrière, quatre à cinq fois aussi long que large; long. : 2,5 mm.
D. retusum.
20. Corps entièrement parsemé de petites épines, trois à quatre
fois aussi long que large; intestin, visible par transparence, à branches très courtes ; œufs fauves ; long. : 4 mm.
. . D. Salatmndrae.
Corps parseme de petites épines à la partie antérieure seulement, quatre à cinq fois aussi long que large; intestin à branches longues; œufs d’un brun foncé: long : 6-10 mm. , I). cylindraneum.
Longueur du corps excédant de beaucoup deux fois la
largeur; intestin à branches très longue.s; coloration blanchâtre. ^ ^ 22.
Longueur du corps n’excédant guère deux fois la largeur; intestin à brancties courtes; coloration jaunâtre ou rougeâtre; long. : 1-2 mm. D. Banae.
22. Parasite logo dans l’intestin ; corps environ quatre fois aussi
long que large; œufs fauves; long. : 2-5 mm.
I). endolobum.
Parasite logé dans les poumons ; corps environ sept fois aussi long que large ; œufs noirs, formant d’élégants dessins visibles jiar transparence; long. : 8-16 mm.
D. variegatum.
DISTOMIENS.
Parasites d’Oiseaux
Parasites de Mammifères. 27.
24. Ventouse ventrale notablement plus large (jue l’antérieure.
Ventouse ventrale moins large que l’antérieure; corps ovalaire, parsemé de très petites épines caduques; œufs fauves; long. : 1,8-2, 5 mm. D. Rirundinis.
23. Corps parsemé d’épines et linéaire; région antérieure portant des aiguillons ; œufs jaunâtres. 26.
Corps dépourvu d’épines et ovalaire; région antérieure sans aiguillons; œufs noirâtres; long. : 3-6 mm.
D. ovatum.
26. Corps rougeâtre, offrant antérieurement une dilatation en
forme de rognon portée par une sorte de cou; œufs plus petits et plus nombreux; long. : 4-15 mm.
D Ânatis.
Corps simplement un peu rétréci et tronqué antérieurement; œufs grands et peu nombreux ; long. : 2-3 mm.
D. militare.
27. Parasites des Chauves-Souris ; ventouses à peu près égales.
Parasites d’autres Mammifères ; ventouses inégales. 30.
Ventouse antérieure entourée de piquants, portée par une
sorte de tête triangulaire, et beaucoup moins large que la ventrale; corps allongé; long. : 1-11 mm. X». Putorii. Ventouse antérieure non entourée de piquants. 31.
31. Ventouse ventrale moins largo que l’antérieure; corps très
allongé, linéaire; long. : 12-17 ram. D. Jlexuosum. Ventouse ventrale plus large que l’antérieure; corps en forme de feuille. 32.
32. Branches de l’intestin non ramiflées ; corps sans éminence
conique antérieure, trois à quatre fois aussi long que large; long. 8-9 mm. _ D. lanceo latum.
Branches de l'intestin ramifiées ; corps pourvu antérieurement d’une éminence conique, deux fois environ aussi long que large; long. : 9-30 mm. D. hepaticum.
DISTOMIENS. 315
D. ascidia P. J. Van Ben. — Comme les précédents, AC
31 D. lauceolatum Mehlis. — Dans les conduits biliaires du Mouton, AC., de quelques autres Animaux domestiques AR., de l’Homme, RR. ’
32, D. Rapatieura Linn. (Douve du foie, Leverbot). — Dans les conduits biliaires du Mouton, CC., de quelques autres Animaux domestiques, AR., de l’Homme, RR. ; cercaire enkystée dans Limnaea truncatula et sur les végétaux aquatiques. ®
33. D. (Cephalogoniinua) ovatum Rud. — Dans la bourse de Fabricius des Poules, des Canards et de divers autres Oiseaux, AC.
G. GASTEROSTOMOM von Siebold
Ventouse antérieure offrant cinq tubes rétractiles ; corps parsemé de petites épines ; parasite de Poissons d’eau douce : long. : 1-2 mm. , Q.Jimbriatum.
Ventouse antérieure en forme de cloche, sans tulies rétractiles* corps dépourvu d’épines; parasite du Congre; long.’ : 3 mm. <?• cnicibulum.
1 G flonbriatum Sieb. — Dans l’intestin du Brochet, de ’ l’Anguille, etc., AC.; jeunes enkystés dans les tissus des Cyprinides.
G. HOLOSTOMUM Nitzsch
Parasite d’Oiseanx aquatiques; région antérieure du corps en forme de cloclie, trilobée ; région postérieure retrecie latéralement et obtuse au bout; long. : 6-8 mm.
H, erralicum.
Parasite de Rapaces; région antérieure du corps presque globuleuse, bilobée ; région postérieure peu rétrécie latéralement et tronquée au bout; long. : 1-4 mm.
H. Strigis.
1. H. erratieum Rud. — Dans l'intestin de divers Palmipèdes ' et Échassiers, notamment des C^anards et des Bécassines, AC.
2 H. Strigis Schrank, macrocep1ialumTi\xà.,variaMle'ti\\zam.
' Dans l’intestin des Rapaces et notamment des Hiboux,
G. HEMISTOMUM Diesirig
1. Parasitedu Renard ; région antérieure en forme de cœur ren-
versé et portant de chaque côté un lobe allon^; bouche entourée de deux lèvres ; long. : 4-5 mm. H. alatum. Parasite d’Oiseaiix. *•
2. Parasite du Martin pêcheur ; région anterieure en forme de
cuiller, granuleuse en dessous et à bords latéraux testonnés ; réffion postérieure peu à peu élargie en arrière ; long* * mm* dcHticV/ïûtV'fyim
DISTOMIENS.
Parasite des Mouettes; région antérieure du corps plus ou moins trilobée ; région postérieure terminée par un renflement épais; long. : 10-18 mm. H. longicolle.
G. MONOSTOMCM Rudolphi
1. Parasites d’Oiseaux; corps beaucoup moins allongé, à extrémité postérieure normale.
Parasite de la ïaupe; corps extrêmement allongé, à extrémité postérieure en forme de botte; long. : 15-50 mm.
or. . ■ .. M. Talpae.
i. Corps ovalaire, rougeâtre, offrant trois rangées de papilles ventrales jaunâtres à l’état adulte ; long. : 4-5 mm.
VôT'T'UCOStlf^l
Corps assez allongé, jaunâtre, dépourvu de iiapilles ventrales; long. : 5-15 mm. m. mutabile.
V. CESTODES
Vers solitaires, Magnants Viérs, Lintwormen.
Corps décoloré, aplati et plus ou moins allongé, non couvert de cils vibratiles et n’offrant jamais de ventouses qu’à l’extrémite anterieure; point de bouche ni de tube digestif; des glandes vitellogènes; un seul orifice génital; des métamorphoses ; Animaux parasites.
aéra*' AcaT Mg’ Isxv Tara CastoMaa.
“"'■■■•li'rK'. Oaa.e Akad. Wieo,
CESTODES.
Corps assez peu allongé, ayant la forme d’un clou de Girofle, non segmenté. ^ jifOJVoifÉR/EiV's, p. 319.
Corps ou extrêmement allongé ou segmenté, parfois ayant la forme d’une vésicule enfouie dans les tissus d’autres Animaux. poltmèrsens, p. 319.
II. P0LYMÉRIEN
Corps en général extrêmement allongé, renfermant un grand nombre d’appareils génitaux indépendants, ayant chacun leur orifice et disposés les uns derrière les autres, leur multiplication correspondant ordinairement à une segmentation du ver en progloUii qui se détachent successivement en arrière lorsque les œufs sont arrivés à maturité, et peuvent dans certains cas vivre d'une existence propre; croissance continue, de nouveaux proglottis se formant toujours derrière la tête ; généralement des métamorphoses prononcées et des migrations ; embryons pourvus de six crochets et pénétrant d une maniéré ou d'aune autre dans les tissus d’un premier Animal, s’y enkystant et constituant des correspondant à la
tête et à une partie non encore segmentée et plus ou. moins développée de Torganisme adulte j cysticerciue évoluant en ver complet dans le tube digestif d’un autre Animal qui a dévoré le premier.
Caryophyl^ laeu$ laticeps.
CESTODES.
Tête très variable, mais n’oifrant jamais quatre ventouses musculeuses en forme de godets; parasites d’Élasmobranclies, sinon oritices génitaux situés sur la ligne médiane des proglottis ou segmentation indistincte; cystieerques plus ou moins allongés, n’ayant pas l’aspect d’une vésicule sphéri((ue. BQTUKimés, p. 320.
Tète offrant toujours quatre ventouses musculeuses eu forme de godets, 'orifices génitaux toujours situés sur la tranche des proglottis; segmentation très distincte: parasites de Batraciens, de Téléostéens ou de Vertébrés à sang chaud; cysticerques ayant l'aspect <l’une vésicule sphérique. comês, p. 3èî.
r. Bothridiés.
Tête très variable, offrant deux ou quatre ventouses plus ou moins compliquées et très mobiles, de forme |ieu définie, jamais enferme do godets musculeux; glande vitellogène double et s’étendantjus(|ue dans la paroi oxtorne des proglottis; embryons aquatiques, sortant do l’œuf couverts de cils vibratiles, et pénétrant dans le corps d’un premier hôte où ils se changent en cpticerques plus ou moins allongés et n’ayant pas l’aspect d’une vésicule sphérique; Animaux généralement parasites de Poissons, se touvaut à l’état de cysticerques dans les tissus des Teleosteens et adultes dans l’intestin des Élasrnobranches.
I. Tricu$pi!{aria nodulom, (ôle. — II. Dolhriocpphalus latun, proglottis. — • in. B.pwnctatun, tête. - IV. Uchinobothrium tijpua. — V. KohcnelbaUirium mim'muîn, tête.— VI. Anthobothrium cornucopiae. id. — V|I Orygmaf-obothrium rersatilfi, id. — VIII.
Phyllohoihrium lactuca, M. — IX. Àcanthobolhrium Üujardini, iii. X. Onohobo'-
thrixm uncinutum. Id. — XI. Calliobûthrium EffChHohti, ventouse. XII. C. ver-
tieiUatum, proglottis XIII. Tetrarhynohus tetrabothrius, extrémilé antérieure.
1. Corps non ou à peine segmenté extérieurement, à tête peu distincte et portant quatre crochets; orifices génitaux situés latéralement. 1. Tricuspidariides.
CESTODES.
Corps segmenté extérieurement, formant une chaîne de proglottis, à tète bien distincte; rarement corps non segmenté et tête peu distincte, mais alors point de crochets et orifices génitaux situés sur la ligne médiane. 2.
Corps segmenté extérieurement en proglottis
Corps non segmenté extérieurement, en forme de ruban
tout d’une venue. 3. Ligcla.
2. Ventouses dépourvues de crochets ; corps sans épines ; pro-
glottis très nombreux. 3.
Ventouses armées de crochets; des épines sur la région amincie du corps qui suit la tête; proglottis peunoml)reux. Er,iinoiioTiinio.n.
3. Tête non fendue sur les côtés, offrant deux fossettes allon-
g-ées. 1 Botiii\iocepuai-os.
Tête fendue do chaque côté, sans fossettes latérales.
G. BOTHRIOCEPHALUS Bremser
1. Parasites de Poissons; corps non aminci en arrière delà tête ; proglottis larges au plus de 3,5 mm. 2.
CESTODES.
Parasite de l’Homme; corps aminci en arrière de la tête ; proglottis se détachant à plusieurs ensemble, les médians au moins aussi larges que longs, atteignant une largeur de 12 mm. au moins etsouvent davantage ; long. ; 6-20 m.
B. latus.
2. Parasite do l’Anguille ; proglottis pas beaucoup plus larges que longs, sans tache jaune ni tubercules; long. : 25-50 cm. B. claviceps.
Parasite du Turbot; proglottis beaucoup plus larges que longs, avec une tache jaune au centre, les derniers plus ou moins couverts de j^etits tubercules; long. : 20-60 cm. B. pvnctaUiê.
G. SCHISTOCEPHALUS Creplin
Cysticerque dans les Épinoche,s, avec un sillon longitudinal médian sur chaque face; long. : 2'7-70mm.; adulte dans l’intestin des Palmipèdes, avec une saillie au milieu de chacun des proglottis; long. : 8-32 cm. S. solidus,
1. S. BoliduR ü. F. Müll., d/morphus Crppl. — Cysticerque dans la cavité abdominale de l’Épinoche; adulte dans l’intestin de divers Palmipèdes littoraux; AR.
S. G. LIGULA Bloch.
Cysticerque ayant comme l’adulte l’aspect d’un large ruban à tète lieu différenciée portant deux ventouses mal indiquées; long. : 15-70 cm. i. iniestinalis.
1. L. intestinslis Linn., simplicüsima Rud. — Cysticerque dans la cavité abdominale des Poissons de la famille des Cyprinides ; adulte dans l’intestin de divers Palmipèdes littoraux; AC.
E. variabile P. J. Van Ben. — Dans l’intestin de diverses
espèces de Raies, CC.
CESTODES.
2. G. ANTHOBOTHRIUM P. J. Van BenedenJ Proglottis 80 terminant par deux lobules en dessus et en dessous; ■ventouses en forme de cornet; segmentation ne commençant que très loin de la tète; long. : 15-20 cm.
A . cornucoptae.
Proglottis sans lobules terminaux ; ventouses arrondies et offrant une fente transversale en forme de bouche ; segmentation ne commençant pas aussi loin de la tête ; long. : 15 cm. A. giganteum.
Ventouses à bords garnis d’un bourrelet et profondément
échancrées de manière à les faire ressembler à des feuilles de laitue crispées; long. : 25 cm. P. lactuca.
Ventouses à bord non garni d’un bourrelet, peu ou point crispées. 2.
2. Yentouses frisées sur les bords, à fond strié ; corps formé
de plusieurs centaines de proglottis, la segmentation ne commençant que très loin en arriéré de la tête ; long. : 30-40 cm. P tridax.
Ventouses non fiisées sur les bords, à fond réticulé; corps formé de bien moins de proglottis ; long. ; 7 cm.
P. auricula.
Ventouses armées chacune de deux crochets
CESTODES.
Ventouses armées chacune de quatre crochets simples et recourbés, et divisées transversalement en trois parties.
’ 3. ClLlIOllOTHBlMI.
Les deux crochets de chaque ventouse réunis à leur base et bifurques au sommet.
Les deux crochets de chaque ventouse non bifurques, fixés
sur une lamelle en forme de fer à cheval.
“ 2. OsCHOBOTimlBM.
1. G. ACANTHOBOTHRIUM P. J. Van Beneden. Ventouses divisées en plusieurs fossettes et offrant une
petite ventouse terminale accessoire ; corps très long, a segmentation ne commençant que loin de la tete, terme d’un très grand nombre de proglottis ; long. : o-lO cin.
A. coronatum.
Ventouses non divisées en fossettes et offrant inférieurement un petit appendice foliacé; corps plus court, a segmenwtion commençant près de la tête, forme d’une dizaine de proglottis ; long. : a cm. ^
G. CALLIOBOTHRIUM P. J. Van Beneden
1. Proglottis sans découpures postérieures ; segmentation ne commençant pas immédiatement dernere la tete. A.
Proglottis terminés par des découpures ; segmentation commençant immédiatement derrière la tete ; ventouses à crochets grêles et pourvues d’une petite ventouse terminale accessoire ; proglottis très nombreux ; long. it^lUcm.
C. vertictllatum
2 Ventouses dépourvues de petite ventouse terminale accessoire. à crochets forts, les inferieurs très recourbes; proglottis nombreux ; long. : 6-7 cm. C. Leucmrti.
CESTODES.
Ventouses pourvues d’une petite ventouse terminale accessoire, à crochets grêles, les inférieurs pas plus recourbés que les supérieurs; proglottis au nombre d’une dizaine; long. : 4-5 cm. C. Eschrichti.
1. O. Leuekarti P. J . Van Ben. — Dans l’intestin de l’Émissole
commune, C.
Tète offrant deux ventouses non lobées ni échancrées
trompes très longues ; cou allongé et étroit, terminé par xin renflement; corps extrêmement allongé et mince, plus étroit en avant, à proglottis extrêmement nombreux, les derniers vingt fois aussi longs que les premiers ; long. : 2 cm. _ T. gracias.
Tête offrant deux ventouses lobées plus ou moins divisées longitudinalement en deux parties et d’aspect variable:
cou non terminé par un renflement. 3'.
Proglottis nombreux
Proglottis au nombre de six au plus et beaucoup plus longs que larges ; trompes courtes ; cou allongé ; long ; 5-6 mm.
T. minutus.
4. Cou court, non coloré spécialement à son extrémité ; trompes peu épaisses, courtes, à épines moins nombreuses et plus fortes. 5.
Cou très allongé, coloré en rouge ou en noir à son extrémité ; trompes très épaisses, assez longues, à épines très nombreuses et très petites ; les derniers proglottis à peine plus longs que larges; long. ; ‘3-4 cm. T. ruficolUs.
CESTOBES.
5. Cou plus long que large et plus large que la suite du corps ; épines des trompes semblables et petites ; les derniers proglottis pas beaucoup plus longs que larges; long.: 8-10 cm. lingualis.
Cou aussi large que long, pas plus large que la suite du corps; épines des trompes de deux sortes, les unes petites, les autres très fortes; les derniers proglottis quatre à cinq fois aussi longs que larges; long. : 10-12 cm.
T. erinaceus.
1. T. graollis Dies., tennis P. J. Van Ben. — Dans l'intestin
du Milandre, C.
II. Cotylés
Tète offrant quatre ventouses musculeuses à contours bien définis, en forme de godets, entourant souvent une éminence conique antérieure ou rostellum qui peut porter des crochets (ceux-ci tombant facilement après la mort) ; glande vitellogene simple et ne s’étendant pas dans la paroi externe des proglottis; embryons non aquali(|ues, sortant de l’œuf apres ingestion de celui-ci par un premier hôte, non couverte do cils vibratiies, perforant la paroi du tube digestif et allant dans les tissus se transformer en cvsticerques ayant l’aspect d’une vesicum sphérique à la paroi interne de laquelle se trouve, b.aignant dans un liquide, la tête de l’adulte; parfois génération alternante, le cysticerque bourgeonnant et produisant dans son intern ur plusieurs têtes qui évolueront chacune en un ver detinitii ; Animaux généralement parasites de Vertébrés à sang chaud.
CESTODES
Taenia eollum, tête. — II. T. aaginata, id. — III. T. eoUam, proglollis m4r. — IV. T. eaginata^ id. — V. T, soIîuh», cfsticerques dans uo muscle. — VI. T. eehino-
coccue.
Segmentation toujours bien marquée. 1. Téniides.
Parasites de Poissons
Parasite de Batraciens; tête obtuse; ventouses saillantes:
cou très long; une dizaine de taches jaunes se voyant par transparence dans chacun des proglottis, lesquels sont arrondis; long. : 5-lC cm. T. Bufonis.
3. Parasite de l’Épinoche; tête globuleuse; ventouses petites;
cou très long; proglottis presque carrés; long. : 5-8 cm.
T JilicûUis.
Parasite de la Perche; tète petite; ventouses très profondes; cou assez long, ridé; proglottis presque carrés, avec deux lignes latérales et une ligne transverse semi-transparentes ; long : 5-13 cm. F- Percae.
i. Parasites d’Oiseaux; tète imurvue d’un rostellum portant des crochets. 5.
Parasites de Mammifères. 15.
Rostellum peu saillant, armé au plus de 12 crochets
Animaux non parasites de la Poule. 7.
Rostellum convexe, armé de 208 crochets disposés sur deux rangs; ventouses petites; cou très court; proglottis médians presque aussi longs que larges, à bords crénelés ; long. : 2-13 cm. T. infundièuliformis.
CESTODES.
T. Corps non dilaté transversalement en avant; rostellum assez long, armé de 10 crochets. , °-
Corps dilaté transversalement en avant de maniéré a ressembler à un marteau; tête très petite; rostellum court, armé de 12 crochets; cou très court; proglottis transversaux, longitudinalement striés; long. : 4-20 cm.
Une ligne de points noirs le long du seul côté du
se trouvent tous les orifices génitaux des proglottis; tete forte, pyramidale ; cou très long et très mince ; proglottis très dilatables et de proportions très variables, les meciians en forme de trapèze; long. ; 5-16 cm. T. coUarn.
Point de ligne de points noirs le long des proglottis, dont les orifices génitaux s’ouvrent irrégulièrement a droite et à gauche du corps; tête globuleuse, très P6t>te; cou mince et court ; proglottis très courts ; long. : *3-9 cm.
’ ' T. lanceolatn-
Parasites de Passereaux; orifices génitaux des proglottis
se trouvant tous du même côté du corps.
Parasites do Rapaces ou d’Échassiors ; proglottis a orifices génitaux s’ouvrant irrégulièrement à droite et à gauche
du corps. , i. 1 X
10. Parasites de Corvidés; rostellum petit et otirant 14 cro-
chets au plus; proglottis très courts, beaucoup pltj® larges <|ue longs ; cou plus étroit quota tête. Il-
Parasites d’autres Passereaux; rostellum épais et ofirant plus de 30 crochets ; cou à peu près de la largeur de
tête. , .
Parasite des Grives et des Merles; tous les
moment larues' long. : 1,5-6 cm. T. angulatd-
Parasite des Hirondelles et du Martinet; proglottis postérieurs en trapèze, plus longs que larges ; long^ l,o-8 cm.
T. Himndtms-
13. Parasite de Rapaces ; tête petite, déprimée ; rostellum court ;
cou très court; proglottis antérieurs très étroits et Ires courts, les suivants plus larges et plus longs, a bord postérieur plus ou moins gonflé, les derniers elliptiques ; long. : 8-13 cm. T.gloiifera.
Parasites d’Échassiers ; tête arrondie, à rostellum greie, allongé et rétractile, offrant 10 crochets; cou plus ou moins allongé.
CESTODES.
14. Tête deux fois plus grosse; crochets du rostellum courts;
cou élargi en arrière ; proglottis beaucoup plus larges que longs, ne se détachant pas facilement ; long. : 10-14 cm.
T- serpentiformis.
Tète deux fois plus petite; crochets du rostellum grêles et longs : corps non élargi en arriére, très mince et susceptible de s’allonger extrêmement ; proglottis aussi longs que larges et se détachant facilement; long. : l-ll cm.
T. paradoxa,
Rostellum déprimé, dépourvu de crochets; ventouses très
musculeuses et très adhérentes ; cou court et large ; proglottis au nombre de 1200 environ, plus minces, se détachant à plusieurs ensemble, les proglottis détachés longs de 18 mm. et larges de 7-9 mm., renfermant de 17 à 30 rameaux de l’utérus pleins d’œufs ; long . : 4-8 m.
T. saginata.
Rostellum très saillant, pourvu d’une double couronne de crochets; ventouses peu musculeuses et moins adhérentes; cou long et étroit; proglottis au nombre de 800 environ, jjlus épais, se détachant isolément, les proglottis détachés longs de 10 mm. et larges de 6-7 mm. , renfermant de 7 à 10 rameaux de l’utérus pleins d’œufs ; long. : 2-3 m. T. solium.
partie le bord postérieur du segment précédent
Parasites de Rongeurs. 24.
19. Parasites du Cheval ; orifices génitaux des proglottis uni-
ques pour chacun d’eux et se trouvant du même côté du corps. 20.
Parasites du Bœuf et du Mouton ; proglottis offrant chacun un orifice génital de chaque côte. 22.
20. Tête très grande, beaucoup plus large que longue; cou court,
plissé transversalement; long. : 16-80 cm. T. plicata. Tête petite , globuleuse, oHrant en arrière deux lobes plus ou moins distincts ; cou nul. 21.
21. Ventouses traversées par un sillon dirigé en avant; long. :
Tête volumineuse, large au moins d’un rnm., à ventouses
beaucoup plus grandes ; cou bien marqué, mais à peine plus étroit que la tête; proglottis plus larges et plus épais; long. : jq. 4 m. ^snedent.
Tête petite, large d'un demi mm., à ventouses beaucoup plus petites; cou peu marqué. . ,23.
23. Tête carrée, à peine plus large que le cou; proglottis épais
et opaques; coloration blanche; long. : jq. 1 m.
T. denticulata.
Tète ovale, un peu plus large que le cou ; proglottis minces et transparents ; coloration ordinairement jaune ; long. : jq. 40 m. T. ovinct.
24. Parasite du Lapin et du Lièvre ; tète très petite ; cou très
court; tous les proglottis très courts, recouvrant en partie le bord postérieur du segment précédent, crénelés en arrière avec les angles postérieurs prolongés en tubercule, offrant chacun un orilice génital de chaque côté; long. : 3-40 cm. pectinaia.
Parasites d’autres Rongeurs ; tète plus forte ; cou plus long ; proglottis postérieurs beaucoup plus longs que larges, ne recouvrant pas le bord postérieur du segment précédent, non crénelés ni jirolongés en arrière, à orifices génitaux uniques pour chacun d'eux et se trouvant irrégulièrement à droite et à gauche du corps. 25.
25. Parasite des Rats et des Souris; proglottis antérieurs très
courts, les suivants à bord postérieur sinueux,deux ou trois fois aussi longs que larges ; long. ; 3-16 cm. T. pusilla. Parasite de rÉcureuil ; proglottis antérieurs oblongs, les suivants à bord postérieur non sinueux, jusqu’à six ou huit fois aussi long que larges ; long. : 10-13 cm T. dendritica.
Corps comprenant un très grand nombre de ■ proglottis
taille de 10 cm. au moins. 28.
Corps ne comprenant que trois ou quatre proglottis, le dernier aussi grand que tous le reste de 1 organisme ; tête petite, à rostellum proéminent et arme d’une double couronne’de crochets nombreux; cou allongé; orifices génitaux des proglottis se trouvant aiternativement à droite et à gauche du corps; loug. : 1,5 mm. T. echinococciis .
28. Proglottis rectangulaires ou trapezoidaux^ blanchâtres, à orificesgénitaux uniques pour chacun d’eux et se trouvant alternativement à droite et à gauche du corps ; tête presque carrée, à rostellum très peu saillant, non invaginable et armé de deux couronnes de crochets assez forts. 29.
CESTODES.
Proglottis postérieurs très allongés, rougeâtres et rétrécis aux deux extrémités, ressemblant à des graines de Concombre disposées en chapelet, offrant chacun un orifice génital de chaque côté ; tête conique, à rostellum saillant, invaginable et armé de trois couronnes de crochets très petits; long. :jq. 3 m. T. canina.
29. Bord postérieur des proglottis onduleux; proglottis deye-
nant carrés à une distance de 18 cm. de la tète; largeur maximum des proglottis: 3 mm.; tête offrant 30-40 crochets; long. : 4-7 mm. T. marginata.
Bord postérieur des proglottis parfaitement droit, les angles postérieurs anguleux, faisant l’effet de dents de scie sur les côtés du corps. 30.
30. Tête large de i/s à a/i de mm., offrant 40-42 crochets; pfo-
glottis devenant carrés à une distance de 11,5 cm. de la tête au plus ; largeur maximum des proglottis : 2,5-3 mm. ; long. : 2-4 m. T. serrata.
Tête largo de 2/5 de mm., offrant 26-32 crochets; proglottis devenant carrés à une plus grande distance de la tète ; largeur maximum des proglottis : 1,3 mm. ; long. : 1 mm.
T. coenurus.
31. Parasite du Renard ; tête renflée, anguleuse, à rostellum
court, armé de deux couronnes de crochets; proglottis postérieurs trapézoïdaux, à orifices génitaux se trouvant alternativement à droite et à gauche du corps; long. : 5-20 cm. crassiceps.
Parasites d u Chat. 32.
32. Proglottis postérieurs au plus un peu plus longs ((ue larges,
à angles saillants et à orifices génitaux uniques pour chacun d'eux et se trouvant alternativement à droite et à gauche du corps; tète hémisphérique, à rostellum très peu saillant et armé de deux couronnes de crochets; cou très épais; long. : 15-60 cm. T. crassicollis.
Proglottis postérieurs très allongés, rétrécis aux deux extrémités, offrant chacun un orifice génital de chaque côté; tête conique, à rostellum saillant et armé de trois couronnes de crochets ; long. 10-30 cm. T. elliptica.
1 T. (Â-noplooephala) fllioollia Ilud. — Dans l’intestin de i’Épinoche, AC.
III. NEMATHELMINTHES
Helminthozoaires totalement dépourvus de cils vibratiles, à corps ordinairement cylindrique et allongé, manquant d’appendices et très généralement de segmentation, à cœlome non oblitéré; point d’organes segmentaires; système circulatoire absent ; système nerveux réduit; point de métamorphoses ; vie fréquemment parasitaire.
CHETOGNATHES.
3 . Aniiriaux marins transparents, pourvus de nageoires laté-
rales et d’une nageoire caudale. chétognâthes, p. 335. Animaux dépourvus de nageoires. 2.
2. Animaux marins à région antérieure renflée et offrant sur le ventre des baguettes rigides dressées. chétosoxeSjI). 336. Animaux dépourvus de baguettes ventrales rigides. 3. 8. Animaux marins à corps couvert de soies et offrant des annulations en forme de bagues.
DESIIOSCOLÈCIBNS, p. odb.
Animaux non marins, sinon dépourvus de ba^es. 4.
Extrémité antérieure du corps non différenciée en trompe
hérissée de crochets. ^
Extrémité antérieure du corps différenciée en une trompe rétractile hérissée de crochets nombreux ; Animaux sites. ACANTIIOCÉPHALES, p. 374.
5. Animaux fréquemment parasites, offrant des papilles bucca-
les lorsque le corps est très allongé et mince, et microscopiques lorsqu’ils vivent librement. NÉJiÀTonEs, p. 337. Animaux vivant librement dans l'eau douce, très visibles à l’œil nu, à corps excessivement mince et allonge, et dépourvus de papilles buccales. gobdiâcés,p. 373.
I. CHÉTOGNÂTHES
Corps transparent, divisé intérieurement et extérieurement en trois segments, tête, tronc et queue, et pourvu sur les côtés et en arrière d’expansions aplaties constituant des nageoires; bouche armée de crochets- tube digestif bien développé, s’étendant de la bouché à un anus situé en avant de la queue ; système nerveux formé d’un ganglion céphalique situé au dessus du tube digestif et d’un ganglion ventral; hermaphrodisme • deux paires de glandes génitales à conduits propres, les glandes femelles antérieures, les glandes mâles postérieures; régime carnassier; habitat marin.
O. Hertwig. — DieChaetognathen. 1880.
Corps pourvu de soies et offrant deux yeux céphaliques. 1. Sagittides.
F. SAGITTIDES. Sagitta bi
punctata.
Corps très allongé, offrant deux paires de nageoires
latérales étroites. E Sagitta.
CHETOSOMES.
J. G. SAGITTA Slabber.
Nageoires latérales courtes, triangulaires, bien séparées, l’antérieure plus étroite que la postérieure; nageoire caudale triangulaire; long. : ô-T cm. 8. heœaptera. Nageoires latérales allongées, assez largement séparées, l’antérieure plus étroite que la postérieure; nageoire caudale en forme de losange ; long. : 1 ,5 cm.
' S. bipunctata.
S. bipunotata Quoy et Gaimard, germanica Leuck. et
Pagenst. — M., à la surface, AC.
IL CHETOSOMES.
Corps cylindrique, couvert de soies et offrant à la face ventrale une double rangée de baguettes rigides dressées : région antérieure plus ou moins distincte du reste du corps; tube digestif bien développé, s’étendant de la bouche antérieure à un anus postérieur; orifice reproducteur ventral unique; sexes séparés; habitat marin.
Claparède. — BoobacMungan über AnattimU iind Enlwiokelungagascliichte wirbcltoier ThUre. Leipiig, 18G3.
Bouche offrant trois lèvres et des crochets.
III. DESMOSCOLÉCIENS
Corps cylindrique, offant des soies, à surface plus ou moins annelée; tube digestif bien développe, s’étendant de la bouche antérieure à un anus postérieur; une seule glande génitale à orifice ventral: sexes séparés.
DESMOSCOLECIENS .
Région antérieure du corps plus ou moins dis • tincte. 1. Desmoscoléoides.
G. DESMOSCOLEX Claparède
Bagues au nombre de 15 environ, d’un brun foncé; deux yeux rouges situés entre la quatrième et la cinquième ;soies bien développées, implantées sur les bagues, deux d’entre elles, ventrales, très longues Q ; long. : 0,5 mm.
Ù, mitmtus.
1. D. minutus Clap. — M., sur la plage, dans le “Tilînûiüs.^ sable et sur divers objets, AR.
IV. NÉMATODES
Corps cylindrique et allongé, non segmenté, sans appendices, recouvert d’une cuticule chitineuse; tube digestif s’ouvrant à la bouche, située à l’extrémité antérieure, comprenant un œsophage qui peut être élargi en avant en un pharynx et en arrière en un bulbe, et un intestin aboutissant à un anus situé ventralement un peu avant l’extrémité postérieure ; paroi musculaire du corps divisée en quatre champs par deux lignes médianes, dorsale et ventrale, et deux lignes latérales; système nerveux constitué essentiellement d'un anneau entourant l’œsophage et envoyant un nerf dans chaque ligne médiane jusqu’à l’extrémité du corps ; lignes latérales renfermant des canaux excréteurs aboutissant à une ouverture ventrale unique située en avant; sexes séparés; glande génitale double et s’ouvrant par un orifice ventral situé vers le milieu du corps ou antérieurement, chez la femelle, simple et s’ouvrant dans l’intestin terminal près de l’anus où se trouvent un ou deux spiculés chitineux, chez le mâle, dont l’extrémité postérieure du corps est généralement recourbée ventralement et pourvue de papilles; point de métamorphoses,
Diesing. — iIevï«ion àer Nematodén. SUzung*b. mal.-naturw. Classe Akad. Wien, XLIl, 1860.
Sclmeîder. — Monographie der Nematoden. Berlin, 18C6.
Animaux de très petite taille et transparents, vivant librement dans la terre, l’eau douce, la mer, le fumier, les substances en décomposition ou dans les végétaux, parfois
NÉMATODES.
parasites d’autres Animaux, et ayant alors l’extrémité postérieure du corps effilée et l’œsophage termine a la naissance de l’intestin par un bulbe dans lequel se trouve un appareil dentaire corné, sinon parasites de Mollusques, des Bourdons, ou se trouvant dans les poumons des Grenouilles. ANamLLauPORVKS, p. æs.
Animaux plus ou moins opaques, parasites d autres Animaux, sinon détaillé avantageuse, n’ayant pas 1 extrémité postérieure du corps spécialement effllee, ni 1 œsophage terminé par un bulbe denté, non parasites de Mollusques ni des Bourdons, et ne se trouvant pas dans les poumoûs des Grenouilles. AscAitiDtPORiTESt p- obi.
I. A NO U ILLU LIFO R AIES
Nématodes vivantgénéralement librement, de très petite taille et transparents, pouvant offrir des soies tactiles, notamment à l’extrémité antérieure, des taches oculaires et deux organes toca- ««æ situés en avant sous forme do fossettes d'aspect variable, avant souvent l’œsophage plus ou moins complique et parfois renflé en bulbe à la naissance de l’intestin; extrémité postérieure du corps plus ou moins effilée; Animaux se nourrissant ordinairement de particules organiques en décomposition, résistant le plus souvent à une complète dessiccation sans mourir.
Bastian. — .injwiUuIfdae.TranB. Lino. Soc., XXV, ISGfi.
Bâtsebli Beitriigi^ a«r Kcnntnias der freilobenden Nematoden. Mova Acta Akad.
Raturforseb., XXXVI, I87:i.
Id. — Zur Kenntni9i der freilebenâen Nematoden, inftb>!^ond0re der de9 Kieler Hafenê, Abbandl. ScDckonberg. Raturforach. Gesells., IX, 1875.
As ÂngviUltAlidAkMagànraiza. Tarméazelrajzi Fllzetek, IV, 1880. de Man. — Ondersoekingen over vr^ in de aarde levende Nematoden. Tijdschr. Rederl. Diorkand. Vereenkg., H, 1876,
Id. Die einheimUchon, frei in der reinen Erde und im eüeeen Wasser lebenden Nema-
todenmonographi9f}hbeaTbeitet.T\\dee\it. Nederl. Dierkand. Vereenig., V, 1880. Id. — Die, frei in der reinen Erde und im süseen tVdwr lebenden /Yematoden der NiederlUndleohen Fauna. Leiden, 1864.
Id. — Anatomîeohe Untersuchungen tiber freilebende Noordeee-Nematoden, Leipzig, 1866,
Id. — Sur quelquee Ndtnatodee libres de la mer du Nord, nouveaux ou peu connus. Mém. Soc. Zool. France, t, 1888.
Id, — Espèces et genres nouveaux do Nématodes libres de la mer du Nord et de la Sfanche. ném. Soc. Zool. France, II, 1889.
Id. — Troisième note sur les Nématodes libres de la mer du Nord et de la Manche, Uém. Soc. Zool. France, II, IS89.
ANGUILLULIFORMES,
I Halalaimuê gracilis^ extrémité antérieare.— If. BaHiania gracili8,id.— III. ^onohuBtera macrura. IV. 3^. BimiUa, extrémilé antérieore. — V. TerBcheîUngta communia^ id. VI. Jraeclaitnuê elegans^ id. — \II. üohchotainnie Marioni, id. —
Vin Syringolaimufi striatncaudatu». iû- — IX. fronus ipnHima, id. — X. HypodontolaimuB inasoHatia, id. — XI. liTonopoathia eoatata, id. — XII. Chromadora Leuckarti Id — XIII. TyrtlAoIff»»”"» ttiffirwjcdiu*. Id. — XIV. LinhomoeuB «IonqatuB id. — XV. r'horaeoBtoma denticauHatum, id. — XVI. 5y»npIoeo«loma longicolle, id _'xVM OncAola^mua 6rflcAy<?c*re«*, id. — XVIII. Wononrhus macrostoma, iâ, — XIX Trilobuft pclluoidUB, id. — XX. Prismatolaimua mtermediu», id. — XXI. Cyltndrotolm»» commnnin, id. — ‘XXII. DtplogaHlcr copropkagea, id. — XXIII. Cephalob,utoxyurût(le9,i<i.^ XXIV. Teratocephalua crasaidanB, portion de l’œ*©phagB montrant le bolbe. — XXV. PUotua granulostm, extrémité antérieore.— XXVI. iîAafcdtti# BütachliU extrémilé poatérieure — XXVll. B. nigrovcnobay génération parasite des Grenooilles. — XXVIII, itiiubclolaimua terraatTie, extrémité antérieure. — \XI\. Odontolaimua chlorurus, id. — XXX. Diphtherophora communia, id. — XXXI. Tijlenchotaimua mirabilis, id. — XXXll. Tylenohua robuatua, id. — XXMII. T. Sehachti. Ç fixée i one racine de Belteraye. — XXXIV. Dory laimua centroceTcua. extrémilé postérieure. — XX\V. D. lugdunenaia, extrémité antérieure. — XXXVI. Oicyuria Dieaingi.
ANGÜILLUUFORMES.
Animaux vivant librement, sinon parasites de végétaux, de Mollusques, des Bourdons, ou logés dans les poumons des Grenouilles. 1- Anguillulides.
Animaux parasites d’autres Animaux, jamais de Mollusques ni des Bourdons, et non logés dans les poumons des Grenouilles, à œsophage terminé par un bulbe renfermant un appareil dentaire, à extrémité postérieure du corps généralement longuement effilée, à bouche entouree le plus souvent de trois lèvres. 2. Oxyurides.
Œsophage sans bulbe à la naissance de l’intestin, ou avec
un bulbe, mais alors ce bulbe dépourvu d’appareil dentaire; Animaux non parasites, sauf parfois de végétaux ou des Bourdons. , . ,
Œsophage offrant à la naissance de l’intestin un bulbe qui renferme un appareil dentaire corné, sinon Animaux parasites d’autres Animaux et non des Bourdons. 38.
3. Pharynx nul ou très petit et à parnis non épaissies. 4. Pharynx bien développé, à parois épaissies et cornées. 10.
Pharynx complètement nul
Pharynx très petit; extrémité antérieure offrant des soies;
organes latéraux arrondis. 4. Mosoiivsteiu.
Bouche sans lèvres ; œsophage sans dent. 6.
Bouche entourée de trois lèvTes ; une saillie dentiforme dans l’œsophage. _ 9- Tuipyia.
Œsophage plus ou moins allongé, sans bulbe. 1.
Œsophage très court et dilaté en bulbe. S. Tersciieluiigu.
Point de tache oculaire
Une grande tache oculaire. o. Evchelibibm.
9. Extrémité antérieure dépourvue de soies ; organes latéraux
circulaires ; une rangée médiane de papilles en avant de l’anus c?. '*■ Aiaimus.
Extrémité antérieure offrant des soies; organes latéraux se présentant comme des sillons longitudinaux et très étroits ; point de papilles préanales çy. 2. Haealaibiiis. Pharynx simple; œsophage presque toujours sans bulbe. 11. Pharynx offrant une ou plusieurs dents ou aiguillons. 18.
ANGXJILLULIFORMES.
Pharynx en forme d’entonnoir, rétréci en arrière
Pharynx prismatique; cuticule finement striée; organes
latéraux linéaires. 2!). PnisMATOLAiMCS.
16. Extrémité antérieure dépourvue de soies ; point de saillie
dentiforme dans l’œsopliage; des organes latéraux spiralés: cuticule offrant des séries transvorses de petites granulations. Ciioanolaimos.
Extrémité .antérieure offrant des soies ; une saillie dentiforme dans l’œsophage après le pharynx; point d’organes latéraux; cuticule lisse. 28. Trilooüs.
n. Œsophage sans bulbe; pharynx cylindrique; extrémité antérieure pourvue de soies. 30. Cïi.iNnnoi.AiMtis.
Œsophage offrant un bulbe; pharynx limité par trois baguettes cornées en relation antérieurement chacune avec une petite pièce en hameçon; extrémité antérieure dépourvue de .soies. 37. RiiABiioi.Aiaüs.
18. Pharynx offrant une ou plusieurs dents, sans aiguillons. 19. Pharynx sans dents, offrant un ou plu.sieurs aiguillons;
extrémité antérieure dépourvue de soies. 35.
Œsophage sans bulbe, ou avec un bulbe situé immédiate
ment avant l’intestin. 21.
Œsophage offrant un bulbe en son milieu outre une dilatation postérieure ; cuticule striée. 31. DirroGASTEn.
21. Pharynx allongé et prismatique, offrant tout à fait en avant
une ou trois petites dents. 22.
Pharynx autrement conformé. 24.
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22. Pharynx avec trois dents ; cuticule lisse ; extrémité anté-
rieure dépourvue de soies; organes latéraux ayant la
forme de sillons. 23.
Pharynxavec une dent;cuticule striée; extrémité antérieure pourvue de soies ; organes latéraux circulaires ; œsophage très dilaté en arrière. 38. üoovtolaimus.
Œsoiffiago dilaté en bulbe
Qtsophage sans bulbe. 18. EucHnoinADORA.
30. Cuticule dépourvue de côtes saillantes longitudinales. 31. Cuticule offrant des côtes saillantes longitudinales outre la
forte striation transversale. 17. Mdxoposthia.
31. Organes latéraux petits, circulaires ou absents; cuticule
offrant des granulations, sinon Animaux d’eau douce. 32. Organes latéraux spiralés; cuticule sans panulations; Animaux marins. 15. Desmadora.
Au plus deux rangées longitudinales de granulations le
long des lignes latérales ; point de papilles en avant de l’anus (3^. H). SiMt.opiiimA.
Plus de deux rangées longitudinales de granulations le long des lignes latérales; une rangée ventrale de |)apilles préanales cf. 19. Cimi)Mii>oR\.
34. Pharynx n’offrant qu’une dent et cerclé d’épaississements
transversaux. 23. Sïhpi.uwistoma.
Pharynx offrant trois dents et non cerclé d’épaississements transversaux. 2i.. Ü'iciioi.umbs,
Œsophage sans bulhe; région anale (J dépourvue de
bourse; cuticule lisse; Animaux non parasites. 36. Œsophage dilaté en bulhe vers le milieu de son étendue; pharynx offrant un aiguillon rende à sa base; cuticule striée; région analef^' entourée d’une expansion en forme déboursé; Animaux parfois parasites. 41. Tyi,e>chiis.
36. Pharynx offrant trois aiguillons bien séparés; corps entouré
d’une peau lâche. 39. DipiiriiEanriioiiA.
Pharynx n’offr.mt qu’un seul aiguillon; corps non entouré d’une peau lâche. _ 37.
Tïtiivr.iiotAmus
Aiguillon du pharynx formé d’une seule pièce creuse, généralement en forme de bec de plume. 42. Dunïmaus.
38. Un pharynx tulmleux à parois cornées épaissies par places
seulement; extrémité antérieure dépourvue de soies. 39. Un pharynx tubuleux à parois cornées également épaisses dans toute son étendue. 41.
39. Extrémité antérieure n’offrant pas six lèvres ; point d’orga-
nes latéraux ; cuticule striée. 40.
Extrémité antérieure tronquée, offrant six lèvres profondément séparées ; des organes latéraux.
G. ALAIMUS de Man
Extrémité postérieure non en forme de fil ; orifice génital Ç éloigné de l’oesophage d’une distance plus gr^de q^ue la moitié de la longueur de ce dernier; long. : (;5 1, Ç 1 ,2 mm. ^ •_ primitiyus.
Extrémité postérieure très allongée et très mince; orifice génital Ç éloigné de l’œsophage d'une distance au plim égale à la moitié de la longueur de ce dernier; long. : çÿ 0,8, Ç 0,9 mm. A. dolichurus.
Extrémité postérieure ne portant pas (piatre soies
Extrémité postérieure portant quatre soies assez longues;
corps robuste ; extrémité antérieure offrant douze soies ; habitat marin ; long. : cf 1,7, Ç 2,1 mm. M. Ofycerca.
3. Cuticule non annelée, parfois très légèrement striée trans-
versalement, mais alors habitat terrestre. 4.
Cuticule nettement annelée, avec des soies éparses ; extrémité antérieure offrant quatorze soies ; habitat marin ; long. : 1 ,7 mm. M. acris.
ANGUILLULIFORMES .
4. Intestin, tu par transparence, de coloration noirâtre très
foncée. 5.
Intestin de coloration brunâtre claire. 8.
Extrémité antérieure tronquée et très amincie; extrémité
postérieure capillaire; orifice génital Q situé au milieu du corps; long. : 0,n mm. M. macrura.
Extrémité antérieure non tronquée; extrémité postérieure non capillaire ; orifice génital Q situé en arrière du milieu du corps. - 6.
6. Corps svelte, à extrémité antérieure amincie; organes laté-
raux éloignés de la bouche d’une distance au moins égale à la largeur du corps en avant j orifice génital Q plus rapproché de l’anus que celui-ci ne l’est de l’extrémité postérieure. 7.
Corps plus trapu, à extrémité antérieure à peine amincie; organes latéraux très rapprochés de la bouche; orifice génital Q plus éloigné de l’anus que celui-ci ne l’est de l'extrémité postérieure; long. : 0,8 mm. M. dispar. 1. Quelques soies dispersées sur le corps; organes latéraux plus rapprochés de la bouche; orifice génital Q plus rapproché de l'anus; extrémité postérieure plus effilée; long. : 1 mm. M. migaris.
Pas de soies dispersées sur le corps; organes latéraux plus éloignés de la bouche; orifice génital Q moins rapproché de l’anus; extrémité postérieure moins eflilée; long. : 0,9 ram- . _ M. similis.
8. Pas de soies dispersées sur le corps ; orifice génital Q très
rapproché de l’anus ; habitat marin ; long. : 1,
Ç 0,91 mm. M. ambigua.
Des soies dispersées sur le corps ; orifice génital Q bien plus éloigné de l’anus; habitat terrestre. 9.
Corps médiocrement allongé, très peu aminci en avant
extrémité antérieure offrant six soies; bouche entourée de lèvres, peu éloignée des org.anes latéraux; long. : (J 0,7. Ç 1 mm. M. flliformis.
Corps ti-ès svelte ; bouche dépourvue de lèvres. 10.
10. Extrémité antérieure très amincie, olTrant six soies; organes latéraux très éloignés de la bouche; extrémité postérieure longuement amincie ; long. : 0,5 ram.
M. simplex.
Extrémité antérieure très peu amincie, offrant dix soies; organes latéraux rapprochés de la bouche; extrémité postérieure brièvement amincie; long. : 1, Ç 1,6 mm.
M. agilis.
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G. ENCHELIDIUM Ehrenberg
Cuticule avec quelques soies éparses; extrémité antérieure offrant dix soies dont six plus grandes que les autres; organes latéraux transversaux et elliptiques, situés dans un rétrécissement circulaire précédant la tache oculaire; une rangée médiane de papilles en avant de l’anus (5^; long. : 5 mm. E, marinwn.
G. DESMODORA de Man
Corps filiforme, à peine aminci aux extrémités, brunâtre, avec l’extrémité antérieure claire et transparente ; long. : (52.1,92,8 ram. D. serpentulns.
Corps renflé vers le milieu, très aminci à l’extrémité postérieure, brunâtre, avec l’extrémité antérieure claire et transparente ; long. : 1,33 mm. D, scaldensts.
G. SPILOPHORA Bastian
Point de taches oculaires; deux rangées longitudinales de granulations le long des lignes latérales ; bulbe de l’œsophage offrant deux cavités internes situées l’une derrière l’autre ; long. : 0,9 mm. S paradoxa.
Deux taches oculaires; cuticule sans granulations, offrant quatre rangées longitudinales de soies; bulbe de l’cosophage simple ; long. ; (5 0,8, Q 0,9 mm. 8. bioculata.
G. EÜCHROMADORA de Man
Cuticule épaisse, fortement striée, constituant une sorte de cuirasse de bâtonnets disposés longiiudinalement; coloration grisâtre ; quatre fortes soies en arrière de deux taches oculaires rougeâtres ; long. ; (5 2,4, 9 ^
E. vulgaris.
1. ü. vulgaris Bastian. — M., sur la côte, dans la vase sous les pierres, CC.
G. CHROMADORA Bastian
1. Animaux marins à striation de la cuticule formée de granulations; quatre rangées longitudinales de granulations plus fortes occupant les lignes latérales. 2.
Animal terrestre ou d’eau douce offrant plus de quatre rangées longitudinales de granulations allongées le long des lignes latérales ; point de taches oculaires ; long. : 1,2 mm. C. Leucharti.
ANGUILLULIFORMES .
2. Deux taches oculaires; long:. '• 0,9 mm. C. nudioapitata. Point de taches oculaires; long ; 0,8 mm. C. macrolatma.
G. TEILOBUS Bastian
Extrémité postérieure non longuement amincie; spiculés peu courbés et plus courts ; une rangée médiane de papilles également espacées en avant de l’anus rv; long. : (5 2-2,6, 9 2,1-3 mm. T. gracilis.
Extrémité postérieure longuement amincie, capillaire ; spiculés (5^ <^ourbés et plus longs; une rangée médiane de papilles inégalement espacées en avant de l’anus fy; long. : <S 2,4, Q 2,5-4 mm. T. pellueidus.
G. PRISMATOLAIMUS de Man
Extrémité antérieure offrant six soies ; extrémité postérieure
moins longuement amincie; orifice génital Q situé en arrière du milieu du corps; long. : <y 0,7. 9
P. intn'medxus .
Extrémité antérieure offrant dix soies ; extrémité postéideure très longuement amincie ; oritice génital 9 situé en avant du milieu du corps; long. : 1,2 mm. P- dolichuTUS.
Extrémité postérieure non longuement amincie; espèces
des eaux douces.
Extrémité postérieure très longuement amincie, capillaire; pharynx avec une seule dent; portion de 1 œsophage située en arrière du bulbe de la longueur des s/s du reste de l’organe ; long. ; 1,17-1,24 mm D. coprophages,
2. Pharynx avec une seule dent ; portion de 1 œsophage situee
en arrière du bulbe de moitié aussi longue que le reste de l’organe; espèce vivipare; long. ; q' 2, 9 2,6 mm.
P. rivalis.
ANGÜILLULIFORMES .
Pharynx avec deux dents; portion de l’oesophage située en arrière du bulbe de la longueur des 2/3 du reste de l’organe; es|)èce ovipare; long.: 1,8 mm. D. Jictor.
C. elongatus de Man. — Comme le précédent, AC
5. C. ciliatus Linstow. — Litt., dans le sable à la racine des
plantes des dunes, C.
34 G. TERATOCEPHALUS de Man.
Extrémité postérieure longuement amincie, capillaire ; dents du bulbe œsophagien faibles ; cuticule fortement striée transversalement ; organes latéraux petits ; corps svelte ; long. : 0,4, Ç 0,5 mm. y. terrestris.
ANGUILl.ULIFORMES.
Extrémité postérieure non longuement amincie; dents du bulbe œsoijhagien fortes ; cuticule lisse, avec six rangées de granulations sur les lignes latérales; organes latéraux grands; corps moins svelte; long, :0,5 mm.
T- crassidens.
Extrémité postérieure non amincie; œsophage dilaté anté
rieurement en coupe arrondie ; extrémité antérieure offrant des lèvres; corps très svelte; long. : Q' 1,9, Q 1,7mm. P- granulosus ■
Extrémité postérieure plus ou moins longuement amincie; œsophage non dilaté en coupe antérieurement. 2.
2. Extrémité postérieure brièvement amincie; taille dépassant
1 mm. . .
Extrémité postérieure assez longuement amincie ; corps médiocrement svelte ; extrémité anterieure offrant des lèvres ; long. : 0,73 mm. P- rhixophüus.
3. Corps médiocrement svelte ; extrémité anterieure olfrant des
lèvres; extrémité postérieure moins amincie; œsophage plus court; long. : ^ 0,9, Ç 1,3 mm. P. cirratus.
Corps très svelte ; extrémité antérieure dépourvue de lèvres ; extrémité postérieure plus amincie; œsophage plus allongé; long. ; 1,2 mm. P- tennis.
Extrémité postérieure terminée en long filament; long
0,^5, Ç 0,9 mm. , R. gracïlicauda.
Extrémité postérieure non terminée en long filament, simplement rétrécie et aiguë; première génération à caractères normaux, sexuée, vivant clans la terre humide; long.: (3^ 0,5, Q 0,65 mm.; seconde génération, hermaphrodite, parasite logé dans les poumons des Grenouilles, à œsophage dépourvu de bulbe terminal, çy sans bourse, coloration grisâtre avec l’intestin noir; long. : 7-13 mm. -S. nigrovenosa.
Extrémité antérieure offrant six lèvres; extrémité posté
rieure Q non terminée en long filament; long. : 0,6 mm. ^ R. nioTiûJiystera.
Extrémité antérieure offrant trois lèvres; extrémité postérieure Q terminée en long filament; long. : cJ. 1, Ç 1,39 mm. -S. Sütschlii.
5. Extrémité antérieure offrant deux lèvres; cuticule striée;
pharynx simple; œsophage non rétréci en avant du bulbe terminal ; long. : 6 mm. -ffi. flexilis.
Extrémité antérieure dépourvue de lèvres ; cuticule lisse; pharynx formant une capsule cornée ; œsophage rétréci en avant du bulbe terminal; long. : 6-7 mm. R. Limacis.
R. monohystera Bütschli. — Dans la terre humide, CC
4 R (R]iabdoneiiia)nigrovenosaZeder. — Première génération, sexuée, dans la terre humide, produisant les individus de la seconde génération qui sont hermaphrodites et émigrent dans les poumons des Grenouilles, d’où de nouveaux jeunes de première génération, en descendant le tube digestif, gagnent la terre ; AC.
5. R. (Leptodera) flexilis Duj. — Dans les glandes salivaires
do Umax maximus, C.
G. TYLENCHOLAIMUS de Man
Extrémité antérieure terminée par une saillie papilleuse;
extrémité postérieure peu à peu rétrécie ; corps plus svelte; long, :1,1mm. . . T.mivaMu.
Extrémité antérieure offrant deux saillies papilleuses superposées • extrémité postérieure non retrecie, arrondie ; conirxAofns svelte ; long. : 0,66 mm. T.
1. T. mirabilis Bütsclili. — Dans le sable et dans 1 humus des forêts, AC. . .
2 T. minimus de Man. - Dans la terre humide des prairies,
AC
G. TYLENCHUS Bastian
1 Animaux non parasites d’autres Animaux. ^ 2-
Femelle parasite des Bourdons Q ayant hiverne ; organe génital faisant hernie en dehors du corps et constituant un grand boyau couvert de granulations(long. : jq. 1 cm.) nnniiel l’animal lui-même semble attaché comme un ver Lmcoup plus petit ; long. : 3 mm . T. SomM
Exti-émité antérieure
Extelmlte“an4\e“edépou44de’b^^
sies ; aiguillon faible ; long. : 0,85 mm. i . auùtus.
ANGÜILLULIFORMES .
6. Aiguillon très petit, n’égalant que i/so de la longueur de l’œsophage; corps très srelte ; long. : C? 1. Q "““î-
T. inter médius.
Aiguillon bien développé, mesurant plus de tjw de la lon-
gueur de l’œsophage.
Taille n’atteignant pas 1 mm
Taille atteignant 1 mm.
8. Cuticule à peine striée ; corps très svelte ; long. : 0,66 mm.
T. leptosoma.
Cuticule fortement striée; corps assez robuste; long. : 0,6 mm. T. agricola.
9. Aiguillon fort, nettement renflé en arrière, égalant i/o de la
longueur de l’œsophage; long. : 1,1 mm. T. Davainei. Aiguillon faible, à peine renflé en arrière, n'égalant que l/l! de la longueur de l'œsophage; long. : 1 mm.
T. Jlliformis.
Extrémité postérieure peu amincie, ne dépassant pas la
bourse ; coloration jaunâtre ; parasite du Froment ; long. : (3' 2, P 4,5 mm. T. Tritici.
Extrémité postérieure assez longuement amincie, dépassant la bourse; coloration bleuâtre; p.arasite d’autres végétaux; long. : ^ 0,9-l,7, p 1-1,67 mm. T. Dipsaci.
12. Animal ne déterminant pas sur les racines la production de
nodosités; Ç faisant hernie hors de la plante sous la forme d’un citronjaunàtre à extrémité postérieure proéminente; long. : 0,8-1, p 0,8-1, 3 ram. T. Sciachti.
Animal déterminant sur les racines la production de nodosités; p ne faisant pas hernie hors de la plante et prenant l’aspect d’une poire à extrémité postérieure arrondie ; long. : 1-1,5, p 0,66-0,85 mm. T. radictcola.
T. Tritiei Bauer, scandens Schneid. (Anguillule du blé
niellé). — Jeunes remplissant les grains de Froment et y déterminant la maladie connue sous le nom de nielle-, abandonnant les grains lorsque ceux-ci tombent à terre, ils gagnent les plantules sorties de grains sains et montent pendant la croissance de la plante jusque dans les épis où ils deviennent adultes ; des œufs qu’ils pondent sortent de nouveaux parasites qui se logent dans les grains, attendant parfois des années et complètement desséchés, pour évoluer; AC., AR.; très nuisible.
Extrémité postérieure non longuement amincie
Extrémité postérieure longuement amincie. 10.
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3. Extrémité antérieure offrant six lèvi-es avec deux cercles de papilles, et séparée du reste du corps par un sillon. 4. Extrémité antérieure non séparée du reste du corps par un sillon et dépourvue do lèvres ; corps trapu, arrondi en
arrière : long. : 1,25, Q 1,92 mm, D. borborophüus.
Cuticule de l’extrémité postérieure stratifiée d’une ma
nière particulière; 19-21 papilles en avant de l’anus (3'; long. ; (3^ 2|3, Ç 3,3 mm. I). obtusicaudatus.
Cuticule de l’extrémité postérieure normale; 7-11 papilles en avant do l’anus (3': long. : (3' 1,9, Q 3,2 mm.
' D. intermedius.
8. Extrémité postérieure en forme de crochet ; corps svelte ;
long, : 1,8 mm. D. cenirocercus.
Extrémité postérieure non en forme de crochet; corps plus trapu. 9.
9. Œsophage dilaté seulement un peu après le milieu ; ovaires
s’étendant jusqu’à la moitié de la distance entre l’orifice génital Ç et l’anus; long. : 2 mm. Z). LeuckarU,
Œsophage dilaté dès le milieu ; ovaires ne s’étendant que jusqu’au tiers de la distance entre l’oriflee génital Ç) et l’anus; long. : ^ 1,8, Q 2 mm. D. Carteri.
Taille n’atteignant pas 4 mm
Corps très svelte ; six lèvres avec deux cercles de papilles ;
oesophage dilaté un peu en avant du milieu; long. : jq. 7,5 mm. D. stagnalis.
ANGUILLULIFORMES .
13. Corps svelte; six lèvres avec deux cercles de papilles. 14. Corps flliforme ; extrémité antérieure dépourvue de leyres;
œsophage dilaté un peu en arrière du milieu ; aiguillon faible; extrémité postérieure brièvement effilée; long. ; 3,2 mm. .?•
14. Extrémité postérieure atténuée un peu en arriéré de Lanus,
puis atténuée de nouveau et restant cylindrique; oeso-
nliage dilaté à partir du milieu; long. ; 2,1 mm.
^ ® D. BasUam.
Extrémité postérieure longuement effilée.
G. NEMATOXYS Schneider
Corps plus svelte ; (J' offrant à la face ventrale en avant de l’anus cinq appendices cornés ; spiculés longs ; long. : (3' 2, 9 6 mm. N. ormtus.
Corps plus épais;(5' dépourvu d’appendices ventraux cornés, à extrémité postérieure ornée de papilles très proéminentes; spicule.s longs; long. : 2, Q 6 mm.
N. commutatus.
G. OXYSOMA Schneider
Lèvres bien séparées les unes des autres ; œsophage sept fois environ aussi long que large ; extrémité postérieure du corps longuement amincie et capillaire; spiculés courts; long. : 5-10 mrn. 0. suhulata.
Lèvres peu séparées les unes des autres; oesophage dix fois environ aussi long que large; extrémité postérieure du corps conique; spiculés très longs; long. : 3' 3, 9 5,5 mm. 0. brevicaudatum.
Parasite du Cheval et de l’Ane; bouche entourée de six
papilles dont quatre plus grandes f|ue les autres; extrémité postérieure Ç se terminant brusquement par une petite pointe conique ; long. : 9-16, Q 29-45 mm.^^^^
Parasites d’autres Mammifères; bouche entourée de trois lèvres; extrémité postérieure Ç peu à peu amincie; extrémité antérieure entourée d’un rendement^ vésiculeux. 5.
5. Parasite de Rongeurs ; oeufs très allongés, également rétré-
cis aux deux extrémités; long. ; (J 1,6, Ç> 3-5-5,7 min.
O. obvelata.
Parasite de l’Homme ; œufs pas plus de deux fois aussi longs que larges, plus rétrécis à l’une des extrémités qu a . autre ; long. : (S 2, 5-3, 4, Ç 9-10 mm. 0. vermicularis.
II. A8GARIDIF0RME
Nématodes toujours parasites d’autres Animaux, de taille souvent avantageuse et plus ou moins opaques, depourvi^ de soies, de taches oculaires, d’organes latéraux et de bulbe œsophagien; extrémité postérieure du corps non particulièrement effilée.
ASCARIDIFORMES.
I. Hettrakis marina, extrémité aotérieare. — ^ 11. H, verxioularta, extrémité posté* rieore c?'. — III. ÀicarU Canis, extrémité antérieure. — IV, À. lumériooîdea, id. Tue de face»— V. Id., extrémité postérieure — VI. Cucu/ianiia elegana, extré> mité antérieure, — VII. Sderoatumum equinum, extrémité postérieure — VHI. Pilarîa equina. — IX. Mermta nigroscons, extrémité autérieore. — X. Triohina apiralin XI. /d., jeune enkysté dans un muscle. — XII. Trioho-
cephalus ffomini».
Bouche entourée généralement do trois grosses lèvres
point de pliarynx corné; extrémité postérieure sans
Wirse. 1. Ascarides.
Bouche non entourée de trois grosses lèvres, offrant ordinairement six papilles et donnant généralement accès à un pharynx corne armé le plus souvent de dents ou d’épaississements; extrémité postérieure offrant une expan-
sion membraneuse généralement en forme de bourse ou de cloche. 2 . Strongylides.
4. Animaux parasites à l’état adulte, et jamais d’insectes, à
tube digestif complet ; quatre paires de papilles en avant de l’anus (5^. 3. Filariides.
Animaux parasites d’insectes dans leur jeune âge, vivant dans la terre et à tube digestif atrophié en arrière à l’état adulte ; un grand nombre de papilles en avant de l’anus
F. ASCARIDES
Extrémité postérieure (ÿ offrant une grosse ventouse en avant de l’anus et deux épaississements latéraux en forme d’ailes; spiculés (J inégaux; Animaux parasites de Poissons, et alors à bouche dépourvue de levres, de Colombins ou de Gallinacés. 1. IIetkr*kis.
Extrémité postérieure ÿ dépourvue de ventouse et d’épaississements latéraux; spiculés (J égaux; lèvres toujours présentes; Animaux non parasites de Colombins ni de Gallinacés. 2. Ascaris.
Parasite de Poissons de mer; tête globuleuse, élargie
bouche dépourvue de lèvres, en fente allongée dorsoventralement; corps sans membranes latérales; long. : cJ 15, 9 20 mm. ff. marim.
Parasites d’Oiseaux; tête non élargie; bouche offrant trois lèvres; corps pourvu d’une membrane latérale de chaque côté. 2.
2. Parasite du Pigeon ; corps laissant voir des taches blanches
par transparence ; membranes latérales disparaissant en arriére; lèvres anguleuses; long. : 16, Ç 20 mm.
H. Columbae.
Parasites de Gallinacés ; corps sans taches, à membranes latérales étroites, se continuant jusqu’à l’extrémité. 3.
Parasite du Brochet et de la Lotte ; membranes latérales
larges en avant, disparaissant en arrière; long. : 5,2 cm.
A. mwronata.
Parasite de l’Anguille ; membranes latérales larges en avant, l^lus étroites en arrière et se continuant jusqu’à l’extrémité du corps ; long. : 2,8 cm. A . Anguillae.
4. Parasite des Grives ; corps pourvu de membranes latérales ;
long. : (S 3,2. Q 5 cm. A. Turdi.
Parasites de Mammifères ; corps dépourvu de membranes latérales. 5.
Parasite de Carnivores; corps offrant de chaque côté vers
l’extrémité antérieure une aile membraneuse; long. ; (3' 9, Ç 20 cm. A. Canis.
Parasites d’autres Mammifères ; corps dépourvu d’ailes antérieures. 6.
6. Parasite du Cheval et du Bœuf ; lèvres larges, en forme de
cœur, divisées en trois lobes ; coloration blanchâtre ; long. : (y 27, Ç 37 cm. A. megalocephala.
Parasite du Porc et de l’Homme ; lèvres moins larges, arrondies ; coloration rougeâtre ; long. ; 15 cm.
A . lumbricoïdes.
Animaux vivipares parasites du Marsouin ; corps très al
longé ; orifice génital Ç très rapproché de l’anus qui est terminal. ,3.
Animaux ovipares non parasites du Marsouin ; corps médiocrement allongé; orifice génital Q plus ou moins éloigné de l’anus.
8. Bouche offrant une petite capsule cornée; bourse y non divisée en deux lobes. ^ Sriispuüs.
Bouche dépourvue de capsule cornée; bourse o divisée en deux lobos. il- Pseudalius.
Parasite du Bœuf; extrémité antérieure mousse; six dents
recourbées au fond de la capsule buccale; long. : çj 10- 16, 9 24-26 mm. JO. radiatus.
Parasite du Mouton et de la Chèvre; extrémité antérieure pointue; deux dents au fond de la capsule buccale; long. ; Q 16, 9 20-22 mm. I). cernuus.
ASCARIDIFORMES.
3. Parasite du Chien et du Renard ; dents de la capsule buccale faibles; bourse çf beaucoup plus large que longue; long. : (3^ 8, Ç 12 mm. D. Vulpis.
Parasite du Chat ; dents de la capsule buccale fortes; bourse en forme de trompette; long. : (J' 8, Q 15 mm.
D- tubaeformis.
1. D. radiatus Rud. — Dans l’intestin grêle des bêtes bovines
et principalement du veau, AC.
G. STRONGYLUS Rudolphi
1. Parasite de Batraciens et de Reptiles ; corps très allongé;
cuticule striée longitudinalement; extrémité antérieure offrant de chaque côté une dilatation en forme d’aile; long. : (3^ 9 S- auricularis.
Parasite de Mammifères herbivores. 2.
2. Parasites du Mouton et de la Chèvre; cuticule striée longi-
tudinalement. 3.
Parasites d’autres Mammifères ; cuticule non striée longitudinalement. . 4.
Corps moins allongé; cuticule offrant un petit nombre de
stries longitudinales; orilice génital Q très rapproché de l’extrémité postérieure ; bourse très large ; long. : cÿ 15, O 18 mm. S-ovinus.
Corps extrêmement allongé ; cuticule offrant un très grand
nombre de stries longitudinales; orifice gémtal Ç très éloigné de l’extrémité postérieure; bourse cj allongée; long. : fT 25, Q 70 mm. S. filaria.
4. Parasite du Bœuf et du Cheval; bouche sans lèvres; orifice
génital Q simple, éloigné de l’anus; bourse q petite; long. : (3 35, Ç 60 mm. S. micmrus.
ASCARIDIFORMES.
Parasite du Porc; bouche entourée de six lèvres; orifice génital Q situé près de l’anus et entouré d’une expansion membraneuse; bourse grande et plissée; long. ; ^ 20, Ç> 30-35 mm. S. paradoxus.
1. S. aurioularis Zeder. — Dans l’intestin grêle des Batraciens,
des Lézards et de l’Orvet, AR.
G. EUSTRONGYLU8 Diesing
Parasite d’Oiseaux; corps blanchâtre, épais et contourné, renflé au milieu ; long. : (3^ 18, Ç 35 mm. E. tubifeæ. Parasite do Mammifères; corps rouge, épaissi en arrière, offrant une rangée de papilles sur chaque ligne latérale; long. : 13-31 , Q 31-93 cm. E. gigas.
1. E. tnbifex Nitzsch. — Dans le tube digestif de divers Ansé-
riformes, C.
Corps divisé extérieurement par des rides en segments
disposés les uns derrière les autres. 1. Fiiaroides.
Corps non divisé transversalement par des rides. 2.
2. Bouche dépourvue de lèvres ; parasites vivant dans le corps
même de leur hôte et non dans le tube digestif.
2, Filaku.
Bouche pourvue en général de deux ou quatre lèvres; parasites vivant dans la paroi du tube digestif de leur hôte. 3. SpinopTERA.
Parasite logé dans l’œil; bouche arrondie, dépourvue
d’épines; long. : 15-16, Q 20-22 mm. lacrymalis.
Parasite logé dans le péritoine ; bouche très petite, en fente allongée, entourée d’un cercle corné portant quatre épines et offrant quatre papilles pointues un peu en arrière ; une grosse papille à l’extrémité postérieure 9 5 long. : 70, 9 111 mm. F. equina.
Parasites d’Oiseaux; extrémité antérieure offrant quatre
replis saillants. 2.
Parasites de Mammifères ; extrémité antérieure dépourvue de replis saillants. 3.
2. Replis de la tête ne se rejoignant pas en arrière; extrémité
postérieure (J offrant en arrière de l’anus six papilles de chaque côté et un épaississement en forme do V ; long. : 10, 9 23 mm. S. anthuris.
Replis de la tête se rejoignant deux à deux en arrière par un repli fortement courbé en avant ; extrémité postérieure avec cinq papilles de chaque côté en arrière de l’anus; long. • 1, Q ÿ mm. S. alata.
Bouche grande et ronde, offrant quatre levres en forme de
lobes élargis ; extrémité postérieure q avec une s^le papille en arrière de l’anus de chaque côté ; long. : (y 9, 9 12 mm. S. megastoma.
ASCARIDIFORMES.
Bouche quadrangulaire, offrant deux dents et deux lèvres ; extrémité postérieure çÿ avec deux papilles en arrière de l’anus de chaque côté et à des niveaux différents : lonar. : 10-22, Q 12-24 mm. S. tnicrostoma.
Parasite de la Taupe ; bouche en fente allongée, entourée
d’un cwcle corné et de six papilles; extrémité postérieure (J avec deux papilles de chaque côté très en arrière de l’anus; long. : (^ 12-20, Q 29 mm. S. Talpae. Parasite de la Souris ; bouche ronde, offrant six lèvres et quatre papilles;. extrémité postérieure avec deux ailes membraneuses striées, une papille impaire en avant et deux papilles do chaque côté un peu en arrière de l'anus ; long. : cJ 28, 9 40 mm. 8. obtusa.
Région antérieure du corps médiocrement amincie; cuti
cule n’oiïrant point de bandes longitudinales ponctuées ; jeunes enkystés et enroulés en spirale dans les muscles de Mammifères. I. Tnir.m.'iA.
Région antérieure du corps fortement amincie, enfoncée dans la muqueuse do l’intestin et fragile ; cuticule offrant au moins une bande longitudinale ponctuée ; jeunes non enkystés dans les muscles. 2.
G. TRICHINA Owen
Corps ayant la minceur d’un cheveu; extrémité postérieure arrondie Q, terminée par deux éminences coniques (J; long. :(3' 1)®> 9 3 mm. 2\ spiralis.
1. T. spiralis Owen (Trichine). — Parasite de divers Mammifères et normalement des Rats, AC. ; adultes dans l’intestin et y pondant; jeunes perforant le tube digestif et allant se loger dans les muscles où ils sont incarcérés dans une capsule en attendarit que leur hôte soit dévoré par un autre Animal pour évoluer; peut ai-river dans l’Homme et amener une maladie mortelle, par l’intermédiaire de la viande de Porc.
Parasite de Lamellirostres ; région amincie antérieure du
corps plus courte que la région postérieure renflée; long. : (j' 15, Q 30 mm. T. tumidum.
Parasite de Gallinacés; région amincie antérieure du corps plus longue que la région postérieure renflée; long. ; ^ 10, O 18 mm. T. (Jallinae.
4. Parasite du Surmulot: lignes latérales très larges; région
antérieure couverte de granulations ; (J vivant à plusieurs dans le corps de la Ç ; long. : 2,5, Ç 17 mm.
T. crassicauda.
Parasites de Carnivores. 5.
5. Parasite de la vessie urinaire; région amincie antérieure du
corps au moins aussi longue que la région postérieure renflée; long. : (j' 15, Q 30 mm. T.plica.
Parasite de la trachée artère ; région amincie antérieure du corps bien plus courte que la région postérieure renflée; long. : 24, Ç 32 mm. T. aèrophilum.
Animaux non parasites de l’Homme
Parasite de l’Homme ; gaine du spiculé q couverte d’épines
pointues serrées; lon;î. : 35 mm T. Hominis.
2. Parasite de Carnivores; spiculé ^ renflé au bout, sa gaine
n’offrant que quelques pointes mousses à son extrémité ; long. : 45 mm. T. Vulpis.
Spiculé non renflé au bout. 3.
3. Parasite des Rats et des Souris ; spiculé recourbé en arc ;
long. : 18, Q 30 mm. T. Mûris.
Spiculé (J non recourbé en arc. 4.
gordiaces.
4. Parasite de Rongeurs ; spiculé très mince et aigu, sa gaîne sans épines ; long. : 40 mm. ^ T. Leporis.
Parasites d’Ongulés ; gaîne du spiculé (J épineuse. 5. 6. Parasite de Suidiens ; spiculé assez court et arrondi au bout, sa gaîne offrant des épines mousses, moins nombreuses à l’extrémité ; long. : (j' 40, Q 45 mm.
T. crenatus.
Parasite de Ruminants ; spiculé (5' très long et pointu au bout, sa gaîne offrant des épines pointues plus nombreuses et plus fortes à l’extrémité ; long. : 50 mm. T. ajinis.
V. GORDIACÉS
Corps cylindrique, excessivement allongé et mince, sans appendices, dépourvu de bouche à l’état adulte ; système nerveux semblant formé d’une bandelette longitudinale ventrale rattachée à un ganglion antérieur ; sexes séparés ; extrémité postérieure du mâle bifurquée et sans spiculés;
Animaux vivant librement dans Peau douce à 1 état adulte , embryons pénétrant dans le corps de la larve d’un Insecte aquatique et s’y enkystant, passant de là avec leur hôte dans le corps d’un Poisson d’eau douce et s’enkystant dans la muqueuse du tube digestif pour en sortir au printemps sous leur forme délinitive.
Vlllot. — Monographie dea Dragonneaux, Arch. (Je Zool. eipérini., lil, 1874,
Bouche dépourvue de papilles. l. Gordiides.
ACANTHOCEPHALES.
G. GORDIUS Linné
Corps lisse, brunâtre ; extrémité antérieure offrant un anneau brun; extrémité postérieure Q tronquée, (J couverte de papilles; long. : 28-89 cm. ff. aquations.
1. G. squatious Linn., seta O. F. Müll. (Dragonneau). — Adulte dans les eaux douces; jeune dans le corps de divers Coléoptères Carnassiers ; AR.
VI. ACANTHOCEPHALES
moins cylindrique, non segmenté, sans appendices, dépourvu de bouche et de tube digestif, offrant en avant une trompe protractile armée de nombreux crochets ; système nerveux constitué d’un ganglion situé à la base de la trompe; un système compliqué do canaux dans la peau, communiquant avec deux glandes(lemnisques) de la région antérieure; sexes séparés; vie parasitaire avec migration : jeunes enkystés dans la cavité générale de Crustacés ou d’insectes et n’évoluant à l’état parfait que dans l’intestin de Vertébrés.
Diesîng. — Revi^iion <ier Rhi/nijoieen. SïlzDngsb. mat.-natarw. Classe Akad. Wien, XWVII, Id59.
Orifice génital situé à l’extrémité postérieure ducorps. 1. Échinorhynchides.
Parasites de Poissons
Parasites de Batraciens. 6.
S. Corps cylindrique ; point de cou ou cou très court. 4. Corps ovalaire, blanchâtre ou orangé, aminci en arrière et obtus à l’extrémité; trompe armée de 16 à 20 rangées transverses de crochets, séparée du corps par un large cou renflé et ridé; long. : 13-18 mm. S. protons.
Corps plus ou
Echinorhynehm
Lueii.
ACANTHOCEPHALES .
Corps blanc, médiocrement allongé; trompe armée de huit
à douze rangées transverses de petits crochets très rapprochés; long. : 13-18 mm. B. Luetï.
Corps de coloration variable, très allongé ; trompe armée de vingt rangées transverses de petits crochets très minces ; long. ; 2~-81 mm. B. lumbricoi'des.
6. Parasite des Anoures; corps cylindrique, aminci en arrière,
souvent fortement recourbé; trompe conique, courte, armée de 36-48 crochets disposés sur six à huit rangées transverses ; long. ; ^ 5-12, Q 5-30 mm. B. haeruca.
Parasite des Tritons ; corps fusiforme, un peu arqué et obtus aux deux extrémités, assez large ; trompe cylindrique, précédée d’un cou conique et armée de plus de 200 crochets disposés sur 24 à 26 rangées trarnsverses ; long. : 3,5-4,5, O 7, 5-8, 5 mm. B. anthuris.
Parasites de Rapaces diurnes ; corps cylindrique, assez
large, renflé en avant, aminci en arrière ; trompe cylindrique, armée de 27 à 30 rangées transverses de crochets courts et forts ; long. : 27-45 mm. B. Buteonis.
Parasite de Rapaces nocturnes ; corps de forme un peu inégale, très allongé; trompe en forme de gland, tronquée en avant, amincie en arrière, armée de 450 crochets disposés sur 30 rangées transverses ; long. : çj 18-20, Q 30-44mm.
E. globocaudatus .
10. Parasite de Palmipèdes ; trompe offrant au plus huit rangées transverses de crochets; très variable avec l’âge; blanc ou rouge ; corps d’abord ovalaire et entièrement hérissé d’épines, puis s’allongeant, la trompe étant portée à l’extrémité d’un cou qui devient de plus en plus long, le corps se différenciant lui-même en trois régions, les
ACAN THOCEPHALES .
épines disj^araissant graduellement d’arrière en avant pour finir par disparaître, la forme devenant alors peu à peu cylindrique, et la trompe, d’abord cylindrique, devenant globuleuse et perdant complètement ses crochets ; long. : 1 -7 mm. ü- polymorphus.
Animaux non parasites de Palmipèdes; trompe offrant plus de huit rangées transverses de crochets.^ 11.
11. Parasite du Héron ; corps cylindrique et strié longitudinalement en arrière, offrant en avant un renflement globuleux hérissé de petits aiguillons; trompe portée sur un cou, renflée à l’extrémité, armée de 12 à l4 rangées transverses de petits crochets; long. : 9-11 mm.
E. striatus.
Parasite de Chanteurs; corps cylindrique, assez large, plus ou moins recourbé en avant; trompe non séparée du corps par un cou, cylindrique, armée de 200 crochets environ disposés sur 24 à 26 rangées transverses; long. : 7, Ç 12 mm. E. Iransversus.
IV. ARTHROPODES
Corps segmenté ; cœlorae en grande partie oblitéré ; point de cils vibratiles, ni extérieurement, ni intérieurement; squelette externe cliitineux, divisé en anneaux qui peuvent porter chacun une paire d’appendices articulés dont un certain nombre constituent des membres buccaux, et d’autres peuvent etre modities en baguettes sensorielles céphaliques appelées antennes \ vibe digestif à bouche antérieure et à anus situé à l’extremite au corps : coeur dorsal, constitué par un long vaisseau logé dans un péricarde et offrant des boutonnières par lesquelles le sang passe du péricarde dans le cœur qu’il parcourt d arriéré en avant; organes segmentaires fermés du côté interne, en general réduits à une paire ou disparus, remplacés alors par des reins d’une autre nature ; système nerveux formé de ganglions cerébroïdes céphaliques réunis à une double chaîne de ganglions ventraux ; glandes génitales au nombre d’une paire, a orinces propres, séparés ou réunis, et débouchant ventralement en avant de l’anus ; sexes très généralement séparés ; Animaux changeant de peau (wae) pour grandir; habitat marin ou d eau douce avec respiration branchiale, terrestre ou d eau douce avec respiration aérienne.
Annalosde la Société êntomologitiao d» BelgiquOj depuis 1857.
SncllflA VoUenboven. — Nataurlijke Historié van JV^darland. Oversigt derGeîeâe
Dieren. lUarlera, 1869.
Pas d’antennes ou deux paires d’antennes (difficilement reconnaissables chez quelques parasites de Poissons ou de Crabes et chez certaines formes recouvertes d’une ooquillel, l’une d’elles disparaissant, l’autre sort à la natation on bien l’organisme possède sept paires de pattes ; quand’les pattes, qui sont presque toujours au nombre de quatre paires au moins, font défaut, l’animal est très aplati, décoloré, parasite et ressemble à une Sangsue ; en général il n’y a pas de tête séparée de la région ou se trouvent les pattes.
Une paire d’antennes ne servant jamais à la natation rarement absentes, et dans ce cas les jmttes h existent point non plus et le corps n’est point lortoment aplati, plus ou moins de sept paires et jamais quatre paires de pattes ; Animaux jamais parasites de Poissons ni de CraLs, n’étant jamais recouverts d une coquille et n étant jamais marins; presque toujours la région anterieure est différenciée en une tête portant les antennes et les membres buccaux, mais point les pattes. ruACuEÀiES, p. 576.
BRANCHIATES.
BBANOEIATES
Arthropodes aquatiques en principe et ayant comme organes respiratoires soit des branchies portées par les appendices, soit des poumons ou des tracliées qui dériTent de branchies ; anneaux antérieurs non séparés des anneaux qui portent les premiers appendices locomoteurs, et constituant avec une partie de ceux-ci un céphalothorax en général distinct d’un abdomen postérieur.
Pas d’antennes ; presque toujours quatre, rarement deux
trois ou cinq paires de pattes ; Animaux non parasites de Poissons ni de Crabes et sans coquille. 4.
Des antennes, généralement au nombre de quatre; lorsqu’elles semblent manquer, le corps est recouvert d’une coquille ou bien l’organisme est parasite soit de Poissons, soit de Crabes; presque toujours plus de quatre
paires de pattes. crustacés, p. 523.
I. TARDIGRADES
Animaux microscopiques à segmentation à peine indiquée, dépourvus d’antennes et de membres buccaux, offrant quatre paires d’appendices à peine articulés, en forme de moignons, terminés par des griffes et servant à la locomotion, la dernière située à l’extrémité postérieure du corps; point d’organes respiratoires ni de cœur; système nerveux formé d’une masse antérieure située au dessus du tube digestif et reliée à une chaîne
TARDIGRA.DES.
ventrale de quatre ganglions innervant chacun une paire d’appendices; sexes séparés ; organismes carnassiers, aquatiques ou vivant dans la mousse humide, susceptibles de revivre après dessiccation complète et se mouvant très lentement.
Doyère. Mémoire sur les Tardigraiea. Ann. dni Sciences natnr.,
Zool., 2** sér., XIV, 1840;XY]I, 1843.
Plftte. Beitràge sur IVaturgescMohte der Tardigraden, Spengel’s
Zool. Jahrb., Abtb. (. Anat., III, 1888.
Bouche pourvue de stylets ; deux taches oculaires. 1. Arctiscoïdes.
II. PANTOPODES
Corps formé d’un céphalothorax prolongé antérieurement en rostre, et d’un abdomen réduit à un simple tubercule terminal :
point d’antennes ; céphalothorax offrant au plus sept paires d’appendices, deux paires de membres buccaux parfois absents, une paire d’appendices en général absents chez la femelle adulte et constituant chez le mâle de grêles pattes ovifères servant au transport des œufs après la ponte, enfin quatre paires de pattes locomotrices toujours présentes, très développées et renfermant : l" des diverticules du tube digestif qui s’étendent jusqu’à leur extrémité; 2“ les organes reproducteurs ; quatre yeux placés sur un tubercule à la base du rostre; point d’organes respiratoires ; sexes séparés ; Animaux naissant sous forme de larve n’offrant que les trois premières paires d’appendices, les nouveaux anneaux se développant en avant et aux dépens de l’extrémité postérieure; régime carnassier; habitat marin.
Dohm, — Dit Pantopod&n des Golfes von iVaapet. teipzig, 1881.
Membres buccaux absents; troisième paire d’appendices n’existant que chez le mâle. 1. Pycnogonides.
III. ARACHNIDES
Corps formé d’un céphalothorax et d’un abdomen; point d’antennes; céphalothorax offrant: 1“ deux paires de membres buccaux ; une paire de cMlicères et une paire de pattes-mâchoires-, 2“ quatre paires de pattes locomotrices formées successivement, comme la patte-mâchoire, en allant de la base à l’extremite, d’une hanche, d’un trochanter, d'un fémur, d’une patella, d un tibia, à'xm métatarse (absent à la patte-mâchoire) _et d’un tarse -, 3“ en dessus, un nombre variable d’yeux à cornee non divisée en facettes; 4“ en dessous, un sternum précédé d’une piece labiale antérieure; abdomen dépourvu de membres: respiration s’effectuant par des poumons ou des trachées; système circulatoire pourvu d’artères ; tube digestif offrant des glandes diverses et des tubes de Malpigbi excréteurs; ouverture génitale situee plus ou moins antérieurement; sexes sépares ; point de métamorphosés en général ; régime ordinairement carnassier; habitat le plus souvent terrestre,
Becker. Catalor/ue dex Arachnidtfi de Belgique, Ana. Soc. Ent. Belg., X-VI’XXVIII.
[,gg Arachnidee do Belgique, Première partie, Ann. Mus. Hîflt. Plat. Belg., X,
*1882. Deuxième et troieième partice, en cours de publication.
Hahn u. C. L. Koch. — Die Arachniden, getreu naohder Tfatur abgobildet undbeeehrie. ben, Ptiirnberg, 1833-48.
C.It.Koch. TJeberaieM dee .traehnideneyeteme, IVilrnberg, 1837-50.
E. Simon. — tos Araehnidee de France. Paris, 1874-91.
Ton Schlechteudal. Die trliederfiieeler mit Aueaohtuae der Ineecten, Leipzig, 1881.
I. ARAIGNÉES
^ Abdomen plus ou moins mou, à segmentation invisible, étranglé en avant et rattaché au céphalothorax par un pédicule ; yeux au nombre normal do huit et pouvant être de deux sortes ; les uns diurnes, servant à la vision pendant le jour, convexes, arrondis et noirs, les autres nocturnes, servant à la vision pendant la nuit, plats, à éclat blanchâtre et de forme variable ; espace situé entre les yeux antérieurs et le bord antérieur du céphalothorax constituant le bandeau ; chélicères formées d’un article basilaire très robuste et d’un article terminal grêle et mobile, le crochet, percé près de son extrémité de l’orifice d’une glande à venin ; patte-mâchoire ressemblant à une patte locomotrice, la hanche offrant en général une lame maxillaire antérieure appuyée contre la pièce labiale, le tarse portant chez le mâle adulte un organe de copulation inférieur, le bulbe-, abdomen offrant en dessous les ouvertures respiratoires, deux orifices pulmonaires situés à sa base et deux orifices pulmonaires ou trachéens souvent réunis en un seul et plus ou moins éloignés des deux autres ; orifice génital situé en avant, entre les orifices pulmonaires antérieurs, celui de la femelle pouvant être recouvert d’une plaque cornée, Vépigyne-, à l’extrémité de l’abdomen, en dessous, autour de l’anus, plusieurs paires de filières sous forme de tubes articulés sécrétant un liquide qui, durci, constit uede la soie étirableen fils et servant à la construction de toiles ou de cocons destinés à renfermer les œufs; point de métamoiqihoses, mais les caractères spécifiques et distinctifs des sexes ne se montrant qu’après plusieurs mues et en général à Vétat adulte seulement ; régime carnassier.
van Hasselt.— ^ Catalogué Aranearum hueuéque in Ilollandia inventarum. Tijdtcb. Toor Entom., XXVUI-XXIX, 1884-86.
Wostring. — Araneae Sueeicaé daéoriptae. Gothobargi, 1861.
BlackwalL — A nutory of Spidoraof Great Britain and Ireland. London, 1861-64. Menge. ~ Preuséiéotia Spinnen. ITeae Scbrift. Natnrf. Gesells. Danzlgf 1866-79. Caiabrîâgo. •— TfieSpiders oj^ Dorset. Sherborne, 1879-81,
E. Simon. — Hiatoiro naturelle de$ Araignéei,2'°* édition. Paria, eo cours de pablication.
Chélicères diri^fées en avant, dans l’axe du corps, leur crochet se repliant en dessous; quatre poumons à la base de l’abdomen. tétrapneumones^ p. 383.
Chélicères dirigées vers le bas, à crochet se repliant du coté interna; deux poumons seulement.
DipmumoifBs, p. 383,
TETRAPNEüMONES .
I. TETRAPNEÜMONES
ChélicèTes dirigées en avant, dans Taxe du corps, à crochet se repliant en dessous longitudinalement; quatre poumons; point do lames maxillaires ; huit yeux très rapprochés, les médians antérieurs seuls diurnes ; tarse de la patte-mâchoire du mâle n’enveloppant pas le bulbe; point d’épigyne xtypa, pHem.
chez la femelle; tarses des pattes locomotrices terminés par trois griffes.
Filières au nombre de six; yeux diurnes très gros, les nocturnes, plus petits, formant deux triangles un peu écartés; chélicères énormes. 1. Atypides.
G. ATYPUS Latreille
Corps trapu, d’un brun rougeâtre, très foncé à l’état adulte ; chélicères à bord interne sans excavation; long. : (5' 12, QSOmm. A. piceus.
1. A. piceus Sulz., Suheri Latr. — Talus des chemins creux et ombragés, sapinières ; (5' errant, Q vivant sous terre, dans un tube de soie dont l’extrémité est saillante et accrochée au dessus du sol ; AR. et local ; automne.
IL DIPNEUMONES.
Chélicères dirigées obliquement ou verticalement vers le bas, à crochet se repliant du coté interne; deux poumons seulement et deux orifices trachéens presque toujours réunis en un seul plus ou moins éloigné de la base de l’abdomen ; des lames maxillaires; tilières au nombre de six, deux postérieures à l’extrémité de l’abdomen, deux antérieures un peu plus en avant et deux médianes plus petites que les autres.
Ni cribellum, ni calamistrum; filières antérieures rapprochées; si elles sont notablement écartées l’une de l’autre, il n’y a que deux griffes aux tarses, échibellates, p. 384.
ECRIBELLATES.
En avant des filières antérieures qui sont notablement écartées Fune de l’autre, une plaque transversale, souvent divisée en deux par une carène plus ou moins large, et so montrant à la loupe criblée de petits points transparents {cribellum) ; au dessus du métatarse de la quatrième paire de pattes, sur une carène, une ou deux lignes longitudinales de crins recourbés (calamistrum)-, ces caractères développés chez la Ç et chez te (5^ jeune, atrophiés chez le adulte dont les filières antérieures sont toujours notablement écartées l’une de l’autre; trois griffes aux tarses. cribellates, p. 410.
I. ÉCRIBELLATES
Ni cribellum, ni calamistrum.
Six yeux, tous nocturnes. uaplogynes, p. 384.
Huit yeux, dont deux au moins diurnes.
ENTétÉGYNES, p. 386.
/. Hapl og yne S .
Tarse de la patte-mâchoire du mâle n’enveloppant pas le bulbe; point d’épigyne chez la femelle.
I. Harpaaleti Hombergi. — II, Dytdera erythrina, aire ocalaîrs- — III, Td.. dessons da céphalothorax montrant le sternum entre les hanches et en avant la pièce labiale entre les lames maxillaires devant les chôlicères, — IV. Segestria senoculata. aire oculaire. — V. Id., patte-mâchoire ^ avec bulbe.
Céphalothorax ovalaire ; abdomen en ovale allongé; yeux disposés en un groupe serré sur deux rangs transversaux, tous nocturnes et au nomlire de six; pattes assez courtes, sensiblement égales ; filières courtes et serrées ; deux orifices respiratoires trachéens ; Araignées sédentaires, filant un cocon ou un tube dans lequel elles vivent cachées.
F. DYSDÉRIDES
Yeux médians situés sur le même rang que les latéraux nostérieurs ; céphalothorax plus court ; les deux premières naires de pattes étendues en avant. ■/. Dy s d ér% nés .
Yeux médians situés sur le même rang que les latéraux antérieurs; céphalothorax plus allonge; les trois premières paires de pattes étendues en avant.
^ 2. Ségesimnes .
1, Dysdérines.
Tarses terminés par trois griffes ; lames maxillaires arrondies à Textrémité ; fémurs armés d’épines. 1 . Uarpactes.
Tarses terminés par deux griffes ; lames maxillaires pointues à l’extrémité ; fémurs dépourvus d’épines. 2. Dïsder*.
G. DYSDERA Latreille
Yeux médians séparés par un espace plus grand que leur diamètre; céphalothorax d’un fauve rouge clair ; abdomen fauve, recouvert d’une pubescence blanche; pattes rougeâtres, non annelées; long. : (3^ 10, Q 11 mm. D. erythrma.
1. D. erythrina Latr. — Sous les pierres et les écorces, près des habitations, AC. ; automne.
G. SEGESTRIA Latreille
Céphalothorax et chélicères d’un brun noirâtre ; dessus de l’abdomen fauv0,flnementtachetédebrun foncé et offrant une rangée longitudinale médiane de taches quadrilatères d’un brun foncé et bordées de clair; pattes jaunâtres, peu annelées d’obscur; long. : C? 1) Q ^ mm.
’ S. senoculata.
1. S senoculata Linn.- Au pied des arbres, sous les écorces, dans la mousse, les crevasses des murailles, sous les pierres, C. ; printemps.
ENTELEGYNES.
Yeux peu ou point inégaux, disposés sur deux rangs, for
mant un groupe transversal plus large que long. 2. Yeux très inégaux et tous diurnes, disposés sur trois ou quatre rangs, formant un groupe allongé au moins aussi long que large; céphalothorax toujours plus long que large; abdomen ovoïde; filières serrées et ordinairement peu développées ; Araignées ne filant pas de toiles. 9.
2. Tarses terminés par trois griffes ; filières courtes et dispo-
sées en rosace, ou bien les postérieures plus longues que les antérieures quand elles sont allongées; Araignées
sédentaires, filant des toiles. 3.
Tarses terminés par deux griffes; filières non disposées en rosace, les postérieures pas plus longues que les antérieures lorsqu’elles sont allongées; Araignées ne filant pas de toiles. 7.
Pattes normales; lames maxillaires non contiguës à leur
extrémité; filières bien développées. 4.
Pattes excessivement longues et fines; tarses divisés en articulations ; lames maxillaires contiguës à leur extrémité; tilière.s très courtes, en rosace ; Araignées filant des toiles irrégulières sans retraite, en dessous desquelles elles se tiennent renversées. 7. Pholcides.
4. Filières non disposées en rosace, dirigées en arrière, allon-
gées, les postérieures ordinairement plus longues que les antérieures; yeux médians antérieurs seuls diurnes; bandeau plus étroit que l’aire oculaire; céphalothorax et abdomen ovoïdes ; Araignées filant de grandes toiles irrégulières serrées dont une partie est enroulée de manière à constituer une retraite, et se tenant au dessus de leur toile. 1. Agélénides.
Filières disposées en rosace, non allongées et sensiblement égales ; tous les yeux diurnes, sinon bandeau aussi large ou plus large que l’aire oculaire; abdomen ordinairement renflé ot surplombant le céphalothorax en avant. 5.
5. Tarses à griffe impaire petite, et dépourvus de longs crins;
chélicères robustes, aussi épaisses ou plus épaisses que les fémurs des pattes antérieures, leur premier article avec ou sans tache basale, obliquement et longuement tronqué à l’extrémité, à marge inférieure pourvue d’une série de dents limitant une gouttière dans laquelle se
ENTELEGYNES.
replie le crochet qui est long et arqué; pièce labiale épaissie à l’extrémité, rebordée; lames maxillaires ordi- ■nairemeut non convergentes en avant, tronquées et anguleuses à l'extrémité ; pattes avec ou sans épines ; tarse de la patte-mâchoire portant outre le bulbe un rameau accessoire basilaire ; Araignées filant des toiles très variables. 4. Épéïrides.
Tarses à griffe impaire presque aussi grande que les deux autres, ceux de la quatrième paire de pattes pourvus au côté interne d’une série de 6-10 crins très forts et courbés ; chélicères ordinairement étroites, leur premier article dépourvu de tache basale, transversalement et brièvement tronqué à l’extrémité, à marge inférieure généralement avec une dent et sans gouttière, le crochet court et très recourbé ; pièce labiale non rebordée ; lames maxillaires toujours convergentes en avant, obtuses et arrondies à l’extrémité; bandeau au moins aus.si large que l’aire oculaire; yeux médians antérieurs seuls diurnes; tarse de la patte-mâchoire (J sans rameau accessoire ; Araignées filant des toiles irrégulières à larges mailles, en dessous desquelles elles se tiennent. 6.
6. Pattes armées de fortes et longues épines ; lames maxillaires étroites et très longues. 5. Mlmétides.
Pattes dépourvues d’épines. 6. Théridiides.
1, Yeux médians antérieurs seuls diurnes, ou bien tous les yeux diurnes, mais alors bandeau très étroit et lames maxillaires courtes et droites; céphalothorax plus long que large ; abdomen ovoïde ; filières généralement assez allongées, les antérieures ordinairement plus longues que les postérieures; Araignées sédentaires, ne mai'chant pas de côté comme les Crabes, filant une retraite en forme de coque. 8.
Tous les yeux diurnes; bandeau au moins aussi large que l’aire oculaire; lames maxillaires allongées et très inclinées sur la pièce labiale; céphalothorax généralement aussi large que long; abdomen ordinairement plus ou moins aplati et large; toutes les pattes pouvant prendre une direction perpendiculaire à l’axe du corps, ce qui permet une locomotion latérale analogue à celle des Crabes; filières courtes; Araignées errantes, ne filant point de retraites. _ 10. Thomisides.
8. Filières antérieures écartées à leur base ; lames maxillaires offrant une impression transversale ou oblique; téguments jamais brillants ; yeux médians antérieurs seuls diurnes; Araignées vivant à terre. 8. Drassides.
AGELENIDES.
Filières antérieures se touchant à leur base; lames maxillaires dépourvues d’impression ; téguments parfois brillants; Araignées no vivant pas à terre. 9. Clubionides.
9. Céphalothorax élevé et prismatique en avant, à face antérieure triangulaire, toujours notablement plus long que large ; tarses terminés par trois griffes ; Araignées vagabondes, à pattes assez longues, ne filant uno retraite que pour pondre et ne laissant pas do fils sur leur passage. 10.
Céphalothorax tronqué en avant, à face antérieure carrée ; tarses terminés par deux griffes; yeux disposés sur trois rangs, le premier formé de quatre gros yeux au deva.nt de la face, le deuxième formé de deux yeux très petits situés sur les côtés du céphalothorax, le troisième formé de deux yeux de moyenne grosseur placés au dessus en arrière ; Araignées sauteuses, à pattes assez courtes, habitant une coque de soie et chassant autour de leur habitation on laissant un fil sur leur passage. 11. Attides.
10. Yeux disposés sur trois rangs, le premier formé do quatre yeux, le deuxième situé comme le premier sur la face, formé de deux yeux plus gros, le troisième formé de deux yeux plus petits placés au dessus du céphalothorax en arrière ; bandeau plus étroit que l’aire oculaire ; femelles emportant généralement leur cocon ou leurs petits avec elles. 2. Lycosides.
Yeux disposés par paires sur quatre rangs ; bandeau plus large que l’aire oculaire ; femelles veillant sur leur cocon après la ponte sans l’emporter. 3. Oxyopides.
F. AGÉLÉNIDES
I. Àrgyroneta aquatioa, Q rae eu deasons, montrant à la base de Pabdomen l’épigjne entre les denx poomons. ■ — ll.-Coelotea alropos, céphalothorax. — III. Tegenaria /■errujinBo, extrémité d’on tarse. — IV. T. domestica, aire ocolalre. — V. T. torpiddy filières. — VI. Àgclena labyrinthica. — VII. Td., aire oeolaire. — VIII, Textrix denticulataj aire ocnialre. — IX. Hahnia elegans, filières.
agélénidbs.
Araignées d’eau douce à téguments revêtus de fuies serrés, à filières postérieures d’un seul orifices respiratoires trachéens. /• ;i„
Araignées terrestres à téguments articles •'
fuies, à filières postérieures formées de un seul orifice respiratoire trachéen. AQt
G. ARGYRONETA Latreille
Céphalothorax d’un brun rouge, garni de poils ^1®.'
meu d’un brun noirâtre, revetu de poils ® ’
long. : ^ 1(5-18, Ç 10-12 mm. ^ • ajuatica.
1 A aauatica Clerck. — Mares et fossés, filant son nid sous
l’eau îarmi les végétaux et nageant entoures d’une bulle
d’air lui servant de cloche à plongeur, AG., ak.
Agéîénines
1. Les quatre filières principales non disposées sur une mên^e
Lesljuatre filières principales disposées sur ligne transverse. , . ,, , ,
2 ChéUcères très grandes, fortement ’
dépassant de beaucoup le bord antérieur (h. cepha|o-
Chélic'Ss ordinaires, planes ou peu convexes, ne dépassant r,ns le bord antérieur du céphalothorax.
3. Téluments non revêtus de pubescence, offrant seuleme^^ des poils clairsenies. • ‘
4 yMx'du“sL'’onf rang tLmant une ligne droite ou un pe^u
yeuxautconTS formant une ligne fortement courbée
G. COEEOTES Blackwall
obscur ; abdomen d’un fauve obscur, otlrant des points sur les côtés et en dessus une bande longitudinale suivie d’une série de petits accents transverbes, noirs; long. : 10, 9 13 mm.^ C. atropL
atropos Walckn., terrestris Wider, saasaiilis Blackw. — BOIS humides, au pied des arbres, AC. ; printemps.
G, TEGENARIA LatreUle
Philoica C. Koch.
grandes filières plus court que l’article
"^'l’arückb^a^fLe?® if
2. Tibia de la quatrième paire do pattes plus long que le cépha-
Z! ’ 1 obscur en avant,
offiant des bandes grises plus ou moins distinctes en arrière; dessus de l’abdomen d’un fauve obscur, tacheté de noir, offrant une bande longitudinale claire flanquée de chaque cotede quatre espaces clairs, ces dessins revêtus de Ion" ^ 10-19 mnf^"^ ’ **^*'*®® fauves, à fémurs obscurcis;
de pattes pas phis^long^*qué le céphalothorax ; métatarses de même longueur ou un peu plus courts que les tibias et patellas réunis, au moins aux pattes antérieures. *nuiuB
S. Yeux (i U premier rang égaux ; dessus d e Tabdomen noir, orné d une large bande iongitudiuale rouge limitée en avant par quatre grandes taches et en arrière par deux séries de petits points, jaunes; céphalothorax d’un fauve obscur avec UM ligne marginale noire et deux très larges bandes brunes longitudinales coupées de traits noirs oWiques; p^tes fauves, plus ou moins annelées de noirlong.: (5^10-12, 9 17 mm. T. ferruginea.
AGELENIDES.
Yeux médians du premier rang plus petits que les latéraux; pas de large bande rouge sur l’abdomen. 4.
4. Article basilaire des grandes filières noir ; pattes plus ou
moins annelées d’obscur, ou non, mais alors les fémurs des deux premières paires de pattes seulement de coloration plus foncée. _ 5.
Article basilaire des grandes filières jaunâtre comme l’article terminal; pattes d’un fauve rouge, non ou un peu annelées d’obscur sur les fémurs qui sont plus foncés (5' ; céphalothorax d’un fauve rouge plus ou moins obscur avec deux larges bandes grises latérales plus ou moins distinctes ; dessus de l’abdomen fauve, plus ou moins ponctué de noir sur les côtés et offrant trois séries longitudinales de taches noires ; long. : (^9, Q 10 mm. T. domestica,
Dessus de l’abdomen tacheté de noir, offrant une étroite
bande brune longitudinale limitée par deux taches clairesallongées, suivie d’une série détachés brunes ovales séparées par des accents transversaux clairs; ventre ponctué de noir ; pattes d’un fauve obscur, peu annelées Q, ou sans annulations avec les fémurs des deux premières paires d’un brun rouge (ÿ; long. : 10, Ç H mm. T. vrbana.
Dessus de l’abdomen ponctué de noir, offrant une bande longitudinale rougeâtre bordée en arrière de lignes fauves denticulées; ventre avec quelques lignes grises longitudinales mal définies ; pattes jaunâtres, fortement annelées de noir; long. : 6, Q 8 mm. T. campeslris.
Ventre avec des lignes parallèles de points noirs peu
distincts; dessus de l’abdomen d’un fauve rougeâtre, couvert de petites taches noires serrées au milieu et offrant une série longitudinale de petits accents jaunes transverses; long. : (3^ 11-lâ, Ç 15 mm. T. atnca.
Ventre avec deux lignes noirâtres réunies au dessus des filières : dessus de l’abdomen d’un fauve brun, marqué de points noirs irréguliers, offrant une ligne longitudinale rougeâtre limitée par deux petits traits noirs longitudinaux et suivie d’une série de petits accents jaunes transverses peu distincts ; long. :o 13, Ç 15 mm. T. agrestis.
8. Céphalothorax d’un fauve rouge clair, offrant quelques fines-
lignes noires; dessus de l’abdomen noirâtre, avec une bande longitudinale rougeâtre élargie en avant, denticuléo en arrière; long. : (j 5, Q 6,5mm. T. fusilla.
392 AGÉLÉNIDES.
Céphalothorax d’un fauve obscur, offrant deux larges bandes brunâtres longitudinales ; dessus de l’abdomen d’un brun noirâtre, avec des dessins d’un jaune obscur; long. : (ÿ 6, Ç7mm. T.torpida.
G. AGELENA Walekenaer
Céphalothoraxd’un fauve rouge, sans ligne marginale noire, avec deux larges bandes longitudinales brunes plus ou moins distinctes; sternum d’un brun rouge; dessus de l’abdomen d’un brun rougeâtre, offrant une bande longitudinale d’un fauve rouge coupée de fins accents jaunâtres ; ventre jaunâtre avec deux lignes latérales brunâtres plus ou moins distinctes; pattes et fllières d’un brun rouge; fossette de l’épigyne Ç non rétrécie en avant; long. : (J 9, Q 12 mm. A. lahyrinthica.
Céphalothorax d’un fauve obscur, offrant une ligne marginale noire et deux larges bandes brunes longitudinales pouvant être réunies en arrière ; sternum noirâtre ; dessus de l’abdomen noirâtre, offrant une bande longitudinale rougeâtre très large, mal définie, coupée de petits accents jaunes très fins; ventre brunâtre au milieu, jaunâtre sur les côtés; pattes d’un fauve clair; filières supérieures noirâtres; fossette de l’épigyno Ç rétrécie en avant; long. : (j' 8, Q 9 mm . A . similis.
G. TEXTRIX Sundevall
Céphalothorax d’un brun noirâtre avec une large bande longitudinale jaunâtre ; abdomen noir, ponctué de fauve, offrant en dessus une très large bande d’un fauve rouge renfermant deux séries de taches noires et très denticulée en arrière; pattes annelées de noir; long. : c?" 6, Q T mm.
T. denticulata.
1. T. denticulata Oliv., fÿcosi«(iSundv — Creux des murailles, fissures des rochers, AC. ; été.
G. HAHNIA C. Koch
Céphalothorax et pattes d’un fauve rouge plus ou moins clair; abdomen noirâtre, ponctué de fauve, offrant en dessus des points fauves plus gros, suivis d’une série d’accents transverses fauves; long. : (3' 3, Ç 4 mm.
H. elegans.
1, H. elegans Blackw. — Prairies, bord des eaux, AC., AR. 2. F. LYCOSIDES.
I. Ocyale mirabilis. — céphalollionx tu de cAlé. — ÎH. Dolomedes fimbriatus,
aire oculaire. — W.lyoosa tnguilinn, face. — V. i. nemora^is, bulbe — VI. h. cinerea, ailrémité d’un tarse. — VII. ruricola, épigyne Ç* “ VIII. Pirata piraticus, âlièrea. — K. PardosahortenHi», céphalolboras vu de cMé. — X. P. lagubris, balbe(^. — XI. P. amontatOy épigyne. — \li. .ittlonfaaltiiivana, face.
Bandeau aussi large que l'aire comprenant les deux premières lignes oculaires ; yeux du deuxième rang pas plus gros que ceux du troisième; Q portant son cocon dans les chélicères, devenant sédentaire et filant un nid pour recevoir les jeunes lors de l’éclosion. f. D O toDiédi ne s .
Bandeau bien moins large que l’aire comprenant les deux premières lignes oculaires; yeux du deuxième rang très généralement plus gros que tous les autres; Q portant ordinairement son cocon fixé aux filières et transportant ses petits sur l’abdomen. 2. Lÿcos ine s ,
LYCOSIDES.
Dolomédines
Yeux antérieurs disposés en ligne droite, les médians plus petits que les latéraux, ceux du deuxième rang à peine plus gros que les latéraux antérieurs. 1. Octale.
Yeux antérieurs disposés en ligne courbe, les médians plus gros que les latéraux, ceux du deuxième rang beaucoup plus gros que ceux du premier. 2. Doio.iiedes.
G. OCYALE Audouin
Fauve, avec une bande longitudinale blanche sur le céphalothorax et des dessins foncés latéraux plus ou moins distincts sur l’abdomen ; (J parfois d’un rouge violacé; Q parfois d’un gris de fer avec la bande céphalothoracique rosée et une bande blanche sur le milieu de l’abdomen en dessus (var. eryctna) ; long. : (j' 10, Ç 12 mm.
G. DOLOMEDES Latreille
Boussâtre, y compris les pattes; céphalothorax avec une bordure claire garnie de jioils blancs çJi jaunes Q ; abdomen borde de jaune et offrant en dessus deux séries longitudinales parallèles de points jaunes ; long. : 10,
Ç 15 mm. D.Jimbriatus.
1. D. fimbriatus Clerck. — Endroits humides, bord des eaux, plongeant et courant à la surface, AR. ; printemps.
Filières de même longueur; espace séparant les yeux du
deuxième rang plus large que le diamètre de ces yeux.
, 1. bïCOSA.
bilieres postérieures plus longues que les antérieures; espace séparant les yeux du deuxième rang moins large que le diamètre de ces yeux. 2. Pirata.
LYCOSIDES.
3. Filières de même longueur à peu près ; espace séparant les yeux du deuxième rang plus large que le diamètre de ces Ye^x. 3. Paroos*.
Filières postérieures beaucoup plus longues que les antérieures; espace séparant les yeux du deuxième rang moins large que le diamètre de ces yeux. -4. Aoloxia.
G. LYCOSA Latreille
Ârdosa C. Koch, Trochosa C. Koch, Tarentula Sundevall.
1. Ventre jusqu’aux filières et sternum noirs; coloration fauve
avec une bande brune longitudinale de chaque côté du céphalothorax ; abdomen offrant en dessus à sa base une bande brune longitudinale en fer de lance armée latéralement de deux dents et tronquée à l'extrémité, bordee de blanc, et des accents circonflexes postérieurs bruns plus ou moins distincts terminés par de petites taches blanches latérales; épigyne Q en large plaque rougeâtre divisée par une carène longitudinale ; bulbe qj n’offrant qu une petite épine simple peu distincte; long. ; 12, Ç H mm.
Côtés du céphalothorax d’un noir profond; abdomen fauve
offrant on dessus une double série longitudinale do points blancs bordés de noir s’étendant sur toute sa longueur et souvent réunis en arrière par des lignes blanches transverses; épigvne Ç beaucoup plus large que longue, avec deux grandes fossettes obliques; bulbe <3' offrant une épine bifide ; long. : çV 6, Q 7,6 mm. Z. nemoralis.
Côt& du céphalothorax revêtus d’une pubescence d’un gris fauve recouvrant les bandes noires; abdomen d’un gris rougeâtre, offrant en dessus une large bande longitudinale claire peu distincte coupée parfois en arrière de quelques lignes foncées transverses qui peuvent être bordées de blanc et présenter un point blanc à leur extrémité sur les côtés; épigyne Q carrée, avec deux petites fossettes antérieures; bulbe c? sans épine bitide; long. : cV 6, Q 7 mm.
Dessus de l’abdomen offrant une bande longitudinale blan
che en forme de losange, renfermant une bande losangique
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dépassant notablement le milieu et d’un noir plus obscur que les côtés de l’abdomen qui sont bruns; céphalothorax fauve avec une large bande blanche médiane longitudinale ; sternum d'un brun foncé uniforme ; tibia de la première paire de pattes renflé et globuleux ; épigyne Q très allongée, divisée par une fine carène longitudinale ; long. : (5' 9t Q 10 mm. Z. cuneata.
Dessus de l’abdomen autrement coloré, sinon la bande foncée losangique no dépasse pas ou guère le milieu et n’est pas plus foncée que les côtés; tibia de la première paire de pattes (5' jamais renflé. 5.
Dessus de l’abdomen ollrant généralement une bande longi
tudinale blanchâtre très large, renfermant une bande losangique brune et bordée ou non de points blancs sériés renfermant chacun un point noir; céphalothorax offrant une très largo bande médiane longitudinale blanche; épigyne Ç très allongée, divisée par une fine carène longitudinale; long. : À-12 mm. L, pulverulenta.
Dessus do l'abdomen n’ofl'rant pas une bande blanche renfermant une Viande foncée losangique; épigyne Q pas ou guère plus longue que large. 6.
Yeux antérieurs égaux ou presque égaux
Yeux médians anterieurs au moins presque doubles des
latéraux. 10.
7. Pattes presque unicoloros; yeux de la première rangée très
serrés, presque connivents ; coloration d’un brun verdâtre, avec une bande claire longitudinale raccourcie en arrière, sur le céphalothorax, et, sur l’abdomen en dessus, un losange suivi d’accents circonflexes clairs ; épigyne Q en demi-cercle avec une grande fossette médiane un peu triangulaire; tarse de la patte-mâchoire o' terminé en pointe aigue; long. : tÿ 6, Q 7,5 mm. Z. lutetiana.
Fémurs noirs ou au moins annelés de noir; yeux de la première rangée bien séparés; coloration plus variée. 8.
Fémurs offrant quatre anneaux noirs; tibia de la première
paire de pattes n’offrant en dessus que deux épines terminales et une seule médiane ; céphalothorax d’un brun foncé, revêtu d’une pubescence fauve, sauf sur les côtés; abdomen à pubescence fauve, plus claire en avant, présentant en dessus deux points noirs vers le milieu et des taches brunes transverses postérieures plus ou moins distinctes accompagnées de points blancs; épigyne Q en fossette élargie, arrondie en avant et tronquée en arrière où elle est dilatée anguleusement sur les côtés ; long. ; (5^ 6, 9 10 mm. Z. leopardus.
LYCOSIDES.
Fémurs noirs ou n’offrant que deux ou trois anneaux i tibia de la première paire de pattes présentant en dessus
9 Detsurd“e"®l“bdome'rorné à sa base d’une bande brune longitudinale en fer de lance arme t-Xs
dénia et tronqué h l’extrémite, suivie de quelques taches foncées transversales et d’une série de trois points blancs de chaque côté, ou avec uno_ bande blanche “ed'a'ie flanquée de chaque côté de points noirs point blanc, et alors fémurs noirs; céphalothorax lauve W une bande blgnclie longitudinale médiane;
Q plus longue que large, avec une piece médiane allongée, élargie vers le haut;
Dessus de l’abdomen fauve, offrant à sa base une bande lancéolée longitudinale blanche flanquée de chaque cote de deux points blancs plus ou moins bordes do «oir suivie de quelques traits obliques obscurs; fémurs jamais noirs; céphalothorax fauve, noir en côtés de taches noi ros seriees ; epigyne Ç pi us io>VU6 ff u® large, avec deux fossettes obliques en arriéré, sépwees par une carène striée longitudinalement; long. . O j QOrnm.
10. Patella de la première paire de pattes armee d une epine , tibia et patella réunis de la quatrième paire de pattes aussi longs que le céplialotliorax ; yeux du deuxieme rang plus petits que ceux du troisième ; céphalothorax avec des lignes brunes rayonnantes sur les cotés; abdomen fauve,off'rant en dessus à la base une tiande longitudinale lancéolée plus foncée, flanquée de blanc en ayant et suivie de mouchetures noires ; épigyne Ç en triangle éoiiilatéral, renferm.ant une pièce de même forme marniiée aux angles postérieurs d’une petite fossette arrondi • long. : (^ 10, Q H mm. , £- cim
Patellk de la première paire de pattes sans ®P"‘« i
natella réunis de la quatrième paire de pattes plus K que le céphalothorax; yeux du deuxieme rang iiliis Bros une ceux du troisième; céphalothorax offrant une" bande médiane large et deux bandes latérales étroites
n PubisoencrdesCôs céphalotlioraciques, au moins des ^ wérales blanche' abdomen d’un brun noirâtre, seme de pS taches noires et de touffes de poils blancs et offrS en dessus une bande lanceolee anterieure d’un Cve clair ou blanche, finement bordee de noir; epigyne
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Ç à peu près aussi large que longue, carénée longitudinalement, à bords épaissis et resserrés vers le bas où ils s’avancent latéralement sous forme d'un tubercule arrondi ; long. ; (5^ 12, Ç 14 mm. L. robusta.
Pubescence des bandes céphalothoraciques fauve, la bande du milieu renfermant quelques traits obscurs. 12.
12. Bandes céphalothoraciques plus rougeâtres; espaces bruns latéraux très nets et presque dépourvus de pubescence; sternum offrant des crins mais presque toujours sans pubescence; front assez fortement incliné; abdomen d’un brun rougeâtre, parsemé de points noirs et de touffes de poils fauves, offrant en dessus une bande antérieure fauve lauoéolée,souvent bordée de noir, suivie d’une double série de points clairs doublés de noir et parfois réunis par des accents obscurs transversaux; épigyne Ç à bords noirs et très épais, à fossette en forme de trapèze et divisée par une carène ; crochet des chélicères (J sans denticule en dessus; long. : çÿ' 10, Ç 1 1 mm. L. terricola.
Bandes céphalothoraciques plus grises ; espaces bruns latéraux pubescents et coupés de traits obliques plus glabres, foncés; sternum offrant des crins et piibescent; front peu incliné; abdomen d’un brun verdâtre, à pubescence plus ou moins variée de clair, offrant en dessus une bande anterieure fauve lancéolée, jamais bordée de noir, suivie dune double série de points blancs doublés de noir, parfois indistincts et parfois réunis en arrière par des traits blancs transversaux ; épigyne Ç à fossette en forme de trèfle; crochet des chélicères offrant en dessus un denticule ; long, 11 mm. L. ruricola.
1. 11. inquilina Clerck. — Au soleil, dans les bruyères, se creusant une retraite dans le sol et y élevant sos petits • Subalp., AB.
3. Il, aooentuata Latr. , und^'enivora Walckn. — Chemins champs, prairies, endroits secs, CC.
eux antérieurs presque égaux, formant une ligne légère
ment courbée: pattes annelées d’obscur; céphalothorax brun avec une large bande fauve marginale bien nette et une bande médiane d’un fauve obscur renfermant en ayant une bande rougeâtre bordée de noir; abdomen noirâtre, bordé de poils blancs, offrant en dessus à sa base^ une bande longitudinale lancéolée fauve et de chaque cote une série do points blancs s’étendant sur toute sa longueur ; long. : cf (5, 6 7 mm. P. Knorrù
Yeux médians antérieurs beaucoup plus gros que les latéraux. . , ,
2. Yeux antérieurs formant une ligne droite ou très légèrement
courbée en avant ; les quatre pairesde pattes grisâtres, avec ou sans .anneaux pâles sur les fémurs et les tibias; céphalothorax brun, bordé de poils blancs, orné d'une bande marginale et d’une bande médiane d’un fauve obscur peu nettes, -la dernière marquée en avant de doux traits bruns convergents; abdomen couvert d’une pubescence d’un gris fauve, devenant blanche surles côtés, orné en dessus à sa base d’une bande longitudinale rougeâtre souvent bordée de blanc et suivie d’une double série de quatre points bhancs ; long. : C? 6, Q 7 mm. P. piraticus.
Yeux antérieurs formant une ligne fortement courbée en arrière; jiattes plus ou moins annelées d’obscur; patella, tibia et souvent fémur de la première paire noirâtres rt ; céphalothorax brun, bordé de poils blancs, orné d une ligne marginale noire, d’une bande latérale et d une bande médiane fauves, peu distinctes, surtout en avant ; abdomen noiràpubescence fauve, blanchâtre sur les cotes, orné en dessus à sa base d une bande longitudinale rougeâtre lancéolée et de deux séries de quatre points blancs ; long, : çÿ 4, Ç> 5 mm. P- Mitans.
LYCOSIDES.
G. PARDOSA C. Koch
1. Bandes latéralesdu céphalothorax divisées en taches, parfois
uniformément sonibres et alors bande médiane étroite et fauve, ou blanchâtre et étranglée derrière les yeux. 2.
Bandes latérales du céphalothorax non divisées en taches, parfois uniformément sombres, mais alors bande médiane très large et blanche, non étranglée derrière les j^eux. 4.
Bande longitudinale médiane du céphalothorax blanche ou
jaunâtre, assez large, étranglée derrière les yeux ; base de l’abdomen à pubescence blanchâtre en dessus. 3.
Bande longitudinale médiane du céphalothorax étroite, très nette, fauve, rétrécie en avant; bandes latérales divisées en trois taches fauves, souvent indistinctes abdomen à pubescence obscure s'éclaircissant sur ms coté.«, offrant en dessus à sa base une étroite bande longitudinale fauve peu distincte, suivie de deux séries de points noirs doublés ou non de points blancs ; éjiigyne Q petite, plus longue que large, on cœur renversé, divisée par une caréné longUudinale rouge; bulbe cT à épine rudimentaire; long. : O' 6, 9 6,5 mm. F.proxima.
3. Bords du céphalothorax offrant des taches, parfois indistinc-
tes, fauves sur un fond obscur ; bande médiane à pubescence d’un jaune jiàle; abdomen offrant en dessus deux paires de tache.s noires ponctiformes, les inférieures plus grosses, courbées obliquement, suivies de deux séries de points noirs doublés ou non de points blancs ; épigyne Q étroits et allongée, rebordée en avant, un peu élargie en arrière, avec une petite saillie interne sur les bords latéraux et une carène médiane rougeâtre en triangle étroit, à sommet antérieur; bulbe (3' offrant une grosse épine mousse, très courte; long. 6, Ç 6,5 mm. P. hortensis.
Bords du céphalothorax offrant des taches sombres sur un fond fauve ; bande médiane à pubescence blanche ; abdomen offrant en dessus antérieurement des petits traits noirs délimitant vaguement une bande blanche longitudinale, au milieu deux taches arquées blanches bordées de noir suivies do deux séries de points blancs séparés par de
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petites taches noires, parfois réunis par des accents obscurs transversaux, et parfois aussi flanqués de petits traits courbés latéraux noirs ; épigyne Q formant une fossette plus longue que largo, renfermant en avant une pièce rouge arrondie, réunie en arrière à une pièce triangulaire moins large par une carène plus étroite; bulbe offrant une grosse épine recourbée, aiguë, aussi longue que lui; long. : çT C, Ç 7 mm. P. amentata.
Bande longitudinale médiane du céphalothorax blanche
très large; pas de bande latérale, les côtés étant noirs; dessus de l’abdomen offrant en avant deux taches noires situées sur les côtés et séparant un espace basilaire blanchâtre, en arrière deux séries de points blanc.s souvent reliés par dos lignes transversos blanches; épigyne Ç_en trapèze plus large en arrière où son bord est épaissi et rouge ; bulbe c? offrant une forte épine sinueuse et aiguë aussi longue que lui : long. ; ô, Ç 6 mm. P. iuffubris.
Bande longitudinale médiane du céphalothorax fauve, pas très large ; une bande latérale de chaque côté. ^ 5.
Bando médiane du céphalothorax étranglée derrière les
yeux, rougeâtre ainsi que les bandes latérales; dessus de i’ahdomen à pube.scence bruno éclaircie en avant où se trouvent (|uaire taches noires imitant vaguement un losange, suivies do deux séries de taches noires; épigyne Q beaucoup plus longue que large, rebordée en .avant, un peu élargie en arrière où elle présente deux fossettes noires et rondes, et divisée par une line carène l^gitudinalc triangulnirement élargie vers le bas ; bulbe Q oiTrant une forte épine longue, courbée, dirigée horizontalement en dehors ; long. mm. P. paludieoia.
Bande médiane du céphalothorax effacée en avant, non étranglée derrière les yeux ; dessus de l’abdomen offrant à sa hase une bande de P inte plus ou moins tranchée, suivie de deux séries de points blancs plus ou moins visibles- épigyne Q beaucoup plus large que longue; bulbe cJ offrant une forte épine aussi longue que lui et dirigée
vôrticEilômGilt* ^ *
7. Bande longitudinale basilaire du dessus de l’abdomen fauve, bordée de noir, tridentée à l’extrémité; pattes fortement annelées de brun ; épigyne Q divisée par une carène en triangle presque aussi large que long, à base aussi large
SI
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que le bord postérieur de la plaque; patte-mâchoire c7 garnie de poils blancs à l’extrémité du fémur, à la patella et au tibia ; long. • d Q 1 mm. P. prativaga.
Bande longitudinale basilaire du dessus de l’abdomen noire, en forme de losange: pattes non annelées de brun; épigyne Ç divisée par une carène en triangle beaucoup plus long (jue large, à base moins large que le bord postérieur de la plaque; patte-mâchoire n’offrant que des poils noirs; long._: cr6, Ç7ram. P.pullata.
O. Bande médiane du céphalothorax commençant en avant par une tache trilobée ; bandes latérales à bord extérieur sinueux; dessus de l'abdomen à pubescence fauve, plus claire sur les côtés et au milieu, offrant à sa base une bande lancéolée plus claire bordée de noir, suivie de deux sériés de points^ blancs doublés de noir; épigyne Q très allongée, rougeâtre, terminée eu arrière par un rebord carre ; bulhe_^ç) ^offrant une forte épine aussi longue que lut; long.: ô,i), Ç 1 mm. P. nigriceps.
Bande mcdiane du céph.alothorax effilée en avant; bandes latérales à bords continus; dessus de l’abdomen à pubescence fauve, éclaircie sur les côtés, offrant à sa base une bande longitudinale claire lancéolée suivie de deitx sériés de points blancs réunis ou non par des lignes transversales blanches; épigyne Ç en grande plaque glabre pas beaucoup plus longue que large; bulbe (5' offrant une /-> extrémité. 9.
9. Ordirmirement une petite ligue brune marginale au céphalothorax; tibia et patella de la qu.atrièmo paire de pattes plus allongés; b.andes du céiihalothorax plus largesplaque de l’épigyne Ç fortement élargie et arrondie en arrière sur les côtés, avec une dépression médiane très profonde; métatarse et tarse ci garnis latéralement de nombreuses soies longues disposées comme les barbes d une plume; long. : C mm. P. palustris.
Pas de ligne brune marginale au céphalothorax; tibia et patella de la quatrième paire de pattes plus courtsbandes du céphalothorax plus étroites; plaque del’épigyne Q graduellement et faiblement élargie en arrière ou elle esUronquéo avec les angles saillants; métatarse et tarse ci garnis de quelques longues soies disséminees; long. : Cj 5,8, Ç 6 mm. p, monticola.
pftludicolft Clerck, J'utiHgüid Linn. — Bois humides endroits sablonneux près de l’eau, CC. ’
2, P. hortensis Thor. — Pai-lout, dans les bois, les prairies et les campagnes, CC.
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G. AULOXIA C.Koch
Céphalothorax noir, lin ement bordé de blanc; abdomen à pubescence olivâtre, offrant on dessus en avant une fine ligne longitudinale blanche et en arrière deux l'angées de points blancs; pattes jaunâtres, fémurs de la première pah'e noirs; pattes-mâchoires noires à piatella blanche; long. : Ô' 4, Q fi onm. A. albimana.
X. A. albimana Walckn. — Bois, endroits sablonneux, AC. 3. F. OXYOPIDES.
Yeux du premier et du quatrième rangs plus petits que ceux des autres.
G. OXYOPES Latreille
Sphasus Walckenaer.
Ventre offrant une bande brune étroite et très nette; une bande claire losangique bordée d’obscur à la base du dessus de l’abdomen qui offre en outre de chaque côté une ligne et quelques traits obliques blanchâtres; céphalothorax d’un brun rougeâtre, avec une bande médiane plus foncée bordée de deux lignes claires plus
ou moins distinctes; pa- Oxyov» heteropMhalmas.
EPEIRIDKS.
tella de la patte-mâclioire c? sans épine; épigyne Q offrant deux fossettes latérales en forme de S, séparées un large espace triangulaire; long. ; (J ^,5, Q 9 mm.
O. heterophMalmus.
Ventre offrant une bande brune large et peu distincte; deux lignes blanches plus ou moins courbées et non réunies à la base du dessus de l’abdomen qui offre en outre deux lignes blanches obliques latérales; céphalothorax d’un brun rougeâtre,^ avec l’espace oculaire et des lignes rayonnantes noirs, une bande longitudinale et des bandes latérales découpées blanches; patella de la patte-mdchoire (j avec une forte épine externe; épigyne Q _offrant au milieu une petite saillie arrondie; long, : O 7, Ç 8 mm. O. ramosus.
Tous les yeux diurnes et bandeau plus étroit que l’aire
oculaire, sinon chélicères énormes on yeux médians antérieurs beaucoup plus petits que tous les autres; rameau accessoire du tarse de la patte-mâchoire rj non appliqué contre le bulbe. 2.
Yeux médians antérieurs seuls diurnes et jamais beaucoup plus petits que tous les autres; bandeau en général au moins aussi large que l'aire oculaire: chélicères sans tache basale, non disproportionnées; lames maxillaires ayant leur plus grande largeur à la hase. Jamais deux fois aussi longues que larges ; rameau accessoire du tarse de lapatte-màclioire ç apjtliqué contre le bulbe; Araignées lilantdes toiles irrégulières sans retraite, en dessous desquolle.s elles se tiennent. S. Ijinyphiines.
2. Lames maxillaires plus longues que larges; chélicères sans
tache ba.sale. /. TétragnatJiines.
Lames maxillaires pas plus longues (pie larges, ayant leur plus grande largeur à l’extrémité; chélicères pourvues d’une forte tache basale ; bandeau plus étroit que l’aire oculaire; tous les yeux diurnes; pattes ornées d’épines ; Araignées tllant des toiles orbicul.aires régulières et verticales, à proximité desquelles elles se tiennent généralement à l’affût dans une retraite, les fils étant renflés sur leur trajet en gouttelettes soyeuses. 3. Êp^ïrines.
TETRAGNATHINKS.
Bandeau presque aussi large que l’aire oculaire; yeux
antérieurs en ligne droite, les médians beaucoup plus petits que tous les autres; yeux du second rang en ligne courbée en arrière; pattes ornées de crins; Araignées filant des toiles irrégulières, sans retraite. I. Nesticüs.
Bandeau plus étroit que l’aire oculaire; yeux antérieurs en ligne courbée en avant, égaux ; yeux du second rang en ligne courbée en avant; pattes ornées d’épines; Araignées filant des toiles orbiculaires régulières et verticales, sans retraite. 2. Meta.
3. Pattes assez courtes, sans épines; yeux latéraux contigus;
bandeau presque aussi large q>te l’aire oculaire; abdomen ovalaii’e ; epigyne Ç reculée vers le milieu de la face ventrale et munie d’un crochet triangulaire ; Araignées ne filant pas do toiles. ^ 3. Paciiïgnatiia.
Pattes très longues, ornées d’épines; yeux latéraux disjoints; bandeau beaucoup plus étroit que Paire oculaire; abdomen très allongé; éjiigyno Ç située en avant de la face ventrale, sans crochet; Araignées filant des toiles orbicula'ires régulières, sans retraite. 4. Tetuagmatiu.
G. ISESTJCUS Thorell
Céphalothorax d’un fauve rouge avec une fine ligne noire marginale et une bande longitudinale obscure; abdomen d’un fauve blancliàtre avec des bandes noires transverses interrompues largement sur la ligne médiane; pattes annelées d’obscur; long. : cJ 6, Ç» 7 mm. JV'. cellulanus.
TETRAGNATHINES.
1. IT. cellulanus Clerck, crypticolms Walckn. — Caves, grottes, houillères, HB. etTonrn., AC.
Céphalothorax pourvu au moins d’une bande noire longitu
dinale. a.
Céphalothorax d’un fauve rouge obscur presque uniforme; dessus de l’abdomen d’un fauve obscur, offrant en avant deux très larges liandes longitudinales noires arquées en dehors, et en arrière un grand espace noir coupé de traits fauves tr.ansversaux; pattes fortement annelées de noir; long. : (T 11, Ç 13 mm. M. Menardi.
2. Métatarse de la première paire de pattes ne présentant que
trois épines situées à la base; céplialothorax d'un fauve rougeâtre, orné de deux bandes longitudinales brunes très rapprochées, parfois interrompues, se rejoignant en arrière ; dessus de 1’ abdomen de coloration varialile, ordinairement blanc ou jaunâtre avec un grand espace grisâtre renfermant en avant quatre taches blanches et coupé en arrière de petits traits transversaux clairs souvient doublés de noir, ou (var. Mengei) avec une ligne longitudinale fauve ramifiée; pattes rougeâtres cT', lâuves et plus ou moins annelées do hrunàtre Ç ; long. ; 7 mm.
M. segmentata.
Métatarse de la première paire de pattes pré.se.ntant trois épines à la base et deux épines médianes; céphalothorax d’un fauve verdâtre, orné d’une étroite t>ande longitudinale ramifiée en avant où elle circonscrit quatre espaces clairs, et flanquée en arrière à droite et à gauche de lignes noires rayonnantes ; dessus de l’abdomen de coloration variable, d’un gris verdâtre, ponctué de lauve, avec ou sans grand espace obscur renfermant quatre points blancs en avant et coupé en arrière de petits traits transversaux clairs; pattes d’un fauve verdâtre, ponctuées et annelées de noir; long. : C? 7, Q 9 mm. M, Merianae-
Céphalothorax et sternum noirs ; abdomen blanchâtre sur
les côtes, presque entièrement occupé en dessus par un grand espace d’un brun fauve bordé de noir, qui est festonné en arrière et qui renferme une bande médiane blanchâtre, formée de paires de taches obliques et coupée généraletnerit d’une ligne longitudinale noire ; pattes d’un fauve jaunâtre ; long. : 4 mm. P. lie Geeri.
Céphalothorax d’un fauve rouge avec une bande médiane noirâtre; sternum d’un brun rouge; pattes d’un fauve rougeâtre. , 2.
2. Céphalothorax d’un rouge plus vif, sans bandes latérales ;
abdomen d’un fauve clair sur les côtés, presque entièrement occupé en dessus par un grand espace d’un brun plus ou moins rouge et plus ou moins obscur, assez fortement festonné et renfermant le plus souvent une bande longitudinale blanchâtre interrompue formée de paires de taches obliques; long. : 4 mm. P. Listerù Céphalothorax d’un rouge plus clair, avec une bande noirâtre de chaque côté ; abdomen d’un fauve clair sur les côtés, presipie entièrement occupé en dessus par un grand espace plus ou moins obscur peu festonné et renfermant une bande longitudinale jaunâtre coupée d’une ligne brune médiane ramitiée ; long. ; cJ 5. Q 6 mm. P. Clerelu.
1, P. De Qeeri Sundv. — Bois, prairies, sur les herbes, CC.
2, P. Listeri Sundv. — Bois humides, dans les allées herbeu-
ses, C.
3, P. Cleroki Sundv. — Prairies humides, sur les herbes et
dans les détritus, AC.
G. TETRAGNATHA Latreille
Yeux latéraux aussi écartés que les médians; coloration très variable, parfois très oliscure; ordinairement: céphalothorax d'un fauve plus ou moitis rouge; dessus de l’abdomen d’un blanc argenté avec une ligne longitudinale ramitiée brunàire flanquée souvent de chaque côlé d’une ligne rougeâtre: côtés d'un brun rouge à reflets métalliques; ventre olfrant une large bande longitudinale noire bordée de deux lignes d'un blanc d’argent; pattes fauves ; long. : (S 5-7, Q 9-11 mm. T. extenso,.
1. T. exteusa Linn. — Bord des eaux, CC. ; été; se tient avec les pattes étendues longitudinalement au milieu de sa toile ou à proximité, et n’entoure pas sa proie de soie comme le font les Épéïrines.
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S. Éféïrines.
3. 2'tZifï afrjca, pièce labiale et lames maxillaires. — II, CrrcMia prommens, — III. Singa hnmata^ aire oculaire. — IV. Epeirti triguttata, éptgyne Q. — V. E. cuourbüina, extrémité de la patte-mâchoire montrant le tarse arec le bulbe et le rameau accessoire. — VI. E. diademata., extrémité d'uo tarse. — VU. E. gibbo^a. — VIII. E. angulata, fllières. — IX. Cyclosa conica, abdomen tu de cété.
Pièce labiale presque aussi longue que large, carrée en
arrière, rétrécie et obtuse en avant. I. 7au.k.
Pièce labiale plus large que longue, semi-circulaire. 2.
2. Pattes rte la quatrième paire plus longues que les autres;
abdomen rétréci et épineux en avant, s’avançant en pointe au dessus du céphalothorax. 2. Cebcidia.
l’altes de la première paire plus longues que les autres; abdomen non rétréci ni épineux en avant, ne s’avançant pas en pointe au dessus du céphalothorax. 3.
S. Yeux du second rang en ligne droite ou presque droite. 4.
Y'eux du second rang on ligne fortement courbée en avant.
SI. Cïci.osi.
4. Yeux du premier rang équidistants ou presque équidistants, sinon intervalle séparant les yeux médians du second rang des latéraux au plus de même largeur que la paire d’yeux médians du second rang ; téguments légèrement brillants ; abdomen non él.argi en avant. 3. Sisga.
Y'eux médians antérieurs plus rapprochés l’un de l’autre que des latéraux, sinon intervalle séparant les yeux médians du second rang des latéraux plus barge que la paire d’yeux médians dusecondrang;tégumentsmats;abdomen élargi en avant. 4. Epeika.
G. ZILLA C.Koch
Y'eux médians antérieurs plus resserrés que les médians du second rang; céphalothorax d’un fauve clair, avec ou sans line bordure noire et avec une ligne médiane noire; abdomen àcotés d’un jaune rouge, dessus presque entièrement occupé par un grand espace blanc bordé de noir.
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un peu festonné, limité en avant par des espaces d un brun rouge et renfermant ou non quelques tachM et traits obscurs; pattes d’un fauve clair; long. '■ O o, 6 9 mm. , , /.«mcB.
Yeux médians antérieurs moins resserrés que les meuians
du second rang; céphalothorax jaunâtre, rembruni en avant, avec une bande brune longitudinale et une nne ligne noire marginale eu arrière ; abdomen blanchâtre, dessus presque entièrement occupé par un large espace gris plus foncé et festonné sur les bords, parfois blanchâtre vers le milieu ou renfermant un dessin fonce en forme de X: pattes jaunâtres, annelées d’obscur; long. : 6-12 mm. Z.X-notata.
Z. atrioa C. Koch, calophjlla Blaekw. — Endroits sablonneux, bruyères, bois de Pins, Camp, et Litt., C. ; ete.
. Z. X-notata Clerck, calophylla C. Koch, sfmVfs Blaekw. — Au voisinage des habitations sur les murs, et dans les villes, CC. ; automne.
G. CERCIDIA Thorell
Céphalothorax d'un brun rouge, parfois <S hoir en tout ou en partie ; dessus de l’atidomen d’un brun rouge clair avec une large bande longitudinale jaune mal dohnie ou noir avec une bande d’un jaune vif; ventre noirâtre avec deux
bandes latérales jaunâtres ; pa^s fauves, les feniurs des
deux paires antérieures noirs O j long. : O V “
G. SINGA C. Koch
1 Yenv médians formant un carré ou un rectangle, ceux du second rang étant séparés par un intervalle au moins éffal à leur”diamètre.
Yeux médians formant un trapèze plus large en avant, ceux du second rang étant presque connivents.
noir ou orôé en avant d’une boruure oiamme ei u u
commencement de bande longitudina e cj , Q
jaune avec deux bandes noires parallèles longitudmales;
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Bandeau à peine plus large que les yeux médians antérieurs; céphalothorax orné d’une bande médiane blanche longitudinale (f, Ç noir sur les côtés, fauve au milieu, avec une tache blanche allongée postérieure ; dessus de l’abdomen noir avec une bordure blanche antérieure et le commencement d’une bande longitudinale blanche (5', Q blanc avec un très large espace à bords brunâtres ou avec deux larges bandes longitudinales fauves ondulées : pattes fauves avec les fémurs des deux premières paires noirâtres cf. jaunes Ç ; long. : ij 3, Ç 5 mm.
S. alhovittata.
3. Yeux antérieurs presque équidistants; céiihaiothorax noir; dessus de l’abdomen d’un brun rouge avec ou sans fine bordure blanche antérieure cf, Ç blanc avec deux très larges bandes noires coupées ou non de traits blancs transversaux; pattes d’un jaune rouge, non annelées; long. : cy 4, Ç) 6 mm, S. nitidula.
Y’eux médians antérieurs plus rapprochés entre eux que des latéraux ; céphalothorax noir, Q rouge en arrière; dessus de l’abdomen blanc avec deux très larges bandes noires longitudinales coupées de traits blancs transversaux ; pattes jaunâtres ou rougeâtres, plus ou moins annelées d’obscur ; long. : cf 5, Ç 7 mm. S. hamata.
1- S. pygmaoa Hundv.. nnthracina C. Koch. Heeri Westr. — Prairies humides, dans les herbes, AC.,’AR. ; printemps.
G. EPEIRA Walckenaer
Miranda et Atea C. Koch.
1. Abdomen plus ou moins élargi, mais sans tubercule sur les côtés en avant, parfois faiblement tuherculé (^, mais alors yeux médians du second rang séparés par un espace pas plus large que leur diamètre et hanches delà deuxième paire de pattes sans éjiine. 2.
Abdomen pourvu d’un tubercule prononcé de chaque côté et très élargi en avant; o" tibia de la deuxième paire de pattes plus épais que celui de la première, légèrement renflé à l’extrémité et présentant des épines sur toute sa longueur. lü.
EPEÎRINKS.
Yeux médians antérieurs pas plus gros que les médians du
second rang, sinon abdomen très élargi en avant et plus ou moins triangulaire. , , •
Yeux médians antérieurs plus gros et plus écartés que les médians du second rang, leur intervalle pas ou gueie plus large que leur diamètre, toujours plus séparés ues latéraux ([u’ils ne le sont entre eux ; abdomen peu élargi en avant; çj tibia de la deuxième paire de pattes pas plus épais (pie celui de la première; tibia et patella reunis cle la première paire pas plus courts que le métatarse et le
tarse réunis. .,1-
Yeux antérieurs équidistants, sinon yeux médians disposes
en carré et yeux latéraux séparés des médians anterieurs d’une distance moindre que la largeur de la paire médiane; abdomen peu élargi en avant. ’•
Y'eux antérieurs non équidistants ; yeux médians anterie rs plus écartés tpie les médians du second rang; Latéraux en général plus éloignés des médians. b.
Tibia et patella réunis de la première paire de pattes au
moins aussi longs que le tarse et le melalarse reums. 5. Tibia et iiatella réunis de la première paire de pattes plus courts quo le tarse et le métatarse réunis ; pattes et céphalothorax fauves, ce dernier avec une ligne médiane et une ligne marginale très fines noires ; dessus de 1 a.bdomen blanchâtre, jionctué et veiné de fauve, orne en avant d’une fine ligne longitudinale noire et en arriéré de trois lignes noires longitudinales parallèles et rapprochées dont les intervalles sont un peu obscurcis ; long. ; C? 3, Q 5 mm. ' ncalÿpha.
Sternum brunâtre, bordé de noir; deux gros points blancs
près des filières ; céplialotliorax sans ligne longitudinale fnneée- iiattes non antielées d’obscur: dessus do 1 abdo-
d’une fini Ç 6 mm.
E. adianta.
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(J. Yeux médians disposés en carré ; eéplialothorax fauve, largement bordé de brun > pattes fauves Q, avec les fémurs rouges (3^; abdomen d’un vert jaunâtre, avec une tache rouge au dessus des filières et deux séries de points noirs en arrière sur le dos ; long. : cj 5, Ç 7 mm.
E. cucurhitina.
Yeux médians disposés en trapèze plus large en avant ; coloration plus sombre ou plus variée
7. Yeux médians du second rang séparés par un espace aussi largo que leur diamètre: abdomen plus large que long, très élargi en avant et ^tlus ou moins triangulaire. 8.
Yeux médians du second rang séparés par un espace plus étroit que leur diamètre ; abdomen non triangulaire. 9.
S. Yentre noir avec deux lignes blanclies; eéplialothorax rougeâtre en avant, très obscur en arrière ; abdomen moins triangulaire, surtout (J, dessus soit fauve avec une ligne longitudinale noire bordée de blanc ou une grande tache noire liordée de blanc en arrière, soit d’nn lirun plus ou moins noirâtre ou rougeâtre avec ou sans les mêmes dessins noirs bordés de blanc et on plus deux taches ou lignes Itlanches antérieui'es en forme de V renversé, parfois n’en formant qu’une seule suivie d’une bande blanche transversale médiane, et des traits bruns latéraux doublés de traits blancs; long. : (J 4, Q 7-9 mm. E- Redit-
Ventre d’une fauve rouge comme le dessus d ■ l’abdomen qui peut offrir en avant trois grandes taches blanclies transverses remplacées parfois par trois espaces d’un fauve plus clair précédées de deux bandes obliques d’un brun rouge; céphalothorax d’un brun ronge pins ou moins foncé ; abdomen très nettement triangulaire ; long. : (3* 3, Q 5 mm. ■ R- triguttata.
9, Dessus do l’abdomen dépourvu de croix blanche en avant, et sans rangée longitudinale de taches blanches 10.
Dessus de l’abdomen otfrant une rangée longitudinale continue de taches blanches allongées et bordées de noir dont la deuxième est flanquée de chaque colé d’une petite tache blanche transversale de manière à dessiner une croix; d’autres taches et linéoles blanches sur les côtés; long. : c? 7-10, Q 15-20 mm. _ E. diademaia.
10. Céphalothorax offrant de chaque côté, une large bande brune marginale; dessus de l’abdomen d’un Jaune plus ou moins clair ou plus ou moins rouge, offrant vers le milieu quatre gros points blancs bordés de noir ilisposés par paires, les antérieurs beaucoup plus rapprochés ; d’autres taches plus petites en avant, sur la ligne médiane et sur les côtés ; long. : cj* 7, 9 10-15 mm. E. quadrata.
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Céphalothorax dépourvu de larges bandes brunes latérales ; dessus de l’abdomen sans quadrilatère de quatre gros points blancs. , .P*
Dessus de l’abdomen d’un jaune'clair avec deux étroites
lignes brunes ondulées obliques en arrière C) > rougeâtre, entièrement couvert de petites taches claires bordées de noir et offi ant en arrière une grande tache triangula^e d’un brun rougeâtre bordé de lignes brunes ondulées Ç ; long. ; cJ'î? Q 9-12 rnra. B.alsine»
Dessus de l’abdoraen blanc ou jaune, recouvert d’un grand esi)ace triangulaire brunâtre bordé en arrière de lignes blanches sinueuses et renlermant en avant trois grandes taches hlanclies disposées en triangle et très rapprochées, suivies de taches plus petites disposées par paires ou confondues en une bande médiane; ou bien <var. pyravïndata) dessus de labdoraen d’un jaune clair avec une grande tache postérieure triangulaire noire ; long. : g 7^10, 6 13-15 mm. S. marmorea.
Abdomen ovalaire, convexe et un peu allongé, non marque
de (quatre paires de points enfoncés en dessus; cephalothorax d’un brun plus ou moins foncé uniforme. 13. Abdomen aplati et large, dessus marqué de quatre paires de points enfoncés sur la lip'ne médiane et^otirant un grand espace triangulaire brun bordé de noirâtre et parfois de blanc; long. : C? G-Hj Ç 9-15 cm. E. umbratica.
13. Épines des pattes lauves, quelques unes noires; dessus de
rabdomeii otfrant un grand espace triangulaire foncé bordé d’une tine ligne blanche au moins on arrière. 14. Toutes les éiiincs des pattes noires; dessus do l’abdomen d’un fauve clair ou blanchâtre, offrant un grand espace triangulaire d’un brun noirâtre qui est ordinairement interrompu au tiers antérieur par une bande transversale claire, qui renferme en avant une petite tache noire triangulaire largement bordée de blanc, en arrière une
bandeblanchelongitudinalerétréciepostérieurement,ren-
fermant parfois un trait brun médian, et qui estimnctue ou tacheté de blanc sur les côtés ; long. : (J 5-10, Ç 8-15 mm.
E. fOTimta.
14 Tibia do la première paire de pattes un |)eu plus long que le céphalothorax ; dessus de Tabdomen d’un fauve obscur ou brun, offrant un grand espace très foncé qui est bordé entièrement- d’une fine ligne blanche, qui renferme en avant une tache noire triangulaire bordée de blanc suivie d’une tache noire oblongue bordée de blanc sur laquelle s’appuient deux traits blancs horizontaux, et qui est coupé
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en arrière d’une ligne blanche longitudinale et quelquefois de traits blancs transversaux; long. : ^ 6-11 9 9-16 mm. B. sclo-petarià.
libia de la première paire do pattes un peu plus court que le céphalothorax; dessus de l’abdomen d’un blanc jaunâtre ou rougeâtre, offrant un grand espace triangulaire brun ou noir qui est parfois interrompu au milieu par une bande transversate blanche entière ou formée de points, qui est bordé en arrière seulement d’une fine ligne blanche, qui est parfois effacé en avant, sinon qui renferme en avant une tache noire triangulaire borilee de blanc suivie d une autre tache noire allongée puis d’une ligne blanche longitudinale, et qui parfois encore est couvert de points blancs; long. : fji 4-6, Q 9 mm. E . patagiata.
lo. Veux médians antérieurs pas plus écartés que les médians du second rang; distance des yeux médians antérieurs aux jeux latéraux plus petite que la paire médiane; dessus de 1 abdomen d’un brun verdâtre plus ou moins fonce, ou d’un fauve clair, orné en av.ant de deux taches blanches ovales bordées de noir disposées l’une derrière 1 autre et, a partir du milieu, d’un grand esp.ace triangulaire festonné sur les cotés, noir ou brunâtre et coupé de lignes noires transversales ; long. : c? ô, Q 8 mm.
. E. giibosa.
Veux médians anterieurs plus écartés que les médians du second rang; distance des yeux médians antérieurs aux }6(ix latéraux au moins à la paire niécUane. 16. 16. Hanclie de la deuxième paire de pattes sans épine (ÿyeux médians presque égaux; abdomen pourvu de tubercules très forts, dessus d’un fauve rougeâtre ou brunâtre plus foncé en avant où se trouve souvent une flrvurè blanche en forme de trèfle suivie d'une bande blanche transversale, offrant on arrière un gr.and espace triangulaire obscur à bords très découpés et limités par une line lig^ noire souvent doublée d’une ligne blanchelong. : cf 6, 9 9 mm. E . dromedaria.
Hanche de la deuxième paire de pattes armée d’une épine cÿ- 9 yeux médians antérieurs plus gros que les médians du second rang; abdomen pourvu de tubercules faibles dessus d’un brun noirâtre, offrant un grand espace triangulaire noir à bords denticiilés, large et diffus en avant où il renferme une ou deux taches blanches suivies parfois d'une bande claire transversale; long. ; c?io,9 15 mm.
E. angulata.
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E. triguttata Kah., agalena Walckn., Slurmi Hahn
Lisière des bois, AC. ; printemps.
10. E. euourbitina Clerck. — Lisière des bois, taillis de Chênes, C. ; printeinjis.
1),. E. quadrata Clerck, Dg Geer. — Sur les
plantes basses et les buissons, AC. ; Ard., CC. : automne. 12. E. alsine W alckn., lutc(t C. Koch, — Bois humides, sur les buissons, MB. et HB., R.; été.
13 E. marmorea Clerck. — Lisière et clairières des bois, AC. ; var pj/ramidnta Clerck, scalaris Walckn., au bord des eaux, C.
G. CYCLOSA Menge
Céphalothorax noir, parfois rougeâtre en avant Q ; abdomen élargi d’avant en arrière, élevé postérieurement en un gros tubercule oblique obtus, dessus blanc avec un grand espace noir découpe renfermant des dessins clairs, coloration d’ailleurs très variable; long. : C? 5, Q 8 mm,
, C. conica.
IJNYPHIINES.
1. C. coniea Pall. — Bois, buissons, bords des chemins, C.; été ; dispose sur sa toile une traînée perpendiculaire de débris de proies et de brindilles.
Linyphiines
Tarse de la patte-mâchoire Ç offrant en général une griffe; tibia de la patte-mâchoire cT dépourvu d’apophyse terminale; tibia de la première paire de pattes pourvu ordinairement en dessus de deux épines ou de deux crins dressés; en général des épines aux pattes; métatarses souvent aussi longs ou plus longs que les tibias; région antérieure du céphalothorax cT ordinairement normale; taille souvent plus grande; Araignées à coloration fréquemment variée. 1. Linyphiiens.
Tarse de la patte-mâchoire Q dépourvu de giûffe ; tibia de la patte-mâchoire c? offrant une apophyse terminale; tibia de la première paire de pattes pourvu en dessus d’un seul crin dressé; point d’épines aux pattes; métatarses le plus souvent pas aussi longs que les tibias ; région antérieure du céphalothorax (J offrant souvent une élévation sous forme de lobe parfois extraordinaire; taille en général petite outrés petite; Araignées ressemblant souvent à des perles brillantes noires, brunes ou rouges à pattes claires. 2. Érigoniens.
Linyphiiens
I. Tapinopalongidens, face. — 11. Floronia bucculenta. céphalothorax vu de côté, — 111- Linyphitt monJano, facft, — IV. L. punilla. — V. DrapetiDca socialiê^ chélieère. — VI. Leptyphantf^H tenebrir.ota. lace. VIL Sintula aerius, céphalolhorai va de côlé. — VIII. .Vicronela viaria, patte-mâchoire — IX. PorrAomma pygmaeurtij céphalothorax va de côté.
1. Yeux antérieurs en ligne très fortement courbée en avant, les médians du second rang beaucoup plus écartés l’un de l’autre que des latéraux; céphalothorax c? très élevé en avant. 2.
LINYPHIIENS.
Yeux antérieurs en ligne presque droite, ceux du second rang équidistants ou les médians plus resserrés; céphalothorax (T normal. 3.
2. Bandeau étroit: yeux médians antérieurs plus gros que les latéraux; pattes sans épines. 1. TAri"iorA.
Bandeau large; yeux médians antérieurs plus petits que les latéraux; pattes pourvues d’épines. 2. Fi.onoNiA.
S. Chélicéres .sans crins on avant. 4.
Chélicères pourvues en avant, du côté interne, de trois ou quatre longs crins. 8. Dbapetisca.
4. Pattes pourvues d’épines; métatarses antérieurs aussi longs
que les tibias; lames maxillaires plus longues que larges. 5.
Pattes sans épines; métatarses antérieurs plus courts que les tibias; lames maxillaires aussi larges à la base que longues. 8.
Yeux médians antérieurs aussi gros que les latéraux anté
rieurs et que les médians du second rang, formant avec ces derniers un trapèze à peine plus étroit en avant et plus long que large. 4. Laiuii.ua.
Y’eux médians antérieurs plus petits que les latéraux antérieurs et que les médians du second rang, formant avec ces derniers un trapèze bien plus étroit en avant et au moins aussi large que long. 7.
Yeux du second rang resserrés, lealatér.aux élevés sur de
•fortes saillies obliques; pattes plus grêles et plus longues.
Yeux du second rang bien séparés, les latéraux élevés sur des saillies à peine distinctes; piattes plus robustes et moins longues. 'lO- T.iieticü5.
10. Céphalothorax fortement incliné en arrrière; chélicères semblables dans les deux sexes. 8. Sixtuea.
LINYPHIIENS.
Céphalothorax non fortement incliné en arrière; chélicèresi^ très atténuées et très divergentes. 9. Mir.Ro?iF.TA.
G. TAPINOPA Westring
Céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec deux larges bandes brunes latérales interrompues; dessus de l’abdomen d’un fauve obscur, plus ou moins ponctué de blanc sur les côtés et offrant quatre paires de taches noires dont les premières, allongées, peuvent être réunies; pattes fauves; long. : çf 3,5, Ç 5 mm. T. longidens.
1. T. longidenB Wider, — Endroits humides, dans la mousse, sous les pierres et dans le creux des rochers, AC. ; été et automne.
G. FLORONIA E. Simon
Frontina E. Simon.
Céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec une bande noirâtre latérale; dessus de l’abdomen d'un fauve obscur, fortement ponctué de blanc, offrant une ou deiixpairesde points noirs suivis de deux séries médianes de taches noires plus ou moins confluentes en une bande longitudinale, et, sur les côtés, de trois bandes noires irrégulières; ventre orné d’une large bande noire; pattes d’un fauve rouge; long. : (Jü, ÇGmm. F. bur.cuîenla.
1. F. bucculeiita C\eTck,/retiala Widev, pnllida C. Koch. — Bois humides, sous la mousse et dans les hautes herbes, AC., AR.; été et automne.
Les quatre yeux mé<lians disposés en trapèze à peine plus
étroit en avant, l’intervalle des antérieurs pas plus étroit que celui qui les sépare des latéraux antérieurs ; sternum fauve; trois lignes longitudinales formées de petites taches noires, en dessus de l’abdomen, sur fond blanchâtre ou rosé ; céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec ou sans ligne marginale et une ligne longitudinale noirâtres ; pattes rougeâtres, ordin.airement annelées d’obscur ; long. : cJ 6, 9 6, .5 mm. L.lweata.
Les quatres yeux médians disposés en trapèze beaucoup plus étroit en avant, l’intervalle des antérieurs plus étroit que celui qui les sépare des latéraux antérieurs; sternum noir. 2.
Céphalothorax sans marge relevée ou rebordée plus claire
LINYPHIIENS.
Céphalothorax d’un brun rougeâtre, offrant une large marge relevée ou rebordée plus claire ; abdomen blanc ou d’un jaune clair en dessus, avec une large bande longitudinale noire â bords sinueux, renfermant ou non en avant des points et en arrière des traits transversaux blancs; pattes jaunâtres avec ou sans anneau foncé à l'extrémité des fémurs et des tibias; long. : (5* 6.Çi7intn. L.marginata.
8. Pattes fortement annelées d’obscur, rougeâtres; céphalothorax d’uti brun foncé, avec une bande marginale et une ligne longitudinale obscures peu distinctt's: abdomen d’un blanc jaunâtre, à dos presque entièrement occupé par une très large bandedenticulée brune, ovale, bordée denoir, souvent ponctuée de fauve et marquée d’une série de lins accents transversauxpluafoncés; long.:f3'7,Ç,smm. L.montana.
Pattes non annelées d’obscur ou simplement rembrunies à l’exlréiiiité dos fémurs et des tibias. 4.
4. Fémurs de la première paire de pattes pourvus d’tine série
interne de sept à neuf épines; cépbalotborax d'un fauve rougeâtre avec une étroite bande ponctuée latérale et une ligne longitudinale bifurquée en avant, brunes; abdomen d’un blanc jaunâtre, plus ou moins teinté de fauve en dessus, avec une bande longitudinale d’un brun clair formée de triangles disposés bout à bout, et à côtés bordés de noir; long. ; 5-7 mm. L. trianguiaris.
Fémurs de la première paire de pattes sans épines ou n’en offrant qne trois; quand il y a une ligne longitudinale au cépbalothoiax, elle u’est point bifurquée en avant. 5.
5. Yeux de second rang égaux, les inédiams plus resserrés que
les latéiaiix et non soulevés; céphalothorax d’un fauve rougeâtre clair, guère plus obscur que les jattes. 6.
Yeux médians du second rang plus gros que les latéraux, au moins aussi écartés entre eux qu’ils le sont de ces derniers, un peu soulevés; céphalothorax d’un brun foncé, bien jilus obscur que les pattes 7.
6. Ventre noir, ponctué de blanchâtre, offrant doux lignes obli-
ques et une tache postérieure lancéolée blanches; dessus de l’abdomen blanc, ofl'rant dans sa première moitié une étroite bande longitudinale très noire flanquée ou non de points noirs et suivie d'une très large bande noire coupée de quatre traits blancs transversaux ; long. : (3^ 5, Ç 6 mm.
L. empham
Ventre orné d’une grande tache fauve bordée de noir et d’une bande blanche transversale antérieure ; dessus de l’abdomen blanc avec une bande longitudinale d’un brun rouge dentée latéralement; long. ; 4,5, Ç) 5,5 ram. L.peltata.
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7. Ventre noir ; fémurs de la première paire de pattes offrant en
dessus trois petites épines, les autres une seule épine très petite; céphalothorax de coloration uniforme. 8.
Ventre noir avec deux points blancs antérieurs; fémurs delà Itremière paire de pattes offrant deux petite.s épines en dessus, ceux de la quâtrièmo trois ; céphalothorax avec une ligne marginale et une tache médiane plus obscures; dessus de rabdomen noir avec une bordure blanche dentée en arrière, et orné d'un dessin brunâtre formé de traits obliques rattachés à une ligne longitudinale ; long. ; cTSiQ^mm. L.clathrata.
Pattes d’une jaune clair; bandeau très incliné en avant
épigyne Çt à fossette étroite, en forme de fente trans- ' verse; dessus de l’abdomen blanc avec une bordure et une bande longitudin.nle à fe,stonR obtus noires, ou noir avec deux séries de taches blanches en plus ou moins grand nombre; long. : 4-5 mm. L. fusilla.
Pattes d’un orangé plus ou moins vif; bandeau presque vertical; épigyne Ç à fossette grande, semi-circulaire; des.sus de l’abdomen noir avec deux bandes blanches longitudinales marquées de denticulations aiguës du côté interne; long. : (3^ 4, Q 4,5 mm. L. hortensis.
G. LABULLA E. Simon
Céplialotliorax d’un fauve rougeâtre avec une bande marginale et une bande longitudinale médiane noirâtres ; dessus de l’abdomen d’un brun fauve, ponctué de blanc, offrant quatre taches noires et une fine ligne noire longitudinale suivie d’une très large bande noire coupée de gtrands accents transversaux fauves; pattes fauves, aunelees de noir; long. : (J' Ç “ttu. fl. thoracica.
1. II. thoraoica Wider, cmtta Blackw. — Forêts, au pied des arbres, AR. ; été.
G. DRAPETISCA Mengo
Céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec une étroite bande marginale, une bande longitudinale denticulée divisée en deux branches en avant, et, de chaque côté, quatre taches latérales, noires; dessus de l’abdomen d’un gris obscur, ponctué de noir et de blanchâtre, bordé de noir surtout en avant, et offrant eti arrière une série d’accents noirs transverses; pattes rougeâtres, annelées de brun foncé; long. : c? 4, 9 5 mm. socialis.
1. D. socialis Sundv. — Bois, sur les troncs et dans les rochers, MB. et HB., C.; automne.
G. LEPTYPHANTES Menge
1. Céphalothorax d’un fauve rougeâtre clair uniforme ; yeux, du second rang en ligne droite ; intervalle des yeux latéraux antérieurs aux médi.ans antérieurs au plus un peu plus étroit que le diamètre de ces derniers. 2.
Céphalothorax d’un brun rougeâtre plus ou moins obscur, avec une ligne marginale noire et souvent une tache médiane d’un brun foncé; yeux du second rang en ligne un jteu courbée en avant; intervalle des yeux latéraux antérieurs aux médians antérieurs beaucoup plus étroit que le diamètre de ces derniers; dessus de r.nhdomen d’un gris rougeâtre, ponctué de jaunâtre, orné do deux séries parallèles de quatre taches noires arrondies réunies par paires transversalement, la première prolongée en avant en forme de bande j usqu’au bord antérieur, la dernière suivie d’une ligne notre transverse ; côtes noirâtres, marqués de deux grandes taches jaunâtres; ventre noirâtre; pattes d’un jaune clair ; tous les métatarses pourvus d’une seule épine; long. : 3, Ç 4 mm. X. tenelricola.
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2. Dessus de l’abdomen d’un gris fauve, orné en avant de deux paires de taches noirâtres parfois réunies deux à deux et suivies d’une série d’accents noirâtres ; ventre noir avec une hne ligne blanchâtre sur les côtés; métatarses de la troisième paire de pattes pourvus de deux épines, ceux de la quatrième d’une épine ; long. : (j' 4, Ç 5 ram.
Yeux du second rang en ligne très légèrement courbée en
arriéré, pas très gros, l’intervalle des médians aux latéraux plus large que leur diamètre. 2.
second rang en ligne droite, très gros et resserrés, 1 intervalle des médians aux latéraux plus étroit que leur diamètre; pattes très longues, jaunâtres, à tibias pourvus de longues épines; céphalolliorax d’un brun olivâtre; abdomen blanc en dessus avec quatre bandes noirâtres transverses, noir en dessous et sur les côtés: long. : 1,5-2 ram. ül gracilis.
2. Pattes très longues, d’un fauve obscur, à tibias pourvus de
très courtes épines; céphalothorax d’un brun rougeâtre clair; abdomen brunâtreàreflets satinés: long, 2,5, Ç 3 mm. B, concolor.
Pattes plus courtes, à tibias pourvus de longues épines. 3.
3. Fémurs des quatre paires de pattes pourvus d’épines ; cépha-
lothorax d’un brun plus ou moins foncé ou rougeâtre; abdomen noir, orné en dessus de deux grandes taches blanchâtres suivies d’une série de handes transverses jaunâtres plus ou moins réunies en arrière et plus ou moins étendues sur les côtés; pattes d’un jaune clair; long. : (25 2,5, Ç 3 mm. B. nigrinus.
LINYPHIIENS.
Fémurs des deux jjaires de jrattes postérieures sans épines ; céphalothorax d’un brun rougeâtre clair avec de fines lignes foncées rayonnantes ou noirâtre; abdomen garni de fjoils blancs, d’un fauve obscur avec cinq taches foncées plus ou moins confluentes en dessus, parfois noirâtre; pattes d’un fauve plus ou moins rouge ou orangé; long. : (5' 2,5, Q 3 mm. S. dorsalis.
G. SINTDLA E. Simon
Intervalle des yeux médians du second rang plus grand que celui qui les sépare des latéraux; céphalothorax non bombé en avant, d’un fauve rougeâtre plus ou moins clair avec une fine ligne brune marginale; abdomen brunâtre, à pubescence blanchâtre ; pattes d’un fauve clair ; long. ;cÿ 1,3, Q 2 mm. 8. dilutus.
Intervalle des yeux médians du second rang moindre que celui qui les sépare des latéraux; céphalothorax bombé en avant, d’un brun olivâtre clair avec une ligne noirâtre marginale et une grande tache médiane d’un brun foncé ; abdomen noirâtre; pattes jaunâtres; long. : 1,5-2 mm.
G. MICRONETA Menge
Teux médians antérieurs beaucoup plus petits que les latéraux ; céphalothorax d’un brun rougeâtre clair, sans ligne marginale; abdomen d’un brun plus ou moins foncé, brillant ; pattes d’un brun rougeâtre, à fémurs obscurs ; long. : 2,5 mm. M. viaria.
LINYPHIIENS.
Yeux médians antérieurs à peine plus petits que les latéraux; céplialothorax d’un brun foncé avec une ligne noire marginale; abdomen noirâtre; pattes d’un fauve clair ; long. : (J Ç mm. M- rurestris.
Fémurs dépourvus d’épines; céphalothorax et pattes d’un
brun rouge clair; abdomen d’un brun jaunâtre. 2.
Fémurs antérieurs offrant une ou deux épines ; pattes d’un fauve rougeâtre plus ou moins obscur. S.
2. Tarse de la patte-mâchoire (J deux fois plus long que le tibia;
épigyne Ç à crochet en forme de Langue, sans rétrécissement ni tubercule ; long. ; (J 3,5. Q 4 ram. T ■ abnormis. Tarse de la patte-mâchoire çf pas plus long que le tibia; épigyne Ç à crochet brusquement rétréci au milieu et recourbé en demi-cercle avec un petit tubercule noir terminal ; long. : (j' 4, Ç 5 mm. T. rufus.
Yeux médians formant un trapèze nettement plus long que
lai-ge; chélicércs sans ligne granuleuse au bord externe; bandeau a peine plus large que l’aire oculaire; céphalothorax d'un fauve rougeâtre obscur avec une fine ligne brune marginale; abdomen d’un gris noirâtre; long. : Cj3,Ç4mra. T.iicolor.
Yeux médians formant un trapèze à peine plus long que large; chélicères pourvues au côté externe d’une ligne serrée de petites granulations; bandeau nettement plus Large que l’aire oculaire; céphalothorax d’un fauve rougeâtre obscur, ordinairement sans ligne marginale obscure ; abdomen d’un brun jaunâtre ; long. : "3-4 mm.
T. süvaticics.
1- T. abnormis Blaekw.— Dans la mousse et sur les bruyères, MB. et HB., AC , AR.
2. T. rufus Wider, erythroceplialus C. Koch, «tSrî’pes Blaekw.
— Clairières et lisière des bois, dans la mousse et sur les bruyères, AR ; printemps et été.
G. PORRHOMMA E. Simon
Yeux médians antérieurs presque aussi gros que les latéraux, séparés de ceux-ci par un intervalle à peine de moitié plus large que leur diamètre; céphalothorax d’un brun rouge foncé; abdomen noirâtre; pattes d’un fauve rouge vif; long. : (J' 2, Q 3 mm. P. pijgmaeum.
1. P. pygmaeum Blachw. — Bord des eaux, dans la mousse et les touffes d’herbes, AC., AR.
Érigoniens
THfirgmeHa, céphalothorai ''D de cAté. -- II. NefUne dfntota, id, — llï.
'd. — IV. TigelUnus furcillatu9,id. — ^ , Cornicularia cuspidata, id. — VI. Pronopotheca oornioiUan/i, id. — VII. VKidt'J'ia antlca^ id. — VIII. WdlchenaeraacitirHniit.a,iA, — i\. Dicymbnim nigrum^ Id. — X. Entolooara aciiminata, id. — XI. Pofradionflmïa pamila, id. — XII. Oîplooephalue oristatita, id. — XllI ilinyrioluf pusillua, id. — XIV. Troxochrus acabrieulus, id. — XV. Araeoncua humilia, id. — XVI. Lophocarmum paraltelum, id. — XVII. Ceratinella bravis, ché- Hcère.
Crochet des chélicères non sinueux, arqué, convexe en
dessus, à base libre. 2.
Crochet des chélicères sinueux, concave en dessus, au moins à sa base, celle-ci enveloppée par une saillie de l’extremité de l’article basilaire; céphalot borax semblable dans les deux sexes. 23. Ciinvriî(Ei.LA.
2. Tibias pas plus longs que les métatarses; pattes greles et
plus longues : yeux du second ran^ en ligne très courbée en arrière, les médians rapproches; yeux antérieurs en ligne légèrement courbée en arrière, les niedians plus petits, presque contigus, très écartés des latéraux.
Yeux médians formant un trapèze aussi Large que long ou
à peine plus long que large : lorsque le céphalothorax çj est déformé en avant, il l’est en arrière des yeux; les deux lignes oculaires droites ou légèrement arquées en arrière, rarement en avant. 6.
Yeux médians formant un grand trapèze beaucoup plus long (lue large; lorsque le céphalothorax est déformé en avant, il l’est dans Faire oculaire. 10.
(3. Chélicères robustes, fortement atténuées et divergentes dans leur seconde moitié, dentées ou granuleuses extérieurement; patella de, la palte-raâchoire (5^ pourvue d'une forte apophyse terminale; céphalothorax simtilement
élevé on avant 4,. Eair.osE.
Chélicères ni très atténuées ni divergentes: patella de la patte-mâchoire ^ sans apophyse; céphalothorax non ou indistinctement rebordé. 7.
T. Yeux du second rang équidistants, ou bien les médian.s plus écartés l’un de l’autre (|ue des latéraux. 8.
Yeux médians du second rang moins écartes l'un de l’autre que dos latéraux. 9.
Yeux du second rang en ligne légèrement courbée en
arrière; yeux du premier rang en ligne droite; bandeau vertical et plan ; chélicères (J denticule sur la
face antérieure. (i. GovcïtiniDAi.
Yeux du second rang en ligne légèrement courbée en avant ; yeux du premier rang en ligne légèrement courbée en arrière; bandeau convexe, largement visible en dessus; chélicères sans denticuie antérieur. 7. Disjioorcus’.
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10. Sternum plus long que large, ovale, atténué en arrière. 11. Sternum aussi large que long, triangulaire, en forme de
cœur. , 15.
Waickesaeba
14. Yeux du second rang petits ou médiocres, leurs interi’alles
au moins aussi larges que leur diamètre; yeux antérieurs Q on ligne très légèrement courbée en avant ; céphalothorax (J orné en avant d’une longue saillie couchée. 0- ïiseluvds.
Yeux (1 U second rang très gros et resserrés, leurs intervalles plus étroits que leur diamètre; yeux antérieurs Q en ligne très légèrement courbée en arrière;céphalothoraxo' orné en avant d’une saillie verticale. 11. l’r.osopoTHECA.
15. Yeux antérieurs on ligne droite ou courbée en arrière. 16.
Yeux antérieurs en ligne courliée en avant. 22.
Yeux du second rang on ligne droite. u
Yeux du second rang en ligne plus on moins courbee en
arrière. , i
18. Yeux du second rang médiocres et largement sefjares, leurs
intervalles beaucoup plus larges que leurdiamètre; tarses des deux paires de pattes antérieures à peine plus courts que les métatarses ; chélicères (Ttrès robustes, très fortement atténuées et divergentes dans leur seconde moitié.
Yeux médians du second rang beaucoup plus rapprochés
l’un de l’autre que des latéraux; téguments fortement coriaces. 21. Tiiiixor.iimis.
Yeux médians du second rang plus séparés l’un de l’autre que des latéraux ; téguments non coriaces. 22. AiniEDScns.
24. Yeux du second rang en ligne faiblement coin bée en arrière,
les médians moins écartés l’im de l’autre que des latéraux. 23. CVEPB.II.OCOTES.
Yeux du second rang en ligne fortement courbée en arrière, piresque équidistants. 24. Lopiioc.uienum.
G. NEMA.TOGMUS E. Simon
Céphalothorax d’un rouge orangé brillant, fortement et graduellement élevé en avant où il est marqué d’impressions linéaires partant des yeux latéraux et convergeant en dessus; abdomen d un rouge foncé ; pattes olivâtres àfémurs orangés; long. : 2,2, Q 2,5 mm. N. sanguinolentes.
1. N. sanguinolentus AValckn. — Bois, dans les herbes, AC. : printemps. ’
G. MINICIA Thorell
Céphalothorax fauve avec une ligne marginale obscure, çj surmonté en avant (l’un gros lobe très convexe, presque hémisphérique et hérissé rte longs crins; abdomen blanc, bordé de noir; pattes jaunâtres; long. : 1,5, Ql, 8 mm.
M. mnrginella.
1. M. marginella Wirter. — Endroits socs, dans 1 herbe, AR. ; été et automne.
G. ERIGONE Audouin
1. Céphalothorax de teinte uniforme, pourvu d’une forte strie
dessinant un rebord, ce rebord rtenliculé Céphalothorax d’un brun rouge avec une ligne marginale noirâtre, sans rebord; Ç yeux antérieurs presque égaux et presque équidistants ; abdomen noirâtre; pattes rouges à la hase, brunâtres vers l’extrémité; long. : d 3. 9
Tibia de la patte-mâchoire o t'us long que largo et sans
(lenticule eu dessous; Q yeux médians antérieurs plus peiits et plus resserrés que les latéraux; céphalothorax d’un brun foncé; abdomen d’un noir brillant; pattes d’un fauve rou_e ; long : (5 2, Q 3-4 mm. E. longipalpis. Tibia de la patte-mâchoire f? au moins aussi large que long et pourvu en dessous d’un petit (lenticule perpendiculaire: Ç yeux antérieurs égaux et presque équidistants; céphalothorax d’un brun très foncé; abdomen d’un noir brillant; pattes d'un fauve rouge vif; long. :
Tibia de la patte-mâchoire (d à extrémité inférieure ne
dépassant pas l’extrémité supérieure. E. dentipalpis. Tibia de la patte-mâchoire (d à extrémité inférieure dépassant l’extrémité supérieure. E. atra.
1. E. longipalpis Sundv. — Endroits humides, sous les ' détritus, Litt. et polders, AC. ; R. ailleurs ; printemps et automne.
2 E dentipalpis Wider. — Endroits liumides, bruyères,
' mousses, AC.; printemps et automne.
3 E. atra Blackw., •oagabunda 'M^'estr. — Prairies humides,
' AR. ; Camp., AC. ; automne.
G. NERIENE BlackwalL
1. Chélicères pourvues d’un deriticule sur la fiice antérieure rT
granuleuses à leur base externe ; céphalothorax convexe au milieu, proéminent et incliné en avant, d’un brun rouge très lonce ; abdomen noirâtre avec une bande médiane longitudinale claire, ou brunâtre avec ueux séries de taches obscures; pattes fauves; long. : Si-2,5, Ç 2,5-3 mm.
Chélicères dépourvues de denticule sur la face antérieure^,' non granuleuses. ^
Céphalothorax assez fortement convexe un peu avant lé
milieu et longuement incliné jusqu’au bord frontal, d’un wun rouge, presque lisse ; abdomen noirâtre avec ou sans bande daire modiane; pattes d’un fauve roim-e vif rf tauves O ; long. : a-2,3, Q 2,4-2, 6 mm. >. retu?a
Cephu othorax assez fortement convexe et brusquement im- me en avant dans la région oculaire, d’un bn™^ très hnement chagriné et brilJant; abdomen noiràire avec ou sans bande clmre médiane ; pattes rougeâtres rf , olivâtres Ç ; long. : Q 2,2, Q a, 6 mm. iV". fusca.
1. N. dentata Wider. - Bord des eaux, à la base des plantes et dans les détritus, AC. ; printemps et automne.
Menge, elevafa Cambr. - Bord et aS„t“ ^C.; printemps
Menge. -
Boid des eaux, dans 1 herbe, Ail. ; printemps et automne.
G. GONGYLIDIUM Menge
r'iuge; abdomen noirâtre avec ou ^ns bande claire médiane; pattes orangées; long. ■ rT 3 , ^ 93,0 mm. O^ru/pes.
w cf«ssipalpusC. Koch, mimdum Blackw.
mÿncrttîK Menge. — Bots luimides, dans la mousse etsur les plantes, AC. ; printemps et automne.
Gr* DISMODICUS E, Simon.
Céphalothorax d’un brun rouge foncé avec une ligne margiën avah“^u^r ‘«"«'tudinaJe médiane noires, pourvu en î deux lobes très convexes, très divergents
neitie dépréssion très lâibte, à
peine distincte en avant; abdomen noir: pattes d’un lauve rouge; long. : c? 2,3, Ç 2,5mm. ’ TTevaim.
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1. D. elevatus C. Koch. — Buissons, branches basses des Pins, AC. ; printemps.
Céphalothorax presque noir, surmonté de deux lobes
atténués et coniques en arrière, éloignés du bord frontal et laissant largement voir les yeux en dessus ; abdomen noir: pattes d'un fauve rouge obscur; long. : (j' 2,3, Q 2,8 mm. G. cornutum.
Céphalothorax d’un rouge orangé. 2.
2. Bandeau à peine aussi large ((ue l’aire oculaire qui n'occupe
pas toute la largeur du front: céphalothorax (3' surmonté de deux gros lobes ovalaires, à peine atténués en arrière, situés en avant et cachant presque en dessus le bord frontal et les yeux; abdomen d’un noir brillant; pattes orangées; long. : (^2,5, O 3 mm. B. bitubarculatum. Bandeau beaucoup plus large que paire oculaire qui occupe tonte la largeur du front; céphalothorax simplement
convexe en avant et dépourvu de lobes ; abdomen grisâtre ou rosé; irattes d’un jaune clair ;long. : rŸ 2,8, Q 3 mm.
G. TIGELLINUS E. Simon
Céphalothorax rougeâtre, plus ou moins foncé, offrant une longue jjointe billde au bout, partant du milieu et courbée, s’appuyant en avant sur le rebord frontal, de
ERIGONIENS.
manière à circonscrire une longue fente étroite ; abdomen noirâtre; pattes d^un jaune rouge; long. ; -,5 mm.
T .furcillatus.
1. T. furoillatusMenge. — Bois, dans les feuilles sèches, R.printemps. ’
G. PROSOPOTHECA E. Simon
Céphalothorax d’un rouge orangé, brun en avant: front r? surmonte d’une courte pointe verticale un peu recourbée en avant et couverte de crins; abdomen d’un gris brunâtre; pattes orangées; long. ; (j' 2,5, Ç 2,8 mm.
P. corniculms.
1. P. cornioulans Cambr. — Bois, dans les détritus et les feuilles mortes, AC. ; automne.
G. AVIDERIA E. Simon
Wiyomma Bertkau.
Yeux antérieurs en ligne courbée en arrière; céphalothorax d’un brun rouge; front r? offrant une pointe verticale garnie de crins et séparée par une profonde incisure d’un loba arrondi et convexe, en forme de calotte, postérieurabdomen grisâtre; pattes d’un fauve rouge uniformelong. 1,5-1, 8, Q 1,5-2 mm. W. cvcullata.
Yeux anterieurs en ligne droite; céphalothorax d’un brun rouge foncé avec une ligne noire marginale ; front r?' offrant en avant une petite pointe tronquée portant deux petites cornes, séparée par une incisure médiane d’un lobe arrondi et convexe, en forme de calotte, postérieurabdomen noir; pattes rougeâtres avec les tibias antérieurs rembrunis: long. ; 1.5-2, Q 2-2,5 ram.
W. aniica.
G. ENÏELECARA E. Simon
Céphalothorax d|un brun foncéavec la marge noire; front (5^ brusquement élevé en un lobe vertical conique aussi long que les deux tiers du céphalothorax, atténué et obtus, garni en avant de_ crins rudes ; abdomen noir ; pattes jaunâtres ou rougeâtres; Ç yeux antérieurs équidistants; long. : cJ 2, 9 2,2 mm. s, acuminata.
Céphalothorax d’un brun rouge très foncé, (j' élevé en avant et surmonté un peu avant le milieu d’un lobe ovalaire limité de chaque côté par une profonde impression ovale, effilée en arrière; abdomen noir; pattes rougeâtres; Q yeux médians .antérieurs plus rapprochés l’un de l’autre que des latéraux ; long. : C? 2, 9 2,4 mm. E. trifrons.
G. POCADICNEMIS E. Simon
Céphalothorax d’un brun rouge foncé avec une ligne marginale noire, renflé en avant, présentant de chaque côté en arrière des yeux latéraux une impression allongée, eflilée en arrière; abdomen noirâtre; pattes d’un fauve rouge obscur ou jaunes ; long. : c? 2, Q 2,3 mm.
P.pumila.
1. P. pumila Blaekw., àijida Menge. — Bois et marais, sur les herbes, AR. ; printemps.
G. DIPLOCEPHALÜS Bertkau
Prosoponcus et Plaesiocraerus E. Simon.
Céphalothorax d’un brun rouge très foncé; front (5' élevé, divisé en deux saillies garnies au sommetde longs crins, la première portant sur .sa face antérieure les yeux médians du premier rang, la seconde plus reculée et plus élevée, portant latéralement les yeux médians du second rang, et séparée de la première par une faible échancrure; Ç> intervalles dos yeux du second rang à peine égaux à leur diamètre ; abdomen noirâtre; pattes d’un fauve rouge obscur; long. : (^2, Ç 2,5 mm.
2). cristaius.
Céphalothorax d’un brun plus ou moins foncé; front élevé, avancé et obtus, surmonté d’un gi'and et large lobe convexe, marqué latéralement, en arrière des yeux latéraux, d’une profonde impression ovale, effilée en arrière ; Ç intervalles des yeux du second rang de moitié plus larges que leur diamètre; abdomen brunâtre ou noirâtre; pattes d’un fauve rouge obscur, éclaircies à l’extrémite; long. : (3^ 1,6, Q 2 mm. D. latifrons.
G. TROXOCHRUS E. Simon
Céphalotliorax d’un brun rouge foncé, cj' fortement convexe en avant, avec de fortes impressions latérales limitant plus ou moins un lobe précédé et couvert de crins rudes sur la ligne médiane; abdomen noir; pattes d’un fauve rougedlre obscur; sternum fortement chagriné, non ponctué; long. : (j' l.fî, Q 1,8 mm. T. scabriculus.
1. T. Boabrioulus Wostr., (tggeris Cambr. — Endroits humides, dans les détritus, AR. ; printemps.
G. ARAEONCÜS E. Simon
Céphalothorax d’un brun rouge foncé avec ou sans ligne noire marginale ; front çj élevé, large et avancé, offrant en dessus une grande surface plane inclinée et garnie de crins rudes; abdomen noirâtre; pattes d’un fauve rougeâtre obscur ; long. : (5^ 1,6, Ç 2 mm. A. humilis. 1. A. humilis Blackw., gloUceps Menge. — Bois, dans la mousse, AC.; automne.
G. CNEPHALOCOTES E. Simon
Sternum et céphalothorax fortement chagrinés, ce dernier d’un noir rougeâtre, élevé en avant et présentant un lobe JJHU convexe limité de chaque côté par une impression allongée étroite ; abdomen d’un noir brillant; pattes d’un fauve rouge obscur, éclaircies aux extrémités; long.: (5“ 1,7, Q 2 mm. C. obscurus.
1. C. obsourus Blackw., impoUlus Westr. — Endroits humides, dans la mousse, Camp, et Litt., AC.; AR. ailleurs; automne.
G. LOPHOCARENUM Menge
Céphalothorax d’un brun rouge très foncé, marqué en wrière de lignes rayonnantes formées de points enfoncés, (J élevé en avant et présentant un lobe en forme de calotte convexe limité par une strie profonde; abdomen d’un noir mat; pattes d’un fauve rouge; long. : (J 1-1,5, 9 ^>3 mm.
£. parallelwm.
436 MIMÉTIDES.
1. L. parallelum Wider, elongatum Menge. — Endroits humides, dans la mousse et dans l’herbe, AC. ; automne et hiver.
G. CERATINELLA Emerton
Céphalothorax d’un brun rouge foncé, chagriné, surtout sur les côtés; yeux du second rang assez gros, l’intervalle des médians égalant au plus deux fois leur diamètre; .abdomen^ noir; pattes d’un brun plus ou moins obscur; long. : (j' 1,6, 9 1,8-8 mm. C. brevis.
1. C. brevis Wider, depressa Blackw., phaeopus C. Koch. — Bois, sur les bruyères et dans la mousse, AC. ; printemps et automne.
G. ERO C. Koch
Abdomen pourvu au sommet de quatre tubercules disposés en trapèze à peine plus large que long, les deux antérieurs beaucoup plus forts, d’un brun rouge en dessus avec une tache noire longitudinale bordée de blanc et suivie d’espaces blancs; céphalothorax fauve, bordé de noir et offrant une ligne noire longitudinale ; long. : O 3, Q 4 inm.
Bro tuherculata. tUbefCUlata.
Abdomen pourvu au sommet do deux faibles tubercules, d’un brun rouge ou noir, ponctué de fauve en avant et sur les côtés, blanchâtre sur le dos eien arrière, avec deux bandes transverses foncées; céphalothorax d’un fauve rougeâtre, bordé de noir et offrant une ligne noire longitudinale ; long. : C? 4, Ç> 4,5 mm. E.Jurcata.
Céphalothorax et abdomen très convexes; yeux latéraux se touchant; yeux médians antérieurs plus gros que les latéraux. 1. Ero.
F. THÉRIDIIDES
f EpisiTti*'’ iruncflfut, aire oculaire. — II. î'fteridion 6jmac«*loI«m, fenaor de laquai trième paicede pattes — HI- î*- litif'afui», chélicère^, — IV. T. varians, épi-
gyne O.— V. Id.y patleinâchoire F. formosam Ç. — Vil.
phium^ taéUlarse de la quatrième paire do pattes. — VllI. CruHulina guUata^ Bternura. — IV. Steitoda bipunotata, aire oculaire. — X. £.iW*yp/iautoa corollaîue, extrémité d’un tarse. — XI. Asagena phaterata, aire oculaire. — XII. PedanosUthus Keidua, id.
Yeux médians disposés en trapèze beaucoup plus étroit en avant; yeux du second rang en ligne, fortement courbée en avant; yeux latéraux un peu disjoints; lames maxillaires presipie droites, larges et non atténuées.
Ei’isivus
Yeux médians disposés en carré ou en trapèze à peine plus étroit en avant ou en arrière, sinon yeux du second rang en ligne droite ou courbée en arrière; lames maxillaires inclinées, généralement atténuées. 2.
Cbélicères petites, plus courtes que le bandeau; yeux du second rang en ligne fortement courbée en avant; abdomen réti’cci en arrière. 2. EimïOPis.
Cbélicères grandes, plus longues que le bandeau. 3.
Lames maxillaires longues, dépassant la pièce labiale d au moins la moitié de leur longueur; cbélicères plus étroites que les fémurs des pattes antérieures; bancbes postérieures plus courtes que les hanches antérieures; yeux du second rang petits,généralementlargement.séparés ; téguments minces, non coriacés; abdomen O offrant une grande plaque coriacée en dessous, mais sans organe stridulatoire. 3. TuEumion.
Lames maxillaires plus courtes ; clieliceres robustes, aussi larges que les fémurs des pattes antérieures; hanches postérieures pas plus courtes que les hanches antérieures; yeux du second rang plus gros, généralement plus resserrés; téguments plus ou moins coriacés; un organe stridulatoire corné et denté entourant le pédicule à la base de l’abdomen <S et parfois Q. 4,
theridiides.
4. sternum prolongé en arrière entre les hanches postérieures (j U il séparé assez largement; yeux du second rang presque équidistants, en ligne courbée en avant : yeux antérieurs presque égaux, on ligne faiblement courbée en arrière.
, . . , , CltüSTULWA.
Sternum prolonge très etroitement en arrière entre les hanches postérieures qui sont presque contiguës. 5. Yeux anterieurs en ligne fortement courbée en .arrière, les médians beaucoup plus gros que les latéraux : yeux du second rang en ligne courbée en avant. .b. Stevtoda. teux anterieurs en ligne droite ou presque droite, égaux ou peu inégaux; yeux du second rang en ligne droite ou laiblemeut courbee en arrière. 6,
^ . Yeux du second rang grands et resserrés; veux latéraux se touchant. • p Teutaxa,
^ Yeux du second rang iietits et écartés. ' 7!
I. Yeux latéraux ne se touchant pas; veux médians disposés _ en carre ou en rectangle. 8
lieux latéraux se touchant; yeux médians disposés en trapèze plus étroit on avant. 9^
8. Y'eux jiliis gros, les médians formant un rectangle au moins lui'ge que long; bandeau ayant à peine on hauteur la
moitié de la longueur des chélicères. 7. LrriivnuNTEs. leux plus petits, les médians form.ant un rectangle plus long que large; bandeau presque aussi élevé que la longueur des chélicères. g. Asabexa
Pièce labiale atteignant à peine le milieu des lames maxillaires; sternum prolongé en arrière entre les hanches postérieures en une longue pointe grêle très atténuée.
r,- . , , . , , , E\0I>I.0CXATIIA.
Piece labiale dépassant le milieu des lames maxillaires; sternum non prolongé en arrière entre les hanclies postérieures, terminé en pointe atténuée'très courte.
G. EPISINUS Latreille
Céphalothorax fauve avec une fine ligne noire marginale une bande longitudinale brune et une fine ligne foncée' courbe de_ chaque côté ; abdomen très allongé et étroit allongé, élargi et tronqué en arrière Q, blanchâtre sur les côtés, offrant en dessus une très large bande longitudinale brunâtre encadrée de noir, plus ou moins ponctuée d’obscur et bordée en arrière par une bande transversale claire ; long. : cJ 4, Ç 5 mm. JE. truncatus. ■
. E. truncatus Latr., angulatus Blaokw. — Buissons, herbes, rochers, H B., AR. ; printemps.
THERIDIIDES.
G. EURYOPIS Menge
Céphalothorax rougeâtre ; abdomen d’un brun plus ou moins foncé et orné en dessus de dessins jaunâtres : une ligne longitudinale flanquée de chaque côté de deux gros points enfoncés, calleux et rougeâtres, suivie de doux paires de petites taches, et une série de trois ou quatre taciies latérales; pattes d’un jaune rougeâtre à tarses obscurcis; long. : c? 3,2, Ç 3,8 mm. E.flavomaculata.
1. B. flavomaoulata C. Koch. — Bois, dans la mousse, AR. ; printemps et été.
G. THERIBION Walckenaer
1. Métatarse de la première paire de 2)attes sans éjiines; épi-
gyne Q sans crochet; abdomen n’offrant pas une large bande noire festonnée en dessus.
Métatarse de la première paire de pattes 0 présentant en dessous au bord interne une ligne de huit à dix robustes épines; épigjme Q pourvue d’un très long crochet jaunâtre dirigé en avant, eflilé; tarse de la yiatte-màchoire a peine de la longueur du fémur ; abdomen d’un blanc jaunâtre ou rosé, fauve sur les côtés, otîrant en dessus une large bande longitudinale d’un brun foncé, lèstonnee. et parfois divisée en taches transverses; céphaloUiorax d’un fauve rouge obscur avec une ligne noire marginale et une largo bande longitudinale brune; pattes jaunâtres, marquées de rougeâtre: long. : 0^ 3, Q 4 mm. T, puîchellum.
2. Patte-mâchoire 0“ aussi longue que le corps, à fémur aussi
long que le céphalothorax ; épigyne Q offrant une forte et longue saillie conique atténuée et recourbée en avant, en forme de corne ; pattes d’une teinte jaunâtre iinifortne ; céphalothorax d’un fauve rouge obscur; abdomen d’un brun violacé, offrant souvent on dessus Q une large bande longitudinale blanche ou jaunâtre qui peut l’envahir entièrement ; long. : 3 mm. T- bimaculatum.
Patte-mâchoire bien plus courte ()ue le corps, a fémur plus court que le céphalothorax ; épigyne Q sans forte saillie, sinon p.attes annelées d’obscur et céphalothorax non d’une teinte uniforme.
Céphalotliorax offrant une bande longitudinale obscure ou
une tache triangulaire foncée et, dans ce dernier cas, abdomen avec une bande longitudinale de coloration claire en (3@SS11S
céphalothorax de teinte uniforiïie, offrant rarement une tache trianj^ulaire foncee» et dans ce caSj abdomen sans bande longitudinale de coloration claire en dessus. 10.
THERIDIIDES.
4. Épigyne Q avec une saillie faible ou sans saillie, marquée
d’une fossette; tarse de la patte-mâchoire notablement plus court que le fémur, sinon l’apophyse du bulbe n’est pas très forte et elle n’est pas située vers le milieu. 5.
Épigj’ne Ç avec une forte saillie conique verticale en arrière, inclinée en avant, et présentant sur la face antérieure une pièce convexe inclinée ; tarse do la patte-mâchoire cJ au moins aussi long que le fémur et bulbe offrant vers le milieu une très forte apophyse verticale transverse, lamelleuse, tronquée carrément avec chacun des angles prolongé en pointe courte aiguë; céphalothorax d’un fauve pâle avec une line ligne noire marginale et une large bande longitudinale brune trè.s atténuée en arrière; abdomen de coloration très variable, blanc, grisâtre ou d’un fauve plus ou moins obscur, souvent plus ou moins fortement ponctué de noir en dessus, avec ou sans bande longitudinale blanchâtre, et parfois plus ou moins complètement recouvert en dessus d’un grand espace de teinte foncée denticulé .sur les bords; pattes jaunâtres, annelées d’obscur ; long. ; 3 mm. T. varians.
Yeux médians antérieurs jias plus gros que les autres
chélicèrea o tfès longues, un peu projetées en avant, présentant au bord interne, un peu en de.ssous et avant le milieu, une très forte apophyse dirigée obliquement en ayant; céphalothorax d’un fauve clair avec une très fine ligne noire marginale et une fine tache noire médiane allongée; dessus de l’abdomen d’un blanc jaunâtre avec ou sans line ligne noire longitudinale, orné soit de deux séries longitudinales de qu.itre à cinq points noirs, soit d’un grand espace ou de deux bandes longitudinales rosses; pattes jaunâtres, à peine marquées d’obscur; long. : O 5, ^ 6 mm. f, Hneatum.
Yeux m^ians antérieurs plus gros que les autres; chélicères çy vertic.ales, sans apophyse interne. 6.
6. Intervalle des yeux médians antérieurs aux latéraux à peine
plus largo que leur rayon ou plus étroit, sinon çj' fémur de la patte-mâchoire non en forme de massue. 7.
Intervalle des yeux médians antérieurs aux latéraux plus large que leur diamètre: fémur de la patte-mâchoire en forme de massue; ccplialotliorax d'un fauve rougeâtre obscur avec une large bande médiane foncée antérieure : dessus de l’abdomen d’un fauve plus ou moins obscur avec une bande longitudinale blanche, jaune ou rouge flanquée de chaque côté d’une bande longitudinale plus ou moins
TlIERlDllüES.
large noirâtre, coupée de deux ou trois traits blancs obli- Ques-’ pattes d’un fauve clair, un peu annelécs d’obscur; long. ; d" 3, 9 5 mm. T. sisyphium.
1. Sternum jaunâtre avec une ligne marginale et une bande médiane interrompue noirâtres ; tibia de la patte-macUoire d' plus long que la patella; céphalothorax jaunâtre avec une fine ligne noire marginale formée de taches et une large bande longitudinale brune très atténuée en arriéréabdomen d’un bl.anc jaunâtre ou d’un fauve brunâtre, orne en dessus à sa base de deux taches noires suivies de deux séries longitudinales de quatre points, ces taches pouvant être réunies, parfois alors suivies d’une ceinture blanchâtre transverse, ou bien formant un grand espace ponctué ou non de blanchàtro; pattes jaunâtres, fortement annelées d’obscur; loni;. : 3 ram. T» tincturii. sternum sans bande médiane, de teinte uniforme ou borde d’obscur ; tibia de la patte-mâchoire cS pas plus long que la patella. , °'
Sternum d’un brun foncé ; céphalothorax d un brun plus ou
moins foncé avec une tache médiane triangulaire brune ; abdomen bordé antérieurement de noir, fauve en dessus, avec une bande longitudinale assez étroite d’un blanc jaunâtre bonlée de brun et envoyant sur les cotés des zones d’un brun clair; pattes jaunâtres, assez fortement annelées d’obscur ; long. : 3 mm. T. denticulatum. Sternum d’un fauve rougeâtre avec une bordure foncee ; abdomen non bordé antérieurement de noir. 9.
Yeux du second rang gros, l’intervalle des médians plus
étroit que leur diamètre; céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec une étroite ligue noire marginale et une bande longitinlinalo noirâtre élargie en avant; dessus de l’abdomen d’un fauve obscur, fortement et densoment ponctué de noir avec quelques points blancs plus espaces et une bande longitudinale rougeâtre bordée do blanc, festonnée, les angles des festons se prolongeant en lignes blanches obliques sur les côtés; pattes fauves, annelees d’obscur; long. : 4 mm. T.piçtum.
Yeux du second rang assez petits, l’intervalle ces médians environ égal à leur diamètre ; céphalotliora.x tl’un fauve rougeâtre avec une étroite ligne noire marginalo et une tache médiane triangulaire brune ; dessus de l abdomen de coloration très variable, offrant ordinairement une bande longitudinale blanche, jaune ou rose; pattes jaiinâtreSi non ou à peino annolcôs d obscur ; long. ; (25 2, Q g mm. T.simile.
ÏHERIDIIDES.
Bulbe 0^ offrant une apophyse près de sa base, ou à son
extrémité, mais dans ce cas cetteapophyse est très courte ; Q yeux médians formant un quadrilatère aussi large que long et abdomen plus ou moins globuleux, presque aussi long^^que haut; pattes de coloration plus pâle. 11,
Bulbe (j offrant à son extrémité une forte apophyse contournée ou spirale; Q veux médians formant un quadrilatère plus long que large et abdomen beaucoup plus haut que long, .abaissé verticalement en arrière; pattes de coloration plus foncée. 12.
Sternum d’un brun fauve avec une ligne noire marginale
céphalothorax d’un fauve olivâtre obscur avec une étroite bordure noire ; dessus de l’abdomen d’un fauve obscur, avec une bande longitudinale festonnée clarie blanchâtre à la base, réticulée de fauve ensuile et bordée de brun; pattes jaunâtres, annelées d’obscur ; long. ; 3 mm.
T, Pimstri,
Sternum noir; céphalothorax presque noir; dessus de l’abdomen blanchâtre, réticulé de fauve, ou fauve ponctué de noir, avec une zone transversale médiane blanche arquée en avant, doublée en arriére d’une tache ou d’une série de points noirs suivis d'une tache et de lignes transverses noires ; pattes jaunâtres, annelées d’obscur et teintées de rougeâtre; long. ; 3 mm. T. riparium.
12. Intervalle des yeux medians antérieurs plus étroit que leur
diamètre ; abdomen garni de poils courts très espacés, entièrement noir, ou bien noir, fauve ou roux avec une grande tache blanche triangulaire sur les côtés en avant, deux lignes blanches arquées convergeant k angle aigu au sommet du dos, circonscrivant un espace plus rougeâtre ou plus noir et suivies sur la ligne médiane d’une tache noire allongée, dentée et renfermant une paire de petites taches blanches; pattes d’un fauve rougeâtre, annelées ou non d'obscur; long. : çj'ô, Q6 mm. T.formosum.
Intervalle des yeux médians antérieurs plus large que leur diamètre; abdomen garni de poils assez serrés, longs et rudes, fauve avec une ponctuation noire grosse et irrégulière plus ou moins dense, offrant en dessus une bande longitudinale antérieure foncée souvent bordée de blanc et deux lignes médianes blanches transverses très eourbees_ réunies à angle aigu sur le dos, suivies de lignes noirâtres transversales ; pattes d’un fauve rougeâtre, plus ou moins annelées d'obscur; long. : (0 5, Q 7 mm.
T. tepidatorium.
THERIDIIDES.
G. CRUSTULINA Menge
Sternum entièrement et très fortement ponctué ; céphalothorax d’un brun rouge très foncé, parsemé de grosses rugosités noires • dessus de l’abdomen noir avec trois rangées ïongitudinaies de taches blanches ou jaunes, la rangée médiane formée de quatre, les rangées latérales de deux taches - pattes d’un fauve rougeâtre, en partie d’un brun olivâtre foncé cj ; long. : C? 2,4, Ç 3 mm. C. guttata. 1. C. guttata Wider. — Sous les pierres, dans la mousse et ’ sur les touffes de bruyères, AC. ; printemps.
TIÎERIDIIDES.
G. STEATODA. Sundevall
Céphalothorax d’un brun rouge foncé, fortement chagriné; dessus de l’abdomen marqué de quatre gros points calleux obscurs, d'un brun violacé avec une iine bordure antérieure et une ligne longitudinale de points blancs ; pattes d’un fauve rouge obscur ; long. : C?' 6, Q 1 mm.
S. bipunctata.
1. S, bipunctata I.inn., quadripunctata Fab. — Intérieur des habitations, CC. ; printemps.
G. TEUTANA E. Simon
Céphalotliorax d'un brun rouge clair, rugueux, à marge denticulée ; dessus de l’abdomen d’un brun noirâtre violacé avec trois rangées longitudinales de taches anguleuses blanches, la rangée médiane formée de quatre taches, les rangées latérales de trois taches obliques; ventre noirâtre avec deux lignes jaunâtres convergeant en arrière; pattes d’un fauve olivâtre clair; long.: (3^0, Q 1 mm. T. triangulosa.
1. T. triangulosa Walckn., triangulifera Walckn. — Intérieur des habitations, Ard., AR.
G. ASAGENA Sundevall
Céphalothorax d’un brun plus ou moins rougeâtre, plus ou moins rugueux; abomon noir avec des dessins blancs ou jaunes en dessus : une bordure antérieure étroite suivie ou non d’une tache, deux taches allongées, transverses, obliques, largement séparées au milieu, parfois absentes, et une ligne longitudinale étroite en arrière; pattes d’un fauve rouge plus ou moins vif, fortement annelées d’obscur; long. : c? 4,8, Ç 5 mm. A . phalerata.
1. A. phalerata Panz., sigaato Walckn., srn’afïÿÆj Schrank. — Endroits arides, bord des bois, sous les pierres, AC.; printemps.
PHOLCIDES.
G. PEDANOSTETHüS E. Simon
Yeux du second rang séparés par un intervalle au moins aussi large que leur diamètre, égaux et arrondis ; céphalothorax d’un fauve rouge obscur ; abdomen d un lauve clair, parsemé de poils fauves et marque en dessus e quatre grospoints calleux rougeâtres disposes en trapeze ; long. : d' 8,5.3.5, 9 3-4,5 mm. P- Hmdus.
1. P. lividuB Blackw., pinguis Wostr. — Dans la mousse et sous les pierres, AR. ; automne.
F. DRASSIDES
I. Dra^sus troglodytes, aire oculaire. — II. Poeciloohroa conspicita, pièce labiale et lames maxillaires. — III. ^elanophora siibterranca, — IV, Callilepis nocfurna, filières.
1. Seconde ligne lies j'eux non fortement courbée en avant. 2.
Seconde ligne des yeux fortement courbée en avant, de
même largeur que la ])remière. i. Cu.lii.epis.
G. DRASSUS Walckenaer
Céphalothorax peu rétréci en avant, d’un brun rouge à ligne marginale noire ; tibia de la qualrième paire de pattes sans opines ^en dessus; abdomen noirâtre, offrant en dessus deux séries longitudinales antérieures de trois taches un peu plus claires et des accents transversaux postérieurs peu distincts; tibia delà patte-mâchoire c? avec une grande apophyse en forme de cuiller appliquée contre le tarse; épigyne Q aussi large que longue, présentant un rebord noir épais et renfermant une pièce Jaunâtre divisée par une profonde strie longitudinale; long. : ci 6, Ç 8 mm. D. troglodytes.
Céphalothorax très rétréci en avant, d’un fauve rouge à rebord noir; tibia do la quatrième paire de pattes offrant deux épines en dessus; abdomen d’un gris fauve; tibia de la patte-mâchoire (5' avec une apophyse très petite; épigyne Ç semi-circulaire, présentant une carène fauve médiane et deux saillies latérales arrondies d’un brun rouge ; long. : cf 8-10, 9 10-15 mm. D. Japidosus.
G. POECILOCHROA Westring
Céphalothorax noir avec une très large bande longitudinale de pubescence blanche; abdomen noir, orné en dessus au bord antérieur d’une tache en fer à cheval et vers le milieu de deux grandes taches ovales blanches ; pattes noires et rouges; long. : C? 6, Q 7 mm. P. conspicua.
1. P. oonspieua L. Koch, nocturna Walchn. — Sur les buissons, les arbres et les fagots, R,: printemps.
G. MELANOPHORA C. Koch
Prosthesima L. Koch.
1. Pattes d'un jaune rouge vif, avec les fémurs noirâtres; tibia
de la p.attemdchoirecj offrant une longue apophyse im peu courbée vers l’extrémité ; épigyne Ç plus longue que large, non rétrécie en avant où elle présente une grande fossette triangulaire à large rebord noir; long. : c? 5, Ç 8 mm.
M. pedestns.
Pattes noires, brunâtres aux extrémités. 2.
Yeux du premier rang presque égaux; céphalothorax lisse
en dessus, lineraent chagriné sur les côtés; tibia de la patte-mâchoire off'rant une longue apojihyse un peu courbée vers l’extrémité; épigyne Q présentant une grande pièce médiane fauve semi-circulaire; long. : (J 5, Q 8 mm. jü. Petiveri.
Yeux médians antérieurs beaucoup plus [letits que les latéraux; céphalothorax mat, très linement et uniformémont chagriné ; tibia de la patte-mâchoire çf offrant une longue apophyse non courboe à l’extrémité; épigyne Ç» présentant une grande fossette longitudinale ovale renfermant en arrière deux petites saillies allongées; long.; 6, Ç 7 mm. M. petrensis.
G. CALLILEPIS Westring
Pylhonissa E. Simon.
Céphalothorax d’un brun foncé avec un fin rebord et des lignes rayonnantes noirâtres, couvert d’une pubescence jaune; abdomen noir, orné en dessus d’une grande tache en avant, de deux gros points vers le milieu et de deux taches obliques au dessus des filières, d’un blanc jaunâtre brillant ; long. : o o, 9 6 mm. c. nocturna.
1. C. nooturna Linn., maculata Wider. — Sous les pierres et les feuilles saches, dans les bois, HB., AC.; automne.
F. CLUBIONIDES
vu. Jncrommofaoir,,™»,. — vill.' li'rf “
Yeux médians antérieurs seuls diurnes; pattes non susceptibles do s etendre perpendiculairement à la direction du corps, celles de la deuxième paire pas plus longues que celles de la premier©. ClubTonines
Tous les yeux diurnes; pattes susceptibles de s’étendre perpendiculairement à la ligne médiane du corps, celles de la deuxieme paire plus longues que celles de la première.
S. Sparassines.
Cluhionines
1. Téguments recouverts do poils élargis on écailles offrant un éclat métallique. I
Téguments dépourvus d’écailles à reflet métallique. 9* xt. aeconde ligne des yeux courbée en avant, la première latéraîix^^ 5’®“=^ %aux ou les médians plus gros que les
Seconde ligne des yeux droite ou courbée en arrière. il
CLUBIONINES.
G. MICARIA Westring
Pattes d’un fauve rouge clair avec les quatre fémurs antérieurs noirs; céphalothorax d’un brun rouge, bordé de noir, couvert en avant et au milieu d’une pubescence d’un blanc jaunâtre formant en arrière deux lignes obliques; abdomen à reflets verts et pourpres, orné en dessus^ de lignes transversales et de points blancs; long.: (j 5, Ç 4,5 mm. M- pulicaria.
1. M. pulicaria Sundv., /omosa! C. Koch, nitens Blackw. — Sur les arbustes, les buissons, les bruyères et sous les écorces, AC. ; été.
G. ZORA C. Koch
Eecaërge Blackwall,
Céphalothorax fauve avec une étroite ligne marginale noirâtre et deux bandes longitudinales brunes assez étroites, coupées de traits foncés ; abdomen jaunâtre, très irrégulièrement orné en dessus de petites taches obscures ponctuées do fauve et tr^ découpées, formant trois sériés longitudinales ; long. : cJ 4, 9 6 mm. Z. spinimam. 1. Z. spinimana Sundv., maculata Blackw. — Taillis, buissons, bruyères, mousses, C.
CLUBIONINES.
Deux séries de deux épines en dessous des tibias de la
première et de la deuxième paire de pattes. 2.
Deux séries de cinq on six épines bn dessous des tibias de la première et de la deuxième paire de pattes ; céphalothorax d’un brun foncé avec une bande médiane étroite et une bande latérale, jaunes; abdomen d’un brun rougeâtre avec une ligne noirâtre longitudinale antérieure en dessus ^des taches irrégulières noirâtres sur les côtés; long. : (J 3> 9.4 mm. A. celans.
Yeux médians du second rang un peu plus petits que les
yeux médians antérieurs, ceux-ci presque aussi gros que les latéraux. 3,
Yeuxmédiansdu second rang aussi gros que les yeux médians antérieurs, ceux-ci nettement plus petits que les latéi-aux; céphalothorax d’un fauve rougeâtre obscur à pubescence blanchâtre, avec une ligne marginale noire et deux larges bandes latérales brunes coupées de lignes obliques noirâtres ; a))domen d’un fauve rougeâtre obscur, ponctué de brun en dessus et surtout sur les côtés, offrant en arrière trois ou quatre lignes brunes transversales très arquées en avant et plus ou moins interrompues sur la ligne médiane; pattes d’un fauve rouge clair; long. : (J 5, 9 6 mm. A . proxima.
Yeux médians du second rang également éloignés l’un de
l’autre et des yeux médians antérieurs; coloration d’un brun rouge ; céphalothorax avec doux larges bandes brunes latérales irrégulières et découpées ; abdomen offrant en dessus une ligne brune longitudinale antérieure suivie de quatre ou cinq lignes brunes transverses souvent interrompues au milieu ; long. :(ST,Q 8 mm. A . Haglundi. Yeux médians du second rang plus rapprochés l'un de l’autre que des yeux médians antérieurs; coloration d’un brun rouge; céphalothorax avec deux larges bandes brunes latérales ; abdomen offrant en dessus une large bande brune longitudinale antérieure suivie de quatre ou cinq paires de taches brunes irrégulières, ses côtés tachés de brun ; long. : (5 5, 9 6 ram. A, brunnea.
G. LIOCRANüM L. Koch
Céphalothorax d’un fauve rougeâtre avec une ligne noire marginale et deux larges bandes brunes longitudinales latérales et découpées; abdomen jaunâtre, brun et ponctué sur les côtés, orné en dessus en avant d’une ligne longitudinale et en arrière d’une série de six accents arqués transverses noirâtres; long. : CV 6, Q 7 mm. i. rupicola.
1. L. rupioola Walckn., domesticum Wider. — Sous les écorces des vieux arbres et sous les pierres, Cale., R. ; printemps et été.
G. MICARIOSOMA E. Simon
Céphalothorax d’un brun rouge foncé; dessus de l’abdomen brun en avant, noir en arrière, avec deux taches à la base, deux taches au milieu et une tache au dessus des filières, formées de pubescence blanche ; fémurs tachés de brun; long. ; cJ 2, Ç 3 mm. M.festivum.
Céphalothorax d’un Jaune rouge vif: dessus de l’abdomen brunâtre en avant, rembruni en arrière, avec deux taches à la ba.se, doux taches au milieu et une tache au dessus des filières, formées de pubescence blanche, ces taches petites et plus ou moins distinctes; fémurs non tachetés; long. : 2 mm. M. minimum.
G. ANYPHAENA Sundevall
Céphalothorax d’un fauve rougeâtre plus ou moins obscur,
à pubescence blanche satinée, orné do deux larges bandes brunes latérales ponctuées, découpées et traversées de ti’aits fauves obliques; abdomen d’un gris jaunâtre, ponctué de brun sur les côtés et orné en dessus vers le milieu d’une tache brune formée de deux chevrons obliques et d’un accent postérieur transverso, ces ornetMnts pouvant être plus ou moins séparés; long. : çÿ 6, Ç g mm.
1, A. aooentuata Walckn., punctata Hahn. — Partout, sur les ' plantes basses et les arbustes, se cachant dans une feuille repliée, CC.; printemps.
CLUBIONINES.
C. punctorium
Abdomen d’un gris verdâtre, pourvu en dessus d’une bande longitudinale rouge. 2.
2. Fémurs des troisième et quatrième paires de pattes dépour-
vus d’épines; bande rouge de l’abdomen non rétrécie en arrière ; céplialothorax fauve, simplement rembruni sur les côtés et sur la ligne médiane ; long. : ÿ' 6, Ç 7 mm.
Céphalothorax avec une ligne noire marginale
Céphalothorax dépourvu de ligne noire marginale, 5.
4; Yeux médians antérieurs plus gros et un peu plus resserrés que les latéraux ; long. ; çj 10, Ç 12 mm. C. pallidula.
CLUBIONINES.
Yeux antérieurs égaux, équidistants, les médians séj^és par un intervalle aussi large que leur rayon ; long. : o Q 8 mm. ,
5. Yeux médians antérieurs plus gros que les latéraux, séparés
de ceux-ci par un intervalle plus large que le diamètre de ces derniers; long. : cj7-10, Q 10 mm. C-’phrag'mitis. Yeux antérieurs égaux ou presque égaux, les latéraux séparés des médians par un intervalle pas plus largo que leur diamètre. 6-
Plaque del’épigyneÇ non convexe, noire, en forme de cœur
offrant en arrière deux petites impressions recourbées; çj chélicères carénées, tibia de la patte-m^hoire offrant une apophyse plus étroite que le tibia et divisée en deux branches dont la supérieure est beaucoup plus longue que large, un peu courbée, et l'inférieure grêle, un peu aiguë ; long. : d 6, 97 mm. C. tc-restris.
Plaque de l’épigyne Q très convexe, à bord postérieur échancré, les angles de l’échancrure saillants; O chelicères non carénées, tibia de la patte-màclioire offrant une apophyse aussi large que le tibia et divisée en trois grandes branches; long. : 7 mm. C, coerulescens.
Yeux médians du second rang séparés des latéraux par un
intervalle au moins double de leur diamètre; abdomen d’un brun violacé, finement ponctué de fauve; long. ‘ C? 6, 9 7 mm. _ , , C. àrevipes.
Yeux médians du second rang séparés des latéraux par un intervalle non double de leur diamètre; abdomen jaunâtre, offrant en dessus une ligne longitudinale suivie de cinq ou six fins accents transverses d’un brun rouge; long. : ^ 4, 9 5 mm. C. compta.
1, C. phragmitis Linn., holosericea De Geer. — Endroits
humides, bord des eaux, faisant son nid dans une feuille de roseau repliée, C.
C. reolusa Cambr., tridens Menge. — Endroits humides
bois et prairies, AC. ; été.
-454 SPARASSINES.
6- C. oortioalis Walckn. — Sous les écorces et dans la mousse, AC. ; printemps.
7 . O. brevipes Blackw.,/«scKto Westr. — Buissons et plantes basses, AC. ; printemps.
j3. C. oompta C. Koch. — Sous la mousse et les détritus, dans les herbes et sur les plantes basses, AC. ; printemps.
Sparassines .
Pattes de la quatrième paire les plus longues; yeux du premier rang en ligne courbée en avant, les latéraux plus grands que les médians et que ceux du second rang.
G. MICEOMMATA Latreille
Corps vert ou jaunâtre; abdomen offrant en dessus trois bandes longitudinales rouges ou une bande longitudinale plus foncée Q; pattes unicolores; long. : (3' 11, Ç 12 ram. M. virescens.
Corps jaunâtre ; abdomen et pattes tachetés de rouge ; céphalothorax offrant une bande longitudinale rouge ou des lignes et des taches rouges Ç ; long. : C? 1^, Q 10 mm.
M. ornata.
F. THOMISIDES
^,VhilQdromuê rufua. — II, P. mrtr/yarfi/ifMs, eitrémité d’on tarse, — Hf. Oxyptila
pralicota, aire oculaire. — IV. Xyttlicua êabuloanê. — V. X. lanio^ épigyne Q.
VI. X, Ulmi, bulbe (^. — Vil, X. oriatatua, id. — Vlll. X. A'ooftI, épigyue Ç.
Pattes des quatre paires différant peu de longueur, offrant une forte brosse de poils au moins au dessous des tarses ; yeux latéraux non élevés sur des tubercules; Araignées à démarche très vive. 1. Phtlodromines .
THOMISIDES.
Pattes des deux premières paires beaucoup plus longues et plus robustes que les autres, dépourvues de brosses de poils ; yeux latéraux portés sur des tubercules ; Araignées à démarche lente. T hotnisines .
Philodromines
Céphalothorax en ovale plus long que large ; abdomen ova-laire, beaucoup plus long que large ; yeux latéraux postérieurs très écartés des médians. !• Tibei.ibs.
Céphalothorax élargi en arrière, au moins aussi large que long; abdomen élargi d'avant en arrière, pas beaucoiy) plus long que large ; yeux du second rang à peu près équidistants. 2. Piiiioduomus.
G. TIBELLUS E. Simon
Céphalothorax fauve avec trois bandes longitudinales formées de taches brunes ; abdomen blanc avec une bande médiane dorsale continue et une bande inférieure latérale de chaque côté brunes; bulbe cj armé d’une petite pointe grêle terminée par une faible dilatation arrorme; épigvne O sans espace médian triangulaire ; long. : O 9 8 mm.^ T. oblongus.
1. T. oblongus Walckn., MUneatus Sundv. — Endroits wides, Litt., sur les plantes basses dans les dunes, AC. ; bruyères, Ard., AC.; été.
Yeux médians antérieurs pas plus gros que les yeux anté
rieurs latéraux. *•
Yeux médians antérieurs plus gros que les yeux anterieurs latéraux; coloration d’un fauve clair avec des bandes brunes sur le céphalothorax et une bande brune longitudinale sur la moitié antérieure dorsale de l’abdomen; nattes fauves avec des anneaux ou des taches brunes ; long. : (5 4, Q 5 mm. , F. f allai».
2. Pattes unicolores, sans anneaux ni lignes foncées, offrant
tout au plus (le petits points obscurs, ou simplement
rembrunies aux articulations. , ■* ,• i^‘
Pattes offrant des anneaux ou des lignes longitudinales
Yeux médians du second rang aussi rapprochés l’un de
l’autre que des antérieurs; céphalothorax brun avec une ligne marginale et une très large bande médiane fauves, cette dernière variée de brun en avant et renfermant en arrière une ligne longitudinale foncée; dessus de l’abdomen fauve avec une bande brune longitudinale lancéolée à la base, trois accents blanchâtres postérieurs et deux bandes blanches de chaque côté ; long. : 5.
0 6 mm. p_ Jiistrio.
Yeux médians du second rang plus écartés l’un de l’autre que des antérieurs ; corps revêtu d’une pubescence d’un jaune plus ou moins doré: coloration variable, généralement fauve ou rougeâtre, l’abdomen étant bordé de rougeâtre et otfrant à sa base en dessus une courte bande ob.scure; long. : 0 5, 9 6 mm. P. am-eolus.
b. Coloration brune, varies de dessins fauves plus ou moins cachés par une pubescence blanche ; c? patte-mâchoire beaucoup plus longue que le céphalothorax, à tibia élargi près de l’articulation du tarse qui est t^lus long que large et dilaté seulement du côté interne ; O yeux anténeurs formant une assez forte courbure, les médians postérieurs plus écartés l’un de l’autre que des antérieurs; long. 5, p 0 mm. P. einarginatus.
Coloration blanchâtre plus ou moins variée de noir- H' patte-màchoiro à peineplus longue que le céphalothorax â tibia très rétréci près de l’articulation du tarse qui est presque arrondi, également dilaté des deux côtés ; Q yeux antérieurs formant une légère courbure, les médians postérieurs aussi rapprochés l’un de l’autre que des antérieurs; long. : (J 8, Q 9 mm. P. margaritatus.
P* dispar ^îValckn., liTïïhütus Sundv. — Bois, chassant sur les buissons, AC. ; printemps.
2- P. rufus Walchn. — Lieux secs, buissons, bruyères. AC • printemps. ’’
3* P* histrio Latr., elegüüs Blackw. — Sur les bruyères. Camp., AC.; été. ^ ’
G. DIAEA Thorell
Dessus de l’abdomen d’un brun rougeâtre avec une large bordure blanchâtre; (S céphalothorax fauve, les deux premières paires de pattes rougeâtres et auMlées de brun ; Q céphalothorax et pattes verts ; long. : cÿ 4,5 Q 6 mm. * D. dorsata.
1. D. dorsata Fab., Jloricolens Walckn. — Taillis de Chênes, dans les bouquets de feuilles terminant les branches, en été, sous les écorces l’hiver, AC., AR.
THOMISIDES.
G. MISUMENA Latreille
Abdomen blanc, verdâtre ou fauve, bordé de noir et offrant deux bandes dorsales noires en arrière (^, souvent orné de rouge Ç; céphalothorax noir avec une large bande médiane jaune ou verte, Ç d’un blanc verdâtre ou jaunâtre avec une bande foncée de chaque côté; long. ;
3,5, Ç 6-11 mm. if. aaffa.
1. M. vatia Clerck, r.alycim Linn., citrea Walckn. — Bois et prairies, se cachant entre les fleurs des Ombellifères, C. ; printemps et été.
G. OXYPTILA E. Simon
Dessus de l’abdomen non orné de blanc, d’un brun iflus ou moins noirâtre, avec une bordure antérieure mal définie fauve; sternum rougeâtre; céphalothorax fauve avec une bande noirâtre de chaque côté; pattes fauves, parfois un peu tachées de brun, surtout les postérieures ; long. : (3' 5, Q 6 mm. O. korticola.
Dessus de l’abdomen orné sur les bords en avant et sur les côtés de petites taches ou d’une bande blanches, brun avec une bande médiane et ((uelques minces bandes transversales claires ; sternum fauve, taché de noir; céphalothorax brun avec une large banda longitudinale fauve; pattes fauves, les fémurs do la première paire noirs ou tachetés de brun, ceux des deux dernières paires noirs à l’extrémité; long. : (J 4, Ç 5 mm. O.praticola.
G. SYNEMA E. Simon
Céphalothorax noir ou d’un brun rouge, avec une bande jaune en avant; dessus de l’abdomen noir, avec une bordure antérieure et des bandes transversales interrompues au milieu blanchâtres ou rouges ; pattes noires, en partie, surtout les postérieures, jaunâtres; long. ; 4, Q6 mm.
S. globosum,
1. S. globosum Fab., rotuniatum Walckn. — Prairies, dans les herbes et sur les fleurs des Ombellifères, Cale., AC. ; été.
TIIOMJSIDES.
Fossette de l’épigyne Q non entièrement divisée par une
carène longitudinale et ne renfermant pas en arrière deux petits tubercules ; bulbe (5 sans épines, ou offrant deux épines réunies à leur base. 2.
Fossette de l’épigyne Q divisée entièrement par une carène longitudinale, ou non divisée, mais renfermant alors en arrière deux petits tubercules; bulbe (5' offrant deux épines bien séparées. 4.
2. Fossette de Fépigyne Ç pas ou guère plus longue que large,
non partiellement divisée par une carène incomplète ; bulbe c? dépourvu d’épines. 3.
Fossette de l’épigyne Q un peu bilobée en avant, très rétrécie en arrière, bien plus longue que large, divisée partiellement par une carène incomplète antérieure ; iMlbe O otfrant deux épines longues, réunies à leur base ; (y d’un brun foncé avec deux bandes courbes fauves réunies en arrière sur le céphalothorax, ot une bordure blanche, une bande longitudinale et deux lignes transverses postérieures plus ou moins fauves sur l’abdomen en dessus ; Ç brune, céphalothorax fauve avec une bande brune de chaque côté et une bande longitudinale d’un brun clair, abdomen avec une bordure et une large bande médiane dorsale dentée d’un fauve^clair; long. : cf T, 9 9 mm. A’. Kochi.
Métatarses de la première paire de pattes avec une rangée
latérale de trois épines idus petites que les autres: fossette de l’épigyne 9 plus large que longue ; biilbec5'lârge, arrondi, échancré vers le haut; d’un brun noirâtre avec une large bande longitudinale fauve sur le céphalothorax qui est veiné de fauve sur les cotés, abdomen bordé de blanc, offrant en dessus, à sa base, une tache blanche allongée, découpée, ponctuée do noir et renfermant une ligne fauve longitudinale, et des lignes blanches transversos ponctuées de noir postérieures; 9 céphalothorax brunâtre, varié de fauve sur les côtés et offrant au milieu une large bande longitudinale grise, abdomen gris avec une bordure et une bande longitudinale dorsale claires peu déterminées; long. : <3' 5, 9 1 mm. X. sabulosus.
Métatarses de la première paire de pattes sans épines latérales; fossette de l’épigyne 9 fiQ peu plus longue que large ; bulbe c5' assez étroit, ovale, non échancré vers le haut; d’un brun noirâtre, céphalothorax veiné de
THOMISIDES.
fauve avec une large bande claire longitudinale renfer- / mant des taches et des linéoles noires, abdomen avec une bordure et une large bande longitudinale dorsale claires ponctuées et découpées; Q céphalothorax brun varié de fauve, avec une bande médiane très large renfermant une grande tache brune, abdomen d’un brun rougeâtre avec une large bordure en avant et des bandes transverses dorsales d’un fauve obscur en arrière; long. : C? 6, Ç 8 mm.
X. acerbus
4. Fossette de l'épigyne Q divisée on non par une carène, mais
offrant un tubercule postérieur de chaque côté; épine médiane du bulbe cj non en forme de T. 5.
Fossette de l’épigyne Ç divisée par une carène longitudinale et dépourvue^ de tubercules postérieurs; épine médiane du bulbe o en forme do ï. 6.
Fossette de l’épigyne Q complètement divisée par une
carène longitudinale ; épine médiane du bulbe (5^ 'dirigée en avant, brusquement recourbée en crochet du côté interne; coloration d’un brun rouge clair, céphalothorax veiné de clair sur les bords et offrant une large bande médiane longitudinale jaunâtre renfermant une large bande foncée, abdomen avec une bordure et une très large bande médiane dorsale présentant trois paires de ramifications ü'an^erses aiguës, d’un blanc jaunâtre ou rosé; long. ; c? 6,Ç 9 mm. X. lanio.
Fossette de l’épigyneÇ non divisée par une carène médiane ; épine médiane du bulbe o verticale, un peu arquée en arrière; d’un brun rouge, céphalothorax avec une bordure latérale et une bande médiane fauves, celle-ci rembrunie et bordée de deux petites lignes longitudinales blanches, abdomen avec une fine bordure, une bande basilaire longitudinale un peu <lécoupée et deux lignes transverses postérieures blanches en dessous ; Ç plus claire, céphalothorax veiné de fauve sur les côtés, finement bordé de noir, avec une bande médiane blanche renfermant une bande rougeâtre, abdomen avec une large bordure blanche, une bande basilaire longitudinale et doux bandes transverses postérieures fauves on dessus; long. : cfd, Ç 6 mm. X. Ulmi.
Carène médiane de l’épigyne Q offrant de chaque côté un
trait noir courbé très fin, et continuée en dessous par un espace rougeâtre marqué do demt petites dépressions obliques ; épine médiane du bulbe (j à branche montante courte et assez épaisse, les doux branches latérales presque égales ; (S d’un brun noirâtre, céphalothorax veiné
THOMISIDES.
de fauve sur les côtés, avec une bande longitudinale jaunâtre rétrécie en arrière, à contours plus ou inoins découpés et renfermant une bande brune ponctuée de fauve assez vague, abdomen avec une large bordure blanche ponctuée de noir et une bande longitudinale dorsale fauve, ponctuée de noir et découpée, formée de trois larges accents transversaux réunis par le sommet; Ç brune, céphalothorax varié de fauve, avec une très large bande médiane jaunâtre non rétrécie en arrière et ne renfermant pas de bande foncée, abdomen ponctué de noir avec une large bordure et une bande médiane dorsale présentant en arrière trois paires de dents transversales, d'un gris fauve, couvertes gros points blancs et à contours découpés; long. : o Q '7 mm. .T. Pmi.
Carène médiane de l’épigyne Q sans trait noir courbe de chaque côté, continuée en dessous par un espace rougeâtre marqué de deux petites stries longitudinales; epine médiane du bulbe c? à branche montante longue et à branche externe courte ; <5' ô’un brun noirâtre, céphalothorax veiné de fauve sur les côtés, avec une large bande longitudinale jaunâtre rétrécie en arrière, à contours nets et renfermant une bande brune ou rougeâtre, abdomen avec une bordure blanche, une bande médiane dorsale, élargie en triangle d’avant en arrière jusqu’au milieu où elle est tronquée et suivie de deux accents postérieurs transverses réunis par le sommet, fauves ; Q d’un brun rouge, céphalothorax offrant une large bande médiane blanche non rétrécie en arrière, renfermant une bande triangulaire d’un fauve rouge, abdomen avec une bordure et une très large bande dorsale à contours nets présentant trois paires de dents transverses, d’un blanc jaunâtre ; long. ; S, Ç 1 mm. X- cristatus.
X. lanio C. Koch, lateralis Hahn. — Buissons, plantes
herbacées, nidifiant entre les feuilles en été; sous les écorces, les feuilles mortes ou la mousse en hiver , CC.
4 X. UlmlHahn,èîtu««f««’Westr. — Prairies, sur les fleurs, AR.; printemps.
5. X. Pinl Hahn, mordax C. Koch, cinereus C. Koch, audax C. Koch. — Endroits humides, sur les plantes basses et sur les fleurs des Ombellifères, C.
ATTIDES.
6. X. oristatus Clerck. — Bois, dans les feuilles sèches et sur
les buissons, nidifiant entre les feuilles des arbustes, C. ; printemps. ’
F. ATTIDES
I. Ballm depressua. — II. Heliophanda cupraua, patte-mâchoire — lu. Haaartus arcdatM, épigpne Ç. — IV. tl. falcalua. — V. Callfet/icro êceniaa, aire ocolaire. — VI. Marplaaa miiiaaaa, eatrimité d’on tarse. — VII. Salticua formicaridt.
1. Pédicule abdominal court, caché en dessus; sternum plus ou moins large, tronqué en avant au niveau des hanches anterieures. 2.
Pédicule abdominal très long, visible en dessus; sternum O 1-' • entre les hanches antérieures. 14.
/î. Céphalothorax ayant sa largeur maximum au niveau des yeux du dernier rang qui sont situés près de son milieu.
céphalothorax ayant sa largeur maximum en arrière des yeux du dernier rang qui sont situés bien en avant de son milieu. 4
3. Yeux du troisième rang pas plus écartés l'un de l’autre que
les latéraux du premier; sternum beaucoup plus large que les hanches intermédiaires ; première paire de pattes un peu (ilus épaisse que les autres. 1. Neox.
Yeux du troisième rang plus écartés l’iin de l’autre que les latéraux du premier; sternum à peine plus large que les hanches intermédiaires; première paire de pattes beaucoup plus épaisse que les autres (ÿ. 2. Balebs.
4. Hanches antérieures séparées jiar un intervalle de la largeur
de la pièce labiale à sa base. 5_
Hanches antérieures séparées par un intervalle moindre que la largeur de la pièce labiale à sa base. 13,
5. Tibia et patella de la troisième paire de pattes réunis plus
courts que le tibia et la patella de la quatrième paire réunis. c
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Tibia et patella de la troisième paire do pattes réunis au moins aussi longs que le tibia et la patella de la quatrième paire réunis. 8.
Région du cé|)halothornx qui suit les yeux du troisième
rang deux fois plus longue que celle qui les ijrécède.
, . , 0. IhiLEGRA.
Région du céphalothorax qui suit les yeux du troisième rang d’un tiers plus longue que celle qui les précède. ^ 7, Attbs.
12. Patos dépourvues d’épines au fémur et au tibia; chélicères
O' très longues. tO. Camietiiera.
Pattes pourvues d’épines au fémur et au tibia; chélicères normales. 11. Dexbrîimia.'îtes.
13. Tibia et patella de la première paire de pattes de même lon-
gueur à pieu près, et réunis, plus courts que le céphalothorax. 12. Marpissa.
Tibia de la première paire de pattes beaucoup plus long que la patella, ces deux articles réunis plus longs que le céphalothorax. 13. Hvctia.
14. Partie antérieure du céphalothorax de niveau avec la par-
tie postérieure qui est de même largeur; chélicères (5' normales. 14. Svsageles.
attides.
Partie antérieure du céphalothorax large, plus ele^e que la partie postérieure qui est rétrécie ; cheliceres çj très longues, déprimées, horizontales. lo- oalticos.
G. NEON E. Simon
Céphalothorax d’un fauve verdâtre obscur, plus noir en avant, bordé d’une fine ligne noire; dessus de 1 abdomen d'un jaune verdâtre, offrant sur la ligne médiane en avant un petit accent suivi de deux fines lignes longitudinales ondulées s’étendant jusqu’au milieu où elles sont arretees par un trait transversal arqué derrière lequel se voient des accents transversaux, tous ces dessins d’un gris noir ainsi que quelques points ou traits situes sur les cotes, et formant plus ou moins un réseau; pattes fauves; long. : ô" 2,5 , Ç 8 mm . N. reliculatus.
1. N. retioulatus Blackw. — Sous les touffes de bruyères, la mousse, les détritus, AC.
G. BALLUS C. Koch
Céphalothorax noir à pubescence grise c5', épaisse et jaunâtre Q ; abdomen d’un noir rougeâtre, parseme de poils fauves c?, 6 d’un brun rouge clair, revêtu d’une épaisse pubescence blanchâtre et offrant en dessus à sa base une bande longitudinale bifurquée coupée de deux lignes transversales, suivie de deux petites taches écartées et d’une série de petits accents, tous ces dessins d’un brun foncé; pattes d’un blancjaunàtre Ç, d’un jaune rougeâtre, celles de la première paire en grande partie noires cv ; long. : cf 3-4, Q 4,5 mm. B. depressus.
G. EüOPHRYS C. Koch
Céphalothorax noirâtre fauve Ç, avec la région oculaire plus obscure; yeux antérieurs bordes de ms ronges q, jaunes Q ; alidomen brunâtre , jaunâtre Q, ponctue de brun sur les cotés, avec trois séries longitudinales dorsales de petites taches obscures, celles de la hgne médiane triangulaires, ces dessins moins visibles O , pattes fauves, q' première paire noire avec le tarse jaune et patte-mâchoire jaune avec un faisceau de poils blancs a l’extrémité; long. : C? 3, Q 5 mm. E, frontaUs.
ATTIDES.
G. HELIOPHANUS C. Koch
ISoir, à reflets d’un vert métallique; céphalothorax et abdomen dans sa première moitié bordés de poils blancsquatre taches blanches parfois réunies, parfois en partie absentes, sur sa seconde moitié en dessus, les taches anterieures étant situées à peu près au milieu; céplialothoraxy a strie médiane longitudinale très courte, parfois presque nulle; fémur de la patte-mâchoire rî' à peine
Q 6 mm. U. cuprcm.
Noir, à reflets d un vert metellique; céphalothorax et abdomen dans sa première moitié bordés de poi Is blancs ; cinq taches blanchesà l’extrémité de l’abdomen en dessins, bien au delà du milieu, la cinquième située sur le ventre derrière les hlieres; céphalothorax 9 à strie médiane longitudinale longue ; fémur de la patte-mâchoire deux fois plus long que large ; long. : c5^ 5, Ç 6 mm. ff. aeneus.
G. AELÜROPS Thorell
Noir; céj^alothorax bordé de blauc en arrière et sur les cotes, O à puliescence obscure et oftrant en avant deux accents circonflexes rosés, 9 à imbescence épaisse d’un plane jaunafre; abdomen avec une bordure et une bande longitudinale dorsale blanches cf, 9 à pubescence d’un '
de blancliàtre en avant, oürant une bande médiane longitudinale dorsale formée de deux sériés de petites tacli es blanches plus on moins reunies et limitées par dos espaces brunâtres, et quelques points bruns latéraux ; long. ; cJ 5, 9 7 mm.
A. r-insignita.
1, A. V-inaignlta Clerck, insignita Oliv., guinquepartita Walckn. — Endroits ensoleillés, talus arides, sablonneux ou pierreux, AU.
G. PHLEGRA E. Simon
Noir, à pubescence fauve; (5' offrant en dessus deux bandes latérales fauves sur le céphalothorax et parfois une bande blanche postérieure sur l’abdomen; y offrant en
ATTIDES.
dessus sur le céphalothorax deux bandesdorsales étroites et deux bandes marginales fauves, et sur 1 abdomen deux larges bandes marginales et une bande mecliane plus étroite blanches; pattes rougeâtres, plus ou moins annelées d’obscur, ou noires; long. : d i, Q 5 fasciata
1. P. fasciata Hahn, aprica C. Eoch. — Endroits sablonneux, sur les bruyères, Litt. et Ard., AC., AR. ; automne.
G. ATTUS Walckenaer
1. Céphalothorax large et court, à région oculaire d’un quart
moins longue que la région située derrière les yeux , fémur de la quatrième paire de pattes aussi long que le céphalothorax ; ce dernier bordé de blanc en avant et largement sur les côtés, orné d'une ligne longitudinale médiane claire souvent divisée en deux taches : abdomen bordé de blanc et orné d’accents fauves sur la lipe médiane en dessus ; long. : (S 3,,Q 3,5 mm. A . saltator.
Céphalothorax plus allongé, à région oculaire <1 un tiers moins longue que la région située derrière les yeux ; temur de la quatrième paire de pattes plus court que le céphalothorax. , , .
2. Yeux du troisième rang pas plus écartés 1 un de 1 autre que
les latéraux du premier; noir; céphalothorax à pubescence d’un fauve rouge, à bordure claire, orne sur la ligne médiane en arrière d’une ligne longitudinale claire, et O de quelques lignes noires transversos arqiiees; dessus de l’abdomen avec une bande fauve longitudinale, une bordure claire antérieure, deux points et deux taches blanches au milieu d", Ç à pRbescence roussatre, borde en avant d’une ligne claire doublée d’un trait noir, orne de deux points blancs bordés de noir suivis de deux taches blanches en demi-cercle et de petits traits noirs transversaux; long. : (d 6., Ç , A. Jloriccla.
Yeux du troisième rang plus écartes 1 un de 1 antre que ne le sont les latéraux du premier; corps couvert d une pubescence grise ; céphalothorax offrant une ou deux petites taches ou une ligne longitudinale blanche ; dessus de l’abdomen orné d’une bande longitudinale claire hordee de noir et flanquée de chaque côté de trois points blancs, offrant parfois en outre des petits dessins noirs latéraux et postérieurs ; long. : c? 5, Q 6 mm. A. puiescens.
1. A. saltator E. Sim. — Endroits sablonneux, dunes, au soleil, Litt., AC.
ATTIDES.
G. PELLENES E. Simon
Noir ; céphalothorax bordé de poils blancs en arrière Q ; abdomen avec une bande longiludinalo dorsale blanche plus ou moins distincte, en arrière terminée par de petites taches rondes et croisée d’une ligne blanche transverse arquée en avant; long. : C? 6, Q uim. P. tripunctatus.
1. P. tripunctatus Walckn., crucigerus Walckn. — Clairières des bois, bruyères, AC.
G. HASARIüS E. Simon
Noir, à pubescence d’un fauve obscur, plus claire sur l'abdomen Ç qui ne présente (lue rarement en arrière en dessus une bordure ou deux points blancs ; bord antérieur du céphalothorax plus ou moins couvert de pubescence et de cils blancs; épigyno Q à rebord postérieur au moins trois fois plus large que long, en formé de croissant et précédée de deux fortes saillies noires, lisses et ovales; bulbe dépourvu de saillie médiane en dessous; long. : (S 3-5, Ç G-8 mm. H. arcuatus.
Pubescence d’un fauve assez clair; abdomen offrant toujours en dessus des dessins blancs et noirs très variables, savoir: une bande latérale blanche, bordée intérieurement d’une bande noire (^, une ligne longitudinale noire bordée de blanc à la base et suivie de quelques accents latéraux blancs ou noirs Q; céphalothorax offrant une bande blanche de chaque côté et parfois Ç, avec des cils fauves et rouges antérieurement (ÿ; épigyne 9 à rebord postérieur deux fois plus large que long, en forme de rectangle, le milieu de son bord antérieur av.ancé en forme de pointe aboutissant à une fossette arrondie; bulbe pourvu d’une saillie médiane en dessous; long.; 5, 9 6 mm. JP- falcatus.
1. H. arouatus Clerck, grossipes De Geer. — Bois, haies, buis-
sons, au soleil, MB. et HB., AC.
Pubescence d’un fauve rougeâtre; céphalothorax offrant
vers le milieu deux taches blanches parfois réunies en une bande transverse, une tache blanche en avant et une bordure blanche ; abdomen étroitement bordé de blanc en ayant et orné de deux ou trois chevrons blancs de chaque côté en dessus ; tibia de la patte-mâchoire offrant une apophyse fortement courbée en dedans; épigyne Q présentant une grande et large fossette prolongée en arrière par une pointe longitudinale; long. : C? 5, Q 7 mm.
_ . , . , C.scenica.
Pubescence plus grise; céphalothorax sans taches blanches médianes, offrant une tache biancbe en avant et une bordure blanche; tibia de la patte-mâchoire offrant une apophyse non courbée ou courbée seulement à l’extrémité ; epigyne Ç à fossette non prolongée en arrière. 2.
Une bande longitudinale dorsale blanche sur l’abdomen qui
est largement bordé de blanc en avant et qui offre en dessus de chaque côté deux bandes obliques blanches; tibia de la patte-inâchoire(^ à ajiophyse atténuée et arrondie à 1 extrémité ; épigyne Q à fossette offrant un rebord postérieur droit ; long. : O 5, Q 5,5 mm. C citigulata. Pas de bande longitudinale dorsale sur l’abdomen qui est t plus etroitement bordé de blanc en avant et qui offre de chaque cote en dessus deux bandes obliques blanches SU1V16S sur la mcdiatjô dô deux petits atineaux
hlancs; tibia de la patte-mâchoire (J à apophyse dilatée lamelleuse et un peu courbée à l’extrémité ; épigyne à fossette offrant un rebord postérieur légèremenrèchancre; long. : o 4, Q 5 mm. C, îeàranea.
G. DENDRYPHANTES C. Koch
Céphalothorax noir, recouvert d’une pubescence jaune plus ou moins dorée; abdomen d’un brun rouge clair, à pubescence d’un jaune plus ou moins doré, bordé iilus ou moins distinctement de blanc et orné en dessus en
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avant de deux paires de taches et en arrière de deux paires de points blancs, plus ou moins doublés de brun et plus ou moins distincts; long. ; cÿ 5, Ç 6 mm. D. rudis.
1. D. rudia Sundv., médius C. Koch. — Sur les arbres verts et les bruyères, AC., AR.
G. MARPISSA C. Koch
Noirâtre, à pubescence bleuâtre mêlée de roux; deux taches d’un brun rouge sur le céphalothorax; patte-mâchoire d’un brun foncé; une large bande longitudinale dorsale blanche dentée, bordée de noir et renfermant des taches noirâtres sur l’abdomen; sternum d’un brun foncé; long. : C? T, Q 8 mm. M. muscosa.
1. M. musoosa Clevck, Bumpfii Scop., iardigrada Walckn. — Murailles, troncs d’arbre, C.
G. HYCTIA E. Simon
Céphalothorax fauve, noirâtre en avant, avec trois bandes de poils blancs (5', une ligne marginale et une courte bande médiane postérieure noires Ç ; abdomen blanchâtre avec des taches noires disposées en ligne longitudinales; pattes jaunâtres, celles de la première paire en partie noires et renflées; long. : (J 8, Ç 1 mm. IT. Nivoyi.
1. H. Nivoyi Lucas, prompta, Blackw. — Dunes, sous les détritus humides, Litt., AC.
G. SYNAGELES E. Simon
Noir ; régions céphalothoracique postérieure et abdominale antérieure d’un brun rouge, cette teinte limitée en artÿre et en avant par une ligne blanche arquée ; long. : CV 3, Ç 4 mm. 8. vewitor.
1. S. Venator Lucas, liilarulus C. Koch. — Dans les herbes et sous les détritus, Litt., AC. ; R. ailleurs.
II. CRIBELLATES
Un cribellum sécrétant des fils cotonneux et adhérents remplissant dans les toiles les intervalles des grands fils fournis par les filières, servant à retenir la proie, et cardés au moment de leur émission pardes calamistrum, ces organes s’atrophiant chez le male adulte; filières antérieures notablement écartées lune do 1 autre; tarse de la patte-mâchoire du mâle enveloppant le bulbe ; une epigyne chez le femelle; tarses terminés par trois grilles.
I. Z»>iluroHinf«TO.i:,ailèr6»otcribellam. — 11. U., palledo la quatrième paire montrant le calamiatrnm sur le métatarse. — III. A. fenesiralis, aire oculaire. — JV, LathÿA hitmiliA. — V. Dietyn<i uuoinata, tibia de la paile-mâclioire — - VI
/). ai^undinacea, pièces de la Ijoucbc. — Vil.
Yeux disposés sur deux rang’S transversaux presque parallèles, les médians antérieurs seuls diurnes j Araignées sédentaires, lilant de petites toiles irrégulières à mailles plus ou moins larges, sans retraite, au dessus desquelles elles se tiennent. Dictynides.
Yeux tous diurnes, di.sposés en deux quadrilatères, l’un petit, formé des yeux médians, l’autre très grand, formé des yeux latéraux qui sont très éloignés des médians ceux du second rang étant reculés vers le milieu dû céphalothorax ; Araignées sédentaires, creusant des trous tapisses de soie dans le sol. 2. Ërésides.
i. F. DICTYNIDES.
Pattes pourvues d’épines. 1. AjiAiinoBiijs
Pattes dépourvues d’épines. 2!
g. Pièce labiale d’un tiers plus courte que les lames maxillaires qui sont droites et un peu élargies à l’extrémité ; région antérieure du céphalothorax peu bombée ; bandeau étroit. 2. Latuvs.
Pièce labiale presque aussi longue que les lames maxillaires qui sont inclinées et rétrécies à l’extrémité; région antérieure du cépliolo thorax très bombée; bandeau large.
Tous les fémurs pourvus d'épines dès leur base; pièce
labiale un peu resserrée à sa base, tronquée ou légère' ment écliancrée à l’extrémité. 2.
Fémurs de la troisième et de la quatrième paires de pattes dépourvus d’épines, ceux de la première n’en ayant que deux et ceux de la seconde une; céphalothorax d’un brun rouge ; abdomen noir avec ou sans quatre grandes taches blanches, dont deux en avant et deux au milieu,^ en dessus; pattes d’un brun rougeâtre foncé à fémurs noirs ; long. ; 5 mm. A. quadriguttdtus.
Yeux latéraux antérieurs plus gros que les yeux du second
rang; abdomen noir, avec une bande longitudinale antérieure fauve en dessus; céphalothorax d’un brun rouge, très foncé on avant; pattes d’un brun rougeâtre; long. : (3^12, Ç H mm. A.ferox.
Yeux latéraux antérieurs de même grosseur que ceux du second rang; abdomen fauve avec une tache longitudinale antérieure noire en dessus; céphalothorax d'un fauve rouge, rembruni en avant. ^ _ 3,
G. LATHYS E. Simon
Lethia Menge.
Céphalothorax d’un brun obscur; abdomen blanc en dessus avec une bande longitudinale noire élargie en arrière j pattes blanchâtres, annelées de noir; long. ; ^ 2, Ç 2,3 mm. 7.. humiUs.
472 CRIBELLATES.
J. L. humilia Blackw., varia Menge. — Bois, sur le tronc des Hêtres, buissons, AC. ; printemps et été.
Dessus de l’abdomen sans bande noirâtre longitudinale, ni
gris, ni blanc, ni noir ; céphalothorax jamais noir. S.
Dessus de l’abdomen offrant une bande noirâtre longitudinale et coloré en gris ou en blanc par de la pubescence, rarement tout noir; céphalothorax noir ou très obscur. 3.
2. Abdomen jaunâtre, orné de taches d’un gris rosé en dessus;
pattes jaunes ou fauves; céphalothorax d’un fauve rouge, avec une bande marginale d’un blanc jaunâtre Ç ; yeux médians antérieurs plus petits que les latéraux antérieurs; long. : 3, Ç 4,2 mm. D.Jiavescens.
Abdomen vert; pattes d'un jaune verdâtre çf, d’un fauve clair Q ; céphalothorax d’un jaune rouge, éclairci ou d’un blanc jaunâtre sur ses bords; yeux du premier rang égaux; long. : (5' 9 widissima.
S. Abdomen à pubescence grisâtre, à téguments non entièrement noirs, sinon pattes d’un rouge clair. 4.
Abdomen noir, à pubescence blanche, sa bande longitudinale élargie en arrière et un peu festonnée sur ses bords ; pattes très foncées ; yeux du premier rang égaux ; long. : o3, Q_4,2mm. ^ D.latens.
Pattes d’un brun rougeâtre clair; bande médiane de l’ab
domen (qui est parfois tout noir) s’arrêtant au milieu, remplacée à une certaine distance en arrière par des lignes foncées transverses ; sternum d’un brun rouge; tibia de la patte-mâchoire plus étroit que la patella et armé d’une grande dent pointue; Q yeux médians du premier rang plus petits que les latéraux; long. : (5' 2,8, Q 3,4 mm. D.uncinata.
Pattes d’un brun rouge obscur; bande médiane de l’abdomen continuée jusqu’à l’extrémité, mais denliculée et coupée de lignes claires transverses en arrière; sternum noir; çÿ tibia de la patte-mâchoire aussi large que la patella et armé d’une courte dent bifide; Ç yeux du premier rang égaux ; long. ; c? 3, Ç 4,2 ram. D. arundinacea.
CHERNETES.
I. G. ERESUS Walckenaer
Céphalothorax et pattes noirs ou d’un brun foncé, fémurs et
patellas des deux paires de pattes postérieures souvent rouges (5^; abdomen entièrement noir Ç_ou rouge avec quatre points noirs en dessus (S' ; long. : 10, O 12 mm.
M. niger.
1. E. niger Petagna, cinnalerinus 0\\y., qnadripustulatus Rossi. — Sous les pierres, le o se promenant parfois au soleil, le matin, par un temps très calme. Camp., RR.; été.
II. ÜRERNÈTE
' Abdomen annelé, aussi large que le céphalothorax à sa base ; ce dernier pouvant offrir des yeux incolores au nombre de deux ou quatre et situés sur ses bords latéraux; des trachées s’ouvrant par deux paires de stigmates situés dans l’intervalle séparant le premier arceau ventral du deuxième et celui-ci du troisième; deux orifices génitaux situés sur le premier arceau ventral, précédés ou suivis de filières servant à l’édification d’une coque constituant une protection temporaire ; pattes-mâchoires très longues et terminées par une pince ; pattes locomotrices courtes; corps plus ou moins aplati, de coloration brunâtre; œufs agglutinés après la ponte sous le ventre de la femelle ; régime carnassier.
Obisium Simoni.
CHERNÈTES.
L. Eoch. — Ifeberâichtliohe Darstellung der europàischen Chernetiden. KUrnberg, 1873.
Point de pièce sternale entre les hanches des pattes locomo-
Céphalothorax non rétréci en avant; chélicères grandes
occupant toute la largeur du front ; plaques recouvrant les anneaux abdominaux en dessus non divisées sur la ligne médiane; quatre yeux. Obisiines.
Céphalothorax rétréci en avant; chélicères petites, n’occupant pas toute la largeur du front; plaques dorsales de 1 abdomen divisées sur la ligne médiane; deux veux au plus. 2
G. CHTHONIUS C. Koch
Intervalle entre chaque paire d’yeux double du diamètre de ceux-ci ; main des pinces étroite et allongée, ovale, sans saillie ni imiiression ; long. : 2,3 mm. c. Rayi.
1. C. Rayi L. Koch. — Bois, sous les pierres et les détritus,
CHERNÈTES.
a. Gary fines .
Pas d’yeux; pattes-mâchoires à articles grêles.
Deux yeux; pattes-mâchoires à articles grêles
Pas d’yeux ; pattes-mâchoires à articles épais. 3.
2. Corps garni de poils simples tronqués; céphalothorax fine-
ment chagriné; long. : 3,6 mm. C. De Qeeri.
Corps garni de poils en massue; céphalothorax fortement chagriné, offrant en outre le plus souvent de fortes granulations latéi-ales ; long. : 3-4 mm. C. cancroides.
III. OPILIONS
Abdomen annelé, aussi large que le céphalothorax à sa base : ce dernier offrant deux yeux portés sur un mamelon médian ■ des trachées s’ouvrant par une paire de stigmates situés sur les cotes du premier arceau ventral ; un seul orifice génital plus ou moins rapproché de la bouche; point de filières en général; pattes-machoires non terminées par une pince ; chélicères terminées par une pince; jiattes locomotrices généralement longues; corps plus ou moins ovalaire, déprimé sur le dos, bombé sur le ventre ; femelle pourvue d’un oviducte lui servant à enfouir ses œufs; régime carnassier.
I. PLAGIOSTÈTHES
Hanches obliques, convergeant vers la bouche; sternum très court, caché; orifice génital très rapproché de l’orifice buccal; une seule griffe aux quatre paires de pattes locomotrices; pattes de la deuxième paire les plus longues.
Meade. Monograplt of the Britisli Specias of Phalangiidae or Harveatmen. Aan. a.
Mag. Kat. ilist.,ser. 2, XV, 1855 ; aer. J, VU, 1861.
I. PFtolangium opilio, chélicère — II. Platybunua Irtangiilarie, — III. Megabmiua diademaf mameloo oculaire.
1. Tarse des pattes-mâchoires beaucoup plus long que le tibia,
terminé par une petite grilïe ; hanches entièrement libres par leurs bords latéraux, légèrement mobiles.
1 Phalangiides.
Tarse des pattes-mâchoires plus court que le tibia, dépourvu de griffe ; hanches immobiles ; téguments coriacés ; céphalothorax soudé aux cinq premiers segments dorsaux de l’abdomen en un grand bouclier. 2.
F. PHALANGIIDES
Téffuments coriaces ; céphalothorax soudé aux cinq Premiers segments dorsaux de l’abdomen en un grand bouclier, les segments 6, 7 et 8 (ramenés eu dessous) et les segments ventraux au nombre de six, libres, recouveits de plaques distinctes ; pattes assez courtes.
I sclirosomatines .
Téguments mous; segments indiqués seulement par des stries plus ou moins visibles; cinq segments ventraux; pattes très longues. 2. P halangitnes .
G. SCLEROSOMA Lucas
Bord postérieur du céphalothorax pourvu de deux petits tubercules; quatre petits tubercules sur le mamelon ocu-; laire ; brunâtre, revêtu tl’écailles jaunâtres et parfois orne de quatre séries longitudinales de taches noirâtres; long. .
4 8 iniii. nuadridentatum.
Bord postérieur du céphalothorax dépourvu de tubercules ; cinq long.s tubercules sur le mamelon oculaire; brunâtre, revêtu d’écailles blanchâtres et orné de quatre sériés de taches noirâtres; long. ; 3,8 mm. S. romanum.
1. S. quadridentatum Cuv., spinosum Latr. — Bois, dans la mousse, AC., AR.
3 S- romanum L. Koch. — Bois, dans la mousse et les fagots, Ard., AR.
Phalangiines .
1. Griffe des pattes-mâchoires denticulée; mamelo n ^oculaire Griffe des pattes-mâchoires lisse ; mamelon oculaire denté.
OPILIONS.
2. Premier article des chélicères sans dent en dessous à la base. 3
Premier article des chélicères armé en dessous, à la base Q . triangulaire dirigée en avant. 5’
d. Abdomen orné de denticules ou de crins disposés on séries transverses; pattes-mâchoires simples; mamelon oculaire
mediocre. 2. Piiawvciü.-».
Abdomen sans denticules ni crins; pattes-mâchoires rameuses ; mamelon oculaire très grand. 4
4. Bord antérieur du céphalothorax dépourvu de pointe • mame-
lon oculaire plus large que haut, à dents courtes. ’
3 PliATYBü
Bord antérieur du céphalothorax pourvu d’une grande pointe verticale ; mamelon oculaire plus haut que large,
s “J* î'Ieoabo.vus’
5. Pattes longues ; corps peu épineux ; mamelon oculaire assez
grand, assez éloigné du bord frontal. ». Oligolopiiüs Pattes courtes ; corps très épineux ; mamelon oculaire petit très largement séparé du bord frontal. 6. AcA.ATnoiopnüs!
G. LIOBÜNUM C. Koch
Mamelon oculaire noir; c? d’un rouge orangé en dessus; g d un blancjaunatre, céphalothorax orné en avant d’une Ip l’abdomen à bande médiane lon-
fauvèsTrong": ^ 3"6 ol^nim®
Mamelon ocufaire\la’nc’;®d'. h'-Tune ora^gil“d”et:;
avec quelques taches brunâtres en avant du céphalothorax ; g d’un blanc jaunâtre, céphalothorax orné en avant de deux espaces d’un brun rougeâtre, dessus de l’abdomen à bande médiane longitudinale brune traversée sur chaque segment d’une ligne de petites taches jaunes: long. . cj 3,4, 9 5-b mm. l. Blaclwalli.
L. rotundum Latr., hemisphaerwum Herbst, rufum Herm — Bois, sur les buissons, lus troncs d’arbre, CC. ; automne. ’
1. L. Blackwalli Meade. — Bois, comme le précédent, AC • automne. ’ ’
Tibias anguleux
Tibias cylindriques ou comprimés, non anguleux - chéliceres et pattes-mâchoires d" et Q semblables; c?’ fauve.
OPILIONS.
plus clair sur la ligne médiane et sur les côtés, couvert de denticules en dessus; Ç grise, ijonctuée de fauve, avec une rangée longitudinale dorsale de taches claires flanquée de chaque côté d’une rangée de taches brunes ; long. : C; 4-5, Ç 6-8 mm. P. parietinum.
2. Mamelon oculaire élevé, à tubercules forts ; bords latéraux et antérieur du céphalothorax présentant des denticules ; pattes mâchoires très allongées ; chélicères (J'à second article prolongé en dessus en un fort tubercule conique ; dessus du corps couvert de denticules; cf d’un fauve brunâtre avec ou sans bande longitudinale noirâtre dorsale sur l’abdomen; Ç céphalothorax fauve, taché de brun sur les côtés, abdomen d’un blanc jaunâtre, teinté de brun et ponctué de noir, avec une large bande longitudinale brunâtre on dessus; long. : ô' 3,5-7, Ç 6-9 mm.
. P-opilio.
Mamelon oculaire bas, à fuberchles faibles; bords latéraux et antérieur du céphalothorax sans denticules; pattesmâchoires et chélicères c? et Q semblables; dessus du œrps couvert de denticules manquant sur l’abdomen Q ; O d’un gris brunâtre, céphalothorax taché de brim, dessus de l'abdomen varié de fauve clair avec une rangée longitudinale de taches claires ; Ç d’un gris noirâtre, dessus de l’abdomen ponctué de fauve sur les côtés avec une bande longitudinale fauve flanquée de taches noirâtres ; long. : 3,5-4, Ç 5-6,5 mm. P. saxatile.
G. PLATYBUNÜS C. Koch
Platylophns C. Koch.
Pattes fauves, à fémurs couverts de spiculés disposés en séries longitudinales; d’un fauve blanchâtre, marqué de points jaunâtres disposés en lignes transverses ; sur le céphalothorax des taches irrégulières et sur l’abdomen une large bande longitudinale dorsale d’un fauve rougeâtre; long. : cJ 4, Ç 7 mm. P.corniger,
OPILIONS.
Pattes jaunâtres, annelées de brun rouge, a fémurs entièrennent garnis de crins ; brunâtre, ponctué de blanchâtre ; une large bande longitudinale dorsale plus foncee, bordée sur l’abdomen d’une ligne claire ; long. : 3-5 mm.
P. triangularis .
G. OLIGOLOPHUS C. Koch a F. a.' M
1. Bord frontal sans pointes ; téguments garnis de petits denti-
cuies fauves; fémurs cylindriques, denticulés; d'un blanc jaunâtre avec une très large bande longitudinale dorsale d’un brun foncé élargie en avant et en arrière, ponctuée ou rayée de fauve sur les derniers segments; long. : o 5, Q 6-8 mm. O.morio
Bord frontal armé au milieu de trois jointes ; téguments sans petits denticules fauves. 2.
2. Fémurs presque cylindriques, à crins faibles; patella de la
patte-mâchoire presque aussi large à l’extrémité que longue; d’un gris blanc, avec une large bande longitudinale dorsale d’un brun rougeâtre élargie en avant et en arrière; côtés du céphalothorax plus ou moins variés de brun ; long. : 3,5-6 mm. O.ephippiger.
Fémurs légèrement anguleux, à crins forts, ressemblant à des épines en dessus ; patella de la patte-mâchoire visiblement plus longue que large à l’extrémité ; d’un fauve clair ou blanchâtre, avec une très large bande longitudinale dorsale d’un brun plus ou moins fonce élargie en avant et en arrière ; côtés et extrémité de l’abdomen plus ou moins variés de brun ou de noir; long. : i, Q
G. ACANTHOLOPHUS C.Koch
Corps court et large, à bords parallèles, arrondi en arrière; bord frontal armé de trois dents; d’un gris fauve très obscur, marbré de jaunâtre, varié de brun sur le céphalothorax et offrant une très large bande longitudinale dorsale brunâtre ; long. : C? 1, Ç 9,5 mm- A . spimsus. 1. A> splnopus Bosc. histrix Latr. — Bois et jardins, sous les pierres et la mousse, AC.
IV. ACARIENS
pièces de la bouche soudées en rostre à leur base; abdomen sans division en anneaux, largement uni au céphalothorax et généralement confondu avec ce dernier; respiration s'effectuant ordinairement par des stigmates conduisant dans des trachées et situés en des régions variables du corps; un seul orifice génital placé ventralement et plus ou moins rapproché de la bouche en principe; des métamorphoses : jeunes sortant de l’œuf pourvus de six pattes seulement {larve), la quatrième paire se montrant plus tard, l’animal étant souvent alors encore très différent de l’adulte (nymphe), étant adapté à un genre de vie spécial et passant fréquemment par plusieurs stades de repos coïncidant avec les mues ; Arachnides de petite taille, se nourrissant de liquides animaux ou végétaux, assez souvent parasites.
Moniez. — Âcarùns oheervéeen Pranc9{Vremiér9 liste), — Revae Biol, do IVord de U France, III, 1890.
Hermann. — apt^rolo^igua. Strasboarg, 1804.
Pngès. ~ Rechernhss «ur l'ordre des Acariens. Ann. des Sciences oatnr., Zool., 2“«8ér.,i n, !834.
6. Canestrini e Fanzago. — Intorno agli Acari Italiani SUiàii. Atti del H. Istit. Vcnelo, eer. 5, IV, 1877*78.
Pattes-mâchoires non adhérentes au rostre; chélicères non
terminées par une pince, sinon Animaux non parasites; Acariens à téguments ordinairement vivement colorés et à pattes sans ventouses. PROSTmMATiQOES, p. 491.
Pattes-mâchoires adhérentes au rostre; chélicères terminées par une pince; Acariens parasites ou vivant dans les matières en décomposition, à téguments décolorés et à pattes ordinairement munies de ventouses.
ASTIGiU TIQUES, p. 505.
I. METASTIGMATIQUES
Quatre paires de pattes à l’état adulte ; des stigmates trachéens situés à la base des pattes ; téguments plus ou moins «JorS) le sauelette avant pour base un plastron chitineux ventral ; pattesmâchoires 'non adhérentes au rostre et jamais terminées par une pince ; yeux absents.
Hlcolet. — nalunlts Acarlena dai emirons de Parle, T. Oribatidae.
ArchlTCsdu Muséam de Péri*, VU, 185'*.
Miciael.— ItrüiiihOrihaliiai:. London, l8î}a-87.
O. Caneatrini e R. Canestrini. — t Gamasi Itatiani. Aiti delU Socielà Veneto*Tren- * lioa di Scienze natorall resld. in Padora, VUI, 1882.
Oribataalata.- II. epiniger. - UU noplophora da,^
«osions — V Gamatiit raaaram, booclur d»r»*I.— VI. <«. nomorsnsit, eilre m?té anlérieure do rostre.- VU. Ptcroptae reeperttUanie. - VIII. Arga, reflexae.
Chélicères terminées par une pince dont une branche est
mobile; rostre non prolongé en dard.
Chélicères terminées par deux branches immobiles ; rostre prolongé en un dard armé de dents en râpe; une paire de stigmates en forme d’écumoire situés à la base de la quatrième paire de pattes; Acariens parasites de Vertèbres a tous les âges et à métamorphoses non jjjgg
a Téguments extrêmement durs à l’état adulte, l’organisme ressemblant' à un Scarabée ; pattes-mâchoires renflées en fuseau- deux cupules saillantes surmontées d une soie sur le céphalothorax ; pattes de cinq articles; ordinairement des stigmates à la base de chacune d elles ; Acariens végétariens à tous les âges, a nymphe souvent très differente de l’adulte et passant par trois
Té-^uments moins durs; pattes-mâchoires non renflées en fuseau, filiformes ; point d’organes particuliers sur le céphalothorax ; pattes de six articles au moins ; une paire
METASTIGMATIQUES.
de stigmates postérieurs à la deuxième paire de pattes; Acariens carnassiers ou parasites, à nymphe pas très ditférente de l’adulte, passant par deux stades de repos et se fixant souvent temporairement au corps de divers Insectes pour émigrer. 2. Gamasides.
G. PELOPS C. Koch
Abdomen noirâtre, circulaire, à surface couverte de granulations vermiculées et ornée de soies pâles en forme de massue; expansions latérales courtes; les deux soies latérales du céphalothorax en massue; long. : 0,65 mm.
P. acromios,
1 P. aoromioB Herm. — Bois, dans la mousse, sous les écorces et sous les aiguilles de Pin, AC.
G. ORIBATA Latreille
1. Expansions latérales de l’abdomen peu développées, ne le dépassant pas en avant où elles sont tronquées; céphalothorax offrant deux lamelles latérales saillantes réunies par une lamelle transversale, ses soies non épineuses; coloration d’un brun noirâti e avec une tache plus claire près du bord antérieur dorsal de l’abdomen qui est circulaire; long. ; 0,65 mm. O orbicularis.
Expansions latérales de l’abdomen dépassant fortement celui-ci en avant. 2.
MÉTASTIGMATIQUES .
2, Céphalothorax offrant deux larges lamelles latérales saillantes; abdomen ovalaire, ses expansions latérales prolongées en pointe en avant, échancrées et anguleuses sur les côtés, plus claires ciue la coloration générale qui est noirâtre; long. : 0,R5 mm. O- ovitlis.
Céphalothorax dépourvu de lamelles ; abdomen circulaire, ses expansions latérales prolongées en avant en forme d’oreilles à bord arrondi, plus claires que la coloration générale qui varie du brun au noir; long. ; 0,73 mrn.
O. coleoptrata.
Abdomen lisse et luisant. Liosoma
Abdomen granuleux. 2. Lepiiebs,
5. Abdomen arrondi et convexe en dessus ; tarses terminés par
une seule griffe. A*'
Abdomen quadrangulaire, concave en dessus, souvent recouvert d’un enduit; tarses à trois griffes. 7. No'ninDs.
6. Pattes allongées, à articles renflés; céphalothorax ottrant
dos nervures saillantes. ,
Pattes courtes, à articles cylindriques; céphalothorax dépourvu de nervures saillantes. llEEMAStiu.
,1. G. LTOSOMA Nicolet.
Céphalothorax pourvu d’une pointe en avant sur la ligne médiane; abdomen arrondi en avant, sans sériés dorsales de soies; coloration d’un brun foncé; long. : 0,85 mm.
’ L. simile.
Céphalothorax dépourvu de pointe en avant sur la ligne médiane: abdomen tronqué en ayant, offrant deux senes longitudinales dorsales de soies j coloration d’un brun plus clair; long, : 0,65 mm. ovatum.
METASTIGMATIQUES.
1. L. aimile Nie. — Bois, dans la mousse et sous les détritus, C.
G. NOTASPIS Hermann
Céphalothorax très grand, rétréci en avant, offrant à sa base quatre longues soies épineuses, ses lamelles latérales dentées, le dépassant en avant et se terminant par une soie épineuse; abdomen sphérique, très luisant, terminé par de longues soies; pattes allongées, velues, offrant une longue soie prèsde l’extrémitéet une longue soie épineuse sur les trochanters de la troisième paire; coloration d’un brun rougeâtre ; long. : 0,65 mm. N. bipilis.
G. DAMAEUS C. Koch
Abdomen très bombé, rétréci en avant, à bord antérieur pourvu de deu.x épines entra lesquelles il est arrondi, offrant sur son disque des soies assez longues, disposées en ellipse; céphalothorax offrant de chaque côté une oreille assez courte; pattes plus courtes et moins grêles; coloration d’un brun noirâtre; long. : 1,5 mm.
D. gtniculatus.
METASTIGMATIQUES.
Abdomen très bombé, non rétréci en avant, à bord antérieur pourvu de deux épines entre lesquelles il est arrondi, offrant sur son disque des soies plus longues, disposées en ellipse et circonscrivant un espace déprimé; céphalothorax offrant de chaque côté une oreille plus longue et plus dégagée; pattes plus longues et plus grêles; coloration d’un brun noirâtre; long. : 1 mm. D, clavifes.
G. HERMANNIA Nicolet
Noir, à soies jaunes ; céphalothorax large, divisé en deux par une rainure transverse et offrant quatre soies épaissies; abdomen elliptique, très bombé, chagriné, avec six rangées longitudinales de soies épaissies dirigées en arrière; des soies semblables sur les pattes qui sont grosses et chagrinées ; long. : 0,8 mm. S, picea.
1. H. picea C. Koch, crassipes Nicol. — Bois, dans la mousse, ce.
G. NOTHRUS C. Koch
Céphalothorax offrant quatre apophyses terminées par une longue soie jaunâtre; abdomen à bords relevés, offrant sur tout son pourtour des apophyses terminées par une longue soie rigide ; pattes hérissées de nombreux poils; coloration d’un brun violacé; long. : 0,8 mm.
N. spiniger.
Céphalothorax offrant deux cornes antérieures terminées par une soie courbée; abdomen à bords relevés, n’offrant d’apophyses qu’en arrière; pattes hérissées de poils moins nombreux; coloration d’un brun violacé; long. : 1 mm.
N. horriaus,
G. HOPLOPHORA C.Koch
Abdomen ovoide, li.=se et luisant, jaune ou brunâtre, avec
* d6us rangées longitudinales de soies blanches j cephalo-
METASTIGMATIQÜES.
thorax sans arête médiane, avec une étroite bordure marginale relevée ; pattes courtes et très velues ; long. : 0,8 mm. H. dasyptis,
1. H. dasypus Dugès, nilens Nicol., contractilis Clap.— Dans le bois pourri et la mousse, C.
Bouclier dorsal soudé au bouclier ventral dans les deux
sexes et dépassant le corps sur les bords de manière à cacher le rostre; pattes rétractiles dans des cavités du bouclier ventral. /, Uropodines.
Bouclier dorsal soudé au bouclier ventral chex le cf seulement. séparé do celui-ci par une bordure membraneuse chez la Q, ne dépassant pas le corps sur les bords et ne cachant pas le rostre; pattes non rétractiles.
G. ÜROPODA Dugès
Bouclier dorsal largo, lisse et bombé ; ventre aplati ; pattes assez courtes et épaisses; coloration d’un brun jaunâtre; long. : cf ] , Q 1,25 mm. jj. vegetans.
1. U. vegetans De Geer. — Bois, dans la mousse; nymphe fixée par un long pédoncule à divers Coléoptères et principalement aux Staphylinides ; C.
Gamasines
Pattes do la première paire dépourvues de griffes et de ventouse terminales, allongées et minces, celles de la deuxième paire médiocrement épaissies (5'; bouclier dorsal indiyis. 1. IIoi.ostaspis.
Pattes de la première paire pourvues de griffes et d’une ventouse terminales et semblables aux autres, celles de la deuxième paire très épaisses et munies de fortes apophyses bouclier dorsal divisé transversalement en deux parties au moins chez les nymphes.
Bouclier dorsal dépourvu de soie de chaque côté en avant
pattes de la deuxième paire çj extraordinairement renflées; bord antérieur de rostre offrant cinq dents; coloration d’un brun rougeâtre; long. : 1 mm. Q. crassipes. Bouclier dorsal pourvu d’une longue soio de chaque côté en avant; pattes de la deuxième paire c? non extraordinairement renflées. .2.
2. Bord antérieur du rostre prolongé en une lame triangulaire
terminée par trois dents faibles; coloration d’un brun jaunâtre; long. : C? Q 1-5 mm. G./ucorum.
Bord antérieur du rostre offrant do chacpie coté une large lamelle dentée triangulaire, et au milieu une longue pointe; coloration d’un brun Jaunâtre ; long. : 0,5-1 mm.
&. nemorensis.
G. DERMANYSSOS Dugès
Corps aplati, ovalaire, élargi en arrière, strié transversalement; coloration variant du blanc au rouge, l’intestin se voyant souvent par transpai'ence sous l’aspect d’une lyre noirâtre; ordinairement une tache suivie de points blanchâtres antérieurement; long. : 0,8, Ç 1 mm.
S. Gallinae.
1. D. G-allinae De Geer, avium Dugès. — Dans les poulaillers et les bâtons creux des cages, se cachant pendant le jour, suçant le sang des Oiseaux la nuit, CG.
G. IXODES Latreille
Une longue épine dirigée en arrière à la base des hanches de la première paire de pattes; coloration brune; Q gonflant beaucoup par l’absorption de sang, devenant rouge ou d’un noir bleuâtre et de la grosseur d’un pois; long. : 1,25-2, Q 2,2-8 mm. /. ricims.
1. I. rioinuB Lmn. , reüuvius Linn. (Tique du Chien, Tiquèt, Hondentiek). — Dans l’herbe, principalement dans les bois ; çj ne prenant aucune nourriture' de toute sa vio et cramponné au ventre Q; Q se fixant, pour en sucer le sang, sur des Vertébrés, Chien, Mouton, Bœuf, Poule, etc.,
et parfois sur l’Homme ; CC.
II. PROSTIGMATIQUES
Quatre paires de pattes à l’état adulte ; une paire de stigmates trachéens antérieurs situés sur les côtés du céphalothorax ou à la base du rostre en dessous; téguments généralement mous, le squelette ayant pour base des bandes chitineuses situées de chaque côté du corps à la naissance des appendices et souvent confluentes sur la ligne médiane; pattes-mâchoires non adhérentes au rostre ; en général deux ijaires d’yeux sur le céphalothorax, les deux yeux de chaque côté pouvant être plus ou moins réunis en un seul.
Barrois et Moniez. — Catalogue dee Hydrachnidee recueillies dans le Nord de la France, Lille, 1887.
Neuman. — Om Sverigee Hydraohnider. KoDg. Srenska VetenBk.-.’Vbed. tlandliogar, XVII, 1879.
1. Bdella vuîgarîe. — II. .^ciru« eetirostrie, patte-mâchoire. — III. Tydeue foUorumf larve. ~ IV. Tetranychus telarius. -- y . IHêparipes Bombi, njmjiYie — VI. Trombidium Phalangii, patte-mâchoire. — VU, Âctineda Vitie, Id. — VIII. Limnocharie holoêericea. — IX. Sylais extendene. — X. Àrrhenurus globator. — XI. Id., pattemâchoire.
PKOSTIGMATlQUJiS.
Acariens non aquatiques, à rostre bien cléveloppé,_ à métamorphoses peu compliquées. 1. Trombidiides.
Acariens d’eau douce, à rostre en général peu distinct, carnassiers, à larves et nymphes souvent très différentes des adultes, ordinairement parasites et passant fréquemment par deux stades de repos. 2. Hydraohnides.
Yeux presque toujours présents; coloration ordinairement
vive; Acariens non parasites d’Animaux lorsqu’ils ont leurs <|ualre paires de pattes, n’ayant pas les pattesmâchoires très renflées et ne voyageant pas sur les Bourdons. 2.
Yeux absents; corps décoloré; Acariens parasites d’Animaux à tous les âges, ou carnassiers et ayant les pattesmâchoires très renflées, ou voyageant sur les Bourdons.
S. Chey létines.
Pattes-mâchoires n’offrant d’ongle ni au dernier ni au
pénultième article; chélieères terminées par une pince; Acariens carnassiers à tous les âges. 4.
Pattes-mâchoires offrant un ongle au dernier ou au pénultième article ; chélieères non terminées par une pince. 5. • 4. Pattes-mâchoires allongées, coudées, do cinq articles, dont le dernier iwrte deux longues soies. /• Bdellines. Pattes-mâchoires assez courtes, de quatre articles, dont les deux derniers se reploient en dessous sur les premiers, le dernier ne portant pas deux longues soies.
Eupodines
5. Rostre et pattes -mâchoires grêles et allongés, celles-ci de
quatre articles, le dernier ayant la forme d’un ongle allongé, recourbé et tex'minant le pénultième : Acariens carnassiers à tous les âges. ^ 2. Scirines.
Rostre et pattes-raâctioires moins grêles et moins allongés, celles-ci de cinq articles, le dernier, ordinairement renflé et mou, étant tixé à la base du pénultième qui est armé d’un ongle plus ou moins robuste. 6.
G. EÜPODES C. Koch
Abdomen offrant deux soies de chaque coté en avant, deux séries de soies sur le dos et huit soies au bord postérieur coloration variable, ordinairement noire avec une bande dorsale longitudinale claire; long. : 0,5 mm.
JE. variegatus.
1. E, variegatus C. Koch. — Bois, dans la mousse, sous les pierres et les feuilles mortes, CC.
G. TYDEUS C. Koch
Abdomen offrant au moins une soie de chaque côté en avant et des soies postérieures ; coloration variant du blanc au noirâtre avec une bande claire dorsale sur l’abdomen; long. ; 0,4 mm. T.foliorum.
1. T. foliorum Schrank. — Sous les feuilles de divers arbres et arbustes, C.
à. T étrany chines.
Pattes de la première paire pas plus longues que les autres ; pattes-mâchoires renfermant un appareil producteur de soie s’ouvrant à l’extrémité du cinquième article.
G. TETRANYCHÜS Dufour
Corps ovalaire, jaunâtre, rougeâtre ou verdâtre, offrant souvent une tache obscure latéralement et présentant de chaque côté en avant deux soies obliques dirigées en avant et une soie dirigée en arrière ; long. : 0,115-0,5 mm.
T. telanm.
1 T telarlus Linn., ftVwrawiHerm. (Araignée rouge desjar-
’ diniers). — Sur divers végétaux, principalement sur le Houblon et le Tilleul, et dans les serres, filant sa toile sous les feuilles, lesquelles se couvrent de taches brunes et meurent, CC. ; très nuisible.
Cheylétiens
Pattes de la première paire normales; pattes-mâchoires énormes et do trois articles, le pénultième portant un crochet très fort, le dernier étant articulé à la base du précédent; Acariens se nourrissant d’autres Acariens.
l. CriRTi.BTrs.
Pattes de la première paire appliquées contre le rostre, courtes et épaisses, terminées par un fort crampon recourbé, pattes-mâchoires réduites; Acariens parasites.
Dernier article des pattes-mâchoires portant deux griffes
pectinées et une griffe simple; Acariens ne vivant pas sur d’autres Animaux. 2.
Dernier article des pattes-mâchoires dépourvu de griffes ; Acariens vivant sur d’autres Animaux. 3.
2. Corps n’oflfrant qu’une soie antérieure dirigée en avant de
chaque coté et six soies à l’extrémité de l’abdomen; coloration blanchâtre avec une strie longitudinale argentée sur h- dos; long. : 0,5 mm. C. eruditus.
Corps entièrement entouré de soies longues, épaisses et tronquées; coloration jaunâtre avec les appendices et une croix dorsale blanchâtres; long : 0,5 mm.
3. Corps offrant quelques soies barbelees ; pattes dépourvues de
crochets terminaux, les postérieures plus longues que les autres; coloration jaunâtre; long.; (J 0,3, Q 0,45 mm.
... C.parasitivorax.
Corps n otïrant que des soies simples ; pattes terminées par deux crochets, les postérieures pas plus longues que les autres ; coloration jaune; long. : 0,35 mm.
G. DISPARIPES Michael
Corps c? an peu allongé, offrant des soies barbelées, Ç arrondi, à soies simples; nymphe Ç recouverte d’un bouclier, à pattes de la première paire renflées et terminées par une forte griffe courbée ; coloration blanchâtre avec le dos brunâtre; long. : 0,85 mm. D. Bombi.
1. D. Bombi Michael. — Nymphes Ç voyageant sur les Bourdons, AC.; on obtient les adultes, dont l’habitat naturel est inconnu, en nourrissant les nymphes Q de fromage.
Tromhidiines
1. Yeux situés sur les côtés du céphalothorax qui est plus ou
moins distinct de l’abdomen ; pattes plus longues et plus grêles, inégales. _ 2.
Yeux situés sur un angle aux côtés du rostre ; céphalothorax non distinct de l’abdomen; pattes plus courtes et moins grêles, sensiblement égales ; corps velouté.
G. TROMBIDIUM Latreille
Abdomen échancré en arrière ; des poils à sommet renflé sur le dos ; forme plus trapue ; coloration d’un beau rouge clair soyeux; long. : 2-’d mm. T. holosei-iceum.
Abdomen arrondi en arrière; seulement des poils barbus sur le dos; forme plus allongée; coloration d’un roucre plus sombre; long. ; 2-3 mm. T. Phalangii.
Erythréines
Corps élargi en arrière; abdomen plus large que longpattes-mâchoires à pénultième article court, courbé’ offrant plusieurs petits ongles, le dernier presque cylindrique. 1. Acïised*.
Corps ovalaire; abdomen plus long que large; pattes-mâchoires à pénultième article armé d’une longue griffe aiguë, le dernier allongé, en massue. 2. Erytiihaeüs.
Quatrième paire de pattes ne servant pas à la natation et
dépourvue de cils natatoires ; orifice génital place sous le céphalothorax et non bordé de ventouses; yeux rapprochés do la ligne médiane. 2. Mylaines.
Quatrième paire de pattes servant à la natation et ordinairement pourvue de cils natatoires; orifice génital place sur l’abdomen et bordé de ventouses; yeux écartés de la ligne médiane. 3- Hydrachmnes .
L. hotosencea
1. II. holoserioea De Geer, aqmtica Horm. — Eaux stagnantes, dans la vase et se traînant lentement sur les végétaux aquatiques, AR. ; larve commensale d’Hemipteres aquatiques.
a. Eylaïnes.
Corps aplati et ovalaire; pattes-mâchoires assez longues, dépourvues d’ongle mais offrant des soies à 1 exti^mite.
Quatre paires de bandes chitineuses ventrales en rapport
avec les quatre paires de pattes qui offrent des cils natatoires serrés. 4.
Trois paires de bandes chitineuses ventrales en rapport avec les trois paires de pattes postérieures, les pattes de la première paire ayant leurs bandes chitineuses basilaires soudées au rostre ; pattes n’offrant que des cils natatoires épars ; yeux réunis de chaque côté. 4. IIïgrobates.
4. Dernier article des pattes de la quatrième paire pourvu de
crochets ; yeux réunis de chaque côté. 5.
Dernier article des pattes de la quatrième paire dépourvu de crochets ; yeux bien séparés de chaque côté. 8. Limvesia.
Pattes de la première paire au moins un peu plus épaisses
que les autres, celles de la troisième paire plus courtes que celles de la deuxième, celles de la quatrième paire à quatrième article normal. 1. Axas.
Pattes de la première paire moins épaisses que les autres, celles de la troisième paire plus longues que celles de la deuxième, celles de la quatrième paire (^à quatrième article courbé et excavé en dessous. 6.
Pattes pourvues de cils natatoires
Pattes dépourvues de cils natatoires. 10. Bradybates.
10. Rostre très court; pattes plus longues et plus grêles; pattes-mâchoires plus courtes, à troisième article plus court que le deuxième. 9. Diplodoytds.
PROSTIGMATIQUES .
Rostre plus long;' pattes plus courtes et moins grêles; pattes-mâchoires à troisième article au moins aussi long
11 Corpsun pTu d^rimé; pattes allongées; rostre médiocrement allongé ; quatrième article des
CorpT bombé; pattes assez courtes; rostre très allonge; troisième article des pattes-machoires
1, G. ATAX Fabricius.
Corps en ovale plus long que large, d un
de grandes taches plus ou moins confluentes brunes ou noires et d’une ligne dorsale étroite jaune en forme de \ ; pattes de la première paire aussi longues que '?■ mrgeur du corps; 14-25 ventouses de chaque cote de 1 oiifice geni tal- long. ; 1,5 mm. ÿpstlophorus.
Corps en ovale pas plus long que large, blanc, orne de petites taches brunâtres et d’une ligne dorsale très large blanche en forme de Y; pattes de la première paire plus courtes que la largeur du corps; cinq ventouses de chaque cote de l’orifice génital; long. : 0,7-0, 8 mm. A. Bon».
1 A crassipes O. F. Müll. — Eaux stagnantes, C.
G. NESAEA C. Koch
1 Corps arrondi en avant. . , 5’
Corps tronqué en avant, d’un brun ferrugineux, orne de
grandes tâches noires souvent confluentes et d’une ligne dorsale d’un rouge écarlate ; appendices jaunâtres ; pattesmâchoires courtes, plus épaisses que les pattes de la première pai'e^t n’krteignrnt pas la base du quatrième article de celles-ci ; long. : 1,5-2 mm. N.fuscata.
2 Corps d’un rouge écarlate, généralement plus clair en avant
et en arrière, tacheté de noirâtre; appendices rouges; pattes-mâchoires longues, plus épaisses que les pattes de la première paire et atteignant la base du cinquième article de celles-ci ; long. : 3 mm. N. cocetMO,.
PROSTIGMATIQÜES.
taches brunâtres et d’une liirne dor ^ale jaune; appendices bleus ; pattes-màchoirL fZtes pas plus epmsses que les pattes de la premie're na ire et
K'T™! 1? «Tk«“
G. HYGROBATES C. Koch
Corps presque globuleux, d’un jaune brunâtre, avec des taches brunes et une ligne dorsale jaunâtre: pattes-mâchoires allongées, atteignant l’extrémité du quatrième article de la première paire de pattes, à dernier article élargi et denté à l’extrémité ; long. : 1,8 mm.
S.longipalpis.
mSfsfccf^® Koch. - Étangs et
PROSTIGMATIQUES.
G. AXONA Kramer
Corps ovalaire, (^''jaunâtre ou bleuâtre avec une tache rougeâtre entre les yeux et une bande transverse dorsale bleue, Q verdâtre avec des taches brunes et une ligne dorsale blanche en forme de Y ; cJ pattes de la quatrième paire plus robustes, à quatrième article terminé par un long éperon; long. : çj Ç 0,5 mm. A. versicolor.
G. ARRHENURUS Dugès
Coloration d’un rouge vermillon avec des taches noires; corps (3' rétréci vers l’arrière, terminé par une région trapézoïde bien plus large que longue, à angles postérieurs obliquement saillants, à appendice génital terminal arrondi à l’extrémité ; quatrième article de la quatrième paire de pattes offrant un éperon grêle et assez long; corps Q ovalaire, tronqué en arrière, avec les angles de la troncature assez bien marqués; long. : 1,Q 1,2 mm.
A. emargimlor.
Coloration verte avec de vagues taches brunâtres ; corps ^ très rétréci vers l’arrière et terminé par une région cylindrique notablement plus longue que large, tronquée postérieurement et (vue en dessus) plus large à son extrémité qu’à sa base; quatrième article de la quatrième paire de pattes (5 offrant un éperon assez épais ^ corps Q ovalaire, tronqué en avant, arrondi et un peu déprimé de chaque côté en arrière ; long. : çj 0,8, Q 1 mm. A. gloiator.
G. LIMNKSIA C. Koch
Appendices bleus; pattes des deux premières paires peu densément couvertes de cils; pattes-mâchoires s’étendant presque jusqu’à la base du dernier article des pattes de la première paire, deux fois plus épaisses que ces derrières, leur deuxième article offrant un éperon dirigé en avant; coloration d’un rouge écarlate avec des taches noires; long. : 1,5 mm. £. hUtrionica,
PROSTIGMATIQUES.
Appendices jaunâtres ou rougeâtres; pattes des deux premières paires plus densément couvertes de cils ; pattesmâchoires s’étendant presque jusqu’à la base du pénultième article des pattes de la première paire, aussi épaisses que ces dernières, leur deuxième article ofifrant un éperon dirigé en arrière; coloration d’un rouge écarlate avec des taches noires; long. : 1,5-2 mm.
III. ASTIGMATIQUES
Quatre paires de pattes à l’état adulte; point de stigmates; téguments mous, le squelette ayant pour base des bandes clutineuses situées de chaque côté du corps à la naissance des. appendices : pattes-mâchoires adhérentes au rostre, non terminées par une pince; chélicères terminées par une pince; yeux absents; corps décoloré,
Moniez.— iVotas sur queltiues espèceê de Tyroglyphides qtU
tiéreii aUmontairei et dos produits pharmaceutiques. Rev. Biol, du Nord de la France, VI, isy/».
Robin et Mégnin. — itfrfniotre snr Ics Sorcopffdc# plumicolcs, Jonrn. de PAnat. et de la Pbyeiol., Xlii, 1877.
Mégnin. — STémoire sur Us Hypopus. Joarn. de PAnat. et de la Physlol., X, 1874,
Id. — £.6» icariPns parasites da tissu colUdaire et des réservoirs aériens chez les
... . _. •_ iti. — -.' 1 vai >ami
Oiseaux, Journ. de l’Anat. et de la l’hysiol., XV, 1879. Id. — .Vono^rapAie des Sarcoptides psorigues. Revue et M; 1877.78,
g, de Zool., 3» iér., V* VI,
VI. Laminoiioptiiicystimla. — VU. r.0TOp(J» Eqm
Pattes-mâchoires formées de trois articles; pattes de cinq articles à tarse ordinairement pourvu d une ventouse ; Acariens passant par deux stades de repos, et parfois par un stade à^hÿpope se produisant lorsque les conditions ^viennent mauvaises, et sous lequel l’organisme, recouvert de téguments résistants, dépourvu de lostre et fixe par des ventouses, se laisse fréquemment transporter nar d’autres Animaux pour arriver dans des conditions Meilleures ; différences sexuelles ^ souvent profondes ; vivent de matières organiques en parasites. *' ^arcopiiue .
ASTIGMATIQUES.
Abdomen non échancré en arrière et dépourvu de mamelons
dorsaux; soies du corps plus allongées. 2.
Abdomen échancré en arrière, orné sur le dos de mamelons ; corps de forme rectangulaire, d’un blanc mat et opaque, à soies très courtes : h y pope à tarse aussi long que tous les autres articles do la patte réunis; long. : çj 0,3, Ç 0,5 mm. T. feroniarum.
2. Corps offrant un sillon transversal entre les pattes de la
deuxième et de la troisième paires. 3.
Corps dépourvu de sillon transversal entre les pattes de la deuxième et de la troisième paires, court et large, offrant des soies assez longues et terminé par deux soies très longues; pattes de la largeur du corps; long. : çj' 0,5, Ç 0,6 mm. T. passularum.
Pattes terminées par une ventouse et dépourvues de pi
quants. 4.
Pattes non terminées par une ventouse et armées de forts piquants, assez courtes, à crochet du tarse très fort; corps large et trapu, à soies plus courtes que les pattes; long. : (ÿ 0,6, Q 0,8 mm. T. eckinopus.
ASTIGMATIQUES.
4. Soies de l’extrémité postérieure au moins à peu près aussi longues que les pattes.
Soirs de l'extrémité postérieure bien plus courtes que les
5 Corps plus large, moins cylindrique, plus rétréci on avant ; pattes plus longues, à tarse effilé, les postérieures laissant voir au moins trois articles sur les cotés du corps. b.
Corps étroit, cylindrique, peu rétréci en avant ; pattes notablement plus coiii-tos que la largeur du corps, a tarse très court, les postérieures ne laissant voir que deux articles sur les côtés du corps; soies de l’extrémité poslerieuro a peu près do la longueur des pattes; long. : O 6 0,3 mm. entomophagus.
6. Corps resserré sur les flancs, troruiué en arrière ; pattes aussi
longues que la largeur du corps, les postérieures laissant voir quatre articles sur les côtés du corps; soies un peu plus courtes que les pattes; appendices colorés fortement en brun rougeâtre ; démarche lento. . '■
Corps arrondi sur les flancs et en arriéré; pattes moins lono-ues que la largeur du corps, les postérieures ne laissant voir que trois articles sur les côtés du corps ; soies, surtout celles do l’extrémité postérieure, à peu près aussi longues que le corps; .appendices à peine colores; demarche très agile ; long. : S O.-'), Ç 0-6
7. Céptialothorax ofl’rant deux soies dirigées en avant et attei-
gnant à peu près l’extrémité du rostre ; abdomen orné de deux soies de chaque côté en avant et de six soies en arrière; une longue soie dépassant l’extremilé sur les pattes; pattes de la première paire (ÿ renflee^ et armées d’une épine robuste à la base ; long. ; (J 0,5, 9^
Céphalothorax offrant quatre soies, deux au milieu et deux sur les côtés ; abdomen orné d’une soie de chaque cote en avant, de trois paires de soies sur la face ventrale et de six soies en arrière; plusieurs longues soies sur les pattes; pattes de la première paire ^ dépourvues d epine Tla basriong. : f? 0,5, Q 0,6 ram. T. siro.
8 Corps plus allongé, offrant des soies longues ; pattes cour- ^ tes termffiées^ pw un crochet volumineux, les postérieures ne lais^nt voir que deux articles sur les œtesdu
Cor°ps plus tlp«,^i’om-a^^ que des soies courtes ntattes^ gués et elTilées, terminées par un crochet faible, les postérieures laissant voir trois articles sur les cotes du corps; hypope à tarse moins long que tous les autres articles de la patte réunis; long. : (S 0,8, Ç 1 mm. T. mycophagus-
ASTIGMATIQUES.
Corps plus allongé, moins granuleux, offrant, surtout en
arrière, de longues soies grêles à barbes très courtes. 2. Corps moins allongé, plus large, plus granuleux, offrant des soies courtes à barbes longues. 3.
2. Corps très alténué en avant, présentant un sillon après les
pattes de la deuxième paire ; pattes plus longues que la largeur du corps, à tarses lis.ses; soies postérieures pas plus longues que le corps ; long. ; cT 0,3, Q 0.5 mm.
O. domeslicus.
Corps peu atténué en avant, dépourvu de sillon et renflé
ASTIGMATIQTJES.
après les pattes de la deuxieme paire ; pattes
qL la largeur du corps, à tarses couverts de poils soies
postérieures plus longues que le corps; long^.
G. PTEROLICHUS Robin
Chélicères non allongées en faucille (? ; quatre soies sur le cépbaloüiorax, dont deux plus longues que les autres; long". : q' 0,3, Q 0, 4-0,5 lïim. P, obtusus.
Chélicères allongées en faucille (? ; quatre soies égales et longues sur la céphalothorax ; long. : c? 0,8, Ç 0,6 mm.
P.faleiger.
1. P. obtuauB Robin. — Au fond du plumage de l’aile de la Poule, du Faisan et des Perdrix, C.
a. P. faloiger Mégnin. — Au fond du plumage de l’aile des Pigeons, C.
ASTIGMATIQUES.
G. DERMALICHUS C. Koch
1. Extrémité postérieure de l’abdomen (J divisée en doux lobes
libres; deuxième et troisième articles des pattes de la première paire non soudés ensemble. _ 2.
Extrémité postérieure de l’abdomen (y divisée en deux lobes réunis par une mince membrane qui les dépasse en tous sens ; deuxième et troisième articles de la première paire de nattes soudés ensemble; long. : 0,35 mm.
^ D. velattis.
2. Lobes de l’extrémité de l’abdomen (J entiers et présentant
une articulation transversale. ,
Lobes de l’extrémité de l’abdomen C> à bords découpés et sans articulation transversale ; pattes de la première paire très robustes, à deuxième article arrondi en dessous, le quatrième offrant un petit éperon droit inséré sur une forte tubérosité; long. : 0,45 mm. P.fuscus.
3. Pattes de la première paire à deuxièrne article tormant en
dessous un coude anguleux, lequatrième offraiff uneperon arqué et mobile ; long. : 0,45 mra_. D- cuUtahs.
Pattes de la première paire à deuxieme article formant en dessous une saillie arrondie, le quatrième offrant un éperon droit et immobile; long. : 0,32 mm.
G. LAMINOSIOPTES Mégnin
Corps très finement strié, offrant cinq paires de soies dont les dernières, situées à l’extrémité de l’abdomen, très longues ; long. : 0,25 mm. L. cysticola.
1. L. cysticola Vizioli, gallinarum Mégnin. — Dans le tissu cellulaire sous-cutané des régions antérieures du corps des Gallinacés, AR.
ASTIGMATIQUES.
Sarcoptines
1 Rostre plus ou moins allongé; pattes longues, tontes fixées sm les côtés_du corps qui est orné ^l.nairement à l’extrémité r? de deux mamelons portant de longues soies ; Acariens ne creusant pas de galeries dans la peM
Rostre^wur^ M*^lârge ; pattes courtes et épaisses, celles des deux^imYcs postérieures fixées en dessous du corps qui eM déprvu de mamelons terminaux cf 5 Acariens creusant des galeries dans la peau de leurs liotes. 3. Sircopies.
2. VenToutes^des tarses larges et portées sur un pédoncule simple et court ; rostre obtus. , V
VentoSses des pattes petites et portées sur Pédoncule de trois articles; rostre pointu. 2. Fsohoptbs.
G. SYMBIOTBS Gerlach
Chorioptes Gervais, Dermatophagus Fürstenberg.
Mamelons terminaux de l’abdomen ç? portant chacun un appendice foliacé et deux f paire Ç bien developpees; long. : d 0.3, Ç
Mamelons terminaux de l’abdomen C? effacés, dépourvus d’appendice foliacé et portant chacun la quatrième paire Q réduites ; long. . d 0,3, 9^0,4o^mm.
I « ■Rovis HerinK, Caprae Gerv., Equi Gerl., Oi’fs Zürn, communis Ziirn, spatkiferus Mégnin. — Détermine en “ une gale au pied du Cheval, du Mouton et de la Chèvre, et à la queue du Bœuf, AC.
Q « ovnotis Bering, Canis Bendz, Felis Huber, Cunicult Zurn,
gale dans l’oreille
du Chien, du Chat et du Lapin, C.
2 G. PSOaOPTES Gervais.
Dermatodectes Gerlach, Eermatocoptes Fürstenberg. Rostre très allongé ; mamelons terminaux de Pabdomen (J portant chacun trois soies; long. . o , > ’j-
0,8 mm. ■ *
TETRAPODES.
1. P. Equi Hering, Bovis Gerl., Ovis Gerl., communis Fürst., Cuniculi Zürn, longirostris Mégnin. — Détermine une gale sur la peau du Cheval, du Bœuf et du Mouton, et dans l’oreille du Lapin, AC.
Milieu du corps couvert de larges saillies mamelonnées
et gaufrées : noint de ventouses près de l’anus cJ'; long. :
S. mutans.
Milieu du corps dépourvu de saillies ; deux ventouses près de l’anus c?; long. : 0,15-0,18, Q 0,25-0,35 mm. S. laevis.
3. Plis du dos formant des saillies onduleuses concentriquespoint d’épines sur le céphalothorax ; long. : rf 0,12-0.18’ 9 0,16-0,30 mm. ^ S. Cati.
Plis du dos form.-int un grand nombre de saillies coniques aiguës ; des épines sur le céphalothorax ; long. : rf 0,25- 0,32, 9 0,30-0,50 mm. S. scabiei.
S. mutans Robin et Lanq. — Détermine la gale sur les
pattes et au pourtour du bec des Gallinacés, AC.
2. S. laevis Railliet. — Détermine la gale sur le corps de la
Poule et du Pigeon domestique, AC.
3. S. Cati Hering, notoedres Delaf. et Bourguig., Cuniculi Gerl .
minor Fürst. — Détermine la gale sur la tête et le cou du Chat, du Lapin et du Surmulot, AC.
4. S. soabiei De Geer, Egui Gerl., Suis Gerl., Camw Gerl., Ovis
Fürst., Caprae Fürst., squamiferus Fürst. (Acarus de la gale, Schurftmijt). — Détermine la gale sur l’Homme, le Cheval, le Porc, le Mouton, la Chèvre, le Chien, le Loup et le Renard, C.
IV, TETRAPODES.
Deux paires de pattes seulement à tous les âges; abdomen allongé, annelé extérieurement, distinct du céphalothorax ; point de stigmates ; téguments mous, le squelette ayant pour base des bandes chitineuses situées de cliaque côté du corps à la naissance des appendices ; pattes-mâchoires adhérentes au rostre, non terminées par une pince; chélicères terminées par un stylet; yeux absents ; corps décoloré.
tétrapodes.
Kieffer. - Acaro.é0i^i>. ie Lorraine. FemU. d.s Je»=«
Nalepa. - BeitrUoe *ur Syeten,aHk der P/^ïlopt™. SUmPg.b. mat.-natarw.
Akad. Wien, XCVill, 1889. ...
H. - Zur Syetematik der Gallmilben. Silzungab. mat.-natarw. Claaae
Id — Généra und Speeiee der Fomdio Phytoptidae. Uenkschritt. mat. nat
Id. Pd„.p,u. Oa,nnd ceeidopbyee ^-a^ PeaVacbaitt matnatorW. Classe Akad. Wieo, LlX, 1892.
n / II Ilamaao dMa«r oampast™ montrant sur la tigo do. gallM 1. Pftutoplu» Pyri. — II. Uameao a ne >- prodoilea par P. maero-
prodille. par P. heteronyx ot au la f. ealycophtkirue. - IV.
laynchne. - III. Uonrgeon ooniolliorox. - V. Uameau d.
r«lm Oa A ‘-rorneie. - VI. Caoldoplipaa Galii. -
\n Phyllovoptes Thymi.
It qui offrent toujours une ouverture. 1. Phy topttaes .
G. PHYTOPTUS Dujardin
1. Acariens produisant des déformations sur des arbres ou sur
des arbustes. 2
Acariens produisant des déformations sur des plantes herbacées.
2. Sur la Vigne, dans des amas de poils gris, puis bruns, de la
lace inferieure des feuilles auxquels correspond une élévation sur la face supérieure. p. Yitis
Sur d’autres végétaux ligneux. ' 3’
3. Sur le Poirier et les Sorbiers, dans de petites pustules circu-
laires jaunâtres, puis brunes, faisant très peu saillie sur les deux faces des touilles, percées à la face inférieure et généralement alignées parallèlement à la nervure médiane. p p
Sur d’autres végétaux ligneux. ’ ■'4'
Dans des galles des feuilles. g
Dans des excroispnees corticales arrondies, rouo'eâtres et
fort petites, disposées en anneaux autour des ieunes rameaux. P-heteronyx.
S. Dans des excroissances rouges en forme de cornes ou ayant l’aspect d’une tête d’épingle, réunies en grand nombre sur une meme feuille. p. macrorhynckus.
Dans des excroissances sphériques, rouges et assez grosses solitaires à l’aisselle des nervures. p. Montezi
9. Sur le Noyer, dans des agglomérations rectangulaires de poils situées a la face inférieure des feuilles. P erineui Sur d’autres végétaux ligneux. ^ ■ enneus.
Sur le Bouleau. J
Sur l’Aulne. , , , , , ^ j
15. Dans des bourgeons déformés, très grossis et globuleux, a
écailles fortement velues. D. calycopMhiri^
Dans des galles des feuilles. to.
16. Dans de petites excroissances sphériques rougeâtres occu-
pant les doux faces. P- Setulae.
Dans des excroissances d’autre forme. ^
Dans des excroissances en forme de croûtes irrégulières ou formées de poils bruns. . P-
Dans des excroissances formées de poils rouges.
P. longisetosus.
Dans des galles des feuilles. 19.
Dans des élevures situées à l’aisselle des feuilles et offrant des enfoncements tapissés de poils. P . Nülepai.
19. Dans de petites excroissances jaunâtres, puis rouges, airon-
dies, disséminées en grand nombre à la face supérieure et s’ouvrant à la face inférieure. P- laevis.
Dans des agglomérations de poils disséminées à la face inférieure. P • i^etitUTSUs,
Sur les feuilles du Hêtre
Sur d’autres Cnpulifères. .... 4. '
Dans un enroulement marginal très étroit, jaunâtre et fortement rugueux. P- stenaspis.
Dans des amas ou des rangées île poils bruns ou rouges.
P. nervisequus.
Sur le Noisetier, dans des bourgeons déformés, très grossis et globuleux, à écailles velues au sommet. P. Avetlanae. Sur le Charme, dans des plissements et des frisures le long des nervures latérales des feuilles. P. f/idci'otytchus,
Dans des bourgeons déformés et légèrement grossis
P. calycoUus.
Dans un enroulement marginal des feuilles commençant par en bas et tapissé de poils bruns. P. goniothorax.
TETRAPODES.
£6. Sur le Frêne, dans des déformations brunes et velues ayant l’aspect de choux-fleur à la place des fleurs et des fruits.
P. Fraxini.
Sur d’autres végétaux ligneux. £7.
£7. Sur les Tilleuls. £8.
Sur d’autres végétaux ligneux. 31.
£8. Dans des galles constituant des élevures sur les feuilles. 29.
Dans des feuilles enroulées à bord épaissi, cotonneux et blanchâtre, et en forme de cuillers. P. tetratrichua.
29. Dans des galles massives de la face supérieure et s’ouvrant
à la fhce inférieure. 30.
Dans des agglomérations de poils blancs ou rougeâtres, puis bruns, ordinairement placées à la face inférieure.
P. lioaoma.
Sur les feuilles des Ormes
Sur le Pin, dans de fortes nodosités arrondies et spongieuses
des rameaux. P- Pini.
32. Dans des galles en forme de tubercules verts ou jaunâtres
et velus. 33.
Dans de petites pustules circulaires jaunâtres puis brunes, faisant très peu saillie sur les deux faces, percées à la face inférieure et généralement alignées parallèlement à la nervure médiane. P.flliformia.
33. Dans des excroissances faisant saillie sur les deux faces et
n’atteignant que 0,7 mm. de diam. ^ P. Ulmi.
Dans des excroissances faisant saillie à la face supérieure et mesurant 1,5-2 mm. de diam. P. brevipunctatua.
34. Sur les Caille-lait, dans des excroissances charnues, vertes
ou jaunes, velues, arrondies ou ovalaires, produites à la place des fleurs. P. informis.
Sur le Serpolet, dans des agglomérations recouvertes de poils blancs abondants, à l’extrémité des pousses et sur l’inflorescence. P. Thymi.
Sur les Caille-lait, dans un enroulement marginal des
feuilles qui sont contournées et fortement ridées, enroulement commençant par en haut. C. Qalii.
Sur d’autres végétaux. , . ‘
4 Sur le Framboisier et les Ronces, dans des agglomérations de poils grisâtres et soyeux situées à la face inférieure des feuilles, auxquelles correspond ordinairement à la face supérieure une tache jaunâtre. C. rubicolens.
Sur d’autres végétaux. ».
Sur les Saules et les Osiers. b
Sur d’autres végétaux. ,
6. Dans des excroissances généralement rouges, faisant saillie
sur les deux faces des feuilles, ovales à la face supérieure, arrondies à la face inférieure. C. tetanothriæ.
Dans un enroulement marginal des feuilles très étroit, verdâtre. C- truncatus.
7 Sur le Serpolet, dans des déformations des tiges consistant en une agglomération de rameaux serrés, recouverts de feuilles déformées, ridées, souvent rouges. C. minor. Sur les Sureaux et l’Yèble, dans un enroulement marginal dos feuilles, commençant par en haut, étroit, décoloré et rugueux. C'- trüobus.
G. PHYLLOCOPTES Nalepa
1. Sur le Liseron, déterminant un reploiement par en haut des
feuilles qui sont contournées, ridées et souvent rouges.
P, ConvolvuU.
Sur d’autres végétaux. 2.
2. Sur les Caille-lait, déformant l’inflorescence dont les pédon-
cules sont raccourcis et les organes floraux changés en feuilles. P. anthoMiis.
Sur d’autres végétaux. _ 3.
3. Sur le Tremble, déterminant sur les deux faces des feuilles
des agglomérations de poils blancs, puis bruns.
P. populinus.
Sur le Serpolet, vivant dans les galles produites par des Phytoptines. P. Thymi.
V. VERMIFORMES
Quatre paires de pattes à l’état adulte ; abdomen allongé, annelé extérieurement, distinct du céphalothorax ; point de stigmates ; téguments mous, le squelette ayant pour base des bandes chitineuses situées de chaque côté du corps à la naissance des appendices ; pattes-mâchoires non adhérentes au rostre; yeux absents ; corps décoloré.
Uôgnin. — Mémoire sur te Detnodex foHiculorum Owen. Journ. de l’Anat. et de la Physiol., XIH, 1877.
Pattes-mâchoires formées de quatre articles, terminées par une grill'e ; chélicères terminées par un stylet; pattes de trois articles; larve à trois paires de tubercules représentant les pattes; nymphe passant par deux stades de repos ; Dcmoiex Acariens parasites vivant dans les bulbes pileux^" de Mammifères. 1. Démodicides.
IJNGUATULES.
F. OËUODICIDES
Corps dépourvu de soies. 1. Debobex.
1, G. DEMODEX Owen.
Simonea Gervais.
B’un blanc jaunâtre, allongé, cylindrique; long. : C? 0,3, 9 0,4 mm. D. folliculorum.
1. D. folliculorum G. Simon. — Dans les pustules d’acné et les tannes du nez de l’Homme, CC. et inofîensif; var. Omis Tulk, à abdomen plus court, long. : 0,25,
9 0,3, dans la peau du Chien, déterminant une maladie presque incurable et souvent mortelle, AC., AR.
IV. LINGUATULES
Arthropodes à corps allongé, annelé extérieurement, dépourvu d’appendices à l’état adulte, sans organes respiratoires, offrant deux paires de crochets autour de la bouche; sexes séparés; un seul orifice génital situé en avant, près de la bouche chez le mâle, écarté en arrière, près de l’anus chez la femelle; des métamorphoses avec migrations ; embryon pourvu de deux paires d’appendices en forme de moignons terminés par des crochets; régime parasitaire.
Crochets entourant la bouche rétractiles dans une loge. 1 . Pextastomides.
G. PENTASTOMUM Rudolphi
Corps aplati, élargi en avant, rétréci en arrière; annelure peu saillante, faisant l’effet de dents de scie sur les côtés du corps; long. : 18-26, 9 TO-ISO mm.
P. taenioides.
1. P. taenioides Rud. — Adulte dans les narines du Chien et du Loup; les œufs répandus à terre sont avalés par les Lapins et les Lièvres ; les embryons qui en sortent perforent le tube digestif et vont s’enkyster dans le foie ou les
Pentaatomum
taanioide».
CRUSTACES.
poumons, s’y transformant en six mois en larve ayant les plis de la peau denticulés et une long, de 4-5 mm. {P. denticulatum Rud.); ces larves quittent leur kyste, traversent les organes de leur hôte et s’enkystent de nouveau jusqu’à ce qu’elles soient ingérées par leur hôte définitif; AE.
V. CRUSTACÉS
Corps comprenant une tête et un tronc, les anneaux antérieurs du tronc formant généralement un thorax distinct d’un abdomen postérieur, la tête et le thorax constituant le plus souvent par leur réunion un cé’phalothorax'y tête offrant fréquemment une duplicature des téguments ou carapace en forme de manteau, s’étendant sur les côtés et en arrière, de manière à recouvrir plus ou moins le tronc : téguments imprégnés de calcaire, parfois très durs; appendices en principe bifides; tote pourvue de deux yeux composés à cornée divisée en facettes et onginairement portés sur un pédoncule, et parfois d’un œil simple médian, offrant en outre une paire A'antennuks antérieures, une paire d'antennes postérieures, une paire de mandibules portant ordinairement un palpe, et deux paires de mâchoires \ tronc offrant un nombre variable de membres articulés au nombre d’une paire par anneau, plusieurs do ces appendices portant ordinairement des branchies, quelques uns pouvant etre transformés en pattes-mâchoires-, système circulatoire pouvant se compliquer d’artères et de veines; tube digestif s etendant en droite ligne delà bouche à l’anus situé dans le dernier anneau, offrant une paire de glandes antérieures pouvant constituer un foie volumineux ; deux paires de glandes rénales, une seule étant développée à l’étal adulte, la première {glanas antennairrs) s’ouvrant à la base des antennes, la seconde (glandes du test) s’ouvrant à la base des secondes mâchoires; organes génitaux formés d’une glande dorsale communiquant avec 1 extérieur car des conduits s'ouvrant ventralement vers le milieu du tronc; œufs fixés en général au corps de la femelle et transportes nar elle iusqu’à leur éclosion ; Animaux naissant souvent sous forme de larve (nauplius) à trois paires de metnbres, les nouveaux anneaux se déieloppant en ayant et aux dépens de 1 extrémité postérieure; habitat aquatique en principe; régime carnassier et parfois parasitaire.
P. J. Van Beneaen. - Recherche, w le, Cr^etacé, du Lillorul de Belgique. M«m.
Ac«a. Beig., xxxni, U60.
Plateau. - Recherche, ,ur le, Cruetacd, d‘euu douce d, Belgique. Mém, coor. *c»d.
Belg., XXXIV, I80a; X.VXV, 1870.
PHYLLOPODES.
Felseneer, — Note ^ur la présence de Caridina Desmareeti dane Ub eaux de la Meuse^ Bull. Mus. llist. Hat. Uelg., IT, 1886.
Maîtlanâ. — NaanH^st tan Nederlandsche Sohaaldieren. Tijdschr. Nederl. Dierkund. Vereenig., I, 1872.75.
Hoek.— Crustacca Neerlandioa, Tildschr. N^ederl. Dlerkuad. Tereeuig., ser. 2, MI, 1886.1889.
Moniuz. — Li»la des Copépodee, Oêtracodes, Cladoeéres et do quelquee autree CruBtacea reoueilliBà Lilloen Uull. Soc, Zool. France, Xll. 1887.
H. MUi16 Edwards. — Histoire naturelle doB Crustacéa. Paris, I834«40.
Baird. The Natural Hlatoryof the Britieh fîntomoairaca. Londoo, 1850.
1. Animaux libres ou fixés, mais alors parasites, ni renfermés
dans leur carapace transformée en coquille, ni en forme de sac attaché au ventre d’autres Crustacés. 2.
Animaux fixés, non parasites et renfermés dans leur carapace transformée en coquille, ou parasites et ayant l’aspect d’un sac attaché au ventre d’autres Crustacés.
ciHniPÈnns, p. 546.
Abdomen dépourvu de membres; Animaux souvent para
sites, sans carapace et à corps non filiforme.
COPÉPODES, p. 534.
Abdomen pourvu de membres, sinon une carapace, ou bien corps ayant la minceur d’un fil ; Animaux très rarement parasites. iiÀLACosruAcÈs, p. 549.
/. PHYLLOPODES.
Nombre des segments variable ; pattes locomotrices constituant des appendices bifides en forme de feuilles ; ordinairement une carapace; tube digestif non précédé d’un gésier masticateur; glandes du test constituant l’appareil rénal de l’adulte; habitent en général les eaux douces.
BRANCIÎIOPODES.
I Apus cancrtformii:. — II. Seaphohberis muûronata. — III- Moina braohmta. IV.
EiirycercaslamclUltus.— M. Polylihemiis ptdiciilut.
Corps aplati de haut en bas, opaque; antennes ne servant pas à la natation ; taille grande. sRAticaioPoms, p. 525.
Corps comprimé latéralement, très transparent: antennes très grandes, servant à la natation ; taille très Petite.
” CLÀDOCliRËSi p. 526.
I. BRANCHIOPODES
Corps allongé, à segments nombreux et bien distincts ;pattes nombreuses et portant des branchies; cœur tubuleux; des métamorphosés.
Carapace en forme de bouclier orbiculaire réunissant la tête à un certain nombre d’anneaux du tronc ; yeux composes non pédonculés ; un œil simple médian ; abdomen termine par deux longs filaments. Apusides.
G. APUS Schâffer
D’un brun verdâtre ; lame terminant l’abdomen moins longue que large; long. : 2-3 cm. A. cancriformxs.
1 A eanoriformis Schâfî. — Fossés d’eau de pluie et mares, RE., mais très abondant là ou on 1 observe; se montre très irrégulièrement ; ofl ne trouve que des y, les œufs, d’où sortent des nauplius, se développent directement et peuvent se conserver longtemps dans la vase desséchée.
CLADOCÈRBS.
II. CLADOCÈRES
Corps raccourci, comprimé latéralement, ordinairement entièrement recouvert par une carapace bivalve, sauf la partie antérieure de la tête qui resta libre; antennules généralement petites; antennes très développées et servantà la natation ; secondes mâchoires absentes ; de quatre à six paires de pattes locomotrices dépourvues de branchies; abdomen recourbé en dessous, terminé par deux grands appendices ; les deux yeux composés réunis en un œil mobile unique médian ; cœur réduit à un sac; point do métamorphoses ; en été existent seulement des femelles pondant des œufs à coque mince qui se développent directement dans une poche dorsale située sous la carapace ; en automne se montrent des mâles plus petits et des femelles qui pondent des œufs à coque résistante destinés à passer l’hiver.
teydig. — Saturguêchichtê der /)apAn»(ien, TUbiogen, I8fi0.
Sylmann. — Btitrag sur Syntematik der europàiAchen Daphnidén. R®r. N«tarf. Gesellt. Preiburg i. B., If, 1887.
1. Corps entouré, sauf la tête qui est petite, d’une carapace
bivalve. g.
Corps non entouré par la carapace; tête et œil énormes.
G. POLYPHEMUS O. F. Muller
Transparent ; abdomen prolongé en queue, portant des soies et terminé par des crochets mobiles ; long. : 1 mm.
P. pediculus.
1. P. pediculus De Geer, oculus O. F, Müll. — Eaux claires, RR.
Corps court, comprimé latéralement, à carapace le recouvrant entièrement et divisée en deux valves mobiles ; seulement deux paires de pattes ; antennules et antennes bien développées, servant à la locomotion; abdomen court, recourbé en dessous; yeux mobiles ; tube digestif non précédé d’un gésier mastica.teur ; cœur réduit à un sac ; glandes du test constituant l’appareil rénal de l’adulte; mâles souvent très rares ou n’existant pas ; des métamorphoses; œufs souvent abandonnés par les femelles sur les plantes aquatiques.
Brady. — A Monograph of tht Rccent Britiiih O^tracoda^ Traos. I.lnn. Soc.i XXVI, 1870,
l. Notodroma» monachvts. — Cypriê fnsea,. — III, C.gihba. — IV. C, pubera,.
V. Cypriàopsis vidua. — VI. Candona eandida, carapace rue de face. — VII. Cythere t/irfdis.— Vlll. XestoUberis anrantia.
OSTRA.CODES.
Animaux d’eau douce à palpes des secondes raàehoires non transformés en pattes ; abdomen terminé par deux appendices allongés. 1- Cyprides.
Animaux marins ou vivant à l’embouchure des fleuves, à palpes des secondes mâchoires transformés en une troisième paire de pattes locomotrices; abdomen terminé par deux lobes très courts. 2. Cythérides.
Toutes les soies des antennes postérieures presque égales
et toutes longues; valves de la carapace allongées. 3. Deux ou trois soies des antennes postérieures très longues, les autres courtes ; pattes de la seconde paire terminées par trois soies dont l’une est très longue; valves de la carapace très élevées, presque aussi hautes que larges. 7.
3. Pattes de la seconde paire terminées par un ongle court et
denté et par une ou plusieurs soies médiocrement longues. 4.
Pattes de la seconde paire dépourvues d’ongle et terminées par trois soies médiocrement longues; valves épaisses, brunâtres ou blanchâtres, marquées de points a
peu près semblables à leurs deux extrémités et a Çord inférieur concave; long. : 1 mm. C. gibha.
4. Valves brunes et poilues, avec des taches transparentes, un
peu plus élevées en arrière qu’en avant; long. : 1,5 mm.
Valves ni brunes ni poilues. *
Valves d’un jaune d’oere avec des bandes et des taches
orangées ou rougeâtres, un pou plus élevees en arriéré qu’en avant; long. : 1,5 mm. C- inrongruens.
Valves vertes avec des taches transparentes, semblables en avant et en arrière, offrant le plus d’élévation vers le milieu du dos; long. : 1 mm. C. rireas.
6 Valves vertes, réticulées, avec deux bandes parallèles obliques plus foncées en arrière et un groupe central de sept points translucides, offrant le plus d élévation vers le milieu du dos, leur bord dorsal étant sinueux; long. . 2-2.5 mm. . C.pubera.
Valves vertes, avec des taches claires et foncées et parfois des bandes orangées ou brunâtres, leur bord dorsal droit; long. : 2 mm. , ^
T- Carapace comprimée, bien plus haute que large. o.
Carapace très renflée, aussi large que haute. y.
Valves moins bombées, offrant le plus d élévation au
milieu du dos, leur bord inférieur concave, jaunâtres ou d’un brun olivâtre avec des taches transparentes et des marques irrégulières foncées; long. ; 0,3 ram. C. ovum. Valves plus bombées, offrant le plus d’eleviffion un peu en arrière du milieu du dos, à bord inferieur droit ou un peu convexe, jaunâtres ou d’un brun olivâtre avec des taches transparentes et des marques irrégulières foncées ; long. : 0,5 mm.
G. CYPRIDOPSIS Brady
Carapace très renflée, aussi large que haute, à valves très larges, offrant le plus d’élévation vers le milieu du dos, à bord inférieur légèrement sinueux, blanchâtres avec trois bandes noires transverses supérieures ; long. : 0,5 mm. C.vidua.
Carapace comprimée, bien plus haute que large, à valves allongées, offrant le plus d'élévation vers le milieu du dos qui est régulièrement arqué, à bord inférieur fortement concave, vertes ; long. : 0,7 mm. C. villosa.
Carapace comprimée, à valves pas
que larges, en forme de rognon, un peu plus “
avant qu’en arrière, à Lord inferieur ^ "f, a"
olivâtre ou jaunâtre, couvertes de points «“tremelés de
petits tubercules; long. : 0,3 mm. , , i.J lonmies
Carapace bombée, à valves au moins deux fois plus longues nue larges, à bord inférieur legerement concave. ,
G. LOXOCONCHA Sars
Carapace assez bombée, à valves en ovale large, ““ P®“ élevées en avant qu’en amere, arrondies mités, d’un brun jaunâtre, marquées d® P‘“®
obscures et finement ponctuées ; long. : 0,5 mm.^
1. L. elliptica Brady. - M., eaux saumâtres et bas Escaut, C.
3, G. XESTOLEBERIS Sars.
Carapace bombée, à valves presque triangulaires, très îSeren avant, largement arrondies en arriéré, d’un bfun oranaé ou blanchâtres, avec une tache noire dans la
Zor. •>
long. ; 0,3 mm. „ , , ^ ^
G. PARADOXOSTOMA Fischer
Carapace bombée, à valves .allongées, en forme d’amande, rétrécies en-avant, à bord inférieur concave, transparentes. blanchâtres, ornées de taches arborescentes noires ou violettes et souvent dedeux bandes transverses foncées ' long. : 1 mm. P. ■oariahüe.
1. P. variabile Baird. — M., sur la côte et dans le bas Escaut, AC.
III. COPÉPODES
Corps offrant un céphalothorax formé de la tète et de cinq anneaux thoraciques portant chacun une paire de membres non lamelles, et un abdomen de cinq anneaux dépourvus d’appendices; premier anneau thoracique soudé à la tète, ses appendices transformes en pattes-mâchoires; tube digestif non précédé d un gesier masticateur; glandes du test constituant l’appareil rénal de l adulte; sexes séparés; des métamorphoses; mœurs fréquemment parasitaires.
Corps aplati, à céphalothorax en forme de bouclier et à abdomen bilobé; Animaux parasites sur des Poissons d’eau douce. «liAiYcmUKES, p. 534.
Corps autrement conformé. eucopépoues, p. 535.
I. BRANCHIURES
Céphalothorax recouvert d’une carapace en forme de bouclier; secondes mâchoires transformées en ventouses ; deux yeux composés immobiles et un œ.il simple médian; abdomen très réduit, bilobé. offrant en dessous des lamelles branchiales; femelle déposant ses œufs sur les végétaux aquatiques.
Mandibules et premières mâchoires renfermées dans un rostre pointu.
Arguiu, foUaosu,. Argulidos.
COPEPODKS.
II. EUCOPÉPODES
Ni carapace, ni yeu.x composés, ni branchies; abdomen bien développé, les œufs y étant Axés apres la ponte.
Corps normal, à segmentation abdominale et thoracique bien indiquée; Animaux généralement nageurs, à pièces de la bouche disposées pour la mastication.
GKATIIOSTOitES, p. OoO.
Corps plus au moins anormal, à segmentation abdominale le plus souvent tout à fait effacée; Animaux parasites et Axes, à pièces de la bouche disposées pour la succion.
^ SWHONOSTOitESy p. 539.
I. GNATH0ST0MJi
Pièces de la bouche disposées pour la mastication ; Animaux libres, à corps normal; antennules très développées et servant à la natation.
ClMB. — Die MMendeti Copepoden mil betomlertr BerltoMehUgung der Fnuna Deutachlande, der Moordaee nnd des Mittelmeeree. Leipzig, 18iî3.
Hoek. — De vmjlevende Zoetwater Copepoden der Nederlandeche Taiina. Tijiisclir. Sederl. Dierkunii. Voreenig., III, IS7S.
Brady. — .4 tfonogi-opUcir /•>•«« Copepeda or tbe Ilrüiah lalarid. l.oi>.
don, 1878-80.
Cyclopides
Céphalothorax allongé, pas beaucoup plus large que l’abdomen ; antennules de trois articles ; antennes à crochets terminaux; œufs contenus dans deux sacs supportés par des prolongements de l’extrémité du thorax chez la O ; vie parasitaire. 4. Notodelphyides.
3. Tète non (îistincte du thorax; antennules n’arrivant pas au
tiers de la longueur du corps, de 8-9 articles, toutes deux préhensiles chez le çf. 2. Harpacticides.
Tête distincte du thorax ; antennules au moins aussi longues que le corps, de 24-25 articles, l’une d’elles préhensile chez le (5^. 3. Calanides.
Antennules grêles, s’étendant bien au-delà du premier
segment céphalothoracique, leurs trois derniers articles allongés, bien plus longs que les précédents; bord postérieur des anneaux de l’abdomen non denticulé. 3.
Antennules robustes, dépassant à peine le premier segment céphalothoracique, leurs trois derniers articles courts, à peine plus longs que les précédents; bord postérieur des anneaux do l’abdomen fortement denticulé; coloration verdâtre; long. : 2, Q 3 mm. C. viridis.
Antennules s’étendant jusqu’à la naissance de l’abdomen
leurs trois derniers articles offrant une carène, le pénultième aussi long que le dernier, un certain nombre de leurs articles intermédiaires terminés par une couronne de denticules; soies terminant les appendices de l’extrémité de l’abdomen bien plus longues que cos appendices ; coriis plus allongé. 4.
COPEPOBES.
Antennules ne s’étendant que Jusqu’au troisième anneau céphalothoracique, leurs trois derniers articles sans carène, le pénultième pas aussi long que J«^rmer leurs articles intermédiaires sans couronne de denticules, soies terminant les appendices de 1 extremite de 1 abdomen guère plus longues que ces appendjces; corps plus robuste ; coloration blanchâtre ; long. : c?
4 T es trois derniers articles des antennules moins greles, à c-lZl Sculée; corps plus robuste, d’un brun (onœ à reOets bleuâtres sur l’abdomen : sacs rCTferraant les œufs appliqués contre l’abdomen Ç ; long. ; d
Les trois derniers articles des antennules plus grêles, à carène non denticulée ; corps plus STelte, d un vert clair; sacs renfermant les œufs disposes obliquement sur 1 abdomen Q ; long. : cJ 2, 9 3 mm. C. albtdus.
5. AntennulM formées de douze articles, aussi longues oue le céphalothorax, leurs trois derniers articles plus longs oue les précédents; abdomen étroit et allonge, à appendices terminaux beaucoup plus longs que larges ; leu?- •
1 Q O 2 miû
Antennules formées de dix articles, ne dépassant pas le premier segment céphalothoracique, leurs trois derniers articles pas plus longs que les précédents ; abdomen large et robuste, à appendices terminaux guere plus longs que larges; long. i C? 1>5, 9 ^ C.canlhocarpotdes.
1. C. fuBOUs Jur., signatus C. Koch, coronalus Claus. — Eaux stagnantes, CC. _ ^
2 C albidus Jur., tenuicornis Claus. — Comme le précèdent,
ce. ^ -
C. oanthooarpoides Fischer. - Comme les precedents, C
2 F. HARPACTICIDES.
1 Les deux branches des pattes de la première paire formées de trois articles peu différents, l’interne plus longue;
Sttes-mâchoirespeudéveloppees;Animauxdeau^^^^^^^^^^^
COPEPODES.
Les deux branches des pattes de la première paire formées d'articles très différents ; Animaux marins. 2.
2. Pattes-mâchoires simples, peu développées; branche externe des pattes locomotrices de la premiers paire plus courte que l’interne. 2. D\ctïli)pds.
Pattes-mâchoires très fortes, terminées par une griffe ; branche externe des pattes locomotrices de la première paire deux fois plus longue que l’interne.
G. CANTHOCAMPTUS Westwood
Antennules à peu près aussi longues que le céphalothorax ; l’une des soies des appendices terminaux de l’abdomen presque aussi longue que le corps; (S rosé, Q bleuâtre; long. : 1 mm. C, staphylinus.
1. 0. staphylinus Jur. — Mares, fontaines, CC. ; nageant par saccades, l’abdomen recourbé vers le haut.
III. SIPB0N08 TOMES
Pièces de la bouche disposées pour la succion; Animaux devenant, après avoir vécu d’une vie libre, parasites a 1 état adulte, leur corps prenant souvent alors un aspect très anormal, la segmentation de l’abdomen étant freqneniment tout a fait effacée; antennules et antennes pou développées et ne servant nas à la natation, sauf dans le jeune âge et quelquefois aussi chez le mâle qui parfois alors reste libre, mais qui en général devient parasiie comme la femelle et vit a cote ou meme en parasite de celle-ci ; deux sacs renfermant les œufs fixes à 1 abdomen chez la femelle.
von Nordmaun. - llikrograplnsch, Beilritge znr NaturgescMMe d«r wirbelloiep Thiere- Berlin, 1832.
P. J. Tan Beneden. — Reoherohes sur quelquss Crustacés inférieurs. Aan. do. Sciescefl natur., Zool., 3* sér., XVI, 1851.
COPEPODES,
I. — II. Chondraoanthua oornutua. — IIL Nicothoe Astaci. 1 V, Ca-
ligu» gracilia — V. Dicheleatium oblongmn, — VI, Lernaea branohialia. — VU. Achtlicre» parcarum. VIII. Anchnrelht uncinata,
1. Thorax distinctement articulé, offrant des pattes biramées;
mâles parasites à côté des femelles. 2.
Thorax non distinctement articulé, ses pattes rudimentaires ou difformes; mâles nageurs ou parasites de la femelle. 5.
2. Tête épaisse, non en forme de bouclier; antennules filifor-
mes, de plusieurs articles. 3.
Tête en forme do bouclier aplati, garnie en avant de lames frontales ; antennules aplaties, n’offrant que deux articles libres; antennes en forme de crochets; corps large et aplati ; sacs renfermant les œufs en forme de cordons.
Ascomyzontides
5. Femelles à corps vermiforme, allongé, fixées par des appen-
dices de la tête en forme de cornes qui sont enfouis dans les tissus de leur hôte; mâles nageurs. 6. Lernéides. Femelles à corps plus ou moins épais, non fixées par des appendices de la tête en forme de cornes enfouis dans les tissus de leur hôte ; mâles parasites sur le corps de la femelle. 6.
6. Femelles fixées par les antennes postérieures transformées
en crochets. 2. Chondracanthides.
Femelles fixées par les secondes pattes-mâchoires unies entre elles au moins à l’extrémité. 7. Lernéopodides,
Tête non séparée du reste du corps par un long cou
Animaux non parasites de Triglides. 2.
Tête séparée du reste du corps par un long cou; Animaux parasites de Triglides. 5.
2. Sacs renfermant les œufs très allongés, en forme de cordons
rouges pouvant atteindre 6 cm. de long. ; corps mamelonné, divisé en trois régions prolongées chacune sur les côtés en grands mamelons triangulaires ; long. : rf 0,5, Ç 17 mm. C. gihhoms.
Sacs renfermant les œufs ovalaires, pas ou guère plus longs que le corps. 3.
Tête grosse; antennes bien développées; corps non couvert
de crochets; sacs renfermant les œufs pendant en arrière de l’abdomen. 4.
Tête petite; antennes courtes; corps très élargi en arrière, couvert de crochets en forme de cornes ; sacs renfermant les œufs repliés en dessous de l’abdomen ; long. : 0,4,
9 10 mm. c.Zei.
4. Sous le thorax, deux paires d’appendices biramés larges et
assez courts ; tête moins grosse ; abdomen moins élargi ; long. : fT 0,3, Ç 6 mm. C. cornulus.
Sous la thorax, deux paires d’appendices biramés très grands ; tête plus grosse ; abdomen plus élargi ; long. : çÿ 0,3, 9 7 Mtn. C. Soleae.
5. Corps moins ramassé, à appendices plus dégagés ; long. : ^
0,25, 9 5 mm. C. Triglae.
Cofps plus ramassé, à appendices plus serrés; long.: ^ 0,2, 9 4 mm. C. Ournardi.
F. LERNÉOPODIDES
1. Appendices fixateurs longs, écartés à leur base et réunis seu-
lement à l’extrémité ; corps offrant une tête et une région postérieure de même diamètre à peu près. 2.
Appendices fixateurs courts, entièrement soudés ensemble; corps offrant une région antérieure en forme de ver et une région postérieure renflée. 3. AscnoiiEti.A.
IV. GIBRIPÈDES
Crustacés Axés à l’état adulte par la tête, à abdomen très court et dépourvu de membres, offrant au maximum six paires d’appendices thoraciques, subissant des métamorphoses, et passant par un stade dans lequel le corps est entièrement recouvert d’une carapace bivalve; tube digestif non précédé d’un gésier masticateur; glandes du test constituant l'appareil rénal de l’adulte; hermaphrodisme; habitat marin.
Darwin.— A Nono/jraph ofthe Subcla^^ Cirrtpedia. London, 1851-185*.
Hoak. — Eerâtc Dijdrage M de fCennie àer Cirripedien (1er Nederlandsche Fauna. Tijdschr. Nederl. DIerkuncl. Voreenig., U, 1876.
I. Lepae fciftcicalariit. — II. Scalpellum vulgare. — III. Balanu» balanoidos. — IV. D. improoieuSf ane de* plaque» operculalres sillonnée». — V. 0. crenatmt, id. — VI. B, porcatus. — VH. ^aocuHrio C'aroini.
Animaux non parasites, revêtus d’une coquille.
THORÂCtQUES, p. 547.
Animaux parasites, ayant la forme d’un sac fixé au ventre d’autres Crustacés. rhizocùpiules, p. 549.
CIRUIPEDES.
F. LÉPADIDES
Grandes pièces de la coquille triangulaires. "l •
1, G. LEPAS Linné.
1 Pièces de la coquille opaques et épaisses, celle qui est
impayé et allongée dorealement. en forme de caréné non
com-bée àpgle droit, ni élargie mferieurement en large
Piè^ce^s^de iréoTuiîîe transparentes, minces et
nui est impaire et allongée dorsalement, en forme de
Sm» Æ à .nsi. *«( .1 .‘T? »f “s’T ••
une large plaque; pédoncule court;
G. BALANUS Lister
l. Base de la coquille membraneuse, ses parois latérales non poreuses, couvertes de côtes, fortement sillonnées longitudinalement et transversalement striées; diam. :
P f , . S. balanoides.
Base de la coquille calcaire, ses parois latérales poreuses 2. i. Base de la coquille poreuse, ses parois latérales lissesdeux des plaques operculaires offrant un profond sillon • diam. : 5-15 mm. b improvisus.
Base de la coquille non çoreuse, ses parois latérales sillonnées et couvertes de côtes; plaques operculaires n’offrant pas de sillon profond. g
3. Point de tache pourpre à l’extrémité des pièces operculaires dont 1 angle supérieur est peu saillant et peu aiguparois à cotes en forme de carènes mousses et irrégulières, les pièces qui portent ces dernières séparées seulement vers le haut par des espaces triangulaires lisses; diam. : 10 mm. jj. crenatus.
Une tache pourpre à l’extrémité de deux des pièces operciilaires dont l’angle supérieur est très saillant et très aigu parois a cotes en forme de carènes aiguôs, les pièces qui portent ces dernières [iresq uo entièrement séparées par des espaces triangulaires étroits lisses; diam.: -20 mm.
1 n T- , . ■®- POi’catus.
1 a. oalaaoldeg Linn. — M., sur les brise-lames et les pilotis, CC. ; aussi dans les eaux saumâtres.
G. SACCULINA Thompson
Corps blanchâtre ou jaunâtre, formé de deux lobes, à grand diamètre transversal; diam. : 1-2 cm. o. Cam« .
1. S. Careini Rathke. — M., fixé au ventre du Crabe enragé, AC.
F. MALAG08TRAGÉS.
Corps formé d’un nombre défini de segments : outre huit anneaux thoraciques, six anneaux abdominaux et une la terminale; tube digestif précédé d’un gesier masticateur, sexes séparés.
Une carapace réunissant à la tête au moins une partie des anneaux thoraciques ; yeux ordinairement portes sur mi nédoncule mobile. tiiora<:oxt!Uces, p. 54 J.
Pas de carapace; anneaux thoraciques libres : yeux toujours dépourvus de pédoncule. AnrHROSTiucés, p. 564.
I. SCHIZOPODES
Deux yeux composés portés sur un pédoncule mobile ; carapace soudée seulement aux trois premiers seg:raents thoraciques, mais recouvrant plus ou moins les autres; au moins les pattes thoraciques des trois dernières paires bifides; une poche servant à l’incubation des œufs sous le thorax chez la femelle ; des métamorphoses ; habitat marin.
Sans. — Monograptii ouer de Ved iVorgee Eyeter forckommende d/i/nidnr. Christiania,
I. Afyete vulgarU — li. 9f. /ïacuosa, extrémité postérieure. — lii. Podopeie SlabberU
Pas de branchies; appendices thoraciques des deux premières paires transformés en pattes-mâchoires, bifides ainsi que ceux des six autre» paires; pattes abdominales de la femelle rudimentaires; une vésicule auditive dans la branche interne des appendices terminaux de l’abdomen.
Lame médiane de la nageoire candale non éohancrée à
l’extrémité: coloration d’un gris vordatre unuorme, long. :2 cm. M- mlgaris.
Lame médiane de la nageoire caudale ecliancree a 1 extrémité : corps orné de taches- . i.
2. De coloration variable avec une petite etoile noiresur chaque
segment abdominal en dessus; les doux branches de chaque appendice terminal de l’abdomen entièrement bordées de soies; long. : 3 cm. M.flexuosa.
Transparent avec une petite tache d’un jaune ferrugineux sur chaque segment abdominal en dessus et d’autres sur le céphalothorax ; les deux branches de chaque appendice terminal de l’abdomen non entièrement bordées de soies; long.; 1,5 cm. M.femtginea.
1. M. vulgaris Thomps. — M., sur la côte, principalement dans les huîtrières et dans le bas Escaut, toute l’annee,
2 M üexuosa O. F. MülL, chamaeUon Thomps. — M., sur le
côte, par bandes en été. et dans les filets des pêcheurs de Crevettes, C.
3 MC ferruginea P. J. Van Ben. — M-, sur la cote, avec les
précédents, AC.
II. CÜMACÉS
Pas d’yeux pédonculés; carapace laissant les cinq ou les quatre anneaux thoraciques postérieurs libres; antennes postérieures très allongées chez le mâle; membres thoraciques des
CUMACES.
deux premières paires transformés en pattes-mâchoires et portant des branchies; ceux de la troisième bifides, les autres simples; point de membres abdominaux chez la femelle, sauf sur le dernier anneau qui dans les deux sexes porte deux longs appendices; abdomen mince et allongé; une poche servant à l’incubation des oeufs sous le thorax chez la femelle ; des métamorphoses; habitat marin.
Téguments épais; appendices terminaux de l’abdomen bifides; cinq paires de pattes biramées à l’abdomen (5^.
III. DÉCAPODES
Deux yeux composés portés sur un pédoncule mobile ; caranace soudée à tous les serments thoraciques qu’elle recouvre entièrement: membres thoraciques des trois premières paires transformés en pattes-mâchoires, ceux des cinq autres paires locomoteurs et n'offrant qu’une seule branche ; dos branchies portées par les appendices tlioraciques ; œufs fixes aux membres abdominaux de la femelle; naissent en général sous forme de 2000 à sept paires de membres.
Pattes thoraciques de la première paire non ou guère plus développéesque les autres ; corps comprimé latéralement, à téguments assez minces. , XAanms, p. OM.
Pattes thoraciques do la première paire beaucoup plus développées que les autres, se terminant par une pince respectable; corps aplati de bas en haut, à téguments
IHARCIIBURS, p. 556.
J. Nageurs.
Corps comprimé latéralement, à téguments minces et flexibles ; abdomen bien développé, terminé par un battant natatoire formé de la lame et des appendices de 1 extrémité ; pattes, y compris celles de l’abdomen, greles, servant à la natation, celles de la première paire locomotrice du thorax pas ou guere plus développéesque lesautres ; pédoncules oculaires longs ; antennes postérieLes à branche interne très longue, à branche externe dilatée en une forte écaille terminale triangulaire.
. Palacmon sqmlla. - II. PandaUs anmilicornU. - III. fftppolïfe Cranchi.- IV. Caridina Deeniareati.
Carapace terminée en développé.
avant par un bec plus ou moins
F. PALÊMONIDES
1. Pas de touffes de poils à l’extrémité des pattes locomotrices
antérieures ; Animaux marins ou des eaux saumâtres. 2. Des touffes de poils à l’extrémité des branches des pinces qui terminent les pattes locomotrices de la première et delà deuxième paire; Animaux d’eau douce. Cauihi'ia.
2. Bec de la carapace denté en dessus ; antennes postérieures
insérées en dessous des antennnles. 3.
Bec de la carapace non denté; antennes postérieures insérées sur la même ligne que les antennnles ; pattes locomotrices de la première paire robustes et terminées par une pince. 5.
3. Antennules terminées par trois fouets ; pattes locomotrices
de la première paire plus fortes que celles de la deuxième etterrainéescommecelles-ciparunepince. 1. Palaemo’i. Antennules terminées par deux fouets. 4.
4. Pattes locomotrices de la première paire non terminées par
une pince et pas plus fortes que celles de la deuxième.
Bec de la carapace très courbé, dépassant de beaucoup
l’écaille triangulaire des antennes postérieures, à bord supérieur lisse dans sa moitié antérieure; coloration grisâtre avec des rangées de points brunâtres; long.: 5-10 cm. P. serratus.
Bec de la carapace non ou guère courbé, ne dépassant pas l’écaille triangulaire des antennes postérieures, à bord supérieur complètement denté ; taille moindre. 2.
Bec de la carapace ochancré au bout, offrant 7-8 dents en
dessus et 3-4 en dessous; coloration grisâtre avec des rangées de points brur}âtres; long. : 4 cm. P. squilla. Bec de la carapace non échancré au bout, offrant 4-6 dents en dessus et 2 en dessous ; corps transparent avec des points noirs sur l’abdomen ; long. : 3 cm. P. varians. 1. P. serratus Penn. (Chevrette, Steurkrab). — M., sur la côte, avec les Crevettes, AR. ; C. dans le bas Escaut.
DECAPODES.
G. HIPPOLYTE Leach
Bec de la carapace court, formant une crête élevée sur la partie antérieure du céphalothorax, arme en dessus de deux ou trois dentelures à sa base et de deux pointes au bout, sans dents en dessous ; abdomen très bombé et subitement courbé en dessous à partir du troisième segment ; coloration ordinairement verdâtre ;
G. PONTOPHILUS Leach
D’un gris clair transparent; carapace offrant trois dents en avant ; abdomen lisse ; long. ; 3 cm. P. tnspinosm. 1. P. trispinosuB Hailst. - M., à une certaine distance de la C/ôte, AC.
DECAPODES.
Il, Mar clieurs .
Corps comprimé de haut en bas, à téguments durs, fortement calcifiés; pattes locomotrices du tliorax très fortes, servant à la marche, celles de la première paire heaueoup jjlus développées que les autres et terminées par une forte pince; pattes abdominales ne servant pas à la locomotion, réduites ou nulles; pédoncules oculaires courts.
Abdomen plus ou moins bien développé, à appendices
terminaux présents et constituant en général un battant natatoire, parfois recourbé sous le céphalothorax, mais alors les pattes thoraciques de la cinquième paire grêles et beaucoup moins dévelopiiées que les autres; antennes postérieures à branche interne toujours longue. 2.
Abdomen réduit à une lamelle appliquée sous le céphalothorM, dépourvu de battant natatoire terminal ; pattes thoraciques de la cinquième paire aussi développées que les précédenfes ; antennes postérieures à branche • interne ordinairement très courte. BR WHromms, p. 559.
Abdomen non recourbé sous le céphalothorax, dur et
normal; pattes thoraciques de la cinquième paire aussi développées que les autres. «acrourer, p. 556.
Abdomen très mou, ou dur et en général recourbé sous le cé|dialothorax: p.atte8 thoraciques de la cinquième et parfois de la quatrième paire grêles, bien moins développées que les autres. anomoures, p. 557.
I. Macroures
Abdomen bien développé, terminé par un battant natatoire ■ carapace prolongée antérieurement en bec; antennes postérieures à branche interne très longue; pattes thoraciques de la cinquième paire aussi développées que les autres.
iVephrops norvegioua.
DÉCAPODKS.
Antennes postérieures à branche externe dilatée en une forte écaille triangulaire. Astaciaes.
Yeux arrondis; pinces ovalaires, tuberculeuses
interne seulement. . r.iTi-nnt
Yeux en forme de rognon; pinces prismatique^ offrant
quatre crêtes tuberculeuses.
1, G. ASTACÜS Linné.
Bec de la carapace à bords presque parallèles, offrant une dent bien nette de chaque cote ; d plus ou moins rougeâtre en dessous; œufs d un br rouge foncé; long. : 10 cm. A.Jluvrnms.
1 A fluviatiliB Linn. (Écrevisse, Grôvèsse,Kreeft). — Kivières
’ et ruisseaux, sous les pierres, HB., autrefois CC., aujourd’hui K. ; plus petite et de teinte plus claire en Ara.
II. Anomoures
Abdomen plus ou moins anormal ; carapace prolongée antérieurement en un bec peu développe; antennes posteiieures à branche interne très longue ; pattes thoraciques de la cinquième et parfois de la quatrième paire grêles et beaucoup moins fortes que les autres.
DECAPODES.
t. Porcetlam lûnaicornls. — II. Bupai/urus SeriiAonlu», danj une coquille de Buooinum undatum recoarerlc de Drap marin.
1. Abdomen dur, terminé par un battant natatoire; Animaux ne vivant pas dans une coquille, à cinquième paire de pattes thoraciques seule réduite. g.
Abdomen très mou, terminé par des appendices en forme de crampons; Animaux vivant dans une coquille, à quatrième et cinquième paires de pattes thoraciques très
î> j Psffurides.
Abdomen etendu, presque aussi long que le céphalothorax
A Galathéides.
Abdomen court et recourbé sous le céphalothorax qui est aussi large que long. 2. Porcellanides.
G. GALATHEA Fabricius
Bec de la carapace triangulaire, armé de trois dents de chaque côté; pattes portant les pinces très épineuses inlerieurement et extérieurement; coloration rouge avec des lignes et des taches bleues ; long. : 15 cm. G. strigosa.
Bec de la carapace court et large, armé de quatre dents de chaque côté ; pattes portant les pinces couvertes de tubercules en forme d'écailles, épineuses du côté interne Seulement, les pinces extérieurement; coloration d’un brun verdâtre avec des taches claires; long. : la cm.
G. squamifera.
G. POECELLANA Lamarck
Rougeâtre et glabre ; pattes thoraciques de la première çaire longues, inégales, étroites et épineuses, à pinces grêles; long. : 7 mm. P- lonpcornis.
Brunâtre et poilu; pattes thoraciques de la première paire égales, à pinces très élargies, fortement et longuement poilues du côté externe ; long. : 15 mm. P. flatychiiles.
G. EUPAGURUS Brandt
Pinces fortement granuleuses ; dernier article des pattes de la deuxième et de la troisième paires épais, comprimé, tordu, granuleux en dessus ; coloration d’un rouge orangé; long, :10 cm. B- Bernhardus.
1. E. Bernhardus Linn. (Bernard l’Ermite, Kokerlots). — M., à une certaine profondeur et rejeté sur la plage, CC. ; adulte dans la coquille de Buccinum undalum, jeune dans celles des Nalica et de Purpura lapilluz-, habitation généralement recouverte de colonies à' Hydractinia echinata et logeant en outre dans l’extrémité de la spire Nereis fucata-
III. Bracliyoure S
Abdomen réduit à une lamelle recourbée en dessous du céphalothorax et dépourvu de battant natatoire terminal, triangulaire chez le mâle, ovalaire chez la femelle; pattes thoraciques de la cinquième paire aussi développées que les autres ; céphalothorax à carapace très élargie et soudée fortement au corps latéralement en dessous ; antennules très peu développées, comme généralement aussi les antennes, dont la branche externe n’est point dilatée en une forte écaille triangulaire.
DECAPODES.
I. Corysïfiç c<iM»t>eIa«nu«, — H, VortunMB hoUaîus . ni. PinnoihoreB pisitm. — IV. Tnachus doracttenfiiê.
1. Antennes postérieures à branche interne aussi longue que la
carapace. 1. Corystides.
Antennes postérieures à branches bien plus courtes que la carapace. 2.
Carapace quadrangulaire ou arrondie, ayant sa largeur
maximum bien avant le bord postérieur, et dépourvue de bec en avant. 3.
Carapace triangulaire, plus ou moins prolongée en bec en avant, rétrécie d’avant en arriére où elle a sa largeur maximum. 7.
3. Carapace quadrangulaire et dure; Animaux libres. 4. Carapace arrondie et molle ; céphalothorax plus ou moins
globuleux; Animaux vivant en commensaux entre les valves de Lamellibranches. 5. Pinnothérides.
4. Cavité buccale quadrangulaire ; carapace tétragone, à bord
antérieur plus ou moins arrondi. 5.
Cavité buccale triangulaire; carapace pentagone, triangulaire en avant. 6. Leucosiides.
G. PLAÏYONYCHUS Latreille
Front de la carapace tridenté ; cinq dents de chaque côté de la carapace en avant ; grisâtre, réticulé d’obscur et généralement avec une tache blanche de forme variable en dessus; long. : 3 cm. -P- latipes.
latipes Penn., variegatus Leach. — M., sur la cote, échouant parfois sur la plage, AC.
DECAPODES.
G. PORTDNUS Fabricius
1. Front de la carapace armé de dents aiguës très distinctes,
outre les cinq dents qu’offre le céphalothorax de chaque côté en avant ; corps déprimé. 2.
Front de la carapace dépourvu de dents ou simplement divisé en lobes arrondis; cinq dents de chaque côté du céphalothorax en avant ; corps bombé et glabre. 3.
Front de la carapace armé au moins de dix épines serrées
carapace très velue; dernier article des pattes de la dernière paire pointu et caréné; coloration brunâtre, avec des dessins violets sur les pattes; pilosité d’un brun rougeâtre; long. : 5 cm. p. puher.
Front de la carapace n’offrant que trois dents; carapace glabre et presque lisse; dernier article des pattes delà dernière paire arrondi et non caréné; coloration d’un bleu pâle, parfois variée de brun en dessus, bl.anche en dessous avec les pattes roses; long. : S cm. P. holmtus.
3. Carapace à front divisé en trois lobes ; coloration d’un brun
rougeâtre; long. : 1,8 cm. p. pusillus.
Carapace à front régulièrement arrondi; coloration d’un brun rougeâtre foncé; long. : 2,5 cm. P. SondeleU.
G. EBALIA Leach
t. Bords latéro-antérienrs de la carapace entiers; céphalothorax plus déprimé, dépourvu de crête mais offrant des tubercules élevés. , , , u'
Bords latéro-antérieurs de la carapace divises en deux^lobes par une fissure; céphalothorax beaucoup plus voûte et offrant une crête obtuse à trois branches; coloration d un brun rougeâtre; long. : 1,8 cm. ^ _ E. Pennanti.
2. Carapace ])lus large que longue, à front à peine échancre, à bord postérieur plus large, moins profondément bilobe; pattes, spécialement celles qui portent les pinces, plus
courtes;coloratioiirougeâfre;long.; 1,2cm. B. tumefacta.
Carapace aussi longue que large, à front assez fortement échancré, àbord postérieur plus étroit, plus profondément bilobé; pattes, spécialement celles qui portent les pinces, plus longues; coloration jaunâtre; long,: 1.5 cm.
‘ E, Cranchi.
1 E. tumefacta Montg., Brayeri Leach. — M., dans les profondeurs, sur les Huîtres, AC.
II. ARTHROSTRACES
Point de carapace; yeux composés non portés sur un pédoncule; premier anneau thoracique réuni à la tete, ses appendices constituant des pattes-mâchoires; les pattes thoraciques des sept autres paires locomotrices, à une branche, offrant à leur base de minces lamelles enclosant une cavité incubatrice pour les œufs • point de métamorphoses. ’
Spence Bâte and Westwood. — A BritUh Sesaih^eijnd Critgtarea t.en-
don 1})63-1BG8.
Corps en général comprimé latéralement; abdomen offrant des pattes dont trois paires dirigées en avant et trois paires dirigées en arrière, dépourvues de branchies, ou abdomen nul ; pattes thoraciques dissemblables.
AiipuiPooBS, p. 5G5.
AMPHIPODES
Corps aplati de haut en bas ou non comprime latéralement , abdomen assez réduit, à pattes, sauf f®™
blables et pourvues de branchies; pattes thoraciques toutes semblables. ,sopü,>es, p. 570.
/. AMPHIPODES
Corps ordinairement comprimé latéralement; pattes ques différant le plus souvent de grandeur et a*!®®* ^
manière dont elles se terminent, celles des six paires postérieures offrant en général une hranchie tubuleuse à leur base , abdo ordinairement bien développé, ses trois paires de pattes anterieures dirigées en avant, les trois autres en amere, toutes natatoires; glandes antennaires constituant 1 appareil rénal ü l’adulte.
1 Crovhiumlonglcorne.- 11. l>»do«r.« plIcotM. - W.lyia<^a.v. atlantim. - IV. MyLswamLrdcmi. - V. TaHtrua locmCu. - VI. mojnsarum. - VU.
Caprellatin«nri«. ^
1 Abdomen présent et bien développé; corps non extrême-
ment grêle; sept anneaux thoraciques libres. _ ...
Abdomen réduit à un petit tubercule presque invisible; corps extrêmement grêle et allongé; six anneaux thoraciques libres. P-
2 Tête et yeux normaux. caiircri/.W , p- •
Tête très renflée, à yeux énormes. uYPuntHhs, p. 569.
I. Crevettines
Abdomen bien développé ; sept anneaux thoraciques libres ; tête et yeux de médiocre grandeur; pattes-machoires pourvues
d’un palpe, . . , .
1 TorüS peu ou point comprime latéralement; antennes postérieures très fortes, non terminées par un fouet multiarticulé.
AMPinPODES.
Corps comprimé latéralement; antennes postérieures pas très fortes et terminées par un fouet multiarticulé. 3, 2. Antennules terminées par un fouet multiarticulé et beaucoup plus courtes que les antennes. 1. Corophiides.
Antennules non terminées par un fouet multiarticulé, pas beaucoup plus courtes que les antennes.
„ , , , , 2. Podocérides.
à. Antennules plus longues que la tête et que la tige des antennes ; Animaux marins ou d’eau douce nageurs. 4. Antennules à peine plus longues que la tête et plus courtes que la tige des antennes : Animaux marins sautant sur
a îf , . 6- Orchestiides.
4. Pattes thoraciques de la premiers et do la deuxième paires non terminées par une dilatation en forme de main à crochet; antennules bien plus courtes que les antennes et offrant un petit fouet accessoire. 3. Lysianassides Pattes thoraciques de la première et de la deuxième paires’ terminées par une dilatation en forme de main à crochet-
antennules pas ou guère plus courtes que les antennes, b’
O. Antennules plus longues que les antennes et offrant un petit fouet accessoire. 4. Gammarides.
Antennules pas plus longues que les antennes et s.ans fouet
G. COROPHIUM Latreille
Article basilaire des antennules crénelé du côté interneantennes plus longues que le corps cf, à troisième article ottrant une seule dent en dessous: grisâtre avec de petites étoiles noirâtres; long. : 8 mm. ' c. grossipes.
1. C. grossipes Linn., longicorne Fab. - M., sur la côte et dans le bas Escaut, fréquent dans l’estomac de l’Éperlan
G. PODOCERUS Leach
Pattes thoraciques de la première et de la deuxième paires terminées par une dilatation en forme de main à crochet,
AMPHIPODES
qui à la deuxième paire est très forte, ovalaire et armée en dessous de deux dents obtuses; antennes presque aussi longues que le corps; grisâtre, varié de rouge; long.: 8 mm. P- faUatus.
Bord postérieur des trois premiers segments de l’abdomen
dépourvu de dent médiane en dessus. 2.
Bord postérieur des trois premiers segments de l’abdomen pourvu d’une forte dent médiane eu dessus; coloration d’un gris verdâtre ; long. : )5 mm. (x. fluviatilis.
2. Pattes abdominales des trois dernières paires terminées par
deux lamelles à peu près d’égale grandeur ; coloration grisâtre ou verdàu-e, souvent avec de petites taches rouges, surtout chez les individus capturés en mer; long. : 15 ram. ff. locusta.
Pattes abdominales des trois dernières paires terminées par deux lamelles dont l’interne est très courte; coloration verdâtre ou brune; long. : 15 mm. if- rnarinus.
1. G. locusta 'Lu\n.,pulex Do Goer (Crevette des ruisseaux). — M., dans les profondeurs et sur la côte, dans les touffes d’Algues et d’Hydroïdes sur la plage, C. ; eaux saumâtres, C.; ruisseaux d’eau courante sous les pierres et parmi les végétaux, CC.; BB., AR.
AMPHIPODES
2. O-, marmus Leach. - M., sur le littoral, parmi les AIffues
et rejete dans les paquets d’Hydroïdes’ AC.
F. ORCHESTIIDES
Pattes thoraciques do la première paire non terminées par une dilatation en forme de main à crochet; celles de la deuxieme offrant une petite main à crochet dans les deux
Pattes thoraciques de la première paire terminées par une petite mam a crochet; celles de la deuxième offrant CTOchef^ ^ crochet Q, une très grosse main à ^ * 2. OncHESTu.
G. TALITRUS Latreille
D’un gris blanchâtre ou Jaunâtre; antennes postérieures presque aussi longues que le corps et orangées c? - pattes Æoraciques de la deuxième paire petites; lon^i ^" 15
y r. locustà.
loousta PalL, saltator Montg. (Puce de rivage, Strandcreusant des trous dans le sable, sautant devant les flots et se nourrissant de tous les détritus animaux apportés par la mer, CC.
AMPHIPODES
gammarella
1. O. garaHiBrellfi Pall.. litiorea Montg. — M.,sur la côte, sautant sur la plage, AC.
TT. TT y P ér in es.
Abdomen hien développé ; sept anneaux thoraciques libres; tête grande et globuleuse; yeux énormes; pattes-mâchoires sans palpe et constituant par leur soudure une lèvre trilobée.
Antennules et antennes non rétractiles, terminées par un fouet multiarticulé. 1. Hypériides.
G. HYPERIA Latreille
Lestrigonus Milne Edwards.
Antennes courtes et robustes Ç, longues et grêles ; corps finement pointillé de rouge, avec les yeux d’un vert brillant ; long. : 1 cm. H. medusarum.
1. H. medusarum O. F. Müll.,,(7œlé(ï Montg. ,iflfmW«eEdw.— M., sur les méduses, ou nageant à la surface en été, AC.
TTT. Lémo dipodes .
Abdomen presque complètement atrophié; six annepx thoraciques seulement libres, l’antérieur étant soudé à la tete.
Corps très allongé et très grele. 1. Caprellides.
F. CAPRELLIDES
Tous les anneaux thoraciques pourvus d’une paire de pattes,
celles des trois premiers anneaux libres offrant à leurbase une branchie on forme de sac. 1. Proto.
Deuxième et troisième anneaux thoraciques libres totalement dépourvus de pattes et ne portant que des branchies en forme de sac. -■ Cash eu.*.
ISOPODES
II. ISOPODES
«comprimé latéralement; pattes thoraciques toutes semblables; abdomen peu développé, à pattes assez semblables
".'dtv-. soc.
(. Sphaeroma aevratam. — ir RnvutUf'n m a
Z'IrZLTgi'-
q«e l'abdomen, offrant sept StsUncts. locomotrices portées par sept segmen|s
ISOPODES
Thorax beaucoup plus large que rabrlomen, les trois premiers anneaux soudés à la tête, les deux suivants libres, les trois derniers soudés ensemble. 3. Anceides. 2. Appendices du dernier anneau abdominal constituant des
palettes natatoires; Animaux marina à corps bombe. 3.
Appendices du dernier anneau abdominal ne constituant pas des palettes natatoires ; Animaux terrestres, d eau douce ou marins, mais dans ce dernier cas a corps
déprimé. . , ,
3 Corps arrondi, pouvant se rouler en boule; anneaux
abdominaux antérieurs soudés. 1- Sphéromides.
Corps ovalaire, allongé, ne pouvant se rouler en boule; anneaux abdominaux libres. 2. Aegides.
4 Dernière paire d’appendices abdominaux constituant une
sorte de couvercle recouvrant les autres; Animaux marins à corps étroit et allongé, à derniers segments
abdominaux soudés en un grand bouclier. 4. Idotéides Dernière paire d’appendices abdominaux ne constituant jamais de couvercle ventral ; Animaux d’eau douce, terrestres ou marins, mais dans ce dernier cas à corps
5 AnteMiiles courtes mais bien visibles; segments de l’abdo-
men soudés en un grand bouclier terminal ; Animaux marins ou d’eau douce. 5. Asellides.
Antennules à peine visibles ; segments abdominaux libres; Animaux marins ou terrestres. 6. Oniscides.
G. ANCEUS Risso
Jeunes et 9 verdâtres, à thorax augmentant graduellement de largeur rUvaiit en arrière, long. : 5 mm. ; cf adulte lougeatre, offrant un fort étranglement entre les 2® et 3® anneaux thoraciques libres; long. : 8 mm. A. niarinus. 1. A. marinus Slabb. — M., jeunes et Q (Pranim) parasites de Poissons, nageant parfois en pleine mer; ^ libre a la surface en été ; AC., AR. ’ ^ ’
Antennes postérieures à peu près de la longueur de la
moitié du corps qui e.st ovalaire; bouclier de l’extrémité de 1 abdomen termine en pointe. 9
Antennes iiostéi-ieures à pou près de la longueur du coros qui e8t_ linéaire; bouclier de l’extrémité de l’abdomen termine par une cchancrure concave offrant une petite dent au milieu; coloration d’un brun jaunâtre; lonn- • 3,5 crn. ^ linearU
Bouclier de l'cxtrérnité de l’abdomen terminé par trois
anglesdontun médian pliisdéveloppé; coloration variable rougoatro ou noirâtre avec des taches ou des bandes claires et des points obscurs; long. : 3,5 cm. /. tricuspidata. Boucher de 1 extremite do l’abdomen terminé simiilement liai- un angle médian; coloration variable, rougeâtre ou jaunâtre; long. :3 cm. î. marina.
1 I. tricuspidata Desm. — M., dans les touffes d’Hydroïdes rejetes sur la plage, AC.
F. ONISCIDES
1. Antennes terminées par un fouet de douze articles ; appendicesduderniersegment abdominal très grands, dépassant fortement le corps en arrière.
Antennes non terminées par un fouet de douze articles , appendices du dernier segment abdomnal courts. à.
'2. Article basilaire des appendices terminaux de 1 abdomen tronqué au bout et portant deux stylets places cote à côte; Animaux marins. . i,V,
Article basilaire des appendices terminaux de 1 abdomen bifurqué au bout, un stylet étant place à l extremite de
chacune de ses branches; Animaux terrestres.
essS^lu corps lisse et pointillé; abdomen plus étroit
Dessus°du^ corps granuleux; abdomen de la largeu^du
thorâx *
6 Corps médiocrement bombé, ne se roulant pas en boule, dépassé postérieurement par les appendices terminaux de l’abdomen.
ISOPODES
Corps très bombé, cylindrique, pouvant se rouler en boule non dépassé postérieurementparlesappendices terminaux
I. Penultieme article des antennes cylindrique; des yeux. 8 Pénultième ai'ticle des antennes très élargi et aplati* nas a TU , , 8. l'LATVAIlTÎmils.
8. lete echancree en avant, avec de forts lobes latérauxcorps régulièrement ovale. 6, Pokcei,lu)!
Tète peu échancrée en avant, sans lobes latéraux très développés; segments abdominaux rétrécis en queue.
Extrémité du dernier segment abdominal arrondie et non
sillonnée. , -n ■ ‘
Extrémité du dernier segment abdominal aigue et siüonnee.
2. Pénultième article des antennes plus court que le dernier;
corps plus étroit; d’un gris foncé avec trois lignes longitudinales dorsales de taches blanches; long. : 10 mm .
" P. Ralhhet.
Pénultième article des antennes plus court que le dernier, corps très large, à granulation très Une; coloration d un gris uniforme; long. : 15 mm. P dilatatus.
Bord postérieur des premiers segments thoraciques forte
ment bisinué; dos granuleux. . 4.
Bord postérieur des premiers segments thoraciques presque droit; dos lisse, grisâtre, avec un petit tubercule blanchâtre au bord des segments thoraciques de chaque cote ; long. ; 18 mm. . P-
4. Corps plus allongé, à granulation fine; dernier article des
antennes plus court que le précédent; d’un gris jaunâtre, fortement taché de noir; long. : 10 mm. P. pietus.
Corps moins allongé, à granulation très forte; dernier article dos antennes pa,s plus court que le preeédont ; noir, brunàtreouvariodejaunàtre;long. : 12 mm, P. scaoer.
G. ARMADILLIDIÜM Brandt
Dernier article des antennes d’un tiers environ illusions' , le pénultième; lame médiane de l'extrémité de
1 abdomen aussi longue (|uo large et tromiuée à l’extrémite; corps lisse, d’un gris ardoisé ou brunâtre uniforme on varie de jaunatro; long. : 18 mm. A. vulgare.
Dernier article des antennes trois fois plus long nue le penultieme; lame médiane de l’extrémité de l’abdomen moins longue que large et arrondie à l’extrémité ; corps lisse, lirun avec les bords et quatre séries dorsales de taches jaunâtres ou rougeâtres; long. : 5 mm.
A . pulchellum.
1. A. vnlgare Latr. — Endroits humides, sous les pierrestype d un gris ardoisé, CC.; var. variegatwm Latr., avec des taches et des lineoles jaunâtres, CC.
forêts^ AC^™ Brandt. — Dans la mousse des grandes
II. T RA GUÉ A TÉS
Arthropodes sans branchies primitives, offrant des trachées s ouvrant par des stigmates, une tête distincte et une paire d antennes; sexes séparés; habitat terrestre en principe.
Bl“",'.é^.‘2rxxxnpT8“2.‘‘' Bull. Acad.
^Tri*iorn~X^Xn,‘'lS«9.'’‘'" J/jriopod™. Tijdsch. Toor
Omterr,iohùoh-ün„ariKhm HmmrchU. IVien, 1880-
Plus de six pattes; deux paires de pattes par anneau, sinon antennes bifides à l’extrémité, ou bien corps offrant des anneaux alternativement pourvus et dépourvus de pattes.
jjusiy A 1 //£>,
S’il y a plus de six pattes, il n’y en 'a qu’une paire par anneau, tous kg anneaux en portent et les antennes ne sont pas bifides a l’extrémité. thignathes p 583
SYMPHYLES.
I. dignathes
Myriopocles Cliüognathes des auteurs.
Trachéates n’offrant que deux paires de membres transformés en appendices buccaux, une paire de naandibules et une paire mâchoires- niandes génitales ventrales; orifice génital situe fr^xt" anCeure^lu tronc qui est allongé et pourvu d’au moins neuf paires de pattes.
I. SYMPHYLES
Antennes simples, longues, multiarticulées; tronc allongé,
formé d’anneaux alternativement petitsetgrands,
les petits étant dépourvus, les grands pourvus d’une paire de pattes, et terminé par deux appendices épais et assez courts perfores par les on- , lices de deux glandes à soie ; pattes offrant à leur base un appendice rudimentaire; trachées a ouvrant par une seule paire de stigmates à la partie inférieure de la tête; tube digestif pourvu de deux tubes de Malpighi; orifice génital unique, situé ventralement au quatrième anneau; jeunes offrant nu sortir de l’œuf un petit nombre d’anneaux et de pattes.
Corps déprimé, formé de 2E anneaux, une quinzaine d’entre eux constituant des écussons dorsaux.
G. SCOLOPENDRELLA Gervais
1. Dessus du corps à peine poilu et dépourvu de soies entre les anneaux.
DIPLOPODES.
Dessus du corps poilu, offrant de chaque côté une soie entre les écussons dorsaux dont le bord postérieur est reguhereraent et légèrement courbé en arrière • lonff • 2-5 mm. ÿ
2. Corps plus robuste; bord postérieur des écussons dorsaux reguliereraent et légèrement courbé en avant ; lone ■
P , , , . immaculata.
Corps plus grele; bord postérieur des écussons dorsaux droit au milieu et prolongé en angle aigu de chaque côté en arriéré ; long. : 2-3,5 mm. s. notacantha.
II. DIPLOPODES
Antennes simples, courtes, de sept articles ; tronc allongé, comprenant au moins onze segments formés chacun de doux anneaux primitifs soudés et portant deux paires de pattes de sept articles, sauf ceux qui suivent la tête qui n’en offrent qu une; ordinairoment un groupe d’ocelles de chaque côté de la tete derrière 1 antenne; des stigmates au nombre de deux paires par segment et situes veptralement près de la base des pattes, extérieurement à 1 insertion do celles-ci ; dans chaque segment, une paire de glandes à odeur repoussante s’ouvrant par un petit orifice do chaque coté du corps; intestin pourvu de deux paires de tubes de Malpighi; deux orifices génitaux situes ventralomeut à la base de la deuxième paire de pattes entre le deuxième et le troisième segment; jeunes otïVant au’ f-ortir de 1 œuf un petit nombre d’anneaux et trois paires de pattes; Animaux végétariens àilémarche lente.
"""“x * 1» BtlgiqM. Ann. Soc. EqI. Belg. .
‘nr tes /uli'fieid» (a BetgigM. Ann. Soc. Enl. Ilolg., V.XVIll, msi.
F. POLYDESMIDES
Pas d’ocelles; 30 paires de pattes (J, 31 Q. 1 . Polvdesmus. 1. G. POLYDESMÜS Latroille.
en dessus des rangées de tuber-
soimentl A ' «^Pansions latérales des
segments à angles postérieurs aigus et à marire olTrant quatre dents; coloration brunâtre; longtrTls"
Corps plus grêle offrant en dessus des rangées dettt': es assez pointus entremêlés de soies; expansions latérales des segments a angles postérieurs aigus et à marge donticulee; coloration brunâtre; long. : 10-16 mT
G. CHORDEUMA C. Koch
^“ies^ôtéXsfis’ofn" varié de clair sur
les cotes, 27-28 ocelles disposes en six ou sept rangées
longitudinales de chaque côté; long. : 14-18 mm. ^
Corps plus grêle, jaunâtre; 14-17 ocelles dispofeXeXtfofs ou quatre rangées longitudinales de chaque côté; long ■
, b. gallicum.
piewM! ARp‘ ~
2, C, gallicum Latz. — Comme le précédent, AR.
DIPLOPODES.
G. BLANIULUS Gervais
Des ocelles; antennes plus courtes; ^
roussâtre en dessus, avec une sene de es br unâtres
de chaque côté; long. : 8-13 mm. fit.l fvp;
Point d’ocelles; antennes plus longues; blanchâtre, avec une série do taches brunâtres ou rouges de i
long. : 9-18 mm. O^nlatus.
B. venustUB Mein. - Dans les arbres creux, les vieilles souciiss 6t lôS fôiiillôS pouri’ies, AC.
B. guttulatuB Bosc. - Partout, sous les pierres dans la mousse, et surtout dans les fruits et les racines, CC- , très nuisible.principalement par sa préférence pour les fraises.
G. IULUS Linné
, Tous les ocelles réunis en une plaque noire (le chaque cote de la tête, indistincts et non convexes ; penultieme segment terminé en dessus par une pointe très f®"® ^ dépasse le dernier; couleur de chair, ponctue de “«^“0 sur les côtés et varié d’obscur à la partie f
Lgrnents en dessus ; long. : 15-’30 mm. /• pmcMus- Ocelles très distincts les uns des autres et convexes. Pénultième segment terminé un pou anguleusoment en arriére en dessus, mais non prolonge en pointe dépassant
Pémiltième segment terminé en dessus par une pointe qui
An'tXies^un pci” plus longues que la largeur >
24-33 ocelles de chaque coté; brunâtre avec deux bandes longitudinales dorsales jaunâtres, <)u jaunatre avec lescôtés^et une ligne longitudinale dorsale
Antenn“a”îin peu plus courtes que la largeur de la tête ; au
moi™ « «“11» î» 1 “‘“"TÎoXÏS
Dos offrant une ou deux bandes longitudinales. 0,
PAUROPODES.
Pattes de coloration claire; dessus de chaque segment
fortement strié longitudinalement en arrière et fortement strié transversalement en avant; coloration d’un brun noirâtre; long. : 15-30 mm. /. albipes.
Pattes de coloration foncée ; dessus de chaque segment, strié longitudinalement en ai-rière et non strié transversalement on avant; coloration d’un brun plus ou moins foncé • long. ■. 20-45 mm. /. medüerraneus.
6. Corpsgrele, d’un brun noirâtre avec une bande longitudinale
médiane jaune en dessus ; long. : 17-22 mm. I. helgicus. Corps robuste, d’un brun noirâtre avec deux bandes longitudinalesjaunesendessus; long.: 30-45 mm. I. s/tbulosus.
III. PAUROPODES
Antennes bifides, courtes, formées d’un petit nombre d’articles; tronc comprenant dix anneaux les neufs premiers portant chacun une paire de pattes, sept arceaux dorsaux étant seulement visibles par dessus et offrant des soies plus ou moins longues; pattes pourvues d’appendices à leur base • trachées absentes; deux orifices génitaux situés ventralement à la base de la deuxième paire de pattes, entre celle-ci et la troisième ; jeunes offrant au sortir de l’œuf un petit nombre d’anneaux et trois paires de pattes.
Corps grêle et allongé; pattes dépassant de beaucoup les côtés du corps ; démarche très
II. TRIGNATHBS
Trachéates offrant trois paires de membres transforinés en appendices buccaux, une paire de mandibules, une paire de mâchoires et une seconde paire de mâchoires soudees en une lèvre inférieure; glandes génitales dorsales; onhce génital unique, situé à l’extrémité postérieure du tronc.
Plus de six pattes, toutes à pou prés semblables.
citiLOPonES, p. 58o.
Six pattes portées par les trois anneaux qui suivent la tête, ou bien pattes complètement absentes, ou bien des pattes supplémentaires à la région postérieure du tronc, mais dans ce cas ces pattes très différentes des six autres.
IIEUI'OOES, p. 087.
I. CHILOPODES
Myriopodes Chilopodes des auteurs.
Corps déprimé et plus ou moins roussàtre ; tronc allongé, comprenant au moins seize anneaux qui portent chacun une P®-"’® ® pattes de sept articles; pattes do la première paire en pattes-mâchoires, ayant la lorme de puissants crochets dm üés'en avant sous la bouche et renfermant une glande a venin , antennes otl'rant de nombreux articles ; ordmairoraent un groupe d’oLlles do chaque oiité de la tefe derrière 1 antenne ; des stigmates situés par paires sur un certain nombre des anneaux du dans los lames latérales réunissant les écussons dorsaux aux glissons ventraux; intestin droit, pourvu d une ou deux paires de tubes de Malpighi; jeunes offrant au moins ou autant de pattes que les adultes; Animaux carnas
siers très agiles.
1. Segmentation inégale, les écussons dorsaux étant do grandeurs très différentes; jeunes n’offrant ipie
qpîrmentation égale, les écussons dorsaux étant de grandeur ^^Si-meTjeîîms offrant un sortir de l’cmif toutes les pattes des adultes.
CHILOPODES.
Article basilaire des pattes-mâchoires armé de dix à qua
torze dents du coté interne contre la bouche; pattes de la dermere paire à ongle simple et à article basilaire sans dent latérale; long. ; 15 32 mm. x. forficatus.
Article basilaire des pattes-màclioires armé do quatre dents • ongle des pattes de la dernière paire portant un ongle accessoire a ,«a base. 3
3. -t^rticle basilaire des pattes de la dernière paire sans dent
latérale; antennes ayant moins de 40 articles; long.:
, i- , ^ glahratus.
Article basilaire des pattes de la dernière paire armé d’une
antennes ayant plus de 40 articles; long. :
4. Antennes de 39-50 articles; ongle des pattes de^la^deTn^re
paire portant un ongle accessoire à sa base; ocelles disposés partiellement en cercle ; long. : 10-14 mm. L. calcaratus. Antennes de 20 articles; ongle des pattes de la dernière paire simple; ocelles disposés en rangées horizontaleslong.: 6-9 mm. Z.crassipes.
CHILOPODES-
1. L. forflcatuB Linn. - Endroits sombres et humides, sous les pierres, les écorces, les feuilles seches, et dans la mousse, CC.
2 J,, giabratus C. Koch. — Comme le precedent, AC.
G. CBYPTOPS Leach
Corps plus robuste; dessus de la tête fortement ponctué; écusLn dorsal de l’anneau portant les pattes-machoires visible en dessus; troisième article dos pattes do 'a der nière paire oflrant au moins dix dents en
Corns^pTûs grêle; dessus de la tête finement ponctué; écLson dorsal de l’anneau portant les pattes-machoires invisible en dessus, l’ecusson suivant remontant sur
la tête; troisième article des pattes de la derniereimire
offrant neuf dents au plus en dessous; long.^^
ÉetSÏÏ Sis .ÎÏÏ'torl. ™ai
...tr.» .m:»t .ne «.
arrondie*
CHILOPODES.
3. Article basilaire des pattes-mâchoires orné d’une liene saillante; pattes de la dernière paire non épaissies.
Article basilaire des pattes-mâchoires sans ligne saillante'
pattes de la dernière paire épaissies. 3. ScHP-vrivn’
G. GEOPHILUS Leach.
“““ étendues dépassant le bord frontal • 45-55 paires de pattes ; antennes longues et grêles • écus-
long.ITo mm longi‘«diIal médian;
étendues n’atteignant pas^irbord paires de pattes; antennes courtes; écussons ventraux offrant trois sillons longitudinaux ; long ■
II. HEXAPODES
Pattes primitives réduites au nombre de trois paires portées par les trois anneaux qui suivent la tete.
Lubbook. - Xouograph of tt. Collembota and Thypanara. lonlon, tB73.
1 Ni ailes ni veux montrant à la loupe de nombreuses facetpontiffuos* corps terminé par deux ou trois filaments articulés^resque aussi développés que les antennes, ou S ua? Sn appareil de saut recourbé en dessous et en forme de fourche, sinon constitue, outre la tete, de ne^
DrK\\TJsTux composés entrant à la ^
point terminé par de longs filaments articules m ^ar un appareil de saut et il est toujours constitue, outre la tete, de plus de neuf segments 3
“rr.p.r».pp’.».<...».b™.— STS:
G. CAMPODEA Westwood
Blanc ou jaunâtre; long. : 5 mm. C. staphylinus.
1. C. staphylinus Westw. — Sous les pierres ot la mousse dans les endroits humides, C.
IL QOLLEMBOLES.
Tronc formé de neuf anneaux, les trois premiers portant chacun une paire de pattes, te quatrième un appareil ventral en forme de tube court sécrétant un liquide fixateur ; en général à 1 extremite du corps un appareil de saut recourbé en dessous et forme d un article basilaire terminé par deux appendicespattes de cinq articles; antennes ordinairement de quatre articles’ un groupe d’ocelles de chaque côté de la tête derrière l’antenne • point do trachées en général; intestin droit, dépourvu de tubes de Malpighi ; Animaux de taille très petite, habitant les endroits humides et généralement sauteurs.
Kong!. Svenükï ïe(enst..*k.d. lUndlingar, x,
Sv^»’ KongUSvedsk.
COLLEMBOLES.
G. PAPIBIUS Lubbock
D un brun roug’eâtre mat, avec l’emplacement des ocelles pale; lonR. : 1,3 mm. p. fuscus.
Jaune, avec l’emplacement des ocelles et une tache à l’extremite du corps noirs; côtés rouges, variés de jaune: long, :1,3 mm. P. minutus.
fusous Lucas. — Forêts humides, parmi les feuilles mortes et sous les pièces de bois, C.
Fab., ornatus Nicol. — Comme le précédent,
AXj,
F. ENTOMOBRYIDES
1. Antennes de quatre articles, rarement de cinq, le premier et le troisième n’étant pas l’un et l’autre plus courts que les autres.
Antennes longues, de six articles (souvent brisées), le premier et le troisième plus courts que les autres ; corps dépourvu d’écailles; six ocelles de chaque côté.
O ,.1 . ... . 6, OnciiESEi.t.*.
. Corps couvert d écaillés brillantes; tronc à segmentation inégalé. g
Corps dépourvu d’écailles brillantes; derniers articles des antennes non annelés. 7
G. TOMOCERÜS Nicolet
Macrototna Bourlet.
1. Antennes plus courtes que le corps qui est Jaune et recouvert d’écailles d’un noir ardoisé. 2,
COLLEMBOLES.
Antennes beaucoup plus longues que le corps qui est jaune et recouvert d’écailles d’un noir ardoisé ; long. : 4 mm.
T. plumbeus.
2. Ongle supérieur de l’extrémité des pattes armé de 4-6 dents en dessous ; long. : 4 mm. T. niger.
Ongle supérieur de l’extrémité des pattes armé de 2 dents en dessous ; long. : 4 mm. T- fluvescens.
1. T. niger Bourl., vulgaris Tullb. ^ Sous les pièces de bois
et sous les pierres, C.
Tête entièrement cachée par la projection du tronc en
dessus; corps jaunâtre, recouvert d’écailles à reflets métalliques irisés très brillants; apiîendices brunâtres; long, t 2,5 mm. , cuTVicollis.
Tête non entièrement cachée par la projection du tronc en ciâssus»
2. Troisième article des antennes plus court que le deuxième ;
corps jaune, recouvert d’écailles argentées à reflets métalliques irisés brillants; appendices jaunâtres; long. :
1“2 Tnm Id'tXViQtf^OStt'Sm
Troisième' article des antennes à peine plus court que le deuxième; corps bleu, recouvert d’écailles bleuâtres à reflets métalliques irisés brillants; antennes bleues, les autres appendices grisâtres ; long. : 1,5 mm. L. violaceus.
1. II. curvioollis Bourl. — Sous les pierres et le bois pourri,
AR
Une bande transversale noirâtre très étroite précédée de
taches noirâtres au bord postérieur des segments du tronc; long. : 1,5 mm. E. arborea.
Une bande transversale noire large au bord postérieur des segments du tronc; long. : 1,5 mm. E. muUifasciata.
6. D’un noir brunâtre avec la tête et les appendices plus clairs
et une bande blanche transversale sur le deuxième et sur le sixième segments du tronc; long. : 1,5 mm.
E. albocincta.
Jaune, en grande partie noir en dessus; long. : 1-1,5 mm.
E, corticalis.
Très variable de coloration: jaune ou d’un brun rougeâtre
et plus ou moins envahi par du noir; septième segment du tronc et troisième article des antennes constamment noirs; long. : 4 mm. . ^ . O.ctncta.
Septième segment du tronc non entièrement noir.
2. D’un gris jaunâtre, varié de brun ou de noir, sans que les
dessins obscurs forment de bandes longitudinales ; long. . 4 _ O. mllosa.
Jaune, varié de dessins d’un brun rougeâtre qui forment deux bandes longitudinales plus ou moins nettes sur le dos, et souvent une bande transversale sur le septième searnent du tronc et jamais sur les autres; long. : 4 mm. ^ O. ntfcscens.
1. O. cincta Linn. — Endroits humides, sous les pierres et les
morceaux de bois, CC. ^
Corps couvert de soies, surtout longues sur
segments ; ongle supérieurde 1 extremitedes ;
le sixième segment du tronc plus long que ® 1 , , . >
ongle (le l’extrémité des appendices terminaii
dents ; colorationtrès variable ; long. : ““l i
Corps simplement poilu; ongle supérieur de lextiemite des pattes sans dents; ongle de 1 oxtremite des appendices terminaux offrantiiuatre dents; coloration tresvariable. 2.
COLLEMBOLES.
2. Sixième et septième segments du tronc à peu près égaux • long. : 2-4,6 mm. /. palustrU.
bixieme segment du tronc plus long que le septièmelong. : 1 ,3 mm. /. cinerea.
1. I. viridls Gmel., viatica Nieol., riparia Nicol. — Endroits
humides, sous divers objets, C.
2. I. palustria O. F. Müll., aquatilis O. F. Müll. - A la sur-
face des eaux stagnantes, C.
Appendice saltatoire un peu allongé, à filets allongés et
brusquement courbés au milieu ; un seul crochet fort et recourbé à l’extrémité des pattes; tronc dépourvu de crochets terminaux. l. Podora
Appendice saltatoire très court, à filets courts et un peii arques; deux petits crochets à l’extrémité des pattes; tronc terminé par deux petits crochets recourbés \ers le „ „ haut. 2 Achorütrs.
G. ACHO EUTES Templeton
Noir en dessus, d’un brun grisâtre en dessous; appendices grisâtres; long. : 1-2 mm. A. viaticus.
D’un gris verdâtre avec deux rangées longitudinales de taches brunes en dessus; dessous et appendices d’un gris pâle; long. : 1 mm. A. armatus.
1 A. viatious \ÂïV[i.y ï^îutovum Bourl. — Sous les pierres et sur les vieux murs. C.
III. THYSANOURES
Tronc formé de treize segments, les trois premiers portant chacun une paire de pattes de six à huit articles et peu distincts des suSs’^dont un certain nombre offrent une paire d anpen-
dices rudimentaires; extrémite du coïts terminée par trois ^
filaments articulés; antennes a articles '^8
d’ocelles de chaque côté de la tete derrière ^.af e»"® ; f ^ de stigmates situés sur les cotes du corps; convolué, pourvu d’un petit nombre de tubes de Malpighi , An maux à démarche très agile.
Filament médian de l’extrémité du corps ^®aucoup plus long que les deux autres; un appendice à la base des quatre pattes postérieures; ocelles
THYSANOURES.
Filament médian de l’extrémité du corps sensiblement égal aux autres ; point d’appendice à la base des pattes ; ocelles séparés. 2. Lépismides.
TABLE ALPHABÉTIQUE
Les noms des groupes supérieurs sont en caractères gras les n“ms des familles, sous-familles, et tribus en petites CAPITALES, les noms des genres et sous-genres en caractères romains, les noms vulgaires en italiques.
AaU 63.
Aalseholver, 108.
Aardslah, 265.
Aardwormen, 195.
Aarsmade, 361.
Abdominaux, 64.
Abèye, 56.
Ablette
Abramis, 59, 60.
Acaléphes, 24, 25, Acanthias, 49, 50.
ACANTHOBOTHRIINES,d^d,
Acanthobothrium, 325.
Acanthocéphales, 335, 3~4.
Acantholophus, 478, 481 .
Acanthopsides, 55, 62.
Acanthopsis, 62, 63. Acariens, 381 , 482.
Acarus de la gale, 514.
Accenteur mouehet, 158.
Accentor, 155, 158.
Accipiter, 112, 113.
Accipitriformes, 111.
Accouc.heur, 87.
Acéptiates, 266.
Acerina, 70, 71. *
Achafina, 258.
Achorutes, 594.
Achtarm, 287.
Achtheres, 545.
Acipenser, 53.
Acipensbrides, 53.
Acmaea, 229.
Acmaeidbs, 229.
Acœlomates, 7.
Acotylés, 296.
Acrane. 57.
Acredula, 153, 154.
Acroceplialus, 155, lo6.
Acroperus, 528.
Actineda, 498.
Actinia, 28.
Actiniaires,27.
Actiniides, 28.
Actinogonium, 12.
Actinoloba, 29.
Actinopodes, 37.
Actinurus, 207.
Actitis, 120, 122.
Adamsia, 29.
Atider, 93.
Aegialitis, 124, 125.
Akgides, 571.
Aegiothus, 142, 145.
Aelurops, 463, 465.
Aeolosoma, 198, 200, Agaces, 151.
Agaiant, 91.
Agelena, 389, 392.
Ab^lénideS, 386, 388.
AGÉLÉNINKS, 389.
Aglaoplienia, 23.
Agraeca, 449, 450.
Aguèce, 147.
Aigle royal, 115.
Aiguillât, 50.
Aiguille de mer, 67.
Ailon, 57.
Aîques, 115.
AîrcM, 135.
ALA-ANO
Alaimus, 340, 344.
Alauda, 139.
Alaudidks, 139.
Alauïe, 189.
Alauïe di pré^ 158.
A lauie di pré (Orosse) , 148.
Alca, 99, 100.
Alcédinides, 134.
Alcedo, 184.
ALCinns, 99.
Alciformes, 96, 99.
Alcyon, 87.
Alcyonaires, 27.
Alcyonella, 215.
Alcyonidiides, 818.
Alcyonidium, 2)8.
Alcyoniides, 27.
Alcyonium, 87.
Alderia, 247.
Aleurobius, 508.
Alexia, 249.
AUkruik, 234.
Alk, 100.
Allaiulus, 588.
Alloiocœles, 300.
Allolobophora, 195.
Allostomuni, 300, 301.
Alô'ie, 56.
Alona, 529.
Alosa, 55, 56.
Aloses, 56.
Alouette de mer, 124.
Alouettes, 139-140. Alvertje, 61.
Alytes, 86. 87.
Amalia, 265.
Amathia, 219.
Amaurobius, 470, 471.
Amberhorenslakken, 854.
Ambreites, 254.
Ammocoetes, 45.
Ammodytes, 66.
Ammodytides, 65, 66.
Ammonia, 493.
Amniotes, 45, 89.
Ampélides, 149, 162.
Ampelis, 162.
Amphibies, 45, 82.
Amphidotus, 37.
Amphineures, 226.
Amphioxide.'?, 43.
Amphioxus, 43.
Amphipeplea. 249, 250.
Amphipodes, 564, 565.
Amphisbetia, 23.
Amphistomum, 311.
AMPHiuurDES, 32.
Ampièlle, 61.
Amprôïe, 44.
Anacanthines, 64, 76.
Analges, 510, 511.
Analgésines, 506, 509.
Anarrhiclias, 74, 75.
Anas, 102, 105.
Anatides, 101, 102.
Ancéides, 571 , 572.
Anceus, 572.
Anchisloma, 260.
Anchois, 56.
Anchorella, 545, 546.
Anehovi, 56.
Ancula, 245.
Ancylus. 249.
Ane, 180.
Anelasmocephalus, 481.
Anémones de mer, 27.
Ange, 50.
Angiostoma, 354.
Anguides, 90.
Anguilla, 63.
Anguille, 63.
Anguillula, 343, 352.
Anguülule du Ué niellé, 357.
Anguillule du vinaigre, 358.
Anguillulide.s, 340.
Anguilluliformes, 338.
Anguinolla, 220.
Anguis, 90.
Anisopleures, 226, 287.
Annélides, 183.
Anodonta, 274, 275.
Anomia, 268.
Anomiides, 268.
I Anomoures, 556, 557.
ANO-ATH
Anoplocephala, 332, 333.
Anorthura, 162.
Anoures, 83, 85.
Anser, 103, 106.
Ansérîformes, 96, 101.
Ansérine, 239.
Antennularia, 23, 24.
Anthobothrium, 323, 324.
Anthoméduses, 9.
Anthozoaires, 24, 26 .
Anthus, 151, 152.
Anticoma, 341, 347.
Anura, 594, 595.
Anuraoa, 208, 209.
Anurida, 594, 595.
Anuropborus, 594, 595.
Anyphaena, 449, 451.
Apbrodita, 186.
Aphroditidbs, 186.
Apoblema, 315.
Appelvinh, 146.
Appendiculaeiidbs, 39.
Apus, 525.
Aptjsides, 525.
Aquila, 112, 115 Arachnides, 378, 381.
Araeolaimus, 341, 346, Araeoncus, 428, 435, Araignée rouge, 495.
Araignées, 381 , 382.
Area, 269.
Arebibuteo, 112, 115.
Arcides, 268, 2(^9.
Arctiscoïdks, 379.
Arctosa, 395.
Ardea, 109.
Ardéides, 109.
Ardéiformes, 109.
Ardetta, 109 Arenden, 115-116.
Arenicola, 190.
Arénicole des pêcheurs, 190.
Arénicolides, 183, 190.
Argas, 490.
Argasinf.S, 490.
ARGULtDES, 534, 535.
ArguUis, 535.
Argyroneta, 389.
Argyronétinks, 389.
Avion, 262.
Arionides, 254, 262.
Avionta, 261.
Armadillidiam, 574, 576.
Armpolypen, 15.
Aronde, 164.
Arrbenurus, 500, 503.
Artémis, 278.
Arthropodes. 181, 377.
Arthrostracés, 549, 564.
Artiodactyles, 179.
Arvicola, 177, 178.
Arvicolides, 176, 177.
Asagena, 438, 444.
Ascaride lombricoide, 365.
Ascarides, 362, 363.
Ascaridiformes, 338, 361.
Ascaris, 363, 364.
Ascidiacés, 40.
Ascidicola, 539.
Ascidiella, 40.
Ascidiides, 40.
Ascomyzontides, 540, 543.
Asellides, 571, 573.
Asellus, 573.
Asio, 116, 117.
Aspidohranches, 228.
Aspidopborus, 71, 72.
Aspiringue, 56.
Aspius, 59, 61.
Astacidbs, 557.
Astacus, 557.
Asterias, 34.
Astébudbs, 34.
Astérinidbs, 33, 34.
Astérospondyles, 48 Astérozoaires, 2,30.
Astigmatiques, 482, 505.
Astropecten, 33, 34.
Astiiopectinides, 33.
Astur, 112, 113.
Atax, 500, 501.
Atea, 410.
Atbene, 116.
Atherina, 66.
ATR-BOM
Atractylidrs, 10, 12.
Attides, 388, 462.
Attus, 463, 466.
Atïlidks, 566, 568.
Atylus, 568.
Atypidbs, 383.
Atypus, 383.
Auerhahn, 131.
Aulastomum, 294.
Aiilonia, 395, 403.
Aurélia, 25, 26.
Auriculides, 248.
Autour des ramiers, 113.
Avocette, 119.
Awe (Sdmge), 106.
Ameye, 63.
Axona, 500, 503.
Azeca, 258.
Vaardmannetje, 155.
Baas, 10.
Baillet, 114.
Balanides, 541, 548. Balanus, 548.
Balbuzard, 116.
Balea, 255, 251.
Ballus, 462, 464.
Bar, 11.
Barbai, 59.
Barbastelle, 169.
Barbeau, 59.
Barbeel, 59.
Barbue, 81.
Barbus, 58. 59.
Barges, 121.
Basommatophores, 248.
Bastiania, 340, 344.
Bathypliantes, 411, 422.
Batraciens, 83.
Baudroie, 16.
Bdolla, 493.
Bdellines, 492, 493.
Bdellocepliala, 299.
Bécasse, 121.
Bécasseaux, 123-124.
Bécassines, 121.
Bec croisé, 146.
Becflgue, 163.
Bêches fct, 138.
Bèchèt, 64.
Beckia, 591 .
Bègasse, 121.
Bèguènes, 152.
Bèguinitte, 152.
Bêla, 241.
Belette, 113.
Belone, 65.
Bergeend, 106.
Bergeronnette, 152.
Bernache, 106.
Bernard ï' Ermite, 559.
Bernicla, 106.
Bicellaria, 223.
! Bicellabiides. 222, 223.
Bihoreau, 110.
Birkhahn, 131.
Biscuit de mer, 286.
Biset, 133.
Biseu, 133.
Bithynella, 235, 236.
Bithynia, 235. 236.
Bittervoorn, 60.
Bivalves, 266.
Blaashorenslakken, 250.
Blaireau, 112.
Blanc collèt, 161.
Blanc cou, 160.
Blanc cul, 122.
Blanc maniai, 148.
Blaniulus, 581.
Blanke tièsse, 158.
Blauwborstje, 159.
Blei,Q\.
Blennie vivipare, 15.
Blenniides, 69, 14.
Blik, 56.
Bloedtuiger, 294.
Blongios, 110.
Bodotria, 552.
Boekschorpioen, 415.
Bœuf, 180.
Boidiens, 119, 180.
Bombinator, 86.
Bombycilla, 162.
BOM-CAM
Bomolochus, 541.
Bonasia, 130.
Bondrée, 115.
BoomWkvorsch., 89.
Boomlilever, 158.
Boomkruipertje , 153.
Bordelière^ 61.
Bos, 180.
Bosmina, 526, 528.
Botaurua, 109, 110.
Bothridiés, 320.
Bothbiocéi’halidkS, 321.
Bothriocephalus, 321.
Bothriogaster, 585, 586.
Bothromesostomum, 303, 304 Bot je, 81.
Botr^llides, 40, 41.
Botryllus, 4l.
BoUkop, T2.
Bouboute, in.
Bouboutte, 134.
Bougainvillia, 12, 13.
Boulotte, T7.
Bouvière, 60.
Bouvreuil, 145.
Bowerbankia, 219.
Brachionides, 205, 201.
Bracliionus, 208, 209.
Brachyoures, 556, 559.
Bradybates, 500,504.
Brame, 61.
Brâmètte, 61 .
Branchiales, 311, 318.
Branchiobdella, 200.
BRAtiCHIOBDELLTDES, 196,200.
Branchiopodes, 525.
Branchiures, 534.
Branta, 103, 106.
Brasem, 61.
Brême {Grande), 61.
Brême de mer, 69.
Brilduiker, 104.
Brochet, 64.
Brouhî, 115.
Bruants, 148.
Bruirikeeltje, 160.
Bruinvisch, ITS.
Bryobia, 495.
Bryozoaires, 212, 213.
Bubo, 116, 111.
Bucardes, 219.
Buccin, 240.
Bucciniuks, 239, 240.
Buccinum, 240.
Budytes, 152.
Bufo, 81.
Bufomdes, 86, 81.
Bugula, 223.
Buhotte, 13.
Bulimus, 251.
BuludeS, 242.
Bunodes, 28.
Bunodides, 21, 28.
Bunsing, 113.
Busards, 113.
Buses, 115.
Buteo, 112, 115.
Butor, 110.
Cabillaud, 18.
Cabochon, 281.
Caccabis, 129, 130.
Caducibranches, 83.
Caduoichordes, 38, 39.
Caïetrèsse, 419.
Caille, 130.
Calamoherpe, 156.
Calamophilus, 154.
Calanides, 536, 538.
Calcispongiaires, 3, 4.
Calidris, 120, 124.
Caeigiües, 540, 543.
Caligines, 543.
Caligus, 543.
Calliethera, 463, 468.
Callilepis, 446, 448.
Calliobothrium, 325.
Callioe-ïmides, 69, 13.
Callionymus,13.
Calmar, 286.
Calodium, 312.
Calycella, 11, 18.
Calyptoblastiques, 9, 15 Campagnols, 118.
CAM-CHA
Campanularia, 18, 20.
Campanui.ariidbs, 16, H.
Campaniilina, 17, 18.
Campodea, 587, 588.
Campüdiîides, 587.
Campodés, 587.
Canards, 105.
Caueer, 562.
Canckridbs, 560, 562.
Candona, 530, 532.
Canidés, 171.
Canis, 171.
Cantharus, 63.
Canthocamptus, 537, 538.
Cape, 60.
Capitella, 189, 190.
Capitellides, 189.
Capra, 180.
Cappella, 569, 570.
Capreludes, 569.
Capbimui.&ides, 135.
Caprimulgfus, 135, 136.
Capuuûes, 232, 236.
Capuliis, 236, 237.
Caracoles, 258.
Carans, 69, 70.
Carassius, 58, 60.
Carcinus, 561.
Cardiacés, 271, 279.
Cardiides, 279.
Cardine, 81.
Cardium, 279.
Cai'duelis. 142, 145.
Caridina, 554, 555.
Carinella, 289.
Carinelliües, 289.
Carnivores, 165, 171.
Carpes, 60.
Carpoglyphus, 508.
Carrelet, 81.
Carychium. 248, 249.
Caryopliyllaeus, 319.
Caryophyleéides, 319.
Casse-noix, 149.
Castagnenx, 101.
Castrada, 303, 304.
Cat cornu, 1 17.
Cecidophyes, 515, 520, Cecrops, 514.
Cellavia, 223.
Cellariidks, 221, 223.
Cbllulariides. 221, 222.
CentronoMis, 74, 75.
Cephalobus, 343 , 352.
Céphalochordes, 38, 42. Cephalogonimus, 316.
Céphalopodes, 225, 284.
Cepheus, 485, 486.
Cerastoma, 478.
Ceratiriella, 425, 436.
Cerolmeis, 112. 114.
Cereidia, 408, 409.
Cerebratulus, 289, 290.
Cerf, 180.
Ceriodaphnia, 527.
Cérithiides, 233, 237.
Cerithiura, ï37. 238.
Certhia, 152, 153.
Ckrthiides, 150, 152.
CERVIDES, 180.
Cervus, 180 Cestodes, 295, 318.
Cétacés, 165, 174.
Cetocliilus, 538.
Chaboisseau, 72.
Chabot, 72.
Chabotî, 143.
Chac-ckac, 156.
Chactrèsse, 161.
Chaetogaster, 198, 200.
Chaetonofiis, 204.
Chaotosoma, 336.
Chaeinides, 5, 6.
I Chanteurs, 138.
Châpeîmies, 161.
Charadrudks, 119, 124.
Charadriiforraes, 118.
Charadrius, 124, 126.
Charbonnier, 79.
Chardonneret, 145.
î Chat-huant, 1 17.
Chats, 173.
Chaulelasmus, 102, 105.
Chauves-Souris, 167.
CHA-CLO
CMwe, 148.
Chawe Soris, 167.
Ckamètte, 116.
Chelidon, 164.
Chelifer, 475.
Chélifébides, 474.
ClIÉLlFÉBINES, 474, 475.
Chénopodides, Sf33, Ï38.
Chenopus, 238, 239.
Chèrdin, 145.
Cliernes, 475.
Chernètes, 381, 473.
Chè({Sâvage), 173.
Chétognathes, 335.
Chétopodes. 183, 184.
Chétosomes, 335, 336.
Chétosomidf-S, 336.
Chevaine, 62.
Cheval, 180.
Chevaliers, 122-123.
Chevêche {Grande), 117.
Chèvre, 180.
Chevrette, 554.
Chevreuil, 180.
Chevrolle, 570.
CuEYLÉTIKKS, 495, 496.
CHEyLÉTiNES, 492, 495.
Cheyletus, 496.
Chic-chac, 156.
Chien, 172.
Chieu, 159.
Chif-chaf, 156.
Chilognathes, 577.
Chilopodes, 583.
Chilostomes, 216,221.
Chimaera, 52.
Chimaekidks, 52.
Chimère, 52.
Chipeau, 105.
CUh’aeantViium, 449, 452.
Cliiridium, 475.
Chirippe, 143.
Chiroptères, 165, 167.
Chirou, 164.
Chiton, 226, 227.
Chitonidbs, 226.
Chivroû, 180.
Choanolaimus, 341 , 350.
Chondracanthides, 540, 542.
Chondracanthus, 512.
Chondrostéides, 53.
Cliondrostoma, 58, 62.
Cliordeuma, 580.
Cbordeumides, 579, 580.
Chordozoaires, 2, 38.
Chorioptes, 513.
Choucas, 148.
Chouette, 116.
Chromadora, 343, 348.
Chrysaora, 25.
Chrysoniiti'is, 142, 145.
Chthonius, 474.
Chvenne, 62.
Chydorus, 528.
Ciconia, 110.
ClCONlIDES, 109, 110.
Cicurina, 389, 390.
Ciêr, 180.
Cigognes, 110.
CiKCi.iDES, 150, 162.
Cinelus, 162.
Cine canteu, 107.
Ciniflo, 471.
Ciona, 40.
Cirous, 112.
Cirons, 508.
ClBBATULIDES, 189, 190.
Cirratulus, 190 Cirripèdes, 524, 546.
Cisèt, 145.
Cladocéres, 525, 526.
Cladonema, 12.
Clangiila, 102, 104.
Clausilia, 255, 256.
Clausilies, 256.
Cia va, 11.
Clavella, 544, 545.
Clavidbs, 10.
Clavulines, 4,5.
Clepsine, 292, 293.
Cliona, 5.
Clionides, 5.
Clitellio, 197.
Cloporte, 575.
CLU-CRI
Clubiona, 449, 452.
Clubionides, 388, 448.
Cludioninks, 448.
Clupea, 55.
ClupiJides, 55.
Clypéastriformes, 35, 36.
Clytia, 17, 19.
Cnephalocotes, 428, 435.
Cnidozoaires, 2, 7.
Cobitis, 62, 63.
Coccothraustes, 142, 146.
Coehevis huppé, 140.
Cocorli, 124.
Cœlomates, 30.
Coelotes, 389, 390.
Coenurus, 334.
Coicre, 148.
Coirbâs, 148.
Cmrnèye, 148.
CoklvoU, 139.
Collemioles, 587, 588.
COLOMBIDES, 132.
Colombin, 133.
Colombins, 95, 131.
Colon mansâ, 133.
Coloms, 92.
COLUBRIDES, 92.
Columba, 132.
Colurus, 207, 208.
COLYMBIDES, 101.
Colymbus, 101.
Combattant, 123.
Conger, 63.
Congre, 84.
Conin, 176.
Conirostres, 140.
Contrefaisant, 158.
Conulus, 263.
Copépodes, 524, 534.
Coq, 131.
Coq d’aîm, 128.
Coq di bois, 131.
Coq di bromoîre, 131.
Coqsante, 158.
Coqs de bruyère, 131.
Coquille de St Jacques, 270.
Coraciiformes, 134.
Corbeau, 148.
Corbine, 148.
Cordylophora, 11.
Coregonus, 56, 68 Cârètte, 89.
Corlieu, 120.
Corlis, 120.
Cormoran, 108.
Corneilles, 148.
Cornicularia, 427, 432.
Coronella, 92.
COROPHIIDES, 566.
Corophiura, 566.
Corvidés, 146, 147.
Corvus, 147.
COBYNIDES, 10, 12.
Corysfes, 561.
COBYSTIDES, 560, 561 .
Cossin dè Bon Biu, 498. Cottus, 71.
Coturnix, 129, 130.
Cotyle, 164.
Cotylés, 320, 327.
Coucou, 136.
Couleuvres, 92.
Courlis, 120.
Crabe enragé, 561.
Crahau, 148.
Crangon, 554, 555.
Crapaud d'vègne, 136.
Crapauds, 88.
Craspedosoma, 580.
Cratvéye, 151.
Creneila, 270.
Crepina, 213.
Cresserelle, 114.
Creûh'té Bêche, 146.
Crevette, 555.
Crevette des ruisseaux, 567.
Crevettines, 565.
Crex. 127, 128.
Cribellates, 384, 470.
Ceibrilinides, 222, 224.
Cricetus, 176, 177.
Crisia, 216.
Crisiides, 216.
Cristatella, 215.
CRO-DBR
Ci'ocidura, 166. 167.
Croke nawai, 179.
Crossaster, 34.
Crossodera, 315.
Crossopus, 167.
Crustacés, 378, 523.
Crustulina, 438, 443.
Cryptops, 585.
Cryptozonies, 33, 34.
Cténophores, 295, 296.
Cténostomes. 216, 217.
CUCULIDKS, 136.
Cuculiformes, 133, 136.
Cucullanus, 365;
Guculus, 136.
Cuoumai'ia, 37.
Cultrirostres, 140, 146.
Cumacés, 550, 551.
CüMIDBS, 552.
Cwdie, 130.
Cyanea, 25, 26.
Cyatholaimus, 342, 349.
Cyclas, 274.
CyClopides, 536 Cyclops, 536.
Cycloptériües, 76, 79.
Cyclopterua,79._
Cyclosa, 408, 415.
Cyclospondyles, 48, 49.
Cyclostoma, 234.
Cyclostomatides, 232, 234.
Cyclostomes (Bryozoaires) 216. . - , Cyclostomes (Vertebres), 43
CydippideS, 296.
Cygnes, 107.
Cygnus, 103,107.
CylindrOkciides, 21», 22U.
Cylindrolaimus, 341, 351.
Cylindrostomum, 300, 301.
Cylista, 29.
Cynthiides, 40, 41.
Cyphoderus, 590, 591.
Cypraea,237.
Cyprakidf.S, 232 , 237.
Cyprides, 530.
Cvpridopsis, 530, 532.
cV-ina, 272,273.
Cyprinides (Mollusques), 272.
CypRinides (Poissons), 55, 58.
Cyprinus, 58, 59.
Cypris, 530.
CYPSBI.IDES, 135.
Cypséliformes, 133, 135.
Cypselus, 135.
Cyrénides, 272, 273.
Cyrtolaelaps, 489.
Cythere, 532, 533.
Cythérides, 530, 532.
Cytherura, 533, 534.
Cytolichines, 506, 512.
CytolicliuB, 512, 513.
Oacnitis, 363.
Dactylogyrus, 310.
Dactylopus, 538.
Datila, 102, 105.
Damaeus, 485, 486.
Daphnia, 526, 527.
Daphkides, 526.
Dos, 172. ,
Décapodes (Crustacés), sou,
Décapodes (Mollusques), 284.
Degeeria, 592.
Delphinidbs, 174, 175.
Demodex, 522.
Démodicidbs, 521, 522.
Dendrobaetia, 195.
Dendbocœlides, 297, 299.
Dendrocoelum, 299 Dendronotides, 243, 244. Dendronotus, 244.
Dendryphantes, 463, 468 DentaliidkS, 266.
Dentalium, 266.
Denticétes, 174.
Dentirostres, 140, 149.
Dermaliohus, 510, 511.
Dermanyssines, 488, 489.
Dermanyssus, 489, 490.
Dermatocoptes, 518.
i Dermatodectes, 513.
DER-ECH
Dermatophagus, 513.
Dermoglyphus, 510.
Dero, 198.
Derostomuin. 305, 306.
Desmadora, 342, 348.
DESMOSCOLéciDES, 337.
Desmoscoléciens, 335, 836.
Desmoscolex, 337.
Diable de mer, 72.
Diaea, 457.
Diaptomus, 538, 539.
Diastopora. 217.
Dibranchiaux, 284.
Dichelkstudhs, 540, 544.
Dichelestiura. 544, 545.
Dietyna, 470, 472.
Dictynides, 470.
Dicymbium, 428, 433.
Diglena, 210.
Dignathes, 576, 577.
Dindon, 131.
Dinema, 13.
Dinomii.idks, 202.
Dinophiliens, 184, 202.
Dinophilus, 202.
Diphthcrophora, 343, 355.
Diplocephalus. 427, 434.
Diplodontus. 500, 504.
Diplogastep, 341, 351.
Diplopodes, 577, 578.
Diplozoon, 308, 309.
Dipneumones, 382, 383.
Diporpa, 309.
Dipylidiuni, 334.
Discoglossides, 86.
Discoméduses, 25.
Dismodicus, 426, 430.
Disparipes, 497.
Dispharagus. 370.
DiHelvink, 145.
Distomidks, 311.
Distomiens. 306, 310.
Distoraum, 311.
Dochmius, 365, 366.
Docoglosses, 228.
Dodaars, 101.
Podecaceraea, 190, 191.
Dol, 167.
Dolicholaimus, 342, 847.
Oolomedes, 394.
Dolomédinrs, 393, 394. Donacides, 276, 277.
Donax, 277.
Donderaal, 63.
Doomansduim, 27.
Doover, 121.
Dorée, 70.
Doreû, 265.
Dorididks, 244, 245.
Doris, 245.
Dorylaimus, 343, 357.
Doto, 247.
Dotonides, 243,247.
Doucet, 74.
Douve du foie, 316.
Draaihals, 137.
Dragonneau, 374.
Draine, 161.
Drapetisca, 417, 421.
Drap marin, 1 1 .
Dbassides, 387, 446.
Drassus, 446.
Preissensia, 275.
Dbeisseksiides, 272, 275.
Duc (Grand), 117.
Duiker, 101.
Duikergans, 103.
Duiven, 133.
Dwarsoor, 169.
Dynamena, 23.
Pysdera, 385. Dysoerides, 384, 385.
Dysdérinbs, 385.
Dzi, 91.
Ebalia, 563.
Échassiers, 94, 118.
Echeneibothrium, 323.
Echinides, 35.
Échiniformes, 35.
Echiniscus, 379.
Echinobothrium, 321 , 322.
Echinocardium. 36. 37.
Echinococcifer, 334.
ËCH-EUC
Echinococcus, 334.
Echinocyamus, 36.
Èchinodères, 184>.202.
Echinoderes, 203.
ÉCHINODÉRIDEB, 203.
Ëchinodermes, 30.
Ëchinoïdes, 31, 35.
Echinokhykchidbs, 374.
Echinorhynchua, 374.
EcMnostoma, 315.
Eohinus, 35.
Echiubidbs, 201.
Échiuriens, 184, 200.
Eehiurus, 201.
Écrevisse, 557.
Écribellates, 383, 384.
Ectopleura, 14.
Éctoproctes, 213.
Écureuil, 179.
Éehhoorn, 179.
Eend ( Wilde), 105.
Efraie, 1 17.
Bgel, 167.
Églefin, 78.
Éikelmuis, 179.
Ekster, 147.
Élasmobranches, 46, 47.
Elft, 56.
Emarginula, 230.
Emberiza, 141, 143.
Embletonia, 246.
Êmérillon, 114.
Émissole commune, 49.
Emydium, 379.
Enchelidiiim, 340, 346.
Enchytrakides, 196, 198.
Encliytraeus, 198.
Endoproctes, 184,211.
Engelsche Soldaat, 73.
Engoulevent, 136.
Eufjraulia, 55, 56.
Enoplognatha.’ 438, 445.
Euoplus, 341, 350.
Entelecara, 428, 433. .
Entélégynes, 384, 386 Enterocola, 539.
Entomobrya, 590, 592.
Entomobryides, 588, 590.
i ÉOLiDiDES, 243, 246.
Eolis, 246.
Épeiches, 138.
Epeira, 408, 410.
Épfire diadème, 415.
Épéirides, 387, 404.
ÉpÉtRiNES, 404, 408.
Eperlan, 57.
Epervier^ 113.
Ephydatia, 6.
Epibdella, 307,308.
Epiblemum, 468.
Epinoc/ie, 67.
ÉpinocheUe, 67.
Episinus, 437, 438.
Éponges, 3.
Équille, 66.
Equus, 180.
ËKi^siuES, 470, 473.
Eresus, 473.
Ersasiuiuks, 540, 541.
Ergasüina, 541.
Ergasilus, 541.
Ergatis, 472.
Erigone, 426, 429.
Érigonirns, 416, 425.
ÉRINACKIDES, 166, 167.
Erinaceus, 167.
Ériphiidks, 560, 561.
Krithacus, 155, 159.
Ero, 436.
I Errantes, 185.
Erythraeus,*498.
Érythuéines, 492, 498.
Escargots, 258.
ÉsociDES, 55, 64.
Esox, 64.
Esprot, 56.
Esturgeon, 53.
Etoile de mer, 34.
Etourneau, 147.
Euaxes, 197.
Euohlamis, 2081 Eucliromadora, 342, 318.
Eucoleus, 372.
Eucopèpodes. 534, 535,
,EÜC-GAN
Eucrathdes, 221 , 222.
Eudactylina, 544, 545.
Eudendriides, 10, 14.
Eudendrium, 14.
Eudromias, 124, 126.
Eulalia, 168.
Euophrys, 463, 464.
Eupaffurus, 559.
Eupodes, 494.
Eupodines, 492, 494.
Eurycercus, 528.
Eurydice, 5'71, 572.
Euryopis, 437, 439.
Eustrongylus, 365, 368.
Euthériens, 165.
Euthyneures, 227, 241 .
Eylaines, 499.
Eylaïs, 499.
VâhtUe à Vneûre tièsse, 158.
Fàton, 114.
Fagn’rèsse, 161.
Faisan ordinaire., 131.
Faisant (Setronei, 131.
Falco, 112,114.
Falconidés. 111.
Farluuses, 1.72.
Farrella, 219.
F'asciolakiidkS, 239.
Faucheur, 479.
Faucon, 114.
Fauvettes, 158.
F anime., 172.
Félidés, 171, 173.*
Felis, 173.
Fer U cheval, 171.
Fibulariides, 36.
Figue de ruer, 42.
Filaria, c68, 369.
Fii.abiides, 362, 368, Füaroides, 368.
Filigrana, 193.
Fis, 173.
Fissirostres, 140, 163 Fissurella, 229, 230.
Fissdrellides, 229.
Fitis, 156.
Flet, 81.
Flétan, 80.
Floronia, 417, 418.
Floscularif, 205, 206.
Flosculabudes, 205.
Flotte, 51.
Fluiter, 156.
Flustra, 223.
Fll'STrides, 222, 223.
Flunein, 172.
Fo'iant, 166.
Forel, 57.
Fou, 108.
Fouine, 172.
Foulque, 128.
Frafercula, 99, 100.
Fredericella, 215.
Freux, 148.
Fringilla, 141, 144.
Fringillides, 141.
Friquet, 143.
Frontina, 418.
Fulica, 128.
Fuligula, 102, 104.
Furcularia, 210.
Fusus, 239, 240.
daai, 147.
Gadidés. 76.
Gadus, 77.
Galathea, 558.
Galathéides, 558.
Galéides, 48, 49.
Galerida, 139, 140.
Galeus, 49.
Galliformes, 129.
Gallinacés, 95, 129.
Gallinago, 120, 121.
Galliiiula, 128.
Gallus, 131.
Qamdse des Coléoptères, 489.
Gamasides, 484. 488.
Gamasines, 488.
Gamasus, 488, 489.
Gammahîdes, 566, 567.
Gammarus, 567.
Ganoïdes. 52, 53.
GAN-GRTJ
Qamen, 106-107.
(iardon, 62.
Garrot, 104.
Garrulus, 147.
Gabypines, 474, 475.
Gastéropodes, 225, 226.
GASTfeOSTÉlDES, 65, 66.
Gasterosteus, 66, 67.
Gastéeostomides, SU, 316.
Gastorostomum, 316, 317.
Gastérotriches, 184, 203.
Gastrochaena, 282.
Gastrochaenidbs, 280, 282.
Gastrosaccus, 550, 551.
Geai, 147.
Gecinus, 137, 138.
Geelborstje, 158.
Oeelgors, 143.
Oeepe, 66.
Geermart, 555.
Gègèt, 145.
Qélinotte, 130.
Gemellaria, 222.
Géophilides, 584, 585.
Geophilus, 586.
Géoplanides, 297, 299. Q/iphyriens armés, 200.
Géphyriensinermes, 201.
Géphyriens tuUcoles, 212.
GersVoink, 142.
Geryonopsis, 21.
GeuUetje, 79.
Giertnalum, 135.
Qladdertje, 51.
Gloméeides, 578, 579.
Glomeris, 579.
Glyciphagus, 506, 508.
Gnathobdellidbs, 292, 293.
Gnathostomes (Crustacés),
Gnathostomes (Vertébrés), 43, 45.
Qole-Mouohes, 163.
Gobiidbs, 68, 73.
Gobi O, 58, 59.
Gobius, 73.
Goélands, 97.
Goge, 61.
Gonatium, 426, 431.
Gongylidium, 426, 430.
Gonothyrea, 18, 20.
Gordiacés, 335, 373.
Gobdiides, 373, 374.
Gordius, 374.
Gorge-bleue, 159.
Qorgelpijp, 15.
Ooudhaantjen, 156.
Goudkammertje, 192.
Goudvinh, 145.
Goudvisch, 60.
Goujon, 59.
Govie (Kleine), 73.
Govion, 59.
Grantia, 4.
Grasmusck, 158.
OrautoeGors, 142.
Grawe, 127.
Grèbe huppé, 101.
Gremüle, 71.
Grenouilles, 88.
Grèvèsse, 557.
Grévi, 60.
Griel, 126.
Grietje, 81.
Grimpereau, 153.
Gripesâcisse, 153.
Qrisette, 158.
Qrisle, 57.
Grives, 161.
Groenling, 144.
Grondel, 59.
Grondin, 73.
Grootoor, 169.
Gros-bec, 146.
Gros- Bêche, 146.
Gros-Sèche di hâïe, 143.
Gros-Mollet, 79.
Groûlante, 158.
Grouse d’Ècosse, 131.
Grue, 127.
Gbuides, 127.
Gruiformes, 118, 127.
Gruis, 62.
Grus, 127.
GRU-HOf
Oruttos, 121.
Guifette, 99.
Guignard, 126.
Guignette de rivage, 122.
Guillemot, 99.
Gymnoblastiqaes, 8, 9.
Gymnolémates, 214, 215. Gyrator, 305.
Gyrodactylidks, 307, 310.
Gyrodactylas, 310.
'n.aai, 49.
Haas, 176.
Haematopus, 124, 125.
Haemopis, 294.
Hagedis, 91.
Bageüang, 91.
Hahnia, 389, 393.
Halalaimus, 340, 344.
Haléciidks, 16, 21.
Haleciuin, 21.
Haliaetus, 112, 115.
Halichonilria, 6.
Halichondrines, 4, 5.
Halodactylus, 218.
Hamster, 177.
Eapeû d’mohes, 163.
Haplogynes, 384.
Haploscléroïdes, 5.
Hareng, 55.
Haringgraat, 21.
HaringsTioning , 73.
Harles, 103.
Harmothoe, 186, 187.
Harnasman, 72.
Harpactes, 385.
Habpacticides, 536, 537.
Harpacticus, 538.
Hasarius, 463, 467.
Havili, 113.
Hazelhoen, 130.
Hazelmuis, 179.
Hecaërge, 449.
Heilbot, 80.
Helicella, 261 .
Hklicidks, 254, 257.
Heliophanus, 463, 465.
Hélix, 257, 258.
Helminthozoaires, 2, 181.
Hemiotomys, 178.
Hemistomum, 317.
Herdertje, 66.
Hering, 55.
Hérisson, 167.
Hkemabidbs, 244, 247.
Hermannia, 485, 487.
Hermelijn, 173.
Hermine, 173.
Hérodiens, 94, 108.
Hérons, 109.
Hert, 180.
Hesseling, 62.
Hétéractiniaires, 26, 27.
Heterakis, 363.
Hétérocœles, 4.
Heterodera, 357. Heteromastus, 189, 190.
Hexapodes, 583, 587.
Hibou, 117.
Himantarium, 586.
Hippoglossus, 79, 80.
Hippolyte, 554, 555.
Hirondelles, 164.
Hirondelles de mer, 98-99.
Hirudinées, 288,291.
Hirudo, 293, 294.
Hirundimdes, 164.
Hirundo, 164.
Histriobdella, 188.
Histbiobdeludes, 186, 188.
Hobereau, 114.
Hochequeues, 152.
Holocéphales, 47, 51.
Holostaspis, 488, 489.
Holostomides, 311, 317.
Holostomum, 317.
Holothurioïdes, 81 , 37.
Homard, 557.
Homarus, 557.
Homme, 181.
Hondentieh, 491.
Hooinagen, 479.
Hop, 134.
Hoplonémertiens, 289, 290.
hop-kla
Hoplophora, 487.
HoPLOPfiOBiNES, 484, 487.
Hossequowes, 152.
Hôtiche, 62.
Eôtu, 62.
HoulotU, 117.
Houprale, 117.
Houting, 58.
Hvffiât, 145.
Huître, 271.
Huîtrier, 125.
Huppe, 134.
Hyas, 563.
Hyctia, 463, 469.
Hydatina, 210, 211.
Hydatinides, 205, 209.
Hydra, 15.
Hydraclina, 501, 504.
Hydrachnides, 492, 499.
Hydrachnines, 499.
Hydractiuia, 11.
Hydractinudes, 10, 11.
Hydrallmania, 21,23.
Hydres d'eau douce,\^.
Hybrides, 9, 15.
Hydrobia, 235.
Hydhobiides, 232, 235.
Hydrochelidon, 98, 99.
Hydrocnidaires, 7 , 8. Hydrodroma, 501 , 504.
Hydroïdes, 8.
Hygrobates, 500, 502.
Hyla, 89.
Hyudes, 86, 89.
Hyperia, 569.
Hypériides, 569.
Hypérines, 565, 569.
Hypodontolaimus, 342, 347.
Hypolais, 155, 157.
Hypudaeus, 178.
ICHTHYDIDKS, 204.
Ichthydium, 204.
Ichthyopsides, 45.
Idmonea, 217.
Idotea, 572.
Idotéidbs, 571, 572.
Idus, 62.
IJsgors, 142.
IJsvogel, 134.
Inachides, 560, 564.
Inacbus, 564.
Inktvisck, 286.
Insectes, 587.
Insectivores, 165.
Irene, 18, 21.
Ironus, 342, 347.
Isopodes, 565, 570.
Isotoma, 590, 593.
Isthmia, 256.
Ithyomma, 432.
lOLiDBS, 579, 581 .
lulus, 581.
Ixodes, 490, 491 .
IxoDlDES, 483, 490.
IxODINES, 490.
3 acquêt, 121.
Jaera, 573.
Jagers, 98.
J an ran 6ent, 108.
Jaseur, 162.
Jàsrène, 143.
JôUèt, 158.
Jyngides, 137 .
Jynx, 137.
'Viaasmijt, 508.
Kabeljaure, 78.
Kaikeu, 144.
Kamschelp, 269.
Karakool, 234.
Karekieten, 157.
Karpels, 60.
Kauw, 148.
Kellya, 273.
Kellyides, 272, 273.
Kelt, 57.
Kemphaan, 123.
Kenar (Savage), 105.
Keverslakken, 227.
Kievit, 125.
Klahotskop, 72.
Klapekster, 151.
612 KLA-LEU
Elauwieren, 151.
KUpvisch, 69.
Kluit, 119.
EnetUje, 145.
Enorhaan, 73.
Eoekoeh, 136.
Eoestront, 42.
EoTi, 280.
Eokerlols, 559.
Eonger, 64.
Eonijn, 176.
Eoolvisch, 79.
Eoperwieh, 161.
Eorreltjen, 255.
Eraaien, 148.
Eraan, 127.
Erabben, 561-562.
Erakeend, 105.
Eramsvoqel, 161.
Ereeft, 557.
Erijter, 114.
Kroyeria, 544.
Eruisbek, 146.
Eruisspin, 415.
Euifdutker, 101.
Euifeend, 104.
Euîkendieven, 113.
Ewartel, 130.
Ewartellioning, 128.
Emeeker, 144.
Eivikstaarkn, 152.
haatvlieger, 170.
labberdaan, 78.
Labrax, 70, 71.
Labulla, 417, 421.
Lacerta, 91.
Lacertidbs, 90, 91.
Lacinularia, 206.
Lacnna, 233, 234.
Lagopus, 129, 131.
Laguncula, 219.
Lamellaria, 237.
Lamellaeiide.s, 232, 237.
Lamellibranches, 226, 266.
Lamellirostres, 101.
lamie, 49.
Laminiplantaires, 138, 140.
Laminosioptes, 512.
Lamna, 49.
Lamnidks, 48, 49.
Lamproies, 44-45.
Landorium, 78.
Laniides, 149, 150.
Laalus, 150.
Lapin, 176.
Larides, 96.
Lariformes, 96.
Larus, 96.
Lathys, 470, 471.
Latour, 49.
Laure, 59.
Leeureeriken, 139-140.
Lémodipodes, 565, 569.
Lenge, 77.
Lepadella, 208, 209.
LépadidkS, 547.
Lepa.s, 547.
Lepelaar, 110.
Lepeophthirus, 543.
Lepidocyrtus, 590, 591.
Lepidonotus, 186.
Lépidosauriens, 90.
Lepisma, 596.
Lépismiiies, 596.
LéporidrS, 175, 176.
Leptodera, 354.
Leptoméduses, 16.
Leptoplana, 296.
Leptopeanides, 296.
Leptus, 498.
Leptyphantes, 417, 421.
Lepus, 176.
Lernaea, 545.
Lernaeopoda, 545, 546.
Leenisides, 540, 545 Lern^opodides, 540. 545.
Lérot, 179.
Lestrigonus, 569.
Lestria, 98.
Letbia, 471.
Leucaspius, 59, 61.
Leuoiscus, 59, 61.
Leucon, 552.
LEU-LYN
Leuconidks, 552.
Leucosiides, 560, 563.
Xeito, n2.
Le&f d’ térre (Pitif), nS.
Leverbot, 316.
Lézards, 91.
Lieu, ^9.
Lièvre, 1"Î6.
Ligia. 573, 574.
Ligidium, 573, 574.
Lign' roû, 145.
Lign' roH (Yert), 144.
Ligiila, 321, 322.
Ligurinus, 141, 144.
Lijsters, 16L Limaces, 265.
Limacides, 254,262.
Limaçon rouge, 262.
Limandes, 81.
Limapontia, 247.
Limapontiidks, 244, 247.
Limax, 262, 264.
Limicoles, 194, 196.
Limnaea, 249, 250.
Limnaeides, 248, 249.
Limnées, 250.
Limnesia, 500, 503.
Limnias, 206, 207.
Limnocharines, 499.
Limnocharis, 499.
Limosa, 119, 120.
Linaria, 142, 144.
Lin BIDES, 289.
Lineus, 289.
Linguatules, 378, o22.
Linhomoeus, 342, 349.
Linopodos, 494.
Linottes, 145.
Lintivormen, 318.
Linyphia, 417, 418.
Linyphiiens, 416.
LiNYPHIINES, 404, 416. Liobunum, 477, 478.
Liocranum, 449, 451.
Liosonia, 485.
Liparis, 79.
Lipura, 594, 595.
Listrophorinbs, 506, 509.
Listrophorus, 509.
Lithobiides, 583, 584.
Lithobius, 584.
Lithyp liantes, 438, 444.
Litorne, 161.
Littorina, 233. ^
Littobinidbs, 232, 233.
Live, 176.
Lizzella, 13.
Loches, 63.
Loir, 179.
Loliginides, 285, 286.
Loligo, 286.
Lombriciues, 195.
Lomp, 77.
Lompje, 77.
Lophiides, 75, 76.
Lopbius, 76.
Lophobranches, 67.
Lophocarenum, 428, 435.
Lopliomma, 427, 433.
Lophopodidrs, 214, 215.
Lophopus, 215.
Loriot, 150.
Lota, 77.
Lotte (Mammifère), 173.
Lotte (Poisson), 77.
Loudeme, 159.
Loup, 172.
Loup de mer, 75.
Loutre, 173.
Loxia, 141, 146.
Loxoconcha, 533.
Lucinides, 272, 273.
Lulu, 139.
Lumbriculus, 197.
Lumbricus, 195, 196.
Lum'çon, 262.
Lurson, 167.
Lurtaî, 87.
Lutra, 172, 173.
Lutraria, 281.
Lycosa, 394, 395.
Lycosides, 388, 393.
Lycosines, 393, 394.
Lyncéidbs, 526, 528.
LYN-MIC
Lync6us,528.
Lyrwe des iouleauæ, 131. Lysianassiues, 566, 567.
Lysianax, 567.
MatfMcwcA, 82.
Macareux, 100.
Machâ, 160.
Machetes, 120, 123.
Machilides, 595, 596.
Machilis, 596.
Macreuses, 103-104.
Macrobiotus, 379.
Maceostomides, 302.
Macrostomum, 302, 303.
Macrotoma, 590.
Macroures, 556.
Mactra, 277, 278.
Mactres, 278.
Mactrides, 276, 277.
Mâdraî, 172.
Magnants Viérs, 318.
Maigre, 71.
Maillots, 255.
Majides, 560, 563.
Maklotte, 72.
Makreel, 70.
Malacobdella, 291.
Malacoddellides, 290, 291.
Malacostracés, 524, 549.
Mammifères, 89, 164.
Manches de couteau, 281.
Mantelschelpen, 269.
Maquereaux, 70.
Marcheurs, 553, 556. Marcottes, 173.
Mareca, 102, 105.
Margaritana, 275.
Marica, 500, 503.
Marouetle tacheUe, 128.
Marpissa, 463, 469.
Marsouin, 175.
Martes, 172.
Martinet, 135.
Martin pécheur, 134.
Martre, 172.
Masinges, 154.
[ Maso, 426, 428.
I Maubèche, 124.
Mâvi, 161.
Mâvi (Pitit), 152.
Mâvi d^ahve, 162.
Medîises, 7.
Meelmade, 508.
Meerkoet, 128.
Meerkoî, 147.
Meeuroen, 97.
Meeten, 154.
Megabunus, 478, 480.
Mègne, 508.
Meivisch, 56.
Melanophora, 446, 447.
Meleagris, 131.
Meles, 172.
Melicerta, 206.
Membranipora, 224.
Membraniporella, 224.
Membraniporidks, 222, 224.
Menipea, 222.
Merganser, 102, 103.
Mergus, 102, 103.
Merlan,!^.
Merlangas, 77, 78.
Merle d'eau, 162.
Merle de roche, 160.
Merle d’or, 150.
Merles, 161.
Merluche, 77.
Merlucius, 77.
Merlus, 77.
Mermis, 370.
Mbbmithides, 362, 370.
Mésanges, 154-155.
Mesheften, 281.
Mésobranchiés. 267, 268. Mésostomides, 302, 303.
Mesostomuni, 303.
Meta, 405, 406.
Métabranchiés, 267, 271.
Métastigmatiques, 482, 483.
Metoponorthrus, 574, 575.
Meulenaar, 79.
Meunier, 62.
Micaria, 448, 449.
MIC-MÜS
Micariosoma, 449, 451.
Microchiroptères, 168.
Microcosmus, 41 .
Micrommata, 454.
Microneta, 418, 423.
Microstomides, 302.
Microstomum, 302.
Microtus, 178.
Milan, 114.
Milandre, 49.
Miliaria, 141, 142.
Milnesium, 379, 380.
Milouin, 104.
Milouinan, 104.
Milyus, 111, 114.
Mimétides, 387, 436.
Minicia, 426,429.
Minyriolus, 428, 434.
Miranda, 410.
Misgurnus, 62, 63.
Misoite, 167.
Misumena, 457, 458.
Mites. 508.
Modderliruiper, 63.
Modiola, 270.
Modiolaria, 270.
MoerashorenslaKken, 233.
Mohèts, 113-114.
Mohon, 143.
Moins, 527.
Moineau, 143.
Mol, 166.
Moldusse, 60.
Molenaartje, 158.
Molgula, 41.
Molgulidbs,40, 41.
Molluscoïdes, 183, 212.
Mollusques, 183, 225.
Monactinelles, 4.
Monieza, 333.
Monocelis, 301.
Monocerca, 209, 210.
Monoàystera, 340, 344.
Monomériens, 319.
Mononclius, 342, 350.
Monoposthia, 342, 348.
Monostomes, 7.
Monostomides, 311, 318.
Monostomum, 318.
Monostyla, 208.
Monotides, 300, 301.
Monotus, 301.
Montacuta, 273.
Monticola, 155, 160.
Mooimeisje, 79.
Moqueu, 158.
Morètte, 158.
Morillon huppé, 104.
Morue, 78.
Morue longue, 77.
Mossel, 271.
Mostèye, 63.
Motacilla, 151.
Motacillidbs, 150, 151.
Motella, 77.
Motteux, 160.
Moudreû d'aguèce, 151.
Mouettes, 97.
Moule, 271.
j Mouni, 62.
Moûnraî, 154.
Mouton, 180.
Muge, 66.
Mugil, 66.
Mugilides, 65, 66.
Muiltje,'l9,
Muishonden, 173.
Munen, 177-178.
Muwenvatk, 115.
Mulette des peintres, 275.
Muli.ides, 68, 73.
Mullus, 73.
Mulot, 177.
Muraenides, 54, 63.
Murex, 241.
Mubicides, 239,1240.
Muridbs, 176.
Murin, 170.
Mus, 176.
Musaraignes, 167.
Muscardin, 179.
Muscicapa, 162.
Muscicapides, 149, 162.
Musette, 167.
Musschen, 143.
Mustela, 172.
Mustèle, 77.
Mustélides, 171, 172.
Mustelus, 49.
Mya,281.
Myacés, 272, 280.
Myides, 280, 281.
Myobia, 496, 497.
MyocoptGS, 509.
Myoxidks, 176, 178.
Myoxus, 178.
Myriapodes, 577, 583.
Mysides, 550.
Mysis, 550, 551.
Mytilides, 268, 270.
Mytilus, 270, 271.
USachtegaal, 159.
Nachtegaal {Bastaard-), 158.
Nachireiger, 110.
NachtzTvalun, 136.
Nageurs, 553.
Naides, 197, 198.
Naïs, 198, 199.
Nase, 62.
Nassa, 240.
Natica, 237.
Naticides, 232, 237.
Natrix, 92.
Naupredia, 570 Néastéroïdes, 33.
NéécWiioïdes, 35.
Negenoog, 44.
Nemastoma, 481.
Nbmastomatides, 476, 481.
Némathelminthes, 182, 334.
Nématode de la Betterave, 357.
Nématodes, 335, 337. Nematogmus, 425, 428.
Nematoxys, 360.
Nemertes, 290, 291.
Némertiens, 287, 288.
Néon, 462, 464.
Néornithes, 93.
Nephelis, 293, 294.
Nephrops, 557.
MUS-ODO
' Nippe, 121.
Néréides, 186, 187.
Nereilepas, 187.
Nereis, 187.
Neriene, 426, 430.
Néritides, 229, 230.
Neritina, 230, 231.
Neropliis, 67.
Nesaea, 500, 501.
Nesticns, 405.
Neûr Diale, 1 59.
Neusvisch, 62.
Nicothoe, 543.
Niphargus, 567, 568.
Nitzschia, 307, 308.
Noctule, 170.
Nonnetje (Mollusque), 277.
Nonnetje (Oiseau), 103. Nonnetle, 154.
Noordhoren, 240.
Noordhromp, 273.
Notaspis, 485, 486.
Notenkraker, 149.
Nothrinks, 484, 485.
Nothrus, 485, 487.
Notodelphyides, 536, 539, Notodromas, 530.
Notommata, 210, 211.
Nucifraga, 147, 148.
Nucula, 267.
Nucülides, 267.
Nudibranches, 242, 243.
Numenius, 119, 120.
Numida, 131.
Nycticorax, 109, 110.
Obelia, 17, 19.
Obisiines, 474.
Obisium, 474.
Oceania, 11.
Octactiniaires, 26, 27.
Octobothrium, 308, 309.
Octopodes, 284, 287.
OCTOPODtDES, 287.
Octopus, 287.
Ocyale, 394.
Odontolaimus, 342, 355
ODO-PAL
Odostomia, 238.
Oedicnème criard, 126.
Oedicnémides, 119, 126.
Oedicnemus, 126.
Oester, 271.
Oeverlooper, 122.
Oÿl,71.
Oidemia, 102, 103.
Oies, 106-107.
Oikopleura, 39.
Oiseau de tempête, 100.
Oiseaux, 89, 93.
Oligochètes, 184, 194.
Oligoloplias, 478, 480.
Ombe, 58.
Ombre, 58.
Ommatostreplies, 285.
Ommatostuéphides, 285.
Oncliobothrium, 325.
Onchocotyle, 309.
Oncholainiiis, 343, 350.
Ongulés, 165, 179.
Oniscides, 571,573.
Oniscus, 573, 575.
OnuelievevrotMvvisch, 71.
Ooievaren, 110.
Opercularella, 17, 18- Ophidiens, 90, 92.
Opliidonaïs, 199.
Ophiôcoma, 32, 33.
Ophioglyplia, 32.
Ophioglyphidhs, 32.
Ophiothrix, 32.
Ophiuriformes, 31.
Ophiuroïdes, 31 .
Opilio, 478.
Opilions, 881, 476.
Opisthobranclies. 241, 242.
Orchesella, 590,593.
Orcliestia, 56S, 569.
Oechestudks, 566, 568.
Orcula, 255.
Oreillard, 169.
Orfraie, 115.
Oribata, 484.
Oribatidbs, 483, 484.
Okibatinks, 484.
Orimièl, 150.
Orioudes, 149, 150.
Oriolus, 150.
Orphie, 66.
Okthagoriscides, 82.
Orthagoriscus, 82.
Ortolaan, 143.
Ortolan, 143.
Orvet, 91.
Orygmatobothrium,323, 324.
Oscabrions. 227.
Osmerus, 66, .57.
Ostracodes, 524, 529.
Ostrea, 271.
OSTRÉIDES, 268, 271 .
Otides, 119, 126.
Olis,126.
Otocorys, 139.
Otter, 173.
Oude Vent, 72.
Oûhaî d'moirt, 117.
Oursin, 36.
Outarde (Grande), 126.
Oütars, 126.
Outil, 58.
Outres de mer, 40.
Ovis, 180.
Oxyopes, 403.
OxYOPiDES, 388, 403.
Oxyptila, 457, 458.
Oxysoma, 360.
Oxyure vermiculaire, 361.
OxYtiRiDBS, 340, 360. Oxyuris, 360.
Vaalmorm, 283.
Paapje, 160.
Paardemadel, 269.
Pacliygnatha, 405, 407.
Padden, 88.
Pagellus, 69.
Paqubidhs. 558, 559.
Palaemon, 554.
Palaemonetes, 555.
Palaeonémertiens, 289.
Palémonidbs, 553, 554.
Paling, 63.
PAL-PHI
Palmipèdes, 94, 95.
Palmipes, 34.
PaUidicella, 220.
Pamtdicellicks, 217, 220.
Paliiditia, 233.
Paludines, 233.
PaludinidkS, 232, 233.
Pandalus, 554, 555.
Panoakines, 543, 544.
Pandarus, 544.
Pandion, 112, 116.
Pantopodes, 378, 880.
Panurus, 153, 154.
Paon. 131.
Papegaaiduiker, 100.
Papillon de mer, 75.
Pâpioûle, 63.
Papirius, 589, 590.
Paradoxostoiiia, 533 , 534.
Pardosa, 395, 400.
Pabides, 150, 153.
Parr, .57.
Parus, 153.
Passer, 141, 143.
Passereaux, 95, 133.
Passériformes, 134, 138.
Pastemgue.5\.
Patella, 229.
Patelle, 229.
Patei.lides, 229.
Patrijaen, 130.
Patula, 260.
Pauropodes, .577, 582.
Pauropodides, 582.
Paiiropus, 582, 583.
Pavo, 131.
Pecteu, 269.
Pectinaria, 192.
Pectinariides, 189, 192.
Peotinibranches. 228, 231.
Pkotinidb-s, 268, 269.
Pectunculus, 269.
Pedaaostetluis, 438, 445.
Pedicellina, 212. Pedicbulinides, 211,212.
Pédiculates, 64, 75.
Pèkon d'ôr, 60.
Peignes, 269.
Pélécaniformes, 95, 107.
PéUcgpodes. 266.
Pellenos, 463, 467.
Pelobates, 87.
PBLOQATIDH.S, 86, 87.
Pelophylax, 88.
Pelops, 484.
Polfog-aster, 549.
Peltogasteides, 549.
Pennesckaft, 15.
PentastÔmidbs, 522.
Pentastomum, 522.
Pentataenia, 201.
Penthaleus, 494.
Penzancia, 346.
Perça, 70.
Perche, 70.
Perche goujonnière, 71.
Pebcides, 69, 70.
Pèrco, 70.
Percomorphes, 64, 68.
Perdix, 129, 130.
Perdrix. 130.
Pérennichordes, 38, 39.
Perinereis, 187. Périssodactyles, 180.
Perlon, 73.
Pernis, 112, 115.
Pestvogel, 162.
Petit Poisson d'argent, 596.
Pétoncle, 269.
Petrocincla, 160.
Petromyzon, 44.
PÉTROMYZONTIDES, 44.
Phaëtonides, 107.
Phalachocoracides,107, 108.
Phalaerocorax, 108.
Phalanoiides, 476, 477 Phai.angiinks, 477.
Phalanp-ium, 478.
Phanéroglosses, 86.
Phanérozonies, 33.
PirASIANIDBS, 129,131.
Phasianus, 131.
Philine, 243.
I Phiunidks, 242, 243.
PHI-PLA
Philodina, 207.
Philodinides, 205, 207.
Philodromines, 454, 455.
Philodromus, 455.
Philoica, 890.
Philoscia, 573, 574.
Philougria, 574.
Phlegra, 463, 465.
Phoca, 174.
Phocaena, 175.
PhocidkS, 174.
Pholadacés, 272, 282.
Pholadides, 283.
Pholas, 283.
Pholcides, 386, 445.
Pholcus, 445.
Phoque veau marin, 174.
PhorOnides, 213.
Phoronidiens, 212.
PhoroniB, 213.
Phoxichilus, 380, 381.
Ptioxinus, 58, 60.
Phylactolémates, 214.
Phyt-eobothriides, 321, 323.
Phyllobotiiriinbs, 323.
Phyllobothrium, 323, 324.
Phyllocoptes, 521.
Phyllocortines. 515, 521.
Phyli.odooidks, 186, 188.
Phyllonella, 307, 308.
Phyllopodes, 524.
Phyllopcopus, 155, 156.
Phyllostomides, 168, 170.
Physa, 249, 250.
Physes, 250.
Physoclystes, 54, 64.
Physostomes, 54.
Phytoptides, 515.
Phytoptines, 515.
Phytoptus, 515, 516.
pica, 147.
Pîche. 70.
PiCIDES, 137.
Piciformes, 133, 137.
Pîçon, 144.
Piçon (Thiviér, 142.
Pics, 138.
Picus, 137.
Pie, 147.
Pie de mer, 125.
Piepers, 152.
Pieren, 195.
Pies-grièches, 151.
Pielerman, 74.
Piètris, 130.
Pieuvre, 287.
Pigeons, 133.
Pijistaari, 105.
Pilet, 105.
Pilumnus, 561.
Pîmriïe, 145.
Pinduiher, 103.
Pingouin {Petit), 100.
Pinnipèdes, 165, 173.
Pinnolheres, 562, 563. PlKNOTHÉRIDES, 560, 562.
Pinson de neige, 142.
Pinsons, 144.
Pintade, 131.
Piona, 600, 502.
Pipistrelle, 170.
Pipits, 152.
Pirata, 394, 399.
Piscicola, 292.
igidium, 273.
Hssebed, 575.
’itvisch, 74.
‘ive, 535.
Hmche, 125.
'ladijs, 81.
’laesiocraerus, 434.
lagiostèthes, 476.
’lagiostomidus, 300.
’lagiostotnum, 300.
•lanaria, 298.
’LANARUDES, 297, 298.
^laneraî, 153.
^laneû, 113.
’^lanorbes, 251 .
.l.î_ CAC
Platalea, 110.
Platalbides, 109, 110.
Plathelminthes, 182, 287.
Platodes, 288, 295.
PLA-PRA
Flatte moûsse, 60.
Platyarthrus, 574, 576.
Platybimus, 478, 479.
Platylophus, 479.
Pialyonychiis, 561.
Platypodes, 231.
Plocotus, 168, 169.
Plootognathes, 64, 82 Pleetrophane montain, 142.
Plectrophanes. 141, 142.
Plectus, 343, 353.
Pleurobraclii.a. 296.
Pleuronectes, 79, 80.
Pleüronectides, 76, 79.
Pleufotoma, 241.
Pr.EüROTOM.\TinES, 239, 241.
Pleuroxus, 528-529.
Plevieren, 125-126.
Plie, 81.
Plonkeü, 101.
Plongeons, 101.
Plouvî, 126.
Plumatella, 214, 215.
PLtIMATBI.LIDES, 2l4.
Plumularia, 23, 24.
Pltjmularudes, 16, 23.
Pluviers, 125-126.
Pocaclicnemis, 428, 434.
Podarcis, 91.
Podiceps, loi.
PODICIPITIDES, 101.
Podicipitiformes, 96, 100.
PODOCÉRIDES, 566.
Podocerus, 566.
Podocotyle, 315.
Podopsis, 550, 551 .
Podura, 594.
PoDURiDES, 588, 594.
Poecilochroa, 446, 447.
Poelslakken, 250.
Paie di bois, 130.
Paies d'aitve, 128.
Poisson blanc, 62.
Poisson lune, 82.
Poisson rouge, 60.
Poissons, 45, 46.
Polia, 291.
Pollak, 79.
PoLLICIPÉDIDES, 547, 548 Polycarpa, 41.
Polycelis, 298, 299.
Polycera, 245.
POLYCÉRIDES, 243, 244.
Polychètes, 184, 185.
Polyclades, 295 POLYOLlNtDES, 40, 42.
Polyclinum, 42.
POLYDESMIDES, 579, 580. Polydesmus, 580.
Polydora, 191.
Polymériens, 319.
Polypes, 7.
POLYPHÉMIDES, 526, 529.
Polyphemiis, 529.
Polyplacophores, 226.
Polystomes, 3.
POLYSTOMIDKS, 307, 308.
Polystomiens, 306.
Polystomum, 309.
Por.YxÉNiDES, 578, 579.
Polyxeuus. 579.
Pontobdella, 292.
Pontophilus, 551, 555.
Poor, 70.
Porc, 180.
Porcelaine, 237.
Porceleinhoentje, 128.
Porcellana, 559.
PORCELEANIDES, 558, 559.
Porcellio, 574, 575.
Porozoaires, 2, 3.
Porrhomma, 417, 425.
PORTUNIDES, 560, 561.
Portuaus, 561, 562.
Porzana, 127, 128 Post, 71.
Pou des Poissons, 535.
PouiUots, 156.
Poule d'eau, 128.
Poulpe, 287.
Pourrai d'càve, 575.
Pourpre, 241.
Poutassou, 79.
Praniza, 572.
PRA-REP
Pratincola, 155, 160.
Prêtre, 66.
PrAheî,i5.
Prismatolaimus, 341, 351.
Pristina, 199.
Procellai'ia, 100.
Pbocella-RIIDks, 100.
Procellariiformes, 96, 100.
Procerodes, 298.
PROCÉnoDiDKS, 291, 298.
Proctophyllodes, 510 512.
Promesostoraum, 303.
Prorhynciiidrs, 302, 303.
Prorhynchus. 303.
Prosobranckes, 228.
Prosoponeus, 434.
Pro.sopotheea, 427, 432.
Prosthesima, 441.
Prostigmatiques, 482, 491 .
Prostomidës, 302, 305.
Prostomum, 305.
Proto, 569, 510.
Protobranchiés, 261.
Provortex, 305.
Proyer. 142.
Pseudalius, 365, 366.
Pseudostomum, 301.
PSOLIDES, 31.
Psoroptes, 513.
Pterodectes, 510, 512.
Pterolichus, 510.
Pteronyssus, 510, 511.
Pterophagus, 510, 512.
Pteroptus, 489, 490.
Puce de rivage, 568.
Puchel, 14.
Puüaal, 15.
Puitoor, 110.
Pulmonés, 241,248.
Pupa, 254, 255.
PUPIDBS, 254.
Pupilla, 255.
Purger slak, 241.
Purpura, 240, 241.
Putois, 113.
PycnoOOnides, 380.
Pycûogonum, 380.
Pygargue, 115.
Pyramidellides, 2d2, 2da.
Pyrrhula, 142, 145.
Pythonissa, 448.
Querquedula, 102, 104.
Qivatte pèce, 91.
Qmattepèce d’avme, 84.
'Viaaf, 148 Ragenoog, 45 .
Raies, 51.
Raignon, 62.
Rainette, 89.
Rainnes, 88.
Raisins de mer, 286.
I Uaja, 50, 51,
Rajidbs, 50.
1 Rajiformes, 41, 50.
Râles, 128.
Rdlèts, 128.
Rai.lides, 121.
Ralliformes, 118, 121.
Rallus, 121, 128.
Ramier, 183.
Rana, 88.
Ranidés, 86. 88.
Rapaces, 94. 111.
RapèlicÛ, 134.^
Râskigtwû d'aîme, 143.
Râslignoûs, 159.
Rat d’aîné, 111 Rat d'eau, 118.
Ratlikea, 13- Rats, 111.
Ralten, 111-118.
Rattes, 118.
Ramhion, 119.
Recurvirostra, 119.
Reourvirostrides, 118, UJ Ree, 180.
llKgulus, 155, 156 Reigers, 109.
Rènàde, 555.
Renard, 112.
Rbnibridbs, 5, 6.
Reptiles, 89.
RET-SAX
Retvoorn, 62.
Rhabdids, 343, 353.
Rhabdocœles, 300, 301.
Rhabdocœliens, 297, 299.
Rbabdolaimus, 341, 354.
Rhabdonema, 354.
Rhinolophus, 170, 171.
Rhipidoglosses, 228, 229.
Rhizocéphales, 546, 549.
Rhizoglyphns, 508.
Rbizostoma, 26.
Rhizostomidks, 25, 26.
Rhodeus, 59, 60.
Rhombus, 80, 81.
Rhynchelmis, 197. Rhynchobdkllidks, 292.
Rhynohodesmus, 299.
Rhyncholophas, 497.
Rbynchopnon, 490.
Rickâ, 147.
Rietgors, 143.
Rietiangers, 157.
Ringpootbuiierd, 115.
Rissa, 96, 97.
RiBsoa, 234.
Rissoides 232, 234.
Rnâ, 172.
Roek, 148.
Roerdomp, 110.
Roge face, 159.
Roggefretter, 76.
Roggen, 51.
Rogne, 85.
Roi des Cailles, 128.
Rôïetai, 162.
Râtelai houppU, 156.
Roitelet (Troglodyte), 162.
Roitelets, 156.
Rongeurs, 165, 175.
Roodbaard, 73.
Roodborstje, 159.
Roodstaarien, 159.
Rosse difond, 62.
Rossète, 62.
Rossignols, 159.
Rotengle, 62.
Rotifer, 207.
Rotiféres, 184, 204.
RotsUjster, 160.
Rouge-gorge, 159.
Rouge-queue, 159.
Rouget (Acarien), 498.
Rougets (Poissons), 73.
Roûpèye, 158.
Rousseau, 69.
Rousserolles, 157.
Roussettes, 49.
Ruiters, 122-123.
Ruminants, 180.
Ruticilla, 155, 159.
Saats, 286.
Saatsebollen, 286.
Sabella, 192, 193.
Sabellaria, 192.
Sabellabiides, 189, 192.
Sabellidks, 189, 192.
Sacoulina, 549.
Sagartiides, 28, 29.
Sagitta, 335, 336.
Saqittides, 335.
Salamandra, 84, 85.
Salamandre, 85.
Salamandeides, 84.
Salieornaria, 223.
Salmo, 56, 57. Salmonidk.s, 54, 56.
Salpina, 208.
SaUicus, 464, 469.
Sâmon, 57.
Sanderling des sables, 124, Sanglier, 180.
Sangsues, 294.
Sansonnet, 147.
Sarcelles, 105.
Sarcoptes, 513, 514.
Sarcoptides, 505, 506 Sarcoptines, 506, 513.
Sardines, 55-56.
Saumon, 57.
Sauriens, 90.
Sauropsides, 89.
Savage dîne, 127.
Saxicava, 282.
SAX
Saxicavides, 280, 282.
Saxicola, 155, 160.
Scalaria, 238.
SCALARIIDES, 233, 238.
Scalpellum, 548.
Scapholeberis, 52T.
Scaphopodes, 22G, 266.
Scardijn, 55.
Scardinius, 62.
Scaridium, 209, 210.
Schmlhoren, 229.
Schar,%\.
8chate,5\.
Schelpkoher, 192.
Schelvisch, 18.
Schendyla, 586.
ScRieler, 62.
Schi^Aorens.25\.
Schistoceplialus, 321, 322.
Schizonémertiens, 288, 289.
Schizopodes, 550.
Schol, 81.
Schot, 56.
Schrapper, 66.
Schurjtmiit, 514.
Sciaena, 71.
SCIAENIDES, 69, 71.
SciRiNES, 492, 493.
Scirus, 493.
Sciuridés, 176, 179.
Sciurus, 179.
Sclerosoma, 477.
SCLÉROSOMATINES, 477.
Sclerostoiïium, 365, 366.
Scolecolepis, 191. Scolioplaties, 585, 586.
SCOLOPACIDES, 119.
Scolopax, 120, 121.
Scolopendrella, 577.
ScOLOPENDRELLlDKS, 577.
SCOLOPENDHIDES, 584. 585.
Scomber. 69, 70.
SCOMBERÉSOCIDES, 65.
SCOMBRIDRS, 68, 69.
Scorpion des livres, 475.
Scrobicularia, 276, 277.
Scrupocellaria, 222.
•SLA 623
Scutelliplantaires, 138, 139.
SCYLLIIDES, 48.
Scyllium, 48.
Scyphocnidaires, 8. 24.
Sédentaires, 185, 188.
SegesU'ia, 385.
SÉGESTRIINES, 385.
Seiche, 286.
Sélaciens, 47.
S^MOSTOMIDES, 25.
Sepia, 286.
SiipiiDBS, 285, 286.
Sepiola, 285.
SÉPIOLIDBS, 285.
Ssrialaria, 219.
Serins, 144.
Serinus, 141, 144.
Sérotine, 170.
Serpeling, 62.
Serpula, 193.
Serpulides, 188, 193.
Serrator, 508.
Sertularella, 23.
Sertularia, 21.
Serïulabiidbs, 16, 21.
Sègètte, 508.
Sijsje, 145.
Sijsje (Geel), 144.
Silioispongiaîres, 3, 4.
Simoceplialus, 526, 527.
Simonea, 522.
Singa, 408, 409.
Singlé, 180.
Simula, 417, 423.
Siphochalina, 6.
Siphonostomes, 535, 539.
Siponculides, 202.
Siponculiens, 183, 201.
SipuDCuliis, 202.
Sira, 590, 593.
Sissideü, 154.
Sitta, 152, 153.
Sizerin, 145.
Slabberina, 572.
SlaehivalX, 114.
SlaMolf, 79.
Slahhen, 258.
SLA-STE
Slangster, 32.
Slavina, 199.
SlijTignper, 277.
Slobeend, 106.
Smaridia, 497, 498.
Smeerling, 63.
Smellehen, 114.
Smelt, 06.
Smient, 105.
Sminthurides, 588, 589.
Smintliurus, 589.
Smolt, 57.
Sneep, 62.
SneeuKgors, 142.
I Snippen, 121.
' Snoek, 64.
Snotdolf, 79.
SOLASTÉRIDES, 34.
Soldateplnmen, 218.
Solea, 80, 81.
Sole, 81.
Solen, 281.
SoliînidkS, 280, 281.
Solitaire, 159.
Sonneur en feu, 87.
Sores, 166.
SORICIDES, 166.
Sorts, 177.
Soris d' champs, 178.
Sot doirmant, 179.
Souchet, 106.
Souris, 177.
Souris de mer, 186.
Spabassines 448, 454.
Sparidks. 68, 69.
SpATANOmES, 36.
Spatangiformes, 35, 36.
Spatangus, 36.
Spatula, 102, 106.
Spatule, 110 Spechten, 138.
Speelman, 50.
Sperner, 113.
Spliaerium, 273, 274.
Sphaeroma. 571.
Sphaerulai'ia, 357. Sphasus, 403.
j Spiiéromides, 571 .
Spiering, 57.
Spierlin, 57.
Spilophora, 343, 348.
Spinaciues, 49.
Spinèlte, 67.
Spio, 191.
Spionides, 189, 191.
Spirlin , 61 .
Spirlinus, 61.
Spiroptera, 368, 369.
Spirorbis, 193.
Spirou, 179.
Spitraî, 57.
Spitsmuizen, 167.
Spoelhorenslakken, 256.
Spoelnorm, 365.
Spongilla, 5.
Spongillides, 5.
Spoorham, 00.
Spotvogel, 158.
Spreeun, 147.
Sprèros, 147.
Sprohon, 147.
Sprot, 56.
Squaliformes, 47, 48.
Squalius, 62. Squataroia, 124, 126.
Squatina, 50.
Sqdatinides, 50.
Starna, 130.
Staüridiides, 10, 12.
Steatoda, 438, 444.
Steenhijter. 46.
Sleenboik, 78.
Steenhaai, 49.
Steenkneuler, 145.
Steenlooper, 125.
Steenscimlle, 81.
Steenmtting, 78.
Steenzmalum, 135.
Stéganopodes, 107.
Stekelbak, 67.
Stekelvarken, 167.
Stelléroïdes, 31, 33.
Sténoglosses, 231. 239.
Stenorliync'hus, 564.
STE-TEB
Stenostomum, 302.
Stenurus, 365, 366.
Stephanoceros, 205, 206.
Stercoraires, 98.
Stercorarius, 96, 98.
Sterna, 98.
Stbrnidks,96,98.
Steur, 53.
Steurkrab, 554.
Stdkvisch, 78.
Stormvogeltje, 100.
Strandgaper, 281.
Strandloopers, 123-124.
Strandschelpen, 278.
Strandvloo, 568.
Stropsilas, 124, 125.
Streptoneures, 227, 228.
Stbigides, 116.
Strigiformes, 111, 116.
Strix, 116, 117.
Stkongyudbs, 362, 365.
Strongylus, 365, 367.
StrorCtfretter, 79.
Strugeon, 53.
Sturnides, 146.
Sturnus, 146.
Styelopsis, 41.
Stylaria, 199.
StyloniDiâtopboros, 248, 25o.
Submytilacés, 271, 272.
Succinea, 254.
SüCCiNÉiDES, 253, 254.
Sucet, 45.
Sucre d’orge, 218.
Suides, 180.
Suidiens, 179.
Sula, 107, 108.
Surmulot, 177.
Sus, 180.
Syconidbs, 4.
Syllides, 186, 187.
Syllis, 187.
Sylvia, 155, 158.
Symbiotes, 513.
Symphyles, 577.
Svmplocostoma, 343, 350.
Synageles, 463, 469.
Synchaeta, 210, 211.
Syncoryne, 12.
Syndosmia, 276, 277.
Syneina, 457, 458.
Syngamus, 365, 367.
Syngna-Thides, 65, 67.
Syngnathus, 67.
Synotus, 168, 169.
Syringolaimus, 342, 347.
Symium, 116, 117.
tacaud, 78.
Tadorna, 102, 106.
Tadorne, 106.
Taenia, 828.
Taenioglosses, 231.
Tafeleend, 104.
Taisson, 172.
Talingen, 105.
Talitrus, 568.
Talpa, 166.
Talpidbs. 166.
Tanche, 59.
Tapes, 278, 279.
Tapinopa, 417, 418.
Tapuit, 160.
Tarbot, 81.
Tardigrades, 378.
Tai’entula, 395.
Taret, 283.
Tarin, 145.
TarsonémienS, 495, 497.
Taupe, 166.
Tealia, 28.
Teotibranclies, 242.
Tectospondyles, 48, 50.
Tegenaria, 389, 390.
Tegeocranus, 485, 486.
Téléostéens, 52, 53.
Téléostomes, 46, 52.
Tellina, 276.
Tellinacés, 271, 27b.
Tedlinides, 276.
Templetonia, 590, 503.
Téniides, 328. Tentaoulés, 296. _ ^
Teratocephalus, 343, 352.
Terebella, 191, 192.
T^kbbellidbs, 189, 191.
Térédinides, 283.
Teredo, 283.
Tergipes, 246.
TèHili, 158.
Terricoles, 194.
Terschellingia, 340, 346.
Tetragnatha, 405. 407.
TÉTRAGNA.THINES, 404, 405.
Téteanychines, 492, 495.
Tetranychus, 495.
Tetrao, 130.
TiTEAONlDBS, 129.
Tétrapneumones, 382, 383.
Tétrapodes, 482. 514.
Téteabhynchides, 321, 326.
Tetrarhynchua, 826.
Tetrastemma, 290.
Tétbastbmmides, 290.
Tétraxones, 4.
Teutana, 438.
Textrix, 389, 393.
Thalassidroma, 100.
Thaumantias, 18, 20.
Thbeidiides, 387, 437.
Theridion, 437, 439.
Theristus, 346.
Thersites, 541.
Thomisides, 887, 454.
Thomisines, 455, 457.
Thoraciques, 516,547.
Thoraoostoma, 340, 349.
Thoracostracés, 549.
Thymallus, 56, 58.
Thysanoures, 587, 595.
Tiara, 10, 1 1.
Tibellus, 455.
Tigellinus, 427, 431.
Tinca, 58, 59.
Tînche, 59.
Tique du Chien, 491.
Tique du Pigeon, 490.
TiquU, 491.
Tiso, 428, 435.
Titanoeca, 471.
Tjif-tjaf, 156.
TER-TRI
Tmeticus, 417, 424.
Todarodes, 285.
Toichecô, 137.
TolkorenslaKken, 230.
Tomocerus, 590.
Tong, 81.
Tongschar, 81.
Toppereend, 104.
Torckepot, 153.
Torcol vertieille, 137.
Totanus, 120, 128.
Totipalmes, 107.
Toupies, 230.
Tournepierre, 125.
Tourteau, 562.
Tourterelle, 133.
Trachéales, 377, 576.
Teachinides, 69, 74.
Trachinus, 74.
Traîne-buisson, 158.
Trap (Oroote), 126.
Traquets, 160.
Trame pire, 45.
Trématodes, 295, 306.
Trente, 57.
Triaenophorus, 321.
Trichina, 371 .
Trichine, 371.
Tbichocbphalides, 362, 371 Trichocephalus, 371, 372, Trichodes, 372.
Trichoniscus, 573, 574.
Trichosomum, 371.
Triclades, 297.
Tricuspidaria, 321 .
Tkicuspidariides, 320, 321 .
Trigla,71,72.
Triglides, 68, 71.
Trignathes, 576. 583 Trilobus, 341, 351.
Tringa, 120, 123.
Triopa, 244, 245.
Tripyla, 340, 347.
Tripyloidea, 341, 347.
Tristomides, 307.
Triton, 84.
Tritonia, 244.
TRI-VIS
Tritoniides, 243, 244.
Trivia, 237.
Tkochidks, 229, 230.
Trochophores, 182.
Trochopus, 307, 308.
Trochosa, 395.
Trochus, 230.
Troglodyte, 162.
Tboglodttidks, 150, 162.
Trogulidbs, 477, 481.
Trogiilus, 481.
Trombidiides, 492.
Trombidiinbs, 493, 497.
Trombidium, 497, 498.
Trophon, 241.
Tropidonotus, 92.
Troxochrus, 428, 435.
Truites, 57.
Trygon, 51 .
Trygonides, 50, 51.
Tubicolaria, 206.
Tubifex, 197.
Tubificidks, 196, 197.
Tubularia, 14.
Tubulariides, 10, 14.
Tübuliporides, 216,217.
Tuimelaar, 175.
Tuinfluiter, 158.
Tuniciers, 38.
Turbellariés, 295, 297.
Turlot,%\.
Turdides, 150, 155.
Turdus, 155, 160.
Tureluur, 123.
Turlu, 140.
Turritella, 238.
Turritellides, 233, 238.
Turtur, 132, 133.
Turturèlle, 133.
Tydeus, 494, 495.
Tylencholaimus, 343, 355.
Tylenchus, 343, 355.
Tyrogltphikes, 506.
Tyroglyphua, 506.
^Jdonella, 307, 308.
jjileu, 116-117.
Unio, 274.
UniOnides, 272, 274.
Upupa, 134.
Updpidks, 134.
Uria, 99.
Urodèles, 83.
Uropoda, 488.
Uropodines, 488.
Utique, 163.
Utriculus, 242.
Valkeria, 220.
Valeérudes, 218, 220.
Vallonia, 261.
Valvata, 236.
Vai.vatidbs, 232, 236.
Vandoise, 62.
Vanellus, 124, 125.
Vanneau, 125.
Vanneau à ventre noir, 12fa.
Veldhoen, 130.
Vénéracés, 272, 278.
VÉNÉRIDES, 278.
Venus, 278, 279.
Verdier, 144.
Verfschelp, 275.
V^ron, 60.
Vers de terre, 195.
Vers solitaires, 318.
Vertébrés, 38, 43.
Vertige, 255.
Vériilin, 145.
Vesicularia, 219.
VisiCÜLAEIlDES, 218. Vespertilio, 168, 169.
Vespertilionidbs, 168.
Vesperugo, 169, HO.
Viérs di térre, 195.
Vignot, 234.
Vijfhoeh 34.
Vink, 144.
Vipera, 92, 93.
Vipère, 93.
VlPÉRIDES, 92.
Vischdiefje, 99.
ViscMuis, 535.
Vitrina, 262, 263.
Vives, 74.
Vlasvink, 145.
Vledermuizen, 167.
Vliegemangers, 163.
Voorn, 62.
Vorschen, 88.
Vortex, 305.
VoKTiciDES, 302, 305.
Vos, 172.
Vosstaart, 218.
Walckenaera, 427, 433.
Waterhoentje, 128.
Waterpad, 87.
Waterral, 128.
Waiersalamander, 84. Waterspreeuw, 162.
Wème, 62.
Wenteltrap, 238.
Wespendief, 1 15.
Wezel, 173 Wichê, 160.
Wideria, 427, 432.
Wielemaal, 150.
Wm, 173.
Wijngaardslak, 261.
Winde, 62.
WmterTioning, 162.
Witgatje, 122.
Witstaart, 160.
Wittingen, 79.
Wo{f, 172.
Wolfje, 75.
Woum, 114.
Wulk, 240.
Wulpen, 120.
Xestoleberis, 533.
Xysticus, 457, 459.
W,alm, 57.
Zandschelpen, 279.
Zeeappel, 36.
Zeebars, 71.
Zeebrasem, 69.
Zeecipres, 23.
VIT-ZWI
Zeeden, 23.
Zeedog, 174.
Zeedraad, 20.
Zeeduiker^Boodkeelige), 101 Zeeduivel, 76.
ZeeSenden, 103-104.
Zeeëkster, 125.
Zeehaan, 73.
Zeehond, 49.
Zeekarpel, 69.
Zeékat, 49.
Zeeklit, 37.
Zeékoet, 99.
ZeeTireeft, 557.
Zeekmal, 26.
Zeelamprei, 45.
Zeemoos, 224.
Zeemuis, 186.
Zeenadel, 67.
Zeepaddestael, 26.
Zeepier, 190.
Zeeplnim, 23.
Zeerasp, 11.
Zeerozen, 27.
Zeeschuim, 286.
Zeeslak, 79.
Zeespriet, 24.
Zeester, 34.
Zeefvojf, 75.
Zeezdkpijpen, 40.
Zeezwaluwen, 98-99.
Zeus, 69, 70.
Zevenslaper, 179.
Zilla, 408.
Zoanthaires, 27.
Zoarces, 74, 75.
Zonites, 262.
Zonnester, 34.
Zomevisch, 70.
Zootoca, 91.
Zora, 449.
Zua, 258.
Zwalumen, 164.
Zwamn, 107.
Zmartheeltje, 160,
Zmarfkop, 158.
Zivijn ( Wild), 180.
TABLEAU I
ÎCalcispoDgîaires, ( Homocœles.
P* t Hétérocœles, p. 4.
Silicispongiaires, p. 4.
/ Hydrocnidaires, p. 8. - -
Acœloraates, p. 7. Cnidozoaires, p. 7.
I Scyphocnidaires, p. 24. -
' Monostomes.p.y.
Echinoderraes, p. 30. - -
I Astérozoaires,p.3o.
(ïœlomates, p. 30. \ Entéropneustes.
' Chordozoaires, p. 38 (Tableau II).
\ Helminthozoaires, p. 181 (Tableau IV).
ANIMAUX
H exaxones.
Tétraxones, p. 4-
Tétractineiles.
j Clavulines, p. 5*
Monactinelles, p. 4«1 „ ^ ,
( Halichondnnes.p.S*
Pceciloscléroïdes.
Haploscléroïdes, p- 5- Fibroïdes.
( Gymnoblastiques, p. 9* Hvdroïdes, p. 8. \ Calyptoblastiques, p. IS- ( Trachylines.
Siphonophores.
Hy drocoralliaires .
. ( Tesséroniens.
Acalèphes, p. 25* j Discoméduses, p. 25-
Antbozoaires, p. 26.
I Cystoïdes.
I Blastoïdes.
! Crinoïdes.
1 Opbiuroïdes, I P- 31-
Stelléroïdes,p.33'
Tétracoralliaires.
' Héliopores.
Octactiniaires,
\ Coralliaires.
Gorgoniaires.
Alcyonaires, p. 27.
^ Pennatulaires.
; Edwardsiéea.
Monaulées.
\ Gonactiniaires.
Hétéractiniaires,
' Cérianthaires.
' Zoanthines.
\ Antipathaires.
' Zoanthaires, p. 27- '
Actiniairesj p. 27.
j Madréporaires.
^ Paractiniaires.
, Euryaliformes.
' Ophiurlformes, p. 31.
- PalaeasUroïdes.
l Phanérozonies, p. 33'
[ Néastéroides, p. 33
■ j Cryptozonies, p. 34*
/ Palaeéchinoïdes.
Êchinoïdes, p. 35-\ I
( Néécbinoïdes, p.35*‘
Cidariformes.
Échiniformcs, p. 35*
Clypéastriformes, p. 30.
Spatangiformes, p. 30-
Holothurioïdes, \ Actinopodes, p. 37* p. 37. I Paractinopodes.
Chordozoairesj p. 38.
TABLEAU II
f Pérennichordes, p. 39.
/ Tuniciers, p. 38. ! rt j • v , . .
/ i taducichordes, ( Ascidiacés, p. 40.
l P* 39* I Thaliacés.
Céphalochordes, p. 42.
I Cyclostomes, p. 44.
\ Vertébrés, p. 43.
' Poissons, p. 46. *•
/ Ichthyopsides,p.45. .
I Gnathostomes, P- 45-
\ Amphibies, p. 82
Amniotes, p. 89 (Tableau III).
CHORDOZOAIRES
Êlasmobrancbes, p. 47.
iPleuracanthiens.
Squaliformes, p. 48- Rajiformes, p. 50.
Holocéphales, p. 51.
Astérospondyles, p. 48.
Cyclospondyles, p*49‘ Tectospondyles, p. 50*
Téléostomes, p. 52*
IPlacoiennes.
Acanthodiens.
Chondrostéides, p. 53.
Crossoptéiygiens.
Ostéoganoïdes.
Physostomes, p. 54*
1 Abdominaux, p. 64.
PercoraorpheS) p. 68.
Pédiculates, p. 75* Pharyngognathes.
Anacantbines, p. 76.
Plectognathes, p. 82.
Dipneustes.
/ Téléostéens, p. 53.
iPalaeamphibieS‘
/ Gymnophiones.
Batraciens, p. 83. / ürodèles, p. 83* \ Anoures, p. 85.
( Pérennibranches.
( Caducibranches> p> 83.
( Agios s es.
( Phanéroglosses, p. 86.
Âmniotes, p. 8g.
TABLEAU III
Sauropsides,
Mammifères, p. 164.
Reptiles, p. 89.
Oiseaux, p. 93.
Rhynchocéphaliens.
Ichthyosauriens.
Saufop térygiens .
Chêloniens.
Lépidosauriens, p. go.
Crocodlliens.
Ptérosauriens.
Dinosauriens.
I Archornifhes,
I Néoroithes, p. 93.
/ Protothérieos.
Métathériens.
j Insectivores, p. 165.
j Chiroptères, p.
(CréodoHtes.
Carnivores, p. 171.
Pinnipèdes, p. 173.
Édentés.
Euthériens, j Cétacés, p. 174. J
^ Tillodontes.
Rongeurs, p. 175.
Ongulés, p. 179.
Mosasauriens.
Sauriens, p. 90.
Ophidiens, p. 92.
Rhiptoglosses.
Mégalochiroptères.
Microchiroptères, p. 168.
Denticètes, p. 174.
Mysticètes.
Taxéopodes.
Amblypodes.
Périssodactyles, p. 180.
Artiodactyles, p. 179.' • Proboscidiens.
Siréniens.
' Primates, p. 181.
AMNIOTES
Coureurs.
Palmipèdes, p. 95-
IApténodytiformes.
Lariformes, p. 96»
Alciformes, p. 99* Ichthyornit h if ormes .
Procellariiformes, p. 100.
Podicipitiformes, p. 100.
Ansériformes, p. loi, Palamédéiformes.
Pélécaniformes, p. 107.
Hérodiens,
Ardéiformes, p. 109.
Phœnicoptériformes.
Rapaces, p. m.
\ Accipitriformes, p. iii.
< Strigif ormes, p. 116.
Échassiers, p. 118.
iCharadrüformes, p- 118.
Gruiformes, p. J27»
Ralliformes, p. 127.
Gallinacés, p. 129.
Galliformes, p. 12g.
Crypturiformes.
Colombins, p. 131*
Passereaux, p. 133-
Coraciiformes, p. i34* Cypséliformes, p. I35> Cuculiformes, p. 136.
Piciformes, p. 137.
Passériformes, p. 138.
Pseudoscines.
Trachéophones.
Oligomyodes.
/ Scutelliplantaires, p. i39‘
Préhenseurs.
IPantolestiens.
Anthracofhériens.
Snidiens, p. I7g< Anoplothériens.
Caméliens.
Boidîens, p. 180.
Chanteurs, p. 138.
Laminiplantaires, p. 140-
Conirostres, p. 140.
Cultrirostres, p. 146.
Dentirostres, p. 149.
Fissirostres, p. 163.
Ténuirostres.
Plathelminthes, p. 287. Trochophores, p. 182.
TABLEAU IV
/Po.ychétes,p..85.
/Chétopodes,p.iS4.| Oligochètes, p. 194.^ UmUoîésfpl’ige.'''
i\ Échiuriens, p. 200.
Êcbinodères, p. 202.
Gastérotriches, p. 203.
Rotifères, p. 204.
Endoproctes, p. 211.
I Phoronidiens, p. 212.
[ Phylactolémates, p. 214.
jGyn.noléma.es, j
1 P* 5* I Chiiostomes, p. 221.
\ Brachiopodes.
' Gastéropodes, p. 226, - - — — --
, Mollusques, p. 225.^ l Tétrabranchiaux.
I Céphalopodes, I
\ p. 284. 1 Dibranchiaux, ( Décapodes, p. 284.
f p. 284, ( Octopodes, p. 287.
\ Molluscoïdes, p. 212.
j Némertiens, p. 288.
i Hirudinées, p. 291.
IPalaeonémertiens, p. 289.
Schizonémertiens, p. 289* Hoplonémertiens, p. 290.
,PoIydades.p.a95.|ê„Ty\e’'’-“5®-
\ Platodes, p. 295.
Cténophores, ' p. 296.
[ Turbellariés,
Trématodes,
( Tentaculés, p. 296.
( Eurystomes.
I Triclades, p. 297.
/ Rhabdocœliens,
( Alloiocœles, p. 30 j Rhabdocœles, p. • ( Acceles.
( PoIystomiens> p. 306.
I Distomiens, p. 3x0.
( Monomêrîens, p. 319-
( Bothrîdîés, p. 32
\ Aneuriens.
Némathelminthes, p. 334.-
Arthropodes, p. 377 (Tableau V).
HELMINTHOZO AIRES
Amphîneures,
Anisopleures, p. 227.
I Polyplacophores, p.
\ Aplacophores.
[ Streptoneures p. 228.
[ Euthyneures, \ p. 241.
/ Aspidobranches, 1 Docoglosses, p. 228.
[ p. 228. î Rhipidoglosses, p. 229.
J l Platypodes, ( Taenioglosses, p. 231.
I Pectinibranches, | p. 231. ( Sténoglosses, p. 239.
\ * ( Hétéropodes.
f Opisthobranches, l p. 242.
( Pulmonés, p. 248.
; Tectibrancbes, p. 242.
[ Nudibranches, p. 243.
Basommatophores, p. 248.
Stylommatophores, p. 253*
Scaphopodes, p. 266.
/ Protobraûchiés, p. 267.
Mésobranchiés, p. 268.
i Lamellibranches, ' p. 266.
iSubmytilacés, p. 272.
Tellinacés, p. 276.
Vénéracés, p. 278.
. — ’xCardiacés, p. 27g.
p. 271. i Myacés, p. 280.
f Pholadacés, p. 282.
\ Anatinacés.
^ Septibranchiés.
Chétognathes, p. 335* Chétosomes, p. 336* Desmoscoléciens, p. 33^*
Nématodes,
1 Anguilluliformes.p. 338.
( Ascaridiformes, p. 3°^*
Gordiacés, p. 373- Acanthocéphales, p> 374*
Arthropodes, p. 377.
TABLEAU V
Tardigrades, p. 378.
Pantopodes, p. 380.
Trilobites.
Gigaotostracés.
/ Branchiates, P- 378-
Arachnides, p. 381. (
/ Scorpions- , Fédipalpes.
I Araignées, p. 382.- I Solifuges.
\ Chernètes, p. 473.
Opilions, p. 476.
\ Acariens, p. 482.
Linguatules, p. 522.
( Mécostèthes.
I Plagiostèthes, p. 476.
/ Métastigmatiques, p.483»
\ Prostigmatiques, p. 491.
< Astigmatiques, p. 505.
I Tétrapodes, p. 514.
\ Vcrmiform es, p. 521.
, Crustacés, p. 523.
Monognathes.
i Symphyles, p. 577.
Dignathes,p.577.{ „
Trachéales, p.576.< ' i Diplopodes, p. 578.
' î Pauropodes, p. 582.
/ Chilopodes, p. 583.
\Trignathes, p.583.<
I Hexapodes, p. 587.
tjapygiens.
Campodés, p, 587.
Collemboles, p. 588.
Thysanoures, p. 595.
Insectes, tome II.
ARTHROPODES
Tétrapneumones, p. 383*
iÉcribellateSt | Haplogynes, p. 384p. 384. i Entélé^nes, p* 380»
Cribellates, p. 470-
Phyllopodes, J Branchiopodes, p. 525* p. 524. I Cladocères. p. 526.
Ostracodes, p. 529.
Copépodes,
Cirripèdes, p. 546.
ÎBranchiures, p. 534*
Eucopépodes, \ Gnathostomes, p. 535* p* 535* ( Siphonostomes, p. 539.
! Thoraciques, p. 547.
Abdominaux.
Apodes.
Rhizocéphales, p. 549*
Malacostracés,
I Leptostracés.
^Thoracostracés, p. 549-
Arthrostracés,
Schizopodes, p. 550- Cuinacés, p* 551* Stomatopodes.
Décapodes»
Nageurs, p- 553.
I Marcheurs, \ P-556.
{ Macroures, p. 558.
; Anomoures, p. 557* ( Brachyoures, p. 559*
A i.: J ( Crevettines, p. 565* Amphipodes, | Hypérines, p. 569.
P-505- ( Lémodipodes, p. 589*
Isopodes, p> 570.
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		Animal marin à valves de la coquille semblables, ayant la

		G. NUCULA Lamarck

		Coquille à une valve aplatie, l’autre bombée, toutes deux

		F. PECTINIDES

		F. MYTILIDES

		G. MYTILUS Linné

		G. OSTEEA Linn

		v,va,“*'e fermée, les valves ayant leur contour dans un

		I. Suhmytilacés

		I. PtSIDIDM

		G. SPHAERIDM Scopoli

		G. tINIO Philipsson

		Coquille plus bombée, en ovale allongé, plus irrégulière

		Oonacides

		G. TELLINA Linné

		G. MACTRA Linné

		III. Vénéracés

		G. TAPES Mühlefeldt

		Caudium

		O. sdule Linn. (Kolc). — M.. enfoncé dans le sable à la

		Coquille grande et épaisse, pourvue d’appendices ou de

		F. MYIDES

		G. SOLEN Linné

		G. SAXICAVA Fleuriau

		VI. P h oladacés

		G. TEREDO Linné

		II. GÉPHALOPODES

		I. DIBRANCHIAUX

		I. PÉCAPOBES

		G. LOLIGO Lamarck

		G. SEPIA Linné

		II. PLATHELMINTHES

		I. NEMERTIENS

		Tète sans fentes latérales allongées

		II. SCHIZONÉMERTIENS

		Corps de coloration plus ou moins foncée avec des lignes

		G. TETRASTEMMA Ehrenberg

		II. HIRUDINÉES

		C. bioculata

		Corps médiocrement aplati, _se contractant en olive; yeux

		G. HIRUDO Linné

		G. HAEMOPIS Savigny

		G. NEPHELIS Savigny

		PLATODES

		Corps non segmenté, en forme de feuille, avec ou sans

		II. CTÉNOPHORES

		III. TURBELLARIBS

		I. TRICLADES

		Extrémité antérieure triangulaire et pourvue d’expansions

		G. DENDROCOELUM Oersted

		II. rhaBDOCŒLIENS

		I. Alloiocœles

		F. PLAGIOSTOMIDES

		F. MONOTIDES

		Macrostomides

		G. MACROSTOMUM Oersted

		Extrémité anterieure non triangulaire, non spécialement

		Corps cylindrique ou aplati

		G. VORTEX Ehrenberg

		G. DEROSTOMUM Oersted

		IV. TRÉMATODES

		I. POLYSTOMIENS

		F. TRISTOMIDES

		G. EPIBDBLLA de Blainville

		G. DIPLOZOON von Nordinann

		G. POLYSTOMUM Zeder

		G. GYRODACTYLUS von Nordmann

		II. DISTOMIENS

		Corps couvert d’épines

		Ventouses égales

		Ventouse ventrale moins large que l’antérieure

		Longueur du corps excédant de beaucoup deux fois la

		Parasites d’Oiseaux

		Ventouse antérieure entourée de piquants, portée par une

		D. ascidia P. J. Van Ben. — Comme les précédents, AC

		G. GASTEROSTOMOM von Siebold

		G. HOLOSTOMUM Nitzsch

		G. HEMISTOMUM Diesirig

		G. MONOSTOMCM Rudolphi

		V. CESTODES

		II. P0LYMÉRIEN

		Corps segmenté extérieurement en proglottis

		G. BOTHRIOCEPHALUS Bremser

		G. SCHISTOCEPHALUS Creplin

		E. variabile P. J. Van Ben. — Dans l’intestin de diverses

		Ventouses à bords garnis d’un bourrelet et profondément

		Ventouses armées chacune de deux crochets

		G. CALLIOBOTHRIUM P. J. Van Beneden

		C. vertictllatum

		Tète offrant deux ventouses non lobées ni échancrées

		Proglottis nombreux

		II. Cotylés

		Parasites de Poissons

		Rostellum peu saillant, armé au plus de 12 crochets

		Une ligne de points noirs le long du seul côté du

		Parasites de Passereaux; orifices génitaux des proglottis

		Parasite des Grives et des Merles; tous les

		Rostellum déprimé, dépourvu de crochets; ventouses très

		partie le bord postérieur du segment précédent

		Tête volumineuse, large au moins d’un rnm., à ventouses

		Corps comprenant un très grand nombre de ■ proglottis

		III. NEMATHELMINTHES

		Extrémité antérieure du corps non différenciée en trompe

		I. CHÉTOGNÂTHES

		F. SAGITTIDES. Sagitta bi

		S. bipunotata Quoy et Gaimard, germanica Leuck. et

		III. DESMOSCOLÉCIENS

		G. DESMOSCOLEX Claparède

		IV. NÉMATODES

		I. A NO U ILLU LIFO R AIES

		Œsophage sans bulbe à la naissance de l’intestin, ou avec

		Pharynx complètement nul

		Point de tache oculaire

		Pharynx en forme d’entonnoir, rétréci en arrière

		Œsophage sans bulbe, ou avec un bulbe situé immédiate

		Œsoiffiago dilaté en bulbe

		Au plus deux rangées longitudinales de granulations le

		Œsophage sans bulhe; région anale (J dépourvue de

		Tïtiivr.iiotAmus

		G. ALAIMUS de Man

		Extrémité postérieure ne portant pas (piatre soies

		Extrémité antérieure tronquée et très amincie; extrémité

		Corps médiocrement allongé, très peu aminci en avant

		G. ENCHELIDIUM Ehrenberg

		G. DESMODORA de Man

		G. SPILOPHORA Bastian

		G. EÜCHROMADORA de Man

		G. CHROMADORA Bastian

		G. TEILOBUS Bastian

		G. PRISMATOLAIMUS de Man

		Extrémité postérieure non longuement amincie; espèces

		C. elongatus de Man. — Comme le précédent, AC

		Extrémité postérieure non amincie; œsophage dilaté anté

		Extrémité postérieure terminée en long filament; long

		Extrémité antérieure offrant six lèvres; extrémité posté

		R. monohystera Bütschli. — Dans la terre humide, CC

		G. TYLENCHOLAIMUS de Man

		G. TYLENCHUS Bastian

		Exti-émité antérieure

		Taille n’atteignant pas 1 mm

		Extrémité postérieure peu amincie, ne dépassant pas la

		T. Tritiei Bauer, scandens Schneid. (Anguillule du blé

		Extrémité postérieure non longuement amincie

		Cuticule de l’extrémité postérieure stratifiée d’une ma

		Taille n’atteignant pas 4 mm

		G. NEMATOXYS Schneider

		G. OXYSOMA Schneider

		Parasite du Cheval et de l’Ane; bouche entourée de six

		II. A8GARIDIF0RME

		Bouche entourée généralement do trois grosses lèvres

		F. ASCARIDES

		Parasite de Poissons de mer; tête globuleuse, élargie

		Parasite du Brochet et de la Lotte ; membranes latérales

		Parasite de Carnivores; corps offrant de chaque côté vers

		Animaux vivipares parasites du Marsouin ; corps très al

		Parasite du Bœuf; extrémité antérieure mousse; six dents

		G. STRONGYLUS Rudolphi

		Corps moins allongé; cuticule offrant un petit nombre de

		G. EUSTRONGYLU8 Diesing

		Corps divisé extérieurement par des rides en segments

		Parasite logé dans l’œil; bouche arrondie, dépourvue

		Parasites d’Oiseaux; extrémité antérieure offrant quatre

		Bouche grande et ronde, offrant quatre levres en forme de

		Parasite de la Taupe ; bouche en fente allongée, entourée

		Région antérieure du corps médiocrement amincie; cuti

		G. TRICHINA Owen

		Parasite de Lamellirostres ; région amincie antérieure du

		Animaux non parasites de l’Homme

		V. GORDIACÉS

		G. GORDIUS Linné

		VI. ACANTHOCEPHALES

		Parasites de Poissons

		Corps blanc, médiocrement allongé; trompe armée de huit

		Parasites de Rapaces diurnes ; corps cylindrique, assez

		IV. ARTHROPODES

		BBANOEIATES

		Pas d’antennes ; presque toujours quatre, rarement deux

		I. TARDIGRADES

		II. PANTOPODES

		III. ARACHNIDES

		I. ARAIGNÉES

		I. TETRAPNEÜMONES

		G. ATYPUS Latreille

		I. ÉCRIBELLATES

		F. DYSDÉRIDES

		G. DYSDERA Latreille

		G. SEGESTRIA Latreille

		Yeux peu ou point inégaux, disposés sur deux rangs, for

		Pattes normales; lames maxillaires non contiguës à leur

		F. AGÉLÉNIDES

		G. ARGYRONETA Latreille

		Agéîénines

		G. COEEOTES Blackwall

		G, TEGENARIA LatreUle

		Dessus de l’abdomen tacheté de noir, offrant une étroite

		Ventre avec des lignes parallèles de points noirs peu

		G. AGELENA Walekenaer

		G. TEXTRIX Sundevall

		G. HAHNIA C. Koch

		Dolomédines

		G. OCYALE Audouin

		G. DOLOMEDES Latreille

		Filières de même longueur; espace séparant les yeux du

		G. LYCOSA Latreille

		Côtés du céphalothorax d’un noir profond; abdomen fauve

		Dessus de l’abdomen offrant une bande longitudinale blan

		Dessus de l’abdomen ollrant généralement une bande longi

		Yeux antérieurs égaux ou presque égaux

		Fémurs offrant quatre anneaux noirs; tibia de la première

		eux antérieurs presque égaux, formant une ligne légère

		G. PARDOSA C. Koch

		Bande longitudinale médiane du céphalothorax blanche ou

		Bande longitudinale médiane du céphalothorax blanche

		Bando médiane du céphalothorax étranglée derrière les

		G. AULOXIA C.Koch

		G. OXYOPES Latreille

		Tous les yeux diurnes et bandeau plus étroit que l’aire

		Bandeau presque aussi large que l’aire oculaire; yeux

		G. ISESTJCUS Thorell

		Céphalothorax pourvu au moins d’une bande noire longitu

		Céphalothorax et sternum noirs ; abdomen blanchâtre sur

		G. TETRAGNATHA Latreille

		Pièce labiale presque aussi longue que large, carrée en

		G. ZILLA C.Koch

		G. CERCIDIA Thorell

		G. SINGA C. Koch

		G. EPEIRA Walckenaer

		Yeux médians antérieurs pas plus gros que les médians du

		Yeux antérieurs équidistants, sinon yeux médians disposes

		Tibia et patella réunis de la première paire de pattes au

		Sternum brunâtre, bordé de noir; deux gros points blancs

		Dessus de l’abdomen d’un jaune'clair avec deux étroites

		Abdomen ovalaire, convexe et un peu allongé, non marque

		E. triguttata Kah., agalena Walckn., Slurmi Hahn

		G. CYCLOSA Menge

		Linyphiines

		Linyphiiens

		Yeux médians antérieurs aussi gros que les latéraux anté

		Yeux du second rang resserrés, lealatér.aux élevés sur de

		G. TAPINOPA Westring

		G. FLORONIA E. Simon

		Les quatre yeux mé<lians disposés en trapèze à peine plus

		Céphalothorax sans marge relevée ou rebordée plus claire

		L. empham

		Pattes d’une jaune clair; bandeau très incliné en avant

		G. LABULLA E. Simon

		G. DRAPETISCA Mengo

		G. LEPTYPHANTES Menge

		Yeux du second rang en ligne très légèrement courbée en

		G. SINTDLA E. Simon

		G. MICRONETA Menge

		Fémurs dépourvus d’épines; céphalothorax et pattes d’un

		Yeux médians formant un trapèze nettement plus long que

		G. PORRHOMMA E. Simon

		Érigoniens

		Crochet des chélicères non sinueux, arqué, convexe en

		Yeux médians formant un trapèze aussi Large que long ou

		Yeux du second rang en ligne légèrement courbée en

		Waickesaeba

		Yeux du second rang on ligne droite. u

		Yeux médians du second rang beaucoup plus rapprochés

		G. NEMA.TOGMUS E. Simon

		G. MINICIA Thorell

		G. ERIGONE Audouin

		Tibia de la patte-mâchoire o t'us long que largo et sans

		Tibia de la patte-mâchoire (d à extrémité inférieure ne

		G. NERIENE BlackwalL

		Céphalothorax assez fortement convexe un peu avant lé

		G. GONGYLIDIUM Menge

		Céphalothorax presque noir, surmonté de deux lobes

		G. TIGELLINUS E. Simon

		G. PROSOPOTHECA E. Simon

		G. AVIDERIA E. Simon

		G. ENÏELECARA E. Simon

		G. POCADICNEMIS E. Simon

		G. DIPLOCEPHALÜS Bertkau

		G. TROXOCHRUS E. Simon

		G. ARAEONCÜS E. Simon

		G. CNEPHALOCOTES E. Simon

		G. LOPHOCARENUM Menge

		G. CERATINELLA Emerton

		G. ERO C. Koch

		F. THÉRIDIIDES

		Ei’isivus

		G. EPISINUS Latreille

		G. EURYOPIS Menge

		G. THERIBION Walckenaer

		Céphalotliorax offrant une bande longitudinale obscure ou

		Yeux médians antérieurs jias plus gros que les autres

		Sternum d’un brun foncé ; céphalothorax d un brun plus ou

		Yeux du second rang gros, l’intervalle des médians plus

		Bulbe 0^ offrant une apophyse près de sa base, ou à son

		Sternum d’un brun fauve avec une ligne noire marginale

		G. CRUSTULINA Menge

		G. STEATODA. Sundevall

		G. TEUTANA E. Simon

		G. ASAGENA Sundevall

		G. PEDANOSTETHüS E. Simon

		F. DRASSIDES

		G. DRASSUS Walckenaer

		G. POECILOCHROA Westring

		G. MELANOPHORA C. Koch

		Yeux du premier rang presque égaux; céphalothorax lisse

		G. CALLILEPIS Westring

		F. CLUBIONIDES

		Cluhionines

		G. MICARIA Westring

		G. ZORA C. Koch

		Deux séries de deux épines en dessous des tibias de la

		Yeux médians du second rang un peu plus petits que les

		Yeux médians du second rang également éloignés l’un de

		G. LIOCRANüM L. Koch

		G. MICARIOSOMA E. Simon

		G. ANYPHAENA Sundevall

		C. punctorium

		Céphalothorax avec une ligne noire marginale

		Plaque del’épigyneÇ non convexe, noire, en forme de cœur

		Yeux médians du second rang séparés des latéraux par un

		C. reolusa Cambr., tridens Menge. — Endroits humides

		G. MICEOMMATA Latreille

		F. THOMISIDES

		Philodromines

		G. TIBELLUS E. Simon

		Yeux médians antérieurs pas plus gros que les yeux anté

		Yeux médians du second rang aussi rapprochés l’un de

		G. DIAEA Thorell

		G. MISUMENA Latreille

		G. OXYPTILA E. Simon

		G. SYNEMA E. Simon

		Fossette de l’épigyne Q non entièrement divisée par une

		Métatarses de la première paire de pattes avec une rangée

		X. acerbus

		Fossette de l’épigyne Q complètement divisée par une

		Carène médiane de l’épigyne Q offrant de chaque côté un

		X. lanio C. Koch, lateralis Hahn. — Buissons, plantes

		F. ATTIDES

		Région du cé|)halothornx qui suit les yeux du troisième

		G. NEON E. Simon

		G. BALLUS C. Koch

		G. EüOPHRYS C. Koch

		G. HELIOPHANUS C. Koch

		G. AELÜROPS Thorell

		G. PHLEGRA E. Simon

		G. ATTUS Walckenaer

		G. PELLENES E. Simon

		G. HASARIüS E. Simon

		Pubescence d’un fauve rougeâtre; céphalothorax offrant

		Une bande longitudinale dorsale blanche sur l’abdomen qui

		G. DENDRYPHANTES C. Koch

		G. MARPISSA C. Koch

		G. HYCTIA E. Simon

		G. SYNAGELES E. Simon

		II. CRIBELLATES

		Pattes pourvues d’épines. 1. AjiAiinoBiijs

		Tous les fémurs pourvus d'épines dès leur base; pièce

		Yeux latéraux antérieurs plus gros que les yeux du second

		G. LATHYS E. Simon

		Dessus de l’abdomen sans bande noirâtre longitudinale, ni

		Pattes d’un brun rougeâtre clair; bande médiane de l’ab

		I. G. ERESUS Walckenaer

		II. ÜRERNÈTE

		Céphalothorax non rétréci en avant; chélicères grandes

		G. CHTHONIUS C. Koch

		Deux yeux; pattes-mâchoires à articles grêles

		III. OPILIONS

		I. PLAGIOSTÈTHES

		F. PHALANGIIDES

		G. SCLEROSOMA Lucas

		G. LIOBÜNUM C. Koch

		Tibias anguleux

		G. PLATYBUNÜS C. Koch

		G. OLIGOLOPHUS C. Koch a F. a.' M

		G. ACANTHOLOPHUS C.Koch

		IV. ACARIENS

		Pattes-mâchoires non adhérentes au rostre; chélicères non

		I. METASTIGMATIQUES

		Chélicères terminées par une pince dont une branche est

		G. PELOPS C. Koch

		G. ORIBATA Latreille

		Abdomen lisse et luisant. Liosoma

		G. NOTASPIS Hermann

		G. DAMAEUS C. Koch

		G. HERMANNIA Nicolet

		G. NOTHRUS C. Koch

		G. HOPLOPHORA C.Koch

		Bouclier dorsal soudé au bouclier ventral dans les deux

		G. ÜROPODA Dugès

		Gamasines

		Bouclier dorsal dépourvu de soie de chaque côté en avant

		G. DERMANYSSOS Dugès

		G. IXODES Latreille

		II. PROSTIGMATIQUES

		Yeux presque toujours présents; coloration ordinairement

		Pattes-mâchoires n’offrant d’ongle ni au dernier ni au

		Eupodines

		G. EÜPODES C. Koch

		G. TYDEUS C. Koch

		G. TETRANYCHÜS Dufour

		Cheylétiens

		Dernier article des pattes-mâchoires portant deux griffes

		G. DISPARIPES Michael

		Tromhidiines

		G. TROMBIDIUM Latreille

		Erythréines

		Quatrième paire de pattes ne servant pas à la natation et

		L. hotosencea

		Quatre paires de bandes chitineuses ventrales en rapport

		Pattes de la première paire au moins un peu plus épaisses

		Pattes pourvues de cils natatoires

		Corps en ovale plus long que large, d un

		G. NESAEA C. Koch

		G. HYGROBATES C. Koch

		G. AXONA Kramer

		G. ARRHENURUS Dugès

		G. LIMNKSIA C. Koch

		III. ASTIGMATIQUES

		VI. Laminoiioptiiicystimla. — VU. r.0TOp(J» Eqm

		Abdomen non échancré en arrière et dépourvu de mamelons

		Pattes terminées par une ventouse et dépourvues de pi

		Corps plus allongé, moins granuleux, offrant, surtout en

		G. PTEROLICHUS Robin

		G. DERMALICHUS C. Koch

		G. LAMINOSIOPTES Mégnin

		Sarcoptines

		G. SYMBIOTBS Gerlach

		Milieu du corps couvert de larges saillies mamelonnées

		S. mutans Robin et Lanq. — Détermine la gale sur les

		G. PHYTOPTUS Dujardin

		Dans des galles des feuilles. g

		Sur le Bouleau. J

		Sur les feuilles du Hêtre

		Dans des bourgeons déformés et légèrement grossis

		Sur les feuilles des Ormes

		Sur les Caille-lait, dans un enroulement marginal des

		Sur les Saules et les Osiers. b

		G. PHYLLOCOPTES Nalepa

		V. VERMIFORMES

		F. OËUODICIDES

		IV. LINGUATULES

		G. PENTASTOMUM Rudolphi

		V. CRUSTACÉS

		Abdomen dépourvu de membres; Animaux souvent para

		I. BRANCHIOPODES

		G. APUS Schâffer

		II. CLADOCÈRES

		G. POLYPHEMUS O. F. Muller

		Toutes les soies des antennes postérieures presque égales

		Valves d’un jaune d’oere avec des bandes et des taches

		Valves moins bombées, offrant le plus d élévation au

		G. CYPRIDOPSIS Brady

		Carapace comprimée, à valves pas

		G. LOXOCONCHA Sars

		G. PARADOXOSTOMA Fischer

		III. COPÉPODES

		I. BRANCHIURES

		II. EUCOPÉPODES

		I. GNATH0ST0MJi

		Cyclopides

		Antennules grêles, s’étendant bien au-delà du premier

		Antennules s’étendant jusqu’à la naissance de l’abdomen

		C. oanthooarpoides Fischer. - Comme les precedents, C

		G. CANTHOCAMPTUS Westwood

		III. SIPB0N08 TOMES

		Ascomyzontides

		Tête non séparée du reste du corps par un long cou

		Tête grosse; antennes bien développées; corps non couvert

		F. LERNÉOPODIDES

		IV. GIBRIPÈDES

		F. LÉPADIDES

		G. BALANUS Lister

		G. SACCULINA Thompson

		I. SCHIZOPODES

		Lame médiane de la nageoire candale non éohancrée à

		II. CÜMACÉS

		III. DÉCAPODES

		F. PALÊMONIDES

		Bec de la carapace très courbé, dépassant de beaucoup

		Bec de la carapace ochancré au bout, offrant 7-8 dents en

		G. HIPPOLYTE Leach

		G. PONTOPHILUS Leach

		Abdomen plus ou moins bien développé, à appendices

		Abdomen non recourbé sous le céphalothorax, dur et

		I. Macroures

		Yeux arrondis; pinces ovalaires, tuberculeuses

		II. Anomoures

		G. GALATHEA Fabricius

		G. POECELLANA Lamarck

		G. EUPAGURUS Brandt

		III. Bracliyoure S

		Carapace quadrangulaire ou arrondie, ayant sa largeur

		G. PLAÏYONYCHUS Latreille

		G. PORTDNUS Fabricius

		Front de la carapace armé au moins de dix épines serrées

		G. EBALIA Leach

		II. ARTHROSTRACES

		I. Crevettines

		G. COROPHIUM Latreille

		G. PODOCERUS Leach

		Bord postérieur des trois premiers segments de l’abdomen

		F. ORCHESTIIDES

		G. TALITRUS Latreille

		gammarella

		G. HYPERIA Latreille

		F. CAPRELLIDES

		II. ISOPODES

		G. ANCEUS Risso

		Antennes postérieures à peu près de la longueur de la

		Bouclier de l'cxtrérnité de l’abdomen terminé par trois

		F. ONISCIDES

		essS^lu corps lisse et pointillé; abdomen plus étroit

		Extrémité du dernier segment abdominal arrondie et non

		Bord postérieur des premiers segments thoraciques forte

		G. ARMADILLIDIÜM Brandt

		II. T RA GUÉ A TÉS

		I. dignathes

		I. SYMPHYLES

		G. SCOLOPENDRELLA Gervais

		II. DIPLOPODES

		F. POLYDESMIDES

		G. CHORDEUMA C. Koch

		G. BLANIULUS Gervais

		G. IULUS Linné

		Pattes de coloration claire; dessus de chaque segment

		III. PAUROPODES

		II. TRIGNATHBS

		I. CHILOPODES

		Article basilaire des pattes-mâchoires armé de dix à qua

		G. CBYPTOPS Leach

		ÉetSÏÏ Sis .ÎÏÏ'torl. ™ai

		II. HEXAPODES

		G. CAMPODEA Westwood

		G. PAPIBIUS Lubbock

		F. ENTOMOBRYIDES

		G. TOMOCERÜS Nicolet

		Tête entièrement cachée par la projection du tronc en

		Une bande transversale noirâtre très étroite précédée de

		Très variable de coloration: jaune ou d’un brun rougeâtre

		Corps couvert de soies, surtout longues sur

		Appendice saltatoire un peu allongé, à filets allongés et

		G. ACHO EUTES Templeton

		III. THYSANOURES

		TABLE ALPHABÉTIQUE
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